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PREFACE    DU    TRADVCTEI^R 


Cet  ouvrage  dont  nous  avons  récemment  entrepris  et  tcrmim'  la  traduction,  cAt  fort 
Yépandu,  et  grandement  apprécié  de  touH  les.  navigateurs  de  la  Province  ;  et  comment  no  le 
fleraitril  po»  ayant  pour  aut^^  :r  principal  l'Amiral  Bayticid  qui  a  rendu  dus  serviocH  si  émi- 
nents  <i  la  marine  Anglaise  ?  Mais  tout  connu  et  utilo  que  soit  ce  livre,  il  faut  avouer  que 
la  Navigation  du  Golfe  et  du  Fleuve  St.  Laurent  ainsi  que  dos  côtes  de  Torrencuvo  et  do 
Labrador  n'en  restait  pas  moins  une  t&che  husarduu.se  pour  nos  navigateurs  Canadiens  ; 
«es  demie  *8  ayant  \  lutter  avec  les  difficultés  que  leur  ofifre  une  langue  que  leurs  occu- 
pations constantes  et  leur  vie  aventureuse  ne  leur  donnent  pus  le  loisir  d'apprendre.  Aussi 
est-ce  l'avantage  pour  eux  d'avoir  en  la  langue  qui  leur  est  familière,  et  la  n«5''es8ité  d'avoir 
ainsi  au  plutôt  les  instructions  et  diruutions  sur  le.sqi  iV.cn  se  fonde  leur  sidut  oui  nnns  ont 
engagé  à  leur  présenter  au  plus  vite  une  traduction  (jue  notre  jeune  fige,  notre  mexpérience 
et  nos  faibles  capacités  ne  nous  qualifiaient  peut-être  pas  à  faire  ;  mais,  si  nouF>  n'avons  pas 
réussi  dans  l'élégance  de  la  phrase  (ci  ce  genre  de  travail  le  oouiiK>rte) .  nous  avons  heu 
d'espérer  que  nous  avons  été  plus  heureux  à  rendre  le  fond  de  la  pensée,  nouM  étnnt  ap- 
puyé de  temps  à  autre  sur  des  autorités  respectables.    . 

Maintenant  c'est  à  vous,  braves  navigateurs,  que  nous  faisons  hommage  dn  fruit  do 
nos  premiers  labeurs  :  pui^-sions-nous  être  compensé  des  heures  et  des  jours  de  fatigue 
donnés  à  faire  ce  livre,  par  le  bien  que  vous  en  tirerez. 

On  a  souvent  dit  qu'il  faut  encourager  et  encourager  par  tous  los  moyens  la  navi- 
gation. En  effet  quelle  classe  mérite  plus  d'encouragement  que  celle  de  ces  hommes  hardis 
qui  risquent  .out  leur  v[<i  m6«)3,  pour  faire  connaître  aux  autres  pays  1*»<»  richesses  du 
•uôtre.  Ne  sont-cc  pas  les  navigateurs  qui,  volant  d'un  bout  de  l'univers  à  l'autre,  dé- 
couvrent de  nouveaux  frtres,  et  sont  les  moyens  par  où  on  apporte  chez  Ifs  étrangers  la 
foi,  la  paix,  et  la  civilisation  ?  En  jetavit  un  regard  sur  nos  navigateurs,  admirons  ce  bel 
élément  grandiosunt  tous  les  jours  en  nombre  ei  es  expérience  :  voyez-les  transporter 
notre  bois  dans  les  havres  étrangers,  voyez-les  enrichir  nos  marchés  de  tous  les  produits  de 
la  pêche,  et  combler  nos  greniers  des  richesses  de  la  campigne.  Par  eux  se  resserrent 
les  liens  qui  nous  unissent  avec  les  Sœurs  Piovinces.  Leur  liardiesse  et  leur  cournge  sont 
pour  ces  dernières  une  garantie  de  la  force  (H  de  la  vertu  du  peuple  entier. 

Mais  plus  la  mission  est  belle,  plus  la  tâche  est  difficile  ;  c'est  donc  à  nous  de  leur  en 
aplanir  la  voie  ;  c'est  à  nous  de  seconder  'eurs  efforts,  et  de  montrer  par  des  faits  que  nos 
souhaits  les  accompagnent  partout  ;  la  terre  est  bonne,  mais  i!  faut  l'arroser.  Puisse  ce 
livre  leur  donner  un  nouveau  stimulant  pour  ces  nobles  occupations,  faire  accoître  le 
nombre  des  navigateurs  en  mettant  tous  ceux  qui  veulent  embrasser  cette  carrière  k  même 
de  le  faire  sans  risque  de  péril,  et  ainsi  fiiire  acquérir  aux  habitants  des  bords  du  St.  Lau- 
rent cette  énergie,  cette  hardiesse  et  ce  courage  que  la  navigation  procure. 

C'est  là  le  premier  et  le  principal  but  de  notre  ouvrage.  Mais  à  ce  premier  se  rattache 
un  autre  auquel  tous  les  Canadiens- Français  applaudiront  avec  joie. 

On  parle  encore  aujourd'hui  daji?  le  Bas  Canada  d'une  émigration  Française  ;  aussi, 
a-t-on  fait  pour  cet  objet  des  efforts  dignes  des  Ministres  qui  gouvernaient  alors  le  pays. 
Nous  l'avouerons,  il  est  difficile  de  faire  habiter  parmi  nous  un  peuple  dont  la  P«<rte  a  tou- 
jours été  et  est  encore  effectivement  la  djvisc.  Mais,  outre  cette  difficulté,  il  s'en  présente 
une  autre  sur  laquelle  il  ne  faut  pas  se  faire  illusion.  Les  Fraiiç^ns  ont-ils  en  leur 
possession  un  livre  qui  leur  fasse  connaître  la  route  dan?  le  Golfe  et  le  Feuve  St.  Laurent  ;  " 
i  l'aide  duquel  ils  puissent  franchir  le  Golfe,  remonter  notre  majestueux  St.  Laurent,  et 


admirer  nos  nuperboH  ports  de  mer,  non  villoN  et  don  eampagneH  7  Mais,  ajoutera-t-on  «n- 
oorc  qu'ilH  auraient  l'avantago  do  (m  oonnaiimtueeii,  quitt«ront-ils  leur  paya  ?  Nous  répoo' 
doDH  :  ilfl  ({uitteroiit  leura  pays  pour  venir  truliquer  avec  noua,  et  en  remontant  notre  ma- 
jeatucux  fleuve  oui  Hurpaane  en  grandeur  et  eu  magnificenco  tou)  les  fleuves  qui  ornent  U 
Faoe  du  globe  ;  aont  lea  borda  sont  blanoiuN  d'habitationa,  au-delà  demiuellea  n'étendent 
des  campagnes  riches  maiH  trop  vaatea  pour  no  pas  inviter  d'autrcH  mains  pour  les  cultiver 
•n  entier  ;  bords  qui  égalent  en  splendeur  ceux  du  Rhin,  de  la  Heine  et  de  la  Loire  ;  alors 
que  leurs  yeux  seront  charmés  par  oe  beau  sp<H!taoli'  ;  mais  plus  enoore  que  leur  ooBur  sera 
gagné  par  la  rencontre  d'hommes  qui  portcul  encore  le  nom  de  Françaia,  qui  en  oon- 
aervent  la  langue,  les  coutumes,  et  la  religion,  pourront-ils,  noua  le  demandons,  résister  à 
ceux  qui  les  attendent  les  bras  ouverts,  et  de  trafi()uants  ne  pas  devenir  habitants  ?  Puiaae 
donc  cette  probabilité  devenir  un  fait  accompli,  et  nous  aurons  atteint  notre  second  but. 
Mais  ne  perdons  point  de  vue  nos  navigateurs  Canadiens,  auxquels  cet  dédiée  cette 
traduction  dont  l'auteur  leur  souhaite  de  retirer  tous  les  avantages. 
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1ère  PARTIE. 


TERRENEUVE. 


REMARQUES  GENERALES. 

L'IUE  DE  TERRENEUVE  est  la  partie  la  plus  à  l'est  de  rÂmériqae,  et  la  plus 
près  de  l'Ëarope.  La  distance  eatre  l'île  de  Valentia  sur  la  côte  sud-ouest  de  l'Irlande, 
et  St.  Jean  sur  la  côte  est  de  Terreneuve,  est  1656  milles  nautiques.  L'Ile  est  située 
entre  46*'  40'  et  51**  39'  lat.  N.,  et  52<*  44'  et  59*>  31'  long.  0.,  sur  le  côté  nord-est  de 
l'entrée  du  Golfe  St.  Laurent.  Sa  forme  est  très-régulière,  et  ses  rivages  sont  accidentés 
par  un  grand  nombre  de  havres  et  de  baies.  Son  extrémité  nord-ouest  est  séparée  de  la 
côté  du  Labrador  par  le  Détroit  de  Belle-Isle.  La  pointe  sud-ouest  est  vis-à-vis  le  Cap 
Breton  ;  elle  est  ouverte  à  l'est  à  l'Atlantique,  et  sa  côte  ouest  forme  la  limite  est  du  Golf* 
St.  Laurent,  Son  extrême  longueur,  mesurée  sur  une  ligne  s'étendant  depuis  le  Cap 
Raee  dans  le  sud-est,  au  Cap  Norman,  à  son  extrémité  nord,  est  de  326  milles,  et  la  dis- 
tance du  Cap  Freéls,  l'entrée  du  nord  de  la  Baie  de  Bonavista,  an  Cap  Ray,  vis-à-vis  le 
Cap  Breton,  est  environ  250  milles.  L'Ile  n'a  jamais  été  parfaitement  arpentée,  mais  elle 
est  calculée  contenir  35,500  milles  carrés,  quoique  quelques  estimations  la  fassent  consi- 
dérablement plus  grande. 

De  la  mer  l'apparence  de  Terreneuve  est  extrêmement  inégale,  la  ligne  côtière  étant 
•interrompue  par  plusieurs  bfivres  et  petits  bras  de  mer.  Tons  les  établissements  ont  été 
faits  aux  fins  de  poursuivre  la  pêcne  :  ils  ont  été  uniformément  placés  sur  la  côte,  et 


e  RKM ARQUES  GÉNÉRALES. 

ÎreflquA  nuoun  cmni  n'a  6i6  inOmo  fuit  pour  acquérir  aucune  connaimanco  do  l'intérieur. 
/BH  établlHHCinontA  fi'ëlèveni  aujourd'hui  à  00  ou  70,  dont  le  plua  grand  nombre  Hont  nur 
les  rivoH  ont  et  Hud,  et  pHrti'.aliôruniunt  Hur  la  nrcmièro.  La  nvulo  grande  ville  Hur  cotte 
Ile  ettt  St.  Jean,  Hituéu  dun»  environ  40'  3&'  lut.  N.,  52**  38'  long.  0.,  Hur  le  côté  est  do 
l'Ile,  luquuUe,  outre  qu'elle  OHt  le  Hiôge  du  gouvernoment,  uHt  le  principal  hAvro  pour  les 
vaimcaux  niercantilen. 

Torreneuve  fat  probablement  découverte  en  pntmier  Heu  par  lea  hubitanto  du  Nord, 
ver»  l'an  1000.  Jean  et  Kébuslien  Cabot,  à  leur  Hucond  voyage,  découvriront  le  Cup  Rona- 
vista,  Hur  cette  Ile,  le  24  do  Juin,  WM.  i&a  débarquant  dana  lu  buie  voimnc  ild  tiouvèrcnt 
pluHieura  natifa  hubillés  de  peaux  do  bCtca  et  prirent  f'ormolloment  posNCMHion  de  l'Ile,  ({u'ils 
tppelùrent  Jiaccaho»,  nom  donné  ii  In  morue  pur  Ich  natifli  ;  un  nom,  remarquons  le,  qui  a 
été  adopta  daas  te  languide  des  PortugAÏa  ^biicoaleuo).  8abBé(|uemnient  quoKiuos  aven- 
turiers procédèrent  do  Portugal,  à  l'Ilo  et  i'ormârcnt  un  établinsenient  d'où  ils  furent 
ohowiéH  par  Ioh  Anglais  sous  Sir  Francis  Drako,  pondunt  le  règno  d'Klizabcth.  Kn  1610 
une  churto  fut  accordée  à  une  compagnie  d'avunturicrH  de  Londres  et  do  Bristol,  pour  la 
oolonisution  do  Tcrrenouve,  et  une  colonie  fut  établie  à  la  Raie  de  lu  Conception.  Quatre 
us  plus  tard  des  cours  dejattices  Aircpt  étublien  dani  )'llo  par  l'autorité  Royale  ;  et  le 
premier,  Lord  Rultimore,  en  1023,  étublit  une  colonie  florissunte  à  Fcrrylund,  sur  la  côte 
est,  où  il  résida  lui-mfîme  pendant  plusieurs  années.  A  partir  de  ce  temps  grand  nombre 
d'établissements  furent  continuellcmont  faits  le  long  de  lu  cAte  est  pur  les  Anglais,  tandis- 
quo  les  Français  s'établissaient  au  sud,  à  IMucentia,  dans  lu  Baio  do  ce  nom,  et  on  main- 
tmrcnt  la  possession  jusqu'au  traité  d'IJtrecht,  en  avril  1713.  Parce  traité  Terreneuvo 
et  ses  dépendances  furent  déclarées  appirtenir  entièrement  ù  la  Grande-Bretagne,  mais  il 
fut  permis  aux  Frau(,-ai8  do  pôuher  et  suler  leur  capture  sur  quelques  parties  du  rivage, 
sans  ({u'il  leur  fut  permis  d'élever  aucune  fortification  ou  aucune  autre  b&tissc,  excepté 
éelles  strictement  nécessaires  au  sujet  des  pCcbcries. 

Il  fut  convenu  en  1818  que  les  vaisseaux  appartenant  aux  Etats-Unis  auraient  eii 
commun  avec  les  sujets  britanniques,  le  privilège  de  pficher  le  poisson  sur  la  côte  du  sud, 
entre  le  Cap  Ruy  et  les  Iles  Ramea,  et  sur  les  côtes  de  l'ouest  et  de  nord,  depuis  le  Cap 
Ray  ju8(|u'uux  Iles  Qnirpon  ;  aussi  sur  les  côtes  des  lies  de  lu  Madeleine,  sur  les  côtes, 
baies,  h&vrcs  et  criques  du  Labrador,  depuis  le  Mont  Joli  par  le  détroit  de  Belle-Ile,  et  de 
là  vers  le  nurd,  indéfiniment  le  long  de  lu  côte  comme  ci-devunt,  mais  sans  préjudice  aux 
droits  exclusifs  de  lu  compagnie  de  lu  Baie  d'IIudson.  Et  ils  ont  aussi  lu  liberté  de  sécher 
et  saler  le  poisson  dans  aucun  des  havres,  baies,  et  criques  non  établis  des  parties  du  sud 
de  Terreneuvo  et  Labrador,  mais  aussi  longtemps  seulement  qu'ils  demeureront  non  éta- 
blis. 

BANCS  DE  TERRENEUVE.— Vers  l'est  ainsi  que  vers  le  Sud  de  l'Ile  de  Terre- 
neuve,  sont  divei-8  bancs  de  .sable  d'une  grande  étendue  abondant  en  poisscm  de  diverses 
espèces.  Le  fond  est  communément  couvert  d'une  grande  «{uantité  de  coquilles,  et  fré- 
quenté par  dos  multitudes  do  petits  poissons,  dont  lu  plupart  servent  de  nourriture  &  la 
morue  ;  et  celle-ci  croît  d'une  manière  si  étimnanto  et  est  en  nombre  si  prodigieux  que, 
quoique  plusieurs  centaines  de  vuitfseaux  uient  été  aimuellcment  chargés  de  ce  poisson  pour 
plus  de  deux  siècles,  cependant  une  consommation  si  grande  n'a  pas  diminu^  le  npmbre 
^'une  manière  apparente.  La  poche  n'est  pus  bornée  uux  bauos,  luais  s'étend  dans  u^ç 
abondance  égale  aux  rives  et  hôvrcs  de  Terrop.ruvc,  de  lu  NouveUe-Ecossc  et  de  l'Ilç 
l^reton.  Le  poisson  est  communément  plus  abcndant  là  où  îes  fonds  sont  sablonneux  et 
U  profondeur  environ  30  brasses  ;  sur  les  fonds  de  vuse  on  a  observé  qu'il  est  moins  nom- 
breux. En  hiver  il  parait  se  retirer  duna  l'eau  profonde,  mais  en  février,  mars  et  avril, 
U  revient  encore  sur  les  buucs  et  engraisse  rapidement.* 

LE  GRAND  BANC  vers  le  sud-est  de  l'Ile  s'étend  depuis  environ  la  lut.  de  43"  N. 
à  47°  42'  N.  Sn  foripc,  comme  celle  des  autres  bancs,  n'est  pus  facilement  définie  j  mais 
vers  la  latitude  dp  45*^  su  largeur  est  de  près  de  5  dégrés,  d'où,  vers  le  sud,  il  r(^tréoit 
presqu'à  une  pointe,  et  parait  tomber  soudainement  dans  une  eau  qu'on  ne  peut  psis  appro- 
fou'lir.  Le  bout  du  nord,  qui  est  presque  dans  la  latitude  du  Cap  Speur,  mesure  environ 
ÇO  milles  de  large,  ayant  un  fond  de  sable  et  de  coquilles  à  une  profondeur  de  45  à  4$ 
brasses.  Dans  la  latitude  du  Cap  Race,  ou  dans  46°  40'  N.,  et  47°  30'  long.  0.  on  ob- 
tiendra des  sondages  de  70  brasses,  sable  blanchâtre  ;  ceci  sera  A  environ  140  milles  verg 

(I)  Dans  "  Britiah  America,"  par  M.  McGregor,  Vol.  2,  1832,  on  donne  une  copiense  description  d« 
^  manière  d«  pêcher  et  d«  saler  i  Torreneuve,  tel  que  démontré  aussi  pw  une  citation  du  même 
■ouvrage  dans  le  "  Natitical  Magazine,"  Juin  1832,  p.  190. 
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l'MtdeH  UcKihorH  de  b  Vi(!iyo  (Virjrin  Hwks).  Q»i(iit|iio  diuiH  outto  paiullilo  le  d..  \ 
Italie  Ht'lciiilt!  tlo  plurt  Idiii  vur»  l'est,  (|Uo  (|iiiiiiil  vdiih  ôIcm  plus  vern  lo  nuil,  il  no  |mut-iUro 
rocuininarul<Ç  connue  sllr.  en  raiwtn  tlo  lu  Imtturo  ilc  loelies  de  f^etilcnient  21  pit'dH  d'eau, 
d'environ  100  ou  20()  iiicd»  en  étendue,  »|ue  l'on  nipjKirte  avoir  été  vue  par  M.  Je!<h«  Uy. 
dur,  de  1»  goéleiti?  pPelmnne  Hctlnl,  en  ISI.'),  dans  lu  lat.  4»»'^  W,  et  en\iron  TjO  niilluH  i 
l'ont  doH  Uoclierh  dt!  la  Vior^^e  (Virgin  llnck.sj  ;  eest  |Miuniuoi  il  i-xt  néet'SMaire  de  pnKrédcr 
uvoc  préeaution  on  courant  Hur  cette  paralW'le.  Nous  Mi|ip<»eron.-t  (|ue  vo\ih  ap|)roelica  du 
St.  Laurent  de  ver»  l'eHt  ;  dariH  ce  cas,  dans  la  latitude  Mt'  '.W,  vous  «btiendre/.  un  Hon- 
da«e  Hurle  bord  du  bano  dans  lu  loni;itude  4H^  -l'»'  i).  ;  ici  le  banc  est  trèrt-à-pic.  Duhh  U 
lut.  44"  N.  ot  lon}î.  4S>''  ().,  vous  i'nippercz  \v  bord  du  bant;  dans  U)5  briiH.scH,  sable  gri*, 
très-beau  ot  brillant  ;  mais  aussitôt  (|ue  vous  f-tes  à  l'tmcst  do  cette  position,  lo  sondage 
diminue.  D'ici,  le  bord  du  banc  a  une  direction  sud-oiu.-stà  la  lat.  i'.V  N.  et  lon^'.  1!»°  fiO'  ()., 
où  il  y  a  (iO  brasdes,  ayant  ininiédiatcnient  à  l'est  une  eau  peujirol'ondo  de  40  bra.s.ses,  beau 
sable,  (li;s  co(juilli;s  et  do  la  vaso,  et  i\  l'ouest,  eau  profonde.  Dans  la  ])artie  «»uest  du  biino 
dans  la  lon^.  52"^  ^50'  O.,  est  un  profond  ravin  appelé  lo  Trou  tlo  la  Haleine,  ou  VVhalo 
Deej»,  dans  lefpiol  sont  de  57  i\  0!»  brasses,  aveo  un  fond  dt^  va.se,  ou  de  terre  sablonneuHe, 
ayant  une  odeur  fétide  ;  ce  trou  abonde  de  difl'iJrcntes  sortes  do  j)ois.Him,  mais  plus  partU 
culièaMncnf  de  morue  (|ui  sont  en  nond)ro  in(!oneevable.  La  profondeur  du  <îrand  Bano 
varie  depuis  20  à  HO  bra.s80s  et  le  l'oîid  varie  aus,si  citnsidérablement  mais  il  consiste  fi;én«J- 
rulomont  en  sable  ou  en  sablo  mêlé  de  ctM|uilles  »'t  do  ^rav«)is.  rarement  de  pierres.  Le  côté 
est  du  liane  est  dt!  sable  blanchâtre,  clair,  et  simvent  brillant.  Mais  la  meilleure  idéo 
de  lu  fornuî  et  des  sondages  du  liane  sera  obtenue  en  rel'éraut  ù  la  carte  (jui    uccumiMigne  cet 


ouvrage, 


* 


LESR0CUHR8  DK  LA  VIERGE  (VIUQIN  ROCKS).— 8i  vousfaiteHle  Orand 
Banc  entre  4G°  et  47°  parallèle  do  latitude,  vous  devcK  'ître  bien  attentifs  pour  évite? 
d'être  ontruinés  sur  lo  Cap  Ruco,  ou  les  Rochers  do  lu  Vierge  (Virgin  Rocks).  Co» 
rochers  furent  relevés  pur  lo  Capitaine  lii-shop,  R.  N.,  et  Mr.  Rose,  R.  N.,  et  les  particu- 
larités suivantes  sont  le  résultat  de  leurs  observations  :  "  Le  banc  sur  lequel  les  Rochers 
do  la  Vierge  sont  situés  fut  trouvé  8'étendre  4.]-  milles  dans  une  direction  E.  par  S.  et  O. 
par  N.  et  Ctre  2;f  milles  de  large  dans  su  partit^  lu  plus  large,  les  profondeurs  étant  régu- 
lières depuis  28  il  30  bru.sses.  Au-deli\  de  ces  limitcH,  lu  profondeur  augmente  soudaine- 
ment  à  39  et  43  brasses."  Dans  le  "  Nauticul  Magazine  "  p<jur  1H32,  p.  10,  il  est  men- 
tionné (lue  "  leur  distance  tnéridienno  de  Halifax  tut  trouvée  être  12°  4G'  (»"  E.,  et  la 
longitude  des  Rochers  dépend  de  l'arsenal  de  marine  d'Halifax,  qui  est  supposé  être  en  63** 
38'  41"  0."  M.  Ro.se  décrit  ces  rochers  comme  s'étendant  en  une  chaîne  irréguliôro  ou 
groupe,  800  verges  dans  la  direction  do  N.  E.  par  E.  et  S.  0.  par  0.  leur  largeur  variant 
depuis  200  à  300  verges.  Ils  étaient  vus  distinctement  sous  l'eau,  particulièrement  une 
large  masse  de  roc  blanc,  dans  4^  bras.ses,  ayant  5  ot  6^  brasses  alentour.  La  batture  fut 
tracée  dans  7  brasses,  sur  des  rochers  détachés,  près  du  bord,  ayant  l'eau  plus  profonde 
entre  eux.  Sur  le  bord  sud  de  la  batture,  depuis  S.  E.  à  ouest,  la  profondeur  augmente 
graduellement  à  30  brasses,  à  la  distance  d'un  demi  mille  de  la  partie  la  moins  profonde. 
La  même  profondeur  fut  trouvée  au  N.  0.  et  N.  B.  do  lu  batture,  à  la  distance  d'un  tiers 
de  mille,  et  aussi  entre  N.  E.  et  S.  E.,  à  lu  distance  d'un  mille.  On  a  trouvé  que  le 
courant  portait  au  0.  S.  0.,  sur  le  pied  d'un  mille  pur  heure  sur  lu  batture,  avec  une  forte 
houle  en  travers. 

BATTURE. — Une  batture  de  21  pied.t  d'eau  à  été  dernièrement  découverte  (1845) 
par  Mr.  Jcsse  Ryder,  de  la  goélette  pêcheuse  Uvfhd,  dans  la  lat.  4G°  30' N.,  qui  parut  être 
un  rocher  de  100  à  200  pieds  do  surface.  Il  le  découvrit  par  accident  en  cherchant 
le  banc  de  9  brasses,  pour  y  pêcher,  et  le  supposa  être  environ  à  50  milles  vers  l'est  des 
Rochers  de  la  Vierge  (Virgin  Kocks),  et  porter  S.  par  O.  environ  \\  mille  du  banc  de  9 
brasses.  M.  Ryder  était  certaui  qu'elle  no  formait  point  partie  des  Rochers  de  la  Vierge 
les  ayant  vus  après  ;  et  pur  son  expérience  dos  divers  endroitf.  de  i)êeho  il  sait  qu'elle 
existe.  *  v»jK^ 

A  l'ouest  du  Grand  Rano  est  une  série  de  bancs  appelés  lo  Green,  St.  Pierre,  Mizea, 
Banquercau,  Canso,  et  le   Grand  Banc  qui  s'étend  au  large  de  l'Ile  de  Sable,  à  l'ouest,  le 

•  Ou  bien  le  l<!clrnr  peut  référer  ik  la  ciirlu  de»  liuiic>  sur  deux  TeuilUs. 

Sur  lu  ciirU'  friinoaise  dr.>i  Uinc.'*.  une  huUure  de  9  brasses  vue  pur  un  Cupituine  Tîerlel,  eu  1811.  est  dite  exister  dans 
la  lat.  44"  43'  N.  et  loii^,  W  i\'  ().,  iu!iii«  la  |Kiditioii  est  quelque  peu  inccrtuii'-,.  Les  nom*  Kiirtel  et  Betlie!  (nom  du 
vaU.seuu  de  Mr.  Kyder)  dilVérent  «i  peu,  iju'ils  oui  jieut-étre  conloiidus  ;  dans  rc  cas,  les  duiigers  peuvent  être  le»  même» 
qui)i;ju'i:s  dilfèrint  grandement  en  latitude. 
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lonpj  de  la  côte  de  la  Nouvcllc-Ecosso.  Tous  ces  bancs  ont  do  20  à  70  brasses  d'eau,  et 
fournisHcnt  une  bonne  indication  de  l'approclio  d'un  vaisseau  do  terre. 

LE  FLEMLST^  CAP  appelé  aussi  le  banc  du  large  ou  le  faux  Banc  (Outer  or  Faine) 
est  une  piùce  de  terrain  6\e\é  il  l'est  du  Grand  Banc,  dans  la  long.  44"  30'  0.,  et  entre  les 
latitudes  47°  et  48°  N.  Il  a  6t6  dcrnicTcniont  relevé  en  partie  par  M.  Lavaud,  de  la  ma- 
rine Française,  suivant  les  observations  dmjuel  il  parait  fitre  trôs-iVpic  sur  ic  ))ord  ouest,  n'y 
ayant  trouvé  aucun  tond  ininiédiatcnicnt  îiprès  avoir  sondé  dans  1.30  ou  150  brasses  sur  lo 
bord.  Depuis  la  long.  44°  52'  ().,  et  la  I;it.  4(5°  53'  N.,  dans  une  profondeur  de  73  bra.sses, 
grosses  pierres,  une  ligne  de  sondages  augmentant  graduellement  en  profondeur,  fut  portée 
vers  le  nord  à  la  lat.  47°  50'  U.,  et  long.  40"  12'  ().,  où  la  profondeu.*  fut  trouvée  être  de 
147  brasses  ;  fond  de  vase  molle.  Entre  ce  banc  et  le  bord  ouest  du  grand  Banc  l'eau  est 
beaucoup  plus  profonde,  avec  un  Innd  de  beau  sable,  et  de  terre  sablonneuse  qui  colle  à 
peine  au  plomb  Je  sonde  ;  et  à  mesure  que  vous  allez  à  l'ouest  vers  le  Grand  Banc  vous 
rencontrez  du  beau  sable  blaneîitltre  tacheté  de  noir. 

PASSAGE  A  TERRENEUVE.— Si  vous  allez  au  havre  de  St.  Jean,  il  est  bon  de 
tenir  sur  la  parallèle  de  40°,  ou  1^°  au  su<l  de  la  parallèle  de  ce  port,  et  jusqu'à  ce  que 
vous  approchiez  du  bord  du  large  du  Grand  Banc  et  obteniez  un  sondage  dans  la  longitude 
48°  30'  ou  4î)°  0.,  gouvernez  directcniei.ù  au  nord-ouest  du  Cap  Spear;  mais  si  vous  êtes 
destinés  pour  lo  Golfe  St.  Laurent,  vous  devez  tâcher  do  trouver  le  Banc  dans  45°  30',  et 
quand  vous  êtes  dans  environ  55°  ou  56°  do  longitude,  dirigez  votre  course  vers  le  nord- 
ouest  pour  l'Ile  St.  Paul,  le  Cap  Nord  ou  l'Ile  Breton. 

Quand  le  temps  est  brumeux  ou  autrement  obscur  la  sonde  devrait  être  gardée  en 
action  eu  hûsijant  lo  bord  de  ouest  du  Banc  Vert  (Grccn  Bank)  pour  vous  assurer 
qutand  vous  tombez  dans  ie  profond  ravin  de  80°  à  90  brasses,  vjiseux  qui  court  N.N.E. 
et  S.S.O.,  environ  60  milles,  entre  les  Bancs  Green  et  St.  Peter.  Le  milieu  du  ravin  est 
dans  la  lat.  45°  35'  N.  ;  en  sondant  dans  ce  ravin  et  sentant  de  chaque  côté  les  bords  du 
Banc  vous  obtiendrez  un  nouveau  départ. 

En  gagnant  vers  St.  Pierre  ou  l'Ile  de  St.  Pierre,  adoptez  la  course  suivante  qui  est 
adoptée  par  les  vaisseaux  pêcheurs  français.  Depuis  la  longitude  de  52°  0.,  dans  la  lat. 
45°  N.,  tirez  une  course  N.  0.,  qui  vous  fera  traverser  le  Banc  Vert,  (Green  Bank)  dans 
environ  48  brasses  d'eau,  et  quand  vous  serez  dans  le  méridien  de  55°  10'  0.,  dans  en- 
viron 45°  50'  N.,  votre  eau  augmentera  soudainement  à  90  brasses.  Une  course  sur  la 
même  ligne  pour  environ  10  milles  plus  loin,  vous  fera  traverser  ce  ravin,  vous  aurez  alors 
une  eau  peu  profo.ide  de  35  et  30  brasses  ;  et  après  une  autre  course  de  23  milles,  vous  pou- 
vez courir  environ  N.N.E.  directement  pour  l'Ile. 

En  printemps  ou  en  été  les  vaisseaux  venant  de  la  Grande-Breta  *>  devraient  bien 
tenir  au  nord  ;  car  il  a  été  longtemps  observé  que  les  vaisseaux  venant  du  Détroit  de  Pent- 
land  et  de  la  Clyde  ont  toujours  fait  des  passages  plus  prompts  que  ceux  venant  du  chenal 
de  Bristol  ou  du  chenal  Anglais.  Pendant  la  saison  d'hiver  les  pa(juebots  Américains 
tiennent  toujours  au  noiJ.  La  course  préférable  pour  les  vaisseaux  allant  À  la  Baie  de 
Fundy,  en  été,  est  de  tenir  aussi  au  nord  que  la  lat.  47°.  jusqu'à  la  long.  40''  O.,  alors 
suivre  le  bord  de  manière  à  traverser  la  queue  du  Banc  dans  environ  la  lat.  43°  30'  N.  A 
cette  saison  de  l'aniiée  vous  ser  ;k  plus  dégagés  des  nombreux  vaisseaux  pêcheurs  qui  fré- 
quentent les  bancs,  et  rencontrerez  peutrctre  moins  de  glace,  mais  un  guet  rigoureux  est 
toujours  nécessaire  pour  cette  dernière.  Après  avoir  laissé  l'ouest  des  Bancs,  tâchez  de 
tenir  dans  la  lat.  43°  pour  éviter  It;  bord  nord  du  courant  du  Golfe  ;  mais  en  hiver  le  Banc 
devrait  être  bicn  traversé  au  nord  pour  vous  protéger  contre  les  vents  du  nord-ouest  qui 
sont  très-violcnt«. 

Deu?:  vaisseaux  destinés  pour  les  ports  du  bas  du  St.  Laurent  ont  pavssé  le  Détroit  de 
Pentland  ensemble,  dans  le  mois  d'avril  ;  l'un  a  eu  un  pa.ssiigo  de  21  jours,  et  l'autre,  le 
meilleur  marcheur,  de  7  senuiines.  Ensuite  en  comparant  les  lochs,  il  apparut  qu'ils  étaient 
tous  deux  dans  la  longitude  d'environ  30°  0.,  le  même  jour  ;  mais  l'un  était  à  environ  100 
milles  au  sud,  avec  une  forte  brise  de  l'ouest,  pendant  que  l'autre  au  nord  courait  9  nœuds 
avec  une  bonne  bris(!  de  N.K.  Tous  les  vaisrioaux  qui  gardèrent  le  nord  eurent  de  beaux 
passages. 

A  ces  remarques  sur  les  passages  d'Angleterre  à  Terreneuve,  les  suivantes,  d'un  cor- 
respondant du  Nautical  Mag'zine,  1833,  p.  329,  peuvent  être  acceptables. 

"  Quoique  le  voyage  ô  de  l'Amérique  du  Nord  entre  les  parallèles  de  60°  et  40°  ait 
toujours  été  accompagné  d  un  certain  degré  de  périls,  provenant  des  masses  de  glace  en- 
traînées au  sud  jwndant  les  uiois  de  l'éio,  des  régions  polaires,  néanmoins  plusieurs  marins 
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irasscs  d'eau,  et 


lais  si  vous  êtes 
ans  45°  30',  et 
e  vers  le  nord- 


tes,  d'un  cor- 


imprud«'iit«  travcrsont  l'Atlanti^iue  sans  aucune  apprôhenHinn  de  ront-ontrer  co>  .lanjrers 
flottants.  (»u  sanw  exercer  suHisaunueut  ia  discrétion  et  la  vijrilance  propres  jHHir  se  i:.irdcr  de 
venir  en  collision  avec  eux.  Ceci  nost  pas  une  simple  coiijectme.  mais  l'information  de 
personnes  (|ui  font  annuellement  le  voyajie.  à  part  les  résultats  de  ma  propre  observation, 
dans  des  accideiitM  souvent  arrivés  aux  vaisseaux  Outre  Terreneuve  et  IWnirleterre.  et  dans 
le  nombre  de  vaisseaux  man<|uant  sur  lotte  route.  Les  conuii».ndauts  des  vai.ss<;aux  de- 
vraient donc  penser  ù  l'iuijHÎrieuse  lu'  site  (ju'il  y  a  d'user  d(î  la  plus  jiraiide  vijrilance  et 
attention  en  les  parallèles  susdits,  spteialement  entre  les  méridiens  de  ;{('""  et  (îU^  ouest, 
p*)ur  se  garder  de  venir  en  contact  avec  ces  t'ormidabl  s  dan;rers  de  Idcéan. 

Les  fmqitehofg  de  New-i'ork,  bien  pourvus  de  tout  é(|uipemeiit  essentiel,  et  élégannnent 
préparés  pour  la  commodité  des  passagers,  taisant  leurs  voyages  d'Iiivcr  de  Liverpool.  tiennent 
dans  les  hautes  latitudes  jus(]u'i\  près  de  Terreneuve.  ils  t'ont  ceci  jnmr  le  dtmble  objet 
d'éviter  les  temps  orageux  si  généralement  rencontrés  au  sud  et  jKmr  obtenir  de  bous  vents  ; 
et  ainsi,  eu  glissant  en  dedans  du  puissant  courant  du  Clienal  de  la  Klorid«î,  ils  éclia])pent 
à  sou  influence  retardative.  Par  cette  route  le  voyage  est  raccourci  :  et.  bien  ijue  l'on 
puisse  attendre  du  mauvais  teuips,  il  n'est  pas  aussi  violent  (^ue  plus  au  sud  ;  ù  part  cela, 
le  courant  de  l'Est  est  évité.  Je  crois  qu  il  n'est  pas  ordinaire  de  rencontrer  de  la  glace 
dans  cette  partie  de  l'Atlantique  en  hiver  ;  mais  on  a  le  récent  exemple  du  contraire,  des 
sorte  qu'une  vigie  devrait  être  gardée  en  cette  saison  ainsi  (ju'en  été  sur  le  vaisseaux 
faisant  le  voyage. 

Il  parait  (jue  le  pa<|uebotAMtM/oMS,  le  26e  jour  de  février,  1833,  rencontra  beaucoup  de 
bancs  de  glace  sur  la  côte  de  la  Nouveile-Kcosse  ;  et  dans  la  lat.  de  43^^  N.  et  long.  4M^  O., 
les  gens  du  bord  furent  très  surpris  de  tomber  dans  une  grande  (juantité  de  glace  fortement 
entassée.  «|ui  ralentit  la  nuirche  du  vaisseau,  alors  sur  le  pied  de  9  nœuds,  à  l>^  et  7  nœuds, 
avec  tous  ses  ris  pris  dans  le  grand  hunier  et  des  ris  dans  la  misaine.  IjC  4e  de  mars, 
il  rencontra  trois  ban(|uiscs  de  glace  de  grandes  dimensions  dans  une  course  de  95  milles  ; 
et  t\  neuf  heures  du  même  soir  il  fut  obligé  de  passer  entre  les  deux  ipii  étaient  le  plus  à 
l'Fst  avant  démettre  à  la  cesse  pour  la  nuit  ;  après  quoi,  en  gardant  une  course  plus  nord,  il 
ne  vit  plus  de  ces  lua-sses  dangereuses  flottantes. 

Suivant  tous  les  rapports,  il  paraît  que  le  plus  grand  danger  doit  être  appréhendé  dans 
le  voisimige  des  Bancs  de  Terreneuve  ;  et  ceci,  connue  le  sait  tout  navigateur,  est  augmenté 
par  une  brume  épaisse  pui  pénètre  généralement  l'atmosphère  dans  ce  (juarticr,  et,  connue 
de  raison,  raccourcit  la  distance  de  vision  à  une  limite  bien  circonscrite." 

Brumes. — Les  Bancs  sont  fréquenuuent  enveloppés  d'épaisses  brumes,  qui,  depuis  le 
milieu  du  printemps  jus(ju'en  décembre,  sont  connues  avoir  duré  8  et  10  jours  consécutifs; 
dans  ces  temps,  elles  sont  souvent  si  épaisses  que  vous  ne  pouvez  voir  un  objet  quelcon- 
que à  une  distance  do  10  brasses  ;  une  pluie  fine  tombe  continiicllement  des  voiles  et  du 
gréement,  un  cahne  général  prévaut  et  est  quelquefois  ace(>;npagnJ  d'une  houle  considérable, 
de  manière  que  vous  craignez  constamment  de  dériver  sur  <.[uelques  vaisseaux,  ou  d'être 
entraînés  pai  les  courants  sur  quelque  danger  (|ue,  ne  pouvant  découvrir,  vous  aurez  bien 
de  la  difficulté  à  éviter.  Les  courants  qui  environnent  l'Ile  de  Terreneu\'e  sont  fréijuem- 
uient  si  violents  et  si  irréguliers,  quehiuefois  conduisant  vers  la  terre  et  quel(|uefois  vers 
le  large,  que  la  plus  grande  précaution  est  toujours  nécessiiirc  ;  pendant  (jue  le  courant 
venant  des  régions  du  nord  balaye  le  long  des  rives  du  J^abrador.  et.  au  printemps,  détache 
d'iunuenses  banquises  de  glace  (pu  flottent  vers  le  sud  et  deviennent  très-dangereuses,  spéci- 
ulement  dans  les  temps  orunuiux  ;  <|uel(iues-uns  des  moiceaux  de  glace  échouent  souvent  îi 
40  et  50  brasses  d'eau,  et  d'autres  seront  rencontrés  plus  loin  en  mer  à  la  di.stance  de  125 
ou  130  lieues  de  la  terre.  Heureusement  (jue  ces  formidables  (objets  pimvent  généralement 
être  découverts,  même  dans  l'obscurité,  par  une  lueur  blanche  et  brillante  au-de.ssus,  et 
aussi  par  le  bruit  des  vagues  qui  se  brisent  contre  eux  ;  ils  pt-uivent  être  aussi  appréhendés 
par  le  froid  intense  (pi'ils  répandent  à  une  grande  distance  il  la  rond»?.  On  les  rencontre 
ordinairement  aussi  tard  ((u'en  juin,  juillet  et  aoClt.  Vous  ix)uvez  vous  apeicevoir  de 
votre  approche  des  Bancs  par  la  (juantité  d'oiseaux  de  mer  (jui  vous  entounuit,  tels  (jue  lut: 
plongeons,  etc.  ;  il  est  rare  que  l'on  trouve  ces  derniers  à  plus  de  30  lieues  au  large  des 
Bancs  ;  cependaiit,  on  en  voit  <|uel(juefois  d'un  bout  i\  l'autre  de  l'Atlanticjue  ;  mais  dans  les 
environs  des  Bancs  ils  existent  er  plus  grand  nombre.  La  grande  pêche  commeuce  eu 
mai  et  continue  ju8(iu'à  la  fin  de  septembre. 

Les  COURANTS,  VKNTS,  etc. — On  a  obstrvé  tjue  les  vaisseaux  destinés  pour  le  Gvlfe 
St.  Laurent  devraient  prendre  lo  plus  grand  soin  pour  remarquer  les  cournnts  (jui  portent  de 
l'Est,  tout  le  long  de  la  côte  sud  de  Terreneuve,  avec  une  vitesvse  souvent  fatale  .causant  un 
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eutnànemuiit  iniju-tucux  Jaiii  ics  diftcTivatos  baies,  ot  (juelijucfois  lu  perte  do  plusieurs 
vies  ut  li^  naulVa;^!:  ilu  bii'ii  diis  vaij^.^oaux.  Ce»  courants  l<x;aux  prévalent  seuleuiout  Hur 
cotte  pavtiij  cutru  lu  Ca[»  Iva-^c  et  1(.(  Cap  llay.  jj.i  IVégate  auj^laise  Tivecd,  la  corvottc 
C'umuH,  le  transport  Ilurjjuontr  ont  tous  été  perdus,  ees  aimées  dei'uiéres,  sur  cette  côte, 
les  deux  d.iriikio  {.•n'.s((iie  à  la  uiôme  place  et  dans  respace  de  trois  semaines  l'un  do 
l'autre.  En  juin,  1><'J,'J.,  la  Dra/.i:,  vaisseau  de  .Sa  Majesté,  fut  naufragé  vers  la  tête  Est 
de  la  Baie  St.  Shot  ;  et  v.n  juillet  suivant  le  brigantin  Sjtciice  fut  totalement  perdu  sur 
les  mCnies  dangers.  Ain.^i  il  paraîtrait  (juil  a  été  perdu  plus  do  vaisseaux  sur  la  }Xîtito 
p<^>inti;  do  Icrve  <jiii  ili\ise  los  (itux  baies  de  Trepas.<y  et  Ste.  Marie,  <jue  sur  au  ;une  autre 
partie  de  l  Ile.  11  y  a  peu  de  doute  (pie  ces  accidents  furent  occa.'iionnés  par  les  cou- 
rants. 

Il  arrive  souvent  ijuun  capitaine  de  vaisseau  d'Angleterre  partant  pour  Québec  tou- 
chera avec  la  sonde  les  fonds  sur  le  Grand  liane  de  Trepassy,  et  de  là  dirigera  sa  eour.so 
pour  le  Golfe  St.  Laun'ut  sans  jamais  voir  la  terre,  ([ui,  probablement,  est  enveloj)pée  de 
brûnio.  Quand  il  est  ineapablo  ou  néglige  de  faire  \i\m  connivence  suffisante  pour  les 
courants  dont  nous  venons  de  parler,  ijui  vont  tpioKiuefois  sur  le  pied  de  \  milles  par 
heure,  il  est  en! rainé  à  l'oiicst  ;  et  pendant  «{u'il  croit  courir  sûrement  pour  l'entrée  du 
Goli'e,  il  est  jeté  sur  le  rivage  et  so!i  vaisseau  se  perd. 

Un  navigateur  expérimenté,  (pli  a  été  i)endant  20  ans  employé  dans  les  pêcheries,  et 
est  nalif  de  Ternnieuve,  observe.  '*  Qu'il  est  bien  compris  partons  les  maîtres-bateliers 
qu'il  y  a  en  général  un  fort  courant  entrant  de  l'Est,  le  long  do  la  c.>tt^  ouest  de  Terre- 
neuve,  et  ({ui,  aprùs  avoir  passé  le  Cap  Pine,  court  plus  vers  les  baies  de  Ste.  Marie  et  de 
Placentia.  Ce  courant  sera  senti  au  moins  20  lieues  au  S.  O.  du  Cap  1  ine,  et  devient 
plus  rapide  en  approchant  do  terre,  sa  vitesse  augmentant  suivant  (jue  le  vent  favorise  sa 
direction;  mais  dans  tous  les  temps  d'une  force  suffisante  pour  mettre  en  danger  la  sûreté 
d'aucun  vaisseau  approchant  du  sud  ou  de  l'ouest,  dans  un  temps  brumeux,  et  ignorant  son 
existence.  " 

Afin  d'éviter  le  danger  provenant  de  ca  courant,  les  pêcheurs,  en  temps  de  brume, 
revenant  de  la  côte  ouest  chez  eux  sur  la  rive  Est,  se  serverit  invariablement  de  la  sonde^ 
comptant  plus  sur  la  profondeur  de  l'eau  (juc  sur  leur  c«)mpns,  et  se  tiennent  toujours  ii 
une  distance  suffisante  de  la  terre,  pour  assurer  la  sûreté  de  leur  vaisseau.  En  passant  à 
l'est  du  Cap  llace,  il  n'approchent  jamais  plus  de  terre  qu'à  35  brasses  d'eau,  le  fond  étant 
plus  incliné  sur  la  côte  ouest  (pie  sur  le  côté  Est.  Vous  trouvère?:  cette  profondeur  d'eau  à 
une  distance  considérable  ;  le  fond  devient  plus  accidenté,  et  la  profondeur  d'eau  augmente  si 
rapidement,  (pie  dans  votre  course  du  Cap  Ste.  Marie  p<jur  éviter  le  Ca])llace,  (juand  vous 
en  serez  à  l'Est,  vous  vous  trouverez  à  50  brasses  d'eau,  et  en  a\anyant  à  une  jx;titc  dis- 
tance plus  loin,  vous  aurez  CO  et  70  brasses  ;  conHé(|Uonnuent  vous  aurez  claire  la  terre,  et 
pourrez  continuer  en  sûreté  la  course  (jue  vous  jugtirez  con\  enable  ;  mais,  dans  toute  cette 
navigation,  la  sûreté  du  marin  dépendra  gnmdement  de  son  attention  à  la  sonde. 

Les  vents  étant  variables,  il  y  a  peu  de  doute  ((u'ils  produisent  bien  des  changements 
dans  les  courants.  Au  sud  de  l'île,  les  cliangi  nients  de  vents  sont  si  eonununs  C(u'il  arrive 
souvent  que,  après  avoir  soutiié  sur  un  point,  il  change  soudainement  au  point  opposé, 
soufflant  toujours  avec  la  même  violence.  Un  vaisseau  peut  ainsi  être  en  panne  avec  un 
gros  vent,  pendant  ((u'un  autre,  ?M  lieues  plus  loin,  pourrait  être  dans  une  même  situation 
avec  le  vent  tout-à-fait  contraire,  circonstance  <(ui  est  connue  être  arrivée. 

^Jous  terminons  ces  l'emanpies  sur  les  courants  en  ajoutant  les  notes  suivantes  prises 
de  la  carte  française  des  Bancs,  par  M.  Lavaud,  do  la  marine  française  : 

"  La  direction  des  courants  au  nord  et  au  sud,  t:  ur  le  voisinage  Est  du  Grand  Banc, 
varie  peu  de  E.  S.  E.  à  S.  S.  E.  (vraie),  et  est  généralement  entre  ces  points  ;  sa  vitesse 
est  rarement  moindre  que  8  à  10  milles  dans  21  heures,  et  (jm^hpiefois  augmente  à  24  ou 
30  milles.  Les  marins  devraient  observer  ((u'en  dehors  de  tous  les  banos,  et  spéciale- 
ment au  large  de  la  partie  sud  du  G  rand  Banc,  les  courants  bouillent  et  forment  de  si  forts 
remous,  qu'un  vaisseau  cucalmé,  ou  avec  peu  de  vent,  ne  peut  estimer  sa  position  avec 
exactitude  ;  ceci  est  probablement  occasionné  par  le  bord  du  courant  du  Golfe. 

Sur  le  Grand  Banc  les  sourants  ont  une  direction  variable,  dont  le  vent  n'est  pas  la  seule 
cause,  vu  qu'il  est  parfois  dans  une  Mrcction  différente.  Les  prcheurs  mentionnent  que 
chaque  jour  les  courants  font  le  tour  du  compas  ;  et  on  voit,  en  bien  observant,  qu'aude-là 
du  méridien  du  Cap  Race,  il  est  le  plus  souvent  à  l'ouest.  " 

De  la  olack. — Les  remanjues  suivantes  sur  la  glace  dans  l'Atlantique  du  Nord  par 
M.  W.  C.  Rcdfield,  (juoique  peut>êtro  pas  immédiatement  liées  avec  notre  sujet,  sont 
ajoutées,  vu  qu'elles  ne  peuvent  qu'intéresser  le  Iccteu  r: 
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"  Des  divers  dangers  qui  se  rencontrent  sur  le  clieniiu  du  marin,  il  n'y  eu  a  peut-être 
pas  ({ui  excitent  à  plus  de  vigilance  que  l'approche  connue  nu  r^oupyianu'c  de  la  glace.  Dans 
quelques  parties  fréquentées  do  l'océan  Atlanti<|ue,  hi  glace  j)arait  p:vs(|ue  chaque  aimée, 
dans  les  différentes  formes  de  bancs  de  glace,  deglaei;s  délaeiiées  et  d'ilcs  ina.s;-ives  de  glace, 
entiainées  des  régions  arctiques  par  l'action  constante  de>  Cdurants  jmiI. lires.  Ces  courant.s.  en 
allant  vers  le  sud,  doivent  nécessairement  incliner  vers  les  limiteo  ouest  de  l'océan,  en  raison 
df  la  rapidité  accrue  iju'a  la  rotatit»n  journalière  de  la  surfais-  de  la  terre  partant  des  pôles; 
lOi  bien  comprise  par  rapport  aux  courants  d  air  qui  t'ormeiit  ji-^  vents  alLsés.  De  là  vient 
que  sur  les  Bancs  do  Terrencuve  et  près  d'eux,  ces  cour.nits  eut  rainant  la  glace,  traversent 
le  chouan  ordinaire  dos  vaisseaux  des  ports  de  l'Europe  destinés  pour  rAniv'ri(|ue  du  Nord. 

La  quantité  de  glace  qui  paraît  sur  cette  route  de  navigation  en  ditïérentes  années  est 
extrêmement  variée.  Quehjuel'ois  on  la  voit  aussi  à  bonne  heure  dans  l'aïuu'o  »[uo  janvier 
et  rarement  jilus  tard  que  le  uiois  d'août.  8a  saison  la  jilus  connnune  est  depuis  mars  à 
juillet.  On  la  trouve  plus  souvent  à  l'oue-st  de  la  long.  44°,  et  ;\  l'Est  île  la  long.  52°; 
mais  tin  rencontre  (juelqueft)is  des  ban(iui.ses  de  glace  aussi  à  l'Est  (juo  la  long.  4U°,  et,  dans 
quelques  eau  assez  rares,  même  plus  loin  vers  l'Europe. 

L'expérience  a  démontré  que  la  proximité  de  la  glace  est  beaucoup  moins  hazardeu.se 
que  celle  des  njches  et  des  batturos  ;  et  ';es  dangers  flottants  seraient  enc(ue  moins  à 
craindre  si  ce  n'était  (jue  jxiur  les  brumes  et  les  brouillards  (ju'ils  occasioiment  souvent. 
Le  thermomètre  a  souvent  été  considéré  connue  donnant  une  indication  sûre  de  l'approche 
de  la  glace,  par  la  réduction  de  la  température  éprouvée  dans  l'air  ainsi  que  dans  l'eau,  et 
ces  indications  .sont  importantes  et  uo  devraient  être  aucunement  négligées.  Mais  il  peut 
y  avoir  bien  des  cas  d'approche  do  glace  où  le  thermomètre  seul  no  serait  pas  toujours  uuo 
sûieté.  " 

Quoi(jue,  pendantjun  passage,  l'on  ne  verrait  que  peu  ou  ix)in'i  de  glace,  et  même  plusieurs 
fois  en  traversant  l'Atlantique,  cependant,  il  en  a  été  rencontré  l'rétpemmeut  en  telle 
quantité  qu'elle  parût  indiquer  une  extension  vaste  ou  indétiiiie  des  bancs  de  glace  vers 
les  mers  polaires. 


COTE  EST  DE  TERRENEUVE. 


DU  CAP  RACE  AU  CAP  ST.  FRANÇOIS. 

CAP  RACE,  pointe  sud-est  de  Terrencuve,  gît  dans  la  latitude  40°  39'  44"  N.  et  lon- 
gitude 53°  4'  0.,  et  est  un  plateau  de  terre  d'une  moyenne  hauteur.  Un  rocher  noir  gît 
auprès,  et  il  y  en  a  plusieurs  plus  petits  à  l'entour.  * 

Du  Cap  Rac"  au  Cap  Ballard,  la  course  est  N.  E.  par  E.  8  milles  ;  à  environ  un  mille 
au  sud  du  Cap  Ballard,  est  un  haut  promontoire  noir,  appelé  Tête  de  la  (Jhaine  de  l'Anse 
Chain  Cave  Jlcad  ;  entre  les  pointes  est  une  anse.  A  l'ouest  de  la  Tête  de  la  Chaîne  de 
l'Anse,  gît  l'Anse  Chain,  devant  huiuellc  est  un  rocher  Tioir  au-dessus  de  l'eau.  Glan 
ou  Clam  Covc,  place  bttime  seulement  pour  les  chaloupes,  est  située  à  environ  mi-chemin 
entre  les  caps  Race  et  Ballard. 

A  environ  8  milles  E.  S.  E.  du  Cap  Race,  et  au  sud  du  Cap  Ballard,  est  un  banc  de 
pêche,  appi3lé  Nouveau  Hane,  d'cnviinn  5  milles  de  long,  et  près  de  2  de  large  ;  il  y  a 
dessus  environ  de  17  à  25  bra.sses  d'eau. 

Renowek. — A  la  distance  do  iSh  milles  N.  E.  l  E.  du  Cap  Ballard,  sont  de  petits 
rochers,  écores,  appelés  les  Renowes,  do  hauteur  modérée,  et  gisant  à  uu  mille  do  la  terre 
ferme.  A  environ  2  milles  au  nord  de  ces  rochers  et  environ  un  mille  au  sud  do  l'entrée 
du  Havre  de  Renowes,  se  trouve  l'Ile  Renowes,  située  près  de  la  terre  ferme.  Le  Havre 
de  Renowes  n'est  qu'une  petite  place  indifférente,  et  n'a  pas  plus  de  15  à  16  pieds  d'eau  à 
basse  marée.  Il  y  a  plusieurs  rochers  dans  l'entrée,  et  les  vents  du  sud-ost  y  soulèvent  une 
grosse  houle.     Pour  entrer  dedans  vous  devrez  côtoyer  la  rive  du  nord  autant  (juc  pos.sible 

•  On  noue  iiiroriiio  (jn'uii  très-t)oaH  sigiml  a  éld  éii^'é  jur  ce  cap,  comiue  moyen  additiumiul  de   lu  rucounaitrc.     Nous 
regrettons  de  n'en  avoir  |)as  les  iiartieuUirités  relatives. 
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liE  H.VVHK  Kkiim<»ise  Fcnnniisf'  Unrhnura^i  à  2^  niilloH  an  nord  du  Havre  IIimiowo», 
îij'nnt oTifv»'  eux  niio  jK'tiU*  place  iifinniKV  l'Anse  il  l'Oarw  lipar'i*  (■on;  au  lar;j;e  de  laquelle 
il  y  a  un  rocher  sdus  l'eau,  à  environ  utie  encablure  du  rivajre.  J^e  Havre  Ferniouse  est 
excollcîit,  n'y  ayant  aucun  daiiirer  ))our  y  entrer.  (|noi((ue  l'entrée  ne  soit  pa.«»phiK  d'une  encft- 
blure  de  laru'e.  Justement  en  dedans  de  l'entrée,  sur  la  rive  nord,  est  une  petite  anse,  dans 
laquelle  est  ét^dilie  une  pêcherie,  mais  il  n'y  a  pas  de  bon  mouillage.  Environ  un  (juart  de  mille 
plus  en  dedans  sur  le  mCMue  côté,  est  une  autre  anse  noinmée  l'Anse  de  l'Amiral  Affmirdt'g 
^o*v' dans  la(|uelle  les  vais,s«'aux  marchands  ni<millent  {rcnéralenient  dans  7  ou  H  brasses 
d'eau,  enfermés  entre  les  t<ïrres.  Environ  un  mille  plus  haut  dans  le  h/îvre  est  une 
place  nommée  l'Anse  du  Vice  Amiral  Vice  AdndruVs  (hvt;  au  sud  de  laquelle  est  le 
meill(!ur  moiiilla^'C  jiour  de  jjrnts  vaisseaux,  dans  12  au  15  brasses  d'eau,  fond  vaseux,  où 
vous  serez  convenablement  situés  pour  ol»t<inir  de  l'eau  et  du  bois.  JMus  haut  sur  le  même 
côté,  est  l'Anse  f^heep's  Head.  directement  au  lar<j;e  de  liujuelle  près  du  milieu  du 
chenal  est  mie  Imtture  sur  laquelle  il  n'y  a  <jue  9,pieds  d'eati  :  ce  dan^iT  est  le  seul  connu 
dans  le  bâvre. 

Environ  N.E.par  E..  tl  ini  mille  du  hiÎATe  Ferniouse  est  la  Tête  Chauve  Jinfit  lliml^ 
et  un  mille  plus  loin,  N.  ])ar  E.,  est  1:   Tête-Noire  IHark  Ihad. 

Le  Havke  XfiVWinKT  Aqunfurt  //a/Vw»/- est  i\ environ  un  mille  X.  par  0.  de  la  Tête 
Noire,  tît  a,  dans  son  entrée,  un  haut  rocher  au-deasus  de  l'eau,  au  nord  du(|uel<'st  »in  passage 
pour  entrer,  avec  environ  15  brasses  d'eau.  Ijc  havre  entre  environ  8  milles  à  l'ouest, 
rétrécissatit  à  mesure  (jue  l'on  avance  jus<iu'!\  environ  un  demi-mille  d*^  la  fête  de  lu  baie, 
où  il  devient  bien  resserré,  fournissant  cependant  environ  4  brasses d'eaii.  Immédiatement 
en  dedans  de  cet  étroit  passage  est  une  jx'tite  anse  d'environ  7  br.iss(^s  d'eau,  (|ui  est  consi- 
dérée une  boime  plr.ce  jtour  virer  les  vaisseau  en  carène,  le  rivage  étajit  à  pic.  l*our  passer 
<lans  cet  étroit  passage,  éloignez  vous  de  lu  grève  rocheuse  sur  la  rive  nord,  eu  dehors  du 
passage  étroit,  vu  (jue  cet  espace  est  peu  profond,  excepté  i\  la  jxtinte  du  j)assage  étrt»it,  où 
e'est  écore. 

Le  Havre  Furhyland. — Ferryland  Head  gît  E  A  S.  à2millesd'A(|uafort,  etN.  K. 
J  E.,  8^  milles  de  Ferniouse.  Elle  est  d'une  hauteiir  modérée,  ayant  auprès  d'elle,  vers 
le  large,  deux  hauts  rochers  hors  de  l'eau,  nommés  les  Oreilles  de  Lièvre  J/an's  Enrs. 
La  tête  n'est  pas  facile  i\  distinguer,  vu  (pie  la  terre  ferme,  en  dedans  est  bien  jtius  haute. 
L'entrée  du  Hâvie  Ferryland  est  au  nord  de  la  tête,  «'iitre  elle  et  l'Ile  Bois,  et  est  un 
peu  plus  de  ffl  moitié  d'une  eiicâblure  de  large  ;  mais  eu  dedans  l'Tle  Bois  elle  est  beaucoup 
plus  large  et  donne  un  bon  mouillage  il  H  ou  10  brasses  d'eau  :  mais  les  vents  de  nord-est 
y  produisent  une  bien  gro.sse  houle  sur  les  bas  rochers  qui  s'étendcfit  de  l'Ile  Bois  à  terre 
ferme. 

,. —  De  l'Ile  Bois  à  l'Ile-aux-Oies  (înosr  Ishirid  la  course  est  N.  E.  par  N.  \  N..  distance 
un  demi  mille,  et  de  l'Ile-aux-Oies  à  l'ile  aux  Hoches  Stom;  hlmid,  la  course  est  ^j.  5** 
O.,  distance  un  demi  niiile. 

La  Baie  ai;  Capi-AN  C  'diiUn  Bm/  outre  en  dedans  N.  O.  par  N.  2^  nnUes  de  l'Ile  Goose 
et  est  considéré  un  assez  bon  havre,  ayant  un  bon  passage  jxtur  y  entrer  des  deux  côtés  de 
rile-aux-Oies  ^r»/o,s7'.  Au  nord  de  l'Ile  (iotise.  entre  elle  et  rile-aux-Koches.  Stoiir,  il  n'y 
a  pas  le  moindre  danger.  les  îK's  étant  écores.  Si  vous  passez  au  sud  de  rile-aux-Oies.  entre 
elle  et  l'Ile  Bois.  i>ardez  la  iiointe  de  la  Tête  Ferrvland  ouverte  M" Ile  Bois,  atin  d'éviter  un 
rocher  sous  l'eau,  sur  le(|uel  il  n'y  a  (pie  2  brasses  d'eau,  gîsant  à  j)rès  de  mi-chemin  eutro 
rile-aux-Oies  et  CoKl  East  l'oint  ;  une  fois  en  déchois  de  ce  rocher,  il  n  y  a  pas  de  danger 
iV  faire  voile  jus<ju'aii  haut  de  hi  baie.  Le  meilleur  mouillage  est  vis-iVvis  une  anse  au  côté 
gauche  environ  un  demi-mille  en  dedans  de  Scogin  s  Head.  dans  1(>  ou  17  brasses  d'eau. 

De  la  Tête  Ferryland  au  Cap  Broyle.  la  course  est  N.  N.  E..  2  'jf  milles.  Cetcap  est 
un  haut  platiiau  do  terre  et  repré.sente  la  forme  d'une  selle,  vu  du  côté  nord  ou  du  sud 
sud.  A  trois  (juarts  de  mille  au  sud  de,  l;i  partie  nord  du  cap,  est  un  petit  rocher,  appelé 
le  Vieux  Henri  O/d  I/(tnj/.  sur  kxpiel  il  n'y  a  (jue  8  brasses  d'eau  ;  mais  entre  ce 
rocher  et  la  terre  ferme,  il  y  a  au-dessus  de  20  brasses  d'eau.  A  environ  trois-quarts  de 
mille,  ;\  E.  N.  E.  du  (^ij)  Broyle,  se  trouve  une  chiiîne  do  rochers,  appelée  les  Rochers  du 
cheval  //«/•««  /^'»r/,',v.  sur  lacjuelle  sont  de  7  à  14  brasses  d'eau:  dans  un  gros  tenijw.  la. 
mer  se  brise  bien  haut  sur  ces  rochers.  La  marque  pour  ces  rochers  est.  ou  ét^iit,  une 
maison  blanche  sur  le  Downs  Ferryland  ouverte  avec  l'Ile  aux  Roches  Stoiic  Jslrnd,  et 
le  promontoire  ou  tête  du  havre  du  Cap  Broyle  ouvert  vous   mènera  directement  sur  eux. 

Havre  or  Vav  Brovi,e. — De  la  partie  nord  du  Cap  Broyle  ;\  la  partie  sud  de  la 
Tête  Brigus  thiyiis  J/md,  la  distance  est  H  mille.     Ces  points  formeut  l'cnti-ée  du  hâvro 
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du  (Vip  Brovli'  iiul  roin-'iitr  4  millosà  rmiost.  A  environ  1  {  millf  on  dfdjnis  (!<•  l"ciitr»V.  sur 
la  rive  nord,  est  une  anso  appelée  l'Anse  <lo  r.Vniiral  Ai/mit  nls  ('<>ri\  dans  la<|Melle  »îHt  un 
niouilla^^e d'environ  12  brasses  d'eau,  bon  fond,  mais  ex|M.sée  .m  sud-est.  Le  meilleur 
mouillage  est  au-dessus  du  passaire  étroit  Xurmirs.  dans  environ  7  brasses  d'e.iu.  \a'  seul 
danger  en  montant  d.ms  le  havre  est  une  ehaîne  .ipjiolée  la  ('haine  de  Samedi  SiitiitthtyU 
Liiïgc  k  ynx'won  H  encablure  en  dehors  du  passage  étroit  sur  l.i  rive  nord.  Si  vous 
entrez  venant  de  vers  le  nord,  tenez  la  selle  sur  lirigus  llead  ouverte  avec  la  ])ointe  de 
l'Anse  de  l'Anùriil  ;  eela  vous  elairera  de  eette  ehaîne.  (>uand  vous  êtes  a>»-ilessus  du 
pas-sage  étroit,  vous  pouvez  mouiller  dans  environ  7  bra.sses  d'eau,  bon  fond,  où  vous  scre» 
convenablement  sitiiés,  pour  obtenir  du  bois  et  de  l'eau. 

Prùs  du  côté  nord  de  Brigus  llead  est  la  petite  anse  deee  nom.  propre  seulement  aux 
chaloupes. 

Le  (_'ap  Xeddiek  est  il  \h  milles  du  Cap  Broyle,  et  7^  milles  des  Oreilles  de  Fiièvre 
lliirr's  E'irs  au  largo  de  Ferrylatid  :  c'est  un  plateau  d'une  h.iuteur  ni.jdén'e.  et  à 
pic  vers  la  mer.  Du  Cap  Neddick  à  la  Tête  de  la  Baleine,  la  distance  est  d'un  mille  et  d«!ini. 
L'Anse  !\  la  Baleine  est  environ  un  «piart  <le  mille  au  nord  de  la  Tête  delà  Baleine,  et  n'est 
qu'une  petite  place,  bonne  seulement  pour  des  chalmijws.  Du  Cap  Neddiek  à  la  pointe  lu 
plus  au  largo  de  (^irande  Ile  (fîreat  Tsland,  la  cimrse  est  N.  K.  par  K.  -\  K.,  distance  2^ 
milles.     Fia  longueur  de  cette  île  est  environ  nu  demi-mille  ;  sa  hauteur  est  modérée. 

De  la  Tête  (m  Promontoire  Baleine  il  l'Ile  SiM-ar.  la  ccmrse  est  N.  X.  K.  A  K..  distance 
1  mille.  Une  pêcherie  est  établie  en  dedans  de  cette  île,  mais  il  y  n'a  pas  de  bon  mouillage, 
le  fond  étant  de  roc.  Ij'.Vnse  au  Crapa\ul  TnaiVs  Cuvr  est  à  environ  un  mille  au  nord  de 
l'Tle  Spear,  et  n'est  bonne  que  pour  des  chaloupes.  .V  envinm  H  mille  de  l'Ile  Si)ear,  est 
la  pointe  sud  de  la  Baie  Momables,  api)elée  la  Pointe  du  Ferblioitier  Thihvrn  Point  de 
laquelle  à  la  pointe  nord  de  la  dite  baie,  étant  la  ]>ointe  sud  de  Witless  IV-  y,  la  distance 
est  environ  1;^  mille.   La  Baie  Momables  est  un((  baie  ouverte,  profonde  d'environ  lui  mille. 

L'Ile  Verte  fînt'ii  [slmul  est  une  petite  île  ronde.  i\  environ  trois  ipiart.-  de  mille 
•de  la  pointe  sud  de  Witless  Bay.  De  eette  pointe  une  ehaîiie  de  roche  -s  s'étend  environ  un 
tiers  de  la  distance  de  l'Ile  A'erte. 

La  pointe  sud  de  l'Ile  au  (îoëland  (hiV  hhtnd  e.st  t\  environ  trois-(juarts  de  mille  au 
nord  de  l'Ile  Verte.  L'île  est  longue  d'environ  un  mille,  large  d'un  cjuart  de  mille,  et  est 
une  terre  iKissablement  haute.  ^ 

WiTi.Kss  B.w  entre  environ  à  2  milles  de  l'Ile  au  (îoeland  et  fournit  une  profondeur 
d'eau  modérée  et  un  bon  fond,  mais  est  ouverte  A  la  mer.  Kn  montant  mi-chemin  Mir  la 
rive  uord,  il  y  a  une  chaîne  de  rochers  en  partie  hors  de  l'eau  environ  à  mi-marée. 

L.\  B.viK  DKS  Tai'RE.M'X  IhdVslht;/. — A  uu  mille  et  un  quart  au  nord  de  l'Ile  au 
(îoëland  est  la  jrainte  sud  de  l'entrée  dans 'la  Baie  des  Taureaux  /^'*/  <;/'  Biilh  :  de  eette 
pointe  à  la  pointe  nord  de  la  dite  baie,  appelée  la  Tête  des  Taureaux  /iiill's  /Aa»/ la  course 
est  N.  K.  par  K..  distance  l\  mille.  Le  meilleur  mouillage  dans  cette  baie  jxmr  de  gros 
vai.s,seaux  est  à  environ  un  demi-mille  de  la  tête,  dans  environ  14  bra.s.ses  d'eau,  mai.s  de 
petits  vaisseaux  jxîuvent  mouiller  plus  haut,  et  amarrer  à  la  rive  nord,  où  ils  seront  enfermés 
■entre  deux  terres.  Les  seuls  dangers  dans  ce  havre  sont  un  petit  rocher  au  large  de  la 
Pointe  au  Pain  et  au  Fromage,  Bmid  nnil  Cherv  Point,  mais  )»as  plus  au  large  que  20 
verges,  et  un  rocher  sur  lequeIjiJ  y  a  !t  pieds  d'eau,  gisant  au  large  de  l'An.se  .Margoty 
Mnrgotiif  Cnvc  \  environ  une  demi  encablure  du  rivage. 

De  la  Tête  des  Taureaux  à  hi  pointe  sud  du  Petit  Havre,  /V^///  Ilor  ir,  d'où  un 
récif  s'étend  environ  un  quart  de  mille,  la  course  est  prexpie  N.  E.  }  K.  environ  S]  milles. 
La  pointe  sud  du  Petit  Havre  est  distante  de  la  pointe  nord  d'environ  2^  milles,  entre  les- 
quelles e;<t  la  baie  entrant  2  n)illes,  et  ayant  dans  le  fon'd  une  anse  et  une  pêcheiie.  A 
enivron  mi-chemin  entre  la  Baie  des  Taureaux  et  la  Petite  Baie  Itittic  liai/  est  une 
caverne,  ayant  sur  le  sommet  une  ouverture  à  travers  la(pu>lle  l'eau  s'échappe  cpiand  la 
mer  est  bien  houleuse,  présentant  ainsi  un  objet  remarcpiable,  visible  îl  une  distance  consi- 
dérable  au  large  ;  c'est  pourquoi  elle  est  appelée  le  Spoiif. 

Cap  Spear  De  la  pointe  nord  du  Petit  Havre  au  Cap  Lance  S/tenr.  la  c(mrse 
est  N.  E.  J  E.,  distance  2^  milles.  Cette  pointe  est  plutôt  basse  et  décliiu'o,  et  jieut 
être  reconnue  par  la  terre  au  nord  inclin;int  au  N.  ().  Le  Caj)  Lance  est  la  pointe 
la  plus  j\  l'est  de  Terreneuvc,  dans  la  lat.  47°  30'  20"  N.  et  la  long.  52°  8(5'  40"  0.,  et 
est  la  pointe  sur  la([uolle  les  vai.sseaux  destinés  pour  St.  Jean  venant  de  l'est,  s»-  dirigent 
.généralement,  aussitôt  cju'ils  peuvent  sonder. 
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liO  pliaro  sur  le  Cap  Laiicu  produit  ciiiujue  minuto  uue  forte  liiuiK-re  tournante  à 
27')  pieds  iiu-dessus  du  uivoiiu  de  l;i  mer,  «pii  ]H;ut-ètre  vue  à  8  lieues  de  distance  eu  tcaips 
clair.      Jiîi  iunuère  iiiont;e  uue  llaMiuie  brillante  ù  un  intervalle  d'une  minute. 

Il  y  a  trois  baies  entre  le  Caj)  Lauee  etlentréeù  St.  Jean  :  1""  lu  liaie  du  Cap  Ca^tc 
Bon,  entre  le  Caj»  Lance  et  la  Tête  Noire  lUnih  I/cnl  ;  2^  la  lJ;iie  de  l'Homme  Mon, 
Deadiii-iiis  li  i'i  entre  la  Tête  N<jire  et  la  Petit'.;  i'oiùte  Simili  l'oint  ;  et  3"*  1^  iiuiu  à 
l'Eau  Frnîche  Fnshirutir  Uni/,  entre  la  IVUte  Pointe  et  le  Fort  Andierst. 

Du  Fort  Amlier.-it,  sur  la  tête  sud  à  l'entrée  du   llâvre    St.   Jean,   il  y  a  une    lumiôro 
brillante  ii.ce  ipii.  de  son  élévation,  peut  être  vue  à  une  distance  consiilérable. 

HAVRE  ST.  JEAN-  — La  ville  do  St.  Jean  est  la  capitale  de  l'île,  étant  le  siéj;;e  du 
gouvernement.  Quoique  son  approche  .soit  étroite,  son  luivre  est  excellent,  et  .sa  .-ituatioii 
fucilcmeiU  recui'Mue  par  la  maison  de  bois  sur  Siijiml  JIIll,  et  }»ar  le  Fort  Andierst,  sur  le 
côté  sud,  ou  la  l'ointe  de  l'Entrée.  Le  chenal,  d'une  pointe  ù  l'uutro,  n'est  «jne  d'enviroii 
un-;-i.\.ième   de  mille  de  l 


argeur  ; 


mais  il  es*,  plus  lar}j;e  immédiatement  en  dedans  do;> 
ponites  ([u'il  ne  l'est  entre  elles,  dinanuant  (encore  à  rapjiroehe  du  Rocher  de  lu  Chaîne 
Chiiln  liuih  ;  de  ette  dernière  au  Rocher  de   la   Crêf)e   Piinaïkc.   Rock,  la   distance  n'est 

2 ue  de  î^"i  brasses.     Ces  rochers  sont  tous  deux  hors  de  leau  et   écores  :   le   Rocher   de  la 
Ihaîne  est  au  nord  et  le  Rocher   de  la  (/'rê[>e   est  au  côté   ^3ud  du  chenal.     Trois  petits* 
monticules  s'élèvent  entre  ces  deux  rochers  et  sont  couverts  de  18  ù  '1\  jàeds  d'eau. 

En  approchant  du  Havre  St.  Jean  avec  un  gros  vaisseau,  il  faut  se  tenir  sur  ses 
gardes  pour  éviter  le  W.stal  Rock,  à  eiiviron  50  bra.sse.s  au  large  de  la  l'ointe  Sud  ou 
Pointe  du  Fort  Ainherst  ;  au-dessus  de  ce  rocher,  Vt^ntid  Rock,  il  y  a  18  pieds  d'eau  ;  se.s 
inaniues  sont  Fort  William,  ou  la  vieille  garnison,  justement  ruverte  de  la  tête  sud 
Simili  JJciid,  et  le  Wna-ltull  Ruck  le  \A\m  éloigné  ouvert  ù  l'est  de  la  Tête  Cuckold 
CuckoUru  Hi:ud  :  ces  derniers  rochers  sont  f  rès  de  la  pointe  nord  duhâvro,  et  toujours  hors 
de  l'eau,  étant  écores,  et  pour  cette  rai.son  nullement  dangc.  'ux.  Pour  entrer,  la  course  est 
N.  0.  par  O.,  le  rivago  étant  escarpé  jus([u'à  près  de  Pancake  ;  alors  éloignez-vous  un  peu 
du  côté  sud  ;  contiuuez  la  même  course,  ou  plutôt  plus  inclinée  ù  l'ouest,  gardant  le  mât 
du  Fort  Andiers»  ouvert  au  nord  du  mât  de  la  Batterie  de  Frédér'ck  ;  par  ces  moyens 
vous  éviterez  le  l'rosscr,  un  rocher  à  bâbord,  courant  au  large  du  bout  d'un  autre  rocher, 
de  la  l'orme  dune  selle,  avec  18  pieds  d'eau  dans  la  partie  basse  et  seulement  5  sur 
le  côté  du  dehors  ;  il  est,  cependai^t,  à  pic  n'ayant  pas  moins  de  ciiKj  brasses  tout  auprès. 
Aussitôt  (jue  vous  êtes  en  dedans  et  (juc  vous  avez  passé  le  rocher  Prosser,  vous  pouvez 
monter  comme  il  vous  plaira,  les  deux  rivages  étant  exempts  de  dangers,  et  mouiller  dans 
4  ou  10  bra.sses  d'eau,  sur  un  fond  de  vase,  et  demeurer  tout-à-fait  entre  deux  terres. 

JjCs  vents  du  S.  O.  au  sud  juscju'à  N.  E.  par  E.  entrent  ;  les  vents  do  toute  autre 
direction  sont  fous  ou  sortent  des  Narvows  (détçoits)  ;  avec  les  derniers  vents  vous  devrez 
entrer  à  la  touée,  et  pour  cela,  des  anneaux  sont  fixés  aux  rocs  de  chaque  côté.  Le 
mouillage  en  dedans  des  Narrows  a  de  10  y.  lu  brasses,  et  un  peu  avant  d'entrer  dans  les 
Narrows  il  y  a  20  brasses. 

Les  grandes  marées  montent  5  pieds,  les  basses  marrées  3^  pieds,  mais  très  irrégu- 
lièrement,   influant 
points   vers   l'ouest. 
7  h.  50  m.  ^ 

La  ville  de  St.  Jean  se  compose  d'une  longu'i  rup,  courant  parallèlement  avec  le 
rivage,  et  de  (juelque  petites  rues  <ju  ruelles  qui  partent  de  la  rue  principale  à  angles  droits'. 
La  plupai't  des  maisons  sont  de  bois,  quelques-unes  de  brique  et  d'autres  de  pierre.  Le 
rivage  est  entièrement  garni  de  quais  qui  sont  presque  tous  occupés  par  des  échafauds  pour 
Bêcher  le  poison.  Le  gouvernement  a  un  beau  grand  quai,  ouvert  au  public.  La  popula- 
tion de  la  ville  change  extrêmement  avi  c  la  saison.  Dans  le  plus  fort  de  la  pêche  la  place 
est  bien  peuplée,  mais  plusieurs  de  ces  habitants  retournent  en  Euroj)e  dans  les  vaisseaux  de 
commerce.  St.  Jean  est  bâtie  sur  une  péninsule  que  Lord  Baltimore  uoumia  la  province 
d'Avalon.  L'entrée  du  havre  est  gardée  par  plusieurs  batteries,  et  autrefois  une  chaîue 
était  tendue  du  Rocher  de  la  Chaîne  Chain  Rock  (do  là  son  nou.),  pour  empêcher 
l'entrée  à  une  force  hostile. 

Un  étranger  à  l'a  côte  devrait  avoir  soin  de  ne  pas  méprendre  Quiddy  Viddy,  petite 
place  qui  n'est  propre  que  pour  des  chalouiws,  à  environ  un  mille  au  nord  de  St.  Jean,  pour 
St.  Jean  même,  vu  qu'à  une  distance  elle  a  rappareuce  d'un  bon  havre.     C'est  pourquoi  il 


beaucoup    sur    les    vents  ;    et     la  variation     est    d'environ    deux 
La   mer   est   hauty,  au   plein   comme  au   changement,  à   environ 
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observera  (ju'aU  côté  sud  tlo  Quiddy  \"uh\y  nA   uiio  iiHiiitaL'iK'   i de,  tnina-c  ci.îi.îih'  une 

m  !uk' dt' foin,  Hitiu'-e  sur  la  TôU' Cuckuld  ;  tandis» |iii'  lo  ilâvreSt.  .It'aii  pitui  t'tre  dis* 
uujruû  par  Foit  Amlicrst  t|ui  paraît  lltuc.  vt  par  1^-  ui.it  de  iiavillnn  sur  la  niuntîifrue 
au-dessus  de  la  pointe  nurd  di!  l\,nUve,  .jui  dénote  sullisaïuiiieiit  la  véritable  entrée. 

A  environ  un  uiiilu  <le  h  rointe  t'uekold  est-  une  ji,'tit«î  pointe  ou  projeetioii  do  la 
terre  ;  et  2  milles  plus  loin  est  la  l*ninte  au  Pain  de  Stiere  ,S'";/  />•  f.n'i/  l'ulnt  eôiii((Uo 
et  resseinljlant  beaucoup  à  un  pain  de  suere.  lue  lieue  plus  loin  e.'-t  Tête  Koiim;  Nrd 
IIkiU  ayant  entre  le.s  doux  une  petite  place  appelée  Ijiuji/  HdhI. 

ïoKHAY. — A  un  mille  et  demi  de  Tête  Houj^e  Urdllntd.  est  la  l'ointe  sud  do 
de  Torbay,  (juel(jue  \mvl  jilus  basse  ([ue  les  autres.  De  cette  pointe  à  l'Anse  Verte  ((Jreen 
Covc,  place  où  K's  vaisseaux  mouillent  ordinairement,  la  cour.se  est  environ  O.  N.  ().,  2 
luillo.s,  où  vous  pouvez  mouiller  dans  11  et  12  lirassos,  mais  serez  beauwuip  e.Kjiosés  du 
côté  do  la  jncr.  Cette  baie  est  pande.  étant  d'une  étendue  d'une  lieue.  Devant  sa 
pointe  nord  est  un  rocher  plat,  où  la  in(!r  .se  brise.  Tue  uro.sse  houle  entre  de  vers  l'est 
dans  la  baio,  de  sorte  (pie  ce  n'e.-t  pas  um  boiwie  pl.aee  pour  y  iiuerer. 

De  la.  Pointe  de  la  Uoehe  Plue  Fl<it  Rocl:  Plad  (|ui  est  ba.sse.  terre  .sombre,  la  côte 
court  ver.s  le  nord  à  Têti'  Hou;i;  liid  Ihad  une  distance  de  2  milles  ;  et  de  là  à  Têto 
Noire    liltrh  IL  id  dans   la  même  direction  2  milles  de  plus. 

Cai'  hT.  FkanÇois  C<qx-  St.  Fi(iHcl:i,—])(i  la  Tête  Noire  au  (.'ap  St.  Praiir/ois,  la 
course  est  N.  N.  ().,  distance  une  lieue.  Le  Cap  8t.  François  jiarait  blanc  et  est  lui-mèuio 
bas,  mais  au-dessus  la  terre  s'élève  haut.  Un  peu  au  sud  du  ('ap  est  l'Anse  au  b'oulier, 
Shoe  Corr  place  dont  on  se  sert  dans  le  mauvais  temps  pour  fendre  et  saler  le  pois.son. 
Au  lariço  de  l'Anse  il  y  a  bonne  pêehe,  et  avec  les  vents  de  nord,  ouest  et  sud-ouest,  voua 
serez  en  sûreté  d.ms  l'Anse. 

A  environ  ItV  nulle  à  l'est  du  Cap  St.  François,  dans  une  ]>osition  trian,L'idaire,  sont 
(lueKjues  rochers  sotis  l'eau,  ap[ielés  lîoeher  au  Brandy,  sur  les(piels  hi  mer  se  brise  liéné- 
rylemont.  il  y  a  un  chemd  entre  eux  et  le  Cap,  mais  trop  dauL'ereux  jxjur  être;  jtrafitjué, 
pendant  que  les  rochers  ajoutent  à  la  sûreté  de  l'/vuse  Shoe.  On  peut  faire  usa^^e,  avec 
les  vents  de  terre,  d'une  petite  iui.se  au  nord  du  Cap. 
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BAIE  DE  LA  CONCEPTJON  Conception  lltij.—'^  Du  Cap  St.  Fram;ois  la  pointe 
sud  de  la  Baie  de  la  Conception  à  l'Ile  Bocalieu,  limite  nord  do  l'entrée,  la  course  et  la 
distance  sont  N.  N.  E.  ^  E.,  environ  18  milles.  Cette  baie  est  trè-s  étendue,  courant  vers 
le  sud-ouest,  et  contient  plusieurs  baies  plus  petites,  dont  nous  continuons  ù  donner  une 
description  plus  minutieuse. 

Belle  Tsr.E. — A  cpiatic  lieues  S.  0.  par  0.  du  Cap  St.  François  est  une  lie  majes- 
tueuse nommée  Belle  Tsle,  lon;j,uc  de  5^  milles  et  environ  2  milles  do  lariro.  Soii  côté  est 
3  niilli's  au  lar  .:;c  de  la  terre  ferme,  et  il  y  a  sur  ce  côté  une  grève  au  sud  de  lat|uelle  se  tnuive 
nu  bon  mouillage  dans  30  brasses,  fond  de  sable  ;  une  lieu  plus  loin,  près  de  la  jiartie  sud 
de  l'île  est  aussi  un  assez  bon  mouillage  de  15  à  3U  brasses.  Au  bout  sud  de  l'île 
est  une  petite  anse  nommée  l'Anse  à  la  Lance  Lniiw  Cave  où  l(!s  vaisseaux  pêcheurs 
se  réfugient  ([uelquefois  et  trouvent  un  bon  abri  pour  5  ou  G  vais,seaux.  A  un  mille  de 
la  partie  sud  de  l'île  gît  un  rocher  sur  kKpiel  sont  '.i  br-sses  d'eau.  A  doux  milles  au  sud 
de  Lance  Cove  est  une  petite  île  basse,  nonnnée  la  Petite  Belle  Islc,  ayant  au  0.  S.  O. 
d'elle,  à  H  mille  l'Isle  Kelly  KfJlctfs  lahtnd  d'une  moyenne  hauteur  et  environ  trois 
quarts  de  mille  au  large.  Sur  terre  ferme  ;  eu  dedans  de  Belle  Tsle,  est  l'Anse  Portugai.se 
Portugal  Cove  dans  laquelle  il  n'y  a  pas  un  mouillage  sûr.  Broad  Cove  est  au  sud 
de  Portugal  Cove,  et  au  fond  de  la  Bai»    >  st   le   Havre   Ilolyrood  llolrood  Ihirhour  qui 

*  C't>»l  un  t'iiil  diifiw'  de  ini'iitimi  que  tnin  li;  te rmiii  daiiti  \>:  et  aux  l'iivirou-n  du  \oi.<in«)fi'  de  la  Haio  di;  la  Concnptioni 
très  |)rol)nliU'ini'iii  l'ilr  riilièir.  -iirl  de  l'Oréui  avec  uui-  nipiiliu'  (jui  proitiiM.  iluii-;  un  linip-  peu  éloijfué.  d'iiffecli-r  tuulé- 
riellcniciu.  si  \wn  do  rrudre  iiuitilr.  «rriuids  jiundiri"  <li'<  unillcur-!  hCivns  qui'  nmis  îivnur"  niaiiili  nant  sur  Ir  côto.  A 
l'orlçmvi'  plusieurs  olwrvalinns  prouviiit  incoulrsialili'uniil  !i'  lapide  dëp'acnuiiiil  du  uivuau  de  la  nier  diuis  e  •  v<)i<inn!fe. 
l'iusirurs  riu'liers  p!al.-  jiar  dissus  liv-i(|U>-ls  des  sriiili'MiT<  piiuv-aieri,  (wsseï  il  y  a  trcule  ou  i|uariuito  ans  avec  la  plus  jurande 
facilite,  appriielii'nl  niauilenani  In  surliiee.  l'eau  étant  à  peine  uavijîaliltî  pour  uih'  elHiloii|ie.  .\  une  plaee  noiuun'i'  (!iish, 
ii  la  tèle  ili'  la  Haie  Rnlierls.  ù  plii<  d'un  mille  iln  riva!{i'.  et  à  plu-ieurs  pii  ds  au-de,-sns  ilu  niveau  de  la  lue.r,  enuve.rl  de 
eini|  ou  six  ,  leds  de  terre  nu  vé;'élal.  e-i  une  «rêve  partiule.  les  piiTres  tîtant  arrondies,  d'une  «rosseur  niodérde.  et  .sous 
tous  les  rapports  sonil)lBl>le  à  celles  ijuc  l'ou  trouve  .sur  les  rivages  euviriiim;uitij.-->icwfoundlaiMl  Times. 
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entre  uii\  iroii  ;i\  inillc-s.  et  où,  (liiii«  luie  .■.use  sur  le  côtt^  oue>t,  prè»  de  la  t^te,  e«t  un  bo» 
mouillu<re.  tliiiis  lOou  il  l)r!i(<Hes  (l'eau,  et  assez  tlespace  yntur  mouvoir. 

A  H  uiille  (ie  llolyrooil  Uarh'iur  •  st  liarbour  Maiu,  d'cuviruii  uu  demi  mille  de  lur>;e 
et  l\  mille  de  protoud,  ayaut  un  uiouillaue  prùs  de  l-.i  tête  daus  7  à  10  bra.sw!s  d'eau,  muis 
il  est  entièrement  ouvert. 

S.\i,Mn.N  CovK. — L'Anse  au  Saumon  .SV»//m»<»  Corc  est  à  environ  un  mi'le  à  l'ouest 
de  HarlxMir  Main.  L'entréi-  est  environ  un  mille  de  large,  et  eourt  au  0.  S.  O.  environ  2^ 
milles.  Si"  divisiuit  alors  en  deux  brus,  l'un  courant  environ  un  mille  à  l'ouest  et  l'autre  1^ 
mille  au  sud.  Dans  l'un  et  l'autre  de  ces  bras  il  y  a  un  très  bon  mouillage,  mais  le  meilleur 
e8t  dans  le  bras  du  sud,  drus  5  à  10  brasses  d'eau,  n'y  ayant  aucun  danger  pour  y  entrer. 
Pour  entrer  dans  le  bras  de  l'ouest,  longez  île  près  un  rocher  au  dessus  du  niveau  de  l'eau 
au  lai-ge  de  la  j)ointe  à  bâbord,  en  entrant,  atin  d'dviter  un  rocber  sous  l'eau  (jui  gît   pres- 

Îue  vis-à-vis  à  une  pi'tite  distance  du  rivage  de  tribord  ;  il  y  a  un  passage  de  clwKiue  côté 
ece  rocher  mais  celui  du  sud  est  de  beauciiOp  le  plus  large. 

A  environ  une  lieue  à  l'ouest  de  Sahnon  Cove  est  la  Baie  de  Collier  i'oUivi's  Ii»y, 
qui  entre  près  de  deux  lieues.  A  environ  1^  de  l'entrée  est  uu  rocber  sous  l'eau  près  de 
lui-chenal.  de  cluuiue  côté  du({uel  est  un  passa}.'e  sûr  en  montant  lu  baie  ;  ce  rochftr  ce 
montre  au  t'-ois  ijua/ts  du  reflux.  A  2^  milles  de  l'entrée,  du  côté  de  l'esv  il  y  a  mouillage 
dans  environ  lU  brj.s.ses  d'eau  en  avant  d'une  anse,  de  j^tits  vaisseaux  p^;uvent  se  haler 
daus  l'an.se,  et  m^  uiller  dans  H  ou  4  bra.sse;j  d'eau  et  s'amarrer  aux  rivages.  Environ  1^ 
mille  plus  liant,  sur  le  même  côté,  est  une  autre  anse,  mais  il  n'y  a  pas  de  mouillage  de- 
dans, étant  d'une  eau  peu  profonde  et  pleine  de  rochers  sous  l'eau.  Près  de  la  tête  de  la 
Baie  il  v  a  un  très  bon  mouillage  dans  !l  ou  10  bra.s.ses  d'eau. 

KnvinMi  2  milbïs  au  nord  de  Colîier's  Bay  est  situé  Brigus  JBay  (|ui  entre  eu  dedan» 
à  1^  mille  de  Brigus  llead  ;  le  mouillage  à  l'intérieur  est  de  10  ou  15  brasses  d'eau  ;  mais 
elle  est  entièrement  ouverte.  A  la  tête  de  la  liaie,  du  côté  sud,  est  une  île,  en  dedans  de 
laquelle  le.^  vaisseaux  peuvent  mouiller  dans  H  ou  4  bras.ses  d'eau,  mais  doivent  amarrer 
aux  rivages,  où  ils  seront  à  l'abri  de  tous  vents. 

PoKïoKAVK  Bav  gît  au  nord  de  Brigus  et  contient  en  dedans  Bheep's  ou  Ship  Cove, 
et  Cupid  Cove  ;  la  dernière  gît  au  côté  sud  de  Portgrave  Bay,  et  a  en  dedans  un  bon 
mouillage  d- us  5  ou  G  brasses  d'eau,  avec  un  espace  suffisant  pour  2  ou  3  vaisseaux  ;M'ancre 
presqu'enf'ermé  entre  deu::  terres.  Sou  côté  nord  est  si  écore  que  les  vaisseaux  peuvent 
demeurer  le  long  des  rochers,  et  prendre  leurs  charges.  La  '«^rre  au  côté  nord  de  l'entrée 
est  remar<(uablement  haute,  et  de  là  appelée  Spectacle  Head. 

Sheep's  ou  Ship  Cove  (anse)  a  en  dedans  4  ou  5  brasses  d'eau,  et  peut  accouimcdei.' 
de  petits  vaisseaux  amarrant  de  l'avant  et  de  l'arrière,  ayant  leur  ancre  de  S.  0.  dans  LÎ2 
bra.sses  d'eau,  à  environ  1:^  encablure  du  vaisseau. 

Portgrave  est  à  environ  trois  quarts  de  mille  à  l'ouest  de  Sheep's  Cove.  En  dedans 
des  îles  l'eau  est  peu  profonde  et  convenable  seulement  pour  des  chaloupes  ;  mais  à  envirou 
un  tiers  de  mille  en  dehors  d'elles  est  un  mouillage  dans  20  à  25  brasses  d'eau,  mais  tout-à- 
fait  exposé  aux  vents  du  sud-est. 

De  la  Tête  Brûlée  Bvrnt  Jhad  la  pointe  sud  de  Portgrave  Bay,  à  la  pointe  de  RoL  jrt's 
Bay,  la  pointe  sud  de  l'entrée  de  Robert's  Bay,  la  course  et  la  distance  sont  N.  E.  i  N., 
2^  milles.  A  environ  un  mille  au  sud  de  la  Pointe  Baie  Robert  est  Blow-nie-down  Head, 
remartjuablc  en  ce  qu'elle  est  plus  haute  que  la  terre  qui  est  auprès  ;  entre  la  Pointe  de 
Baie  Robert  et  Blow-me-dowu  Head  est  une  petite  anse  appelée  Hibb  Hole. 

Dans  la  Baie  Robert  il  n'y  a  pas  de  danger  invisible  à  son  entrée.  En  faisant  voile 
dedans  \ous  pouvez  approcher  de  chaque  côté,  ou  aller  près  d'une  île,  d'une  hauteur 
modérée,  qui  gît  à  environ  un  mille  de  l'entrée  au  côté  droit  ;  et  ayant  passé  l'île 
vous  pouvez  courir  environ  un  mille,  et  mouiller  entre  ces  deux  terres  dans  9  et  10 
brasses.  Entre  l'île  et  la  terre  ferme,  les  vaisseaux  peuvent  mouiller,  mais  le  fond  est 
mauvais,  et  il  y  a  deux  rochers  sous  l'eau  en  dedans,  l'un  près  du  côté  de  de  ms  de  l'île 
et  l'autre  au-dessus  de  l'île  près  de  terre  ferme.  Deux  milles  au  dessus  de  l'île,  sur  le  même 
côté  est  le  bras  du  nord-ouest,  dans  lequel  est  un  excellent  mouillage  dans  5  ou  6  brasses 
d'eau,  sur  un  fond  vaseux,  mais  eu  faisant  voile  dedans  il  est  nécessaire  de  tenir  à  une 
bonne  distance  de  la  pointe  sud,  afin  d'éviter  quelque»  rochers  sous  l'eau  qui  sont  gisants 
au  large  d'elle.  Sur  le  rivage  de  tribord,  c'est  aussi  peu  profond  à  environ  une  demi 
encablure  au  large. 

SjHtviard'»  Bay,  La  Baie  des  Espagnols  est  séparée  de  Bay  Robert  par  une  langue 
étroite  de  terre.     Elle  a  environ  uu  mill?  de  largo  et  quat.-".  milles  de  profondeur,  ayant 
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prt'sde  satOtoun  mouillairc  de  7  ou  8  brasses  d'eau,  mais   ouvert    aux    voiits   du  N. 


De  S2)nniard  But/  aux  Iles  de    Jhn'hnur  (l'nicr  lu  cour.so  et    l;i  cli.stimci;  isoiit  N. 


K. 
E. 
environ  2  lieues.  Ces  îles  sont  au  large  de  la  pointe  sud  do  l'outrée  de  llni-lionr 
Orace.  Aucun  vaisseau  ne  devrait  essayer  de  passer  entre  elles  i-t  l.i  tenu  fcniie,  vu  (jiio 
le  fond  est  parsemé  de  rochers  et  peu  profond,  et  qu'il  y  a  dus  rochers  aax  environs  des 
îlets. — our  une  do  ces  îles  il  y  a  un  phare  qui  nion^'e  une  lui!!:,  ro  fixe  du  haut  d'un 
édifice  cnrré  en  bois*  Brjant's  Con\  au  sud  de  I/arluntr  (irair  n'est  \n>s  iiiif  place  pour 
les  vaisseaux,  quoiqu'ahondante  en  poisson.  li  y  a  un  rocher  au  iiiilii-u  do  l'oiitrôo,  ayant 
de  chaque  côté  de  4  i\  5  brasses  d'eau.     En  dedans  du  rocher  le  fond  est  net. 

HAîiBOirR  Grâce  (Le  Havre  Grfice). — L'entrée  de  ce  havre  est  au  nord  dos  Iles 
de  Ifarbour  (trace.  Un  rocher  appelé  le  sauvetage  'lie  mhmjr,  se  trouve  presqu'au  ndlieu 
du  chenal  ;  et  il  y  en  a  un  autre  apj)elé  Grand  Harry  Lmuj  Ilarrif,  pr6s  du  rivage  nord, 
n'ayant  entre  lui  et  la  terre  ferme  qu'un  passage  pour  une  chaloupe  :  ils  .sont  tous  doux 
d'une  hauteur  considérable  au-dessus  de  l'eau  et  ont  une  grando  profondeur  d'eau  à  leur 
contours.  En  dedans  do  la  baie,  une  chaîne  s'étend  du  côté  sud  il  plus  de  moitié  la  traverse. 
Dans  Harf  our  Grâce  vou  pouvez  louvoyer  d'un  côté  à  l'autre  de  la  baie.  Un  pont  passer 
à  côté  ou  de  l'autre  du  soivage  suivant  qu'il  convient  le  plus  ;  et  une  fois  en  dedans  do  ce 
rocher,  vous  pouvez  aller  d'un  bord  i\  l'autre,  à  la  sonde,  juscju'à  ce  que  vous  approchiez 
des  bords  du  banc,  alors  continuez  par  la  rive  nord. 

Vous  pouvez  savoir  quand  vous  êtes  près  de  la  barre  ou  chaîne  j)ar  doux  rochers 
blancs  sur  la  terre,  au  bord  de  l'eau,  dans  un  banc  sur  le  côté  nord,  et  (pii  paraissent  plus 
blancs  qu'aucune  autre  partie  :  ils  sont  environ  un  mille  au-dessus,  ou  ù  l'est  do  la  grève, 
qu'il  faut  connaître  ;  en  tenant  près  de  la  rive  nord,  vous  trouverez  '.l\  hrassos  sur 
la  barre,  et  aussitôt  après  4,  5,  6  et  7  brasses  :  mais  si  vous  gardez  le  sud,jus(iu'à  ce  (pio 
vous  «yez  avancé  en  dedans  de  la  barre  ou.  cliaîne,  vous  n'aui'ez  pas  au-dessus  do  7,  8  ou 

9  pieds  d'eau.  Ce  sable  incline  S.  E.  de  par  les  travers  des  deux  rochers  blancs  sus- 
mentionnés, et  s'étend  en  haut  jusqu'à  la  rive  sud.  Ayant  pas.sé  son  extrémité  extérieure, 
vous  pouvez  louvoyer  d'un  bord  à  l'autre  jusqu'en  dedans  de  la  plage,  sur  le  côté  nord,  et 
mouiller  enfermés  entre  deux  terres  dans  4,    5  ou  6  brasses,  ou  plus  Iniut  dans  7,  8,   U  ou 

10  brasses,  comme  vous  le  désirerez. 

Au  nord  de  Ilarbour  Grâce  (Havre  GrSco  )sont  l'Ile  et  le  Havre  Carbonière,  à 
une  courte  distance  au  su''.  desquels  est  située  l'anse  au  Maringouin  Mosqnito  Cove,  dant» 
laquelle  est  un  bon  mouillage,  sur  un  fond  net,  quoique  peu  fréquenté. 

L'Ile  et  le  Havre  Carbonière. — L'Ile  Carbonière  est  à  un  mille  du  rivage  : 
Bon  extrémité  sud  est  basse,  et  a,  ou  avait,  un  fort  dessus.  L'Ile  est  écore,  ainsi  (jue 
les  rives  du  hitvre  :  mais  au  large  de  l'extrémité  S.  0.  de  l'île,  sont  plusieurs  rochers  soua 
l'eau,  qui  rendent  le  passage  bien  dangereux  entre  l'île  et  la  terre-ferme.  Sur  le  côté 
nord,  vis-à-vis  l'Ile  Carbonière,  sont  deux  anses,  savoir  Clown's  Cove  et  Crocktr's  Cove, 
au  large  des^iuelles  sont  plusieurs  rochers  tant  au-dessus  qu'au-dessous  de  l'eau  ;  ainsi  en 
entrant  ou  en  sortant  du  Havre  Carbonière,  éloignez-vous  un  peu  des  rochers,  et  rendus  à 
la  Pointe  Otterbury,  vov  '  pouvez  tenir  près  des  deux  rives  jus(iue  près  de  la  tête  du  hûvro  ; 
Vous  pouvez  mouiller  dans  la  profondeur  que  vous  voudrez  depuis  5  à  10  brasses,  mais  le 
fond  est  indifférent,  étant  en  quelques  parties  rocheux. 

De  l'Ile  Carbonière  au  promontoire  de  l'Anse  au  Saumon  la  directioi  •  >  distance 
sont  N.  E.  par  N.,  environ  2  milles.  La  Tête  de  l'Anse  au  Saumon  S'iIuk.  '  .ce  Hcud, 
est  un  promontoire  remarquablement  haut  et  escarpé,  ayant  au  nord  de  lui  une  an.sc  où 
abonde  le   saumon,  mais    qui  ne  peut   abriter  que  des  chaloupes. 

De  la  Tête  de  l'Anse  au  Saumon  au  promontoire  de  la  grande  xmnQ  Brond  CoveJfpjid 
au  nord,  la  distance  est  de  4  milles  ;  et  do  ce  dernier  promontoire  tï  la  l'ointe  de  la  Baie 
Verte  ou  de  l'Ouest  6rVce)<  <*/•  Western  JJn}/  Puinf  la  distance  est  environ  i>^  milles.  Au 
large  de  la  Grande  Anso  Bniod  Cove  et  le  long  du  rivage,  environ  un  mille  au  nord,  est 
un   mouillage  dans  10   à  15  brasses  d'eau. 

Baie  Verte  oit  de  l'Ouest  Grecn  or  Western  Bni/. — Il  y  a  dans  l'entrée  de  cette 
Baie  un  très-bon  mouillage  dans  15  ou  10  brasses  d'eau  ;  prenez  soin  de  ne  pas  entrer 
trop  loin  dans  la  baie  de  crainte  que  le  vent  ne  vienne  de  l'est,  vu  qu'elle  est  entièrement 
ouverte  à  la  mer. 

LJAnse  de  la  Pointe  au  Diable  Devll  Point  Cove  est  à  4J^  milles  au  nord-est  de  la 
Baie  Verte,  mais  est  une  place  de  peu  de  conséquence.  Au  nord  d'elle  est  l'Anse  de  l'Ile 
Isîand  Cove,  et  encore  plus  loin  au  nord  est  la  Tête  Flamborough,  noire  et  à-pic,  mais  il 
n'y  a  pas  de  place  d'abii  auprès,  excepté  avec  les  vents  qui  viennent  de  terre. 
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Baik  Vkhi>k,  où  lt'8  viiisHcuiix  iiiduilleiit,  cnt  il  environ  un  «lemi  nulle  à  l'ouent  du 
pruniontdiro.  J/fntrc^u  n'a  pus  plun  d'nnj  cncâbluri'  do  larmuir,  et  IcH  vuiHsuaux  ntuuillont 
dan«  f)  hi'aHHos  d'eau,  à  environ  une  demie  cneâblure  de  la  tête  do  la  Buio.uvoo  un  ancre 
à  l'arriére  et  l'autre  eable  attaché  au  riva}.'e  sur  l'avant.  Il  n'y  ado  placo que |)Our  muuiller 
(»  ou  H  vaisHoaux,  niêuie  de  eette  man*  '  ;  et  o'cKt  uno  plueo  dangorouso  avec  IcB  vents 
do  Nud-ouoHt.  (|ui  entrent  droit  dedanH.  '  JJaie  Verdo  t'acilonicut  connue  par  Boculieu 
et  la  terre  projettant  ap|)elée  l*(»inte   h\  iSjilif   l'oiiif.     JjO  promontoire  do  la   Baie 

"Vorde  uiêiue  servira  A,  montrer  nu  position,  car  ces  troin  tôtes  ou  promontoires  (Tête  do 
Baie  Verde,  Pointe  Fendue,  et  l' lie  Booalieu)  paraissent  être  une  terre  uiorne,  saillante, 
et  HO  ressemblent  beaucoup  tpiand  elles  8(mt  vues  du  sud-ouest;  il  n'y  a  pas  de  dnr.gcr 
ouché  en  entrant  dn>s  la  baie. 

L'Ile  Bocalieu  est  une  terre  haute  'jt  d'environ  4  milles  de  longueur  et  IJ  de  largeur, 
et  elle  est  éloiyfuée  de  la  terre  ferme  d'environ  aussi  1^  mille.  Environ  moitié  chemiu  entre 
sa  poii.te  sud  et  la  Pointe  Split  (Fendue)  il  y  a  un  petit  rocher,  couvert  de  0  brasses 
d'eau,  et  sur  le({ael  la  mer  se  brise  bien  haut  dans  un  temps  on^eux,  mais  autour  l'eau 
est  profonde.     Dessus  l'Ile  s'élève  un  phare. 

A  environ  4^  milles  au  nord  de  Pointe  Fendue  Split  Point  est  Pointe  (Irates  ;  nprùs 
avoir  doublé  cette  pointe  vous  verrez  Trinity  Bai/  s'ouvrir  devant  vous. 


DE  L'ILE  BOCALIEU  AU  CAP  BOX  AVISTA. 

BAIE  DE  LA  TRINITE.  Ttinity  Bai/.— Cette  vaste  Baie,  entre  l'Ile  Bocalieu  ou 
Bacalao  au  S.  E.,  et  le  Ilâvre  Trinité  Trinifi/  Ihirhnitr  au  N.  0.,  est  d'une  largeur 
d'environ  0  lieues  et  d'une  profondiur  de  17  lieues.  La  pointe  sud-est  est  uomiuée 
Pointe  (J rates  ;  la  pointe  suivante  au  nord-ouest  est  la  P(»inte  Brise-cœur  Breuk-heart 
Foiiit  ;  entre  elles  il  y  aune  jKîtite  baie  où  les  chaloupes  peuvent  mouiller  avec  les  venta 
de  terre,  mais  en  dedans  de  la  Baie  ii  y  a  une  chaîne  de  rochers  i(ui  cependant  parait 
au-dessus  de  l'eau.  La  direction  de  Bicuk-lmtrt  Point  à  Shencit/:  Paint,  est  S.  0.  par 
0.  3  milles.  L'Ile  Scurvy  iScnrvi/  Miind  est  si  (luehjue  distance  du  rivage  au  sud  de 
Brmk-hcart  Point  ;  entre  elle  et  Shvnvick,  la  côte  se  forme  en  une  baie  passablement 
profonde,   tournant  S.  S.  E.  trois  (|uarts  do  tnille. 

Vieux  Perlican  Old  Poliani. — La  Pointe  Sherwick,  au  large  de  laquelle  se 
montre  un  rocher  aut  essus  de  l'eau,  forme  la  pointe  nord  du  Vieux  J'erlican  :  les  vais- 
seaux ne  peuvent  aile.'  entrer  l'île  et  la  pointe,  quoiciue  le  passage  paraisse  ouvert  et  bon, 
parceciuc  le  fond  est  dangereux  et  parsemé  de  rochers  ;  pour  cet  oÔet,  courez  toujours  au 
sud  de  l'Ile  et  |uand  vous  r.iurez  passée  mouillez  dans  4  ou  3  brasses.  Cette  place  de 
peut  être  considérée  un  bon  havre  vu  que  le  mouilhig-j  n'est  pas  sûr. 

La  course  du  Vieux  Perlican  îl  Salnigc  Point,  est  0.  ;/  N.,  distance  5  milles.  Sulvuge 
Point  est  basse  et  exi^e  qu'on  passe  au  loin,  ayant  un  ressif  qui  s'en  éloigne  au  largo; 
près  d'un  mille., 

]ja  cour.se  de  Siilniçji-  Paint  j\  Jlunt's  ILtid  est  0.  par  S.,  une  distance  de  G^  milles, 
et  à  l'Est  du  promontoire  A  un  mille  de  distance  est  Ilnnt's  Jlarionr,  <|ui  n'est  bon  que 
pour  de  petits  vais.seaux  seulement.  Le  Koeher  de  Hunt's  Harbour  Ilnnt's  Ilurhour 
Jtu)ck,  sur  lequel  la  mer  se  brise  généralement,  est  à  2  milles  au  large  de  Jhnt's  IJarbour, 
et  vous  p'juvez  éviter  ou  le  elairer  au  nord  en  ouvrant  Kinij's  jlixd  à  Sngur  Loaf. 
Deux  milles  plus  loin  est  King's  Jfcnd  et  de  King\^  Jlcad  au  Siigar  Lo'if,  la  course  et  la 
distance  sont  S.  0.  ^  0.,  environ  8  milles. 

L'Anse  Sillee^W/ft-  Cove  est  à  l'est  de  Sugdi-  Loaf.  et  ne  peut  servir  qu'aux 
chaloupes. 

Nouveau  Perlican  Xew  Perlican. — La  course  et  la  distance  de  Sugar  Loaf  à  la  pointe 


nord  de  l'entrée  de  A^ew  Perlican  sont  S.  0.  -^  0.,  2  milles  ;  un  mille  plus  loin  est  le 
havre,  qui  est  petit,  mais  passablement  bon,  et  où  vous  pouvez  jercr  l'ancre  entre  deux  terres 
dans  5,  li,  7,  8,  9  et  10  brasses. —  Les  rivages  sontéeores  et  sans  dangers;  l'eutrée  est 
près  de  2  milles  de  large,  étant  bornée  à  l'est  par  Smnttij  Nose  Point,  et  à  l'ouest  par  Gorloh 
Point,  mais  ùl  mesu'-e  <jue  l'on  avance,  le  havre  rétrécit,  de  stirte  qu'au  mouillage  il  est 
à  peine  un  demi  mille  de  large. 

A  trois  milles  de  New  Perlican  se  trouve  Ilcurt's  Content,  un  bon  port,  capable  de  rs- 
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servir  qu  aux 


oovoir  aucun  viÙHHoau,  aveu  un  excuUunt  ]ii))uillii;i;u  i\  la  rive  nord,  do  H  t\  12  bniMi  d'eau 
protiiiulour.  IJiio  licuc  plus  luiii  ho  tiouvo  lliurt»  Dmin,  i|ui  m;  pi-iit  r«:oovuir  ipu!  dos 
ohaloupen;  et  ù  H^  inillofi  uu  dalà  se  trouve  llnn-t's  Jkliijlif  iiiii!  i.utie  hii.hu,  ca|»iil»le  do 
loger  deii  bateaux  houleuteiit. 

A  truiB  uiilleH  do  dUtaiiee  de  Jim rf' m  DfVujht,  vxt  Lninj  /'m'u',  Tinii>,aio  l'ointo, 
qui  HO  prolonge  oouriidorahleiiieiit  dati.s  la  buiu,  et  à  Ufc  lioiio  plu.i  loin,  i-Ht  l.i  baie  <lo  Wif.lesê, 
nuUeiueut  un  |)ort  «ûr,  parccqa'elle  c."*t  trop  exjM»««.'e  et  qu'elle  ;i  uii  tond  nwiioux  ;  entre 
la  Longue  Pointe  et  la  Haie  iri7/«'H«  Kéttiideut  diiix  |»etitLrt  îles,  que  vou«  laisse/,  ù  votre 
c6tu  ^auehe.  A  ladistaneed'un  mille  de  la  Baie  Witlms  \\m  reiieoiitre  6'(">j  IJur/xtiir  oii 
Icrt  navirew  jHiUvent  jeter  l'ancre  A  une  prol'oudour  be  7  à  lt>  bra.srtc.s  d'eau,  etiJ  nùllea  plus 
loin  HO  trouve  Hopi-afl-n-heud  ;  enfin  ù  2  milles  plus  loin  est  ^Vt«."  Ilurliour,  où  les  eaux 
sont  batmeu,  et  qui  no  peut  reeevoir  que  de;*  ebaloupes. 

Dihlij  Hurltonr. — Deux  milles  et  demi  de  Xi  ni  Jfirl><jiir,Hi:  trouve  le  Havre  Dildo  (|ui 
prëaente  un  btm  mouillage  danH  une  anse  au  côté  nord  de  l'entrée  :  la  |iroi'ondeur  de  l'eau  ii  cet 
endroit  eut  de  8  à  20  bra8»e.s,  et  le  fond  est  d'une  terre  bonne  et  claire.  A  trois  milles  de  là  est 
Clmpplr  Bay,  qui  ti  une  entrée  d'un  mille  de  largeur,  et  une  proi'ondiur  de  \\  milles  :  derrière 
une  (Hitite  île  à  doux  milles  eu  dedans  de  cette  baie  ou  peut  mouiller  ses  navires  avec  une 
profondeur  d'eau  do  8  à  10  bra.sheH.  Long  C<>i:e  est  situé  à  trois  milles  au  nord,  s'éten- 
daut  preH<{ue  dans  la  même  direction  que  i  Uupplr  Jid}/  ;  (i  millos  plus  loin  est  la  l'ointe  do 
l'ickle  Hurbour  Buy,  qui  s'étend  en  dedans,  dans  une  direction  sud-ouest,  sur  un»  lon- 
gueur de  8  milles  ;  il  n'y  ù,  pas  de  danger  sur  la  route,  et  le  mouillage  en  est  sûr,  (quoi- 
qu'on n'y  voyage  pus  souvent. 

La  Baib  de  Bull»./— /i^f^  of  BnlU  s'étend  dans  une  direction  N.  N. -Ouest  jus- 
qu'à deux  milles  de  la  rivière  Cbance,  dans  la  Hûm  Plnnntin.  Il  y  u  dans  cette  baie  un 
excellent  mouillage  de  12  à  lO  brasses  d'eau,  particulièrement  au  côté  ouest,  dans  une 
uuse,  ùunc  distance  de  1^  mille  de  l'outrée,  avec  uue  profondeur  d'eau  de  10  à  15  bras- 
ses ;  le  fond  est  de  sable.  Au  N.  E.  est  l'île  Bull  et  ù  5  millcH  plus  loin  l'Ile  Cnj)- 
ptr  ;  toutes  deux  sont  près  du  rivage.  Au  Nord  de  la  Baie  de  Bulh,  est  situé  Dcer 
Hurbour. 

Deer  Ilurhoitr  est  une  place  d'une  grande  éten  '^o,  avec  un  bon  mouillage,  mai.s  tra- 
versée par  plusieurs  ba.s-fonds,  dont  le  premier  est  .  demi  cbcmin  entre  Tickle  Point  et 
Deer  Itslwtd,  ayant  6  brasses  dans  les  endroits  les  plus  bas,  et  ([ui  par  consé({uent,  n'est 
puri  dangereux  ;  mai.s  un  tiers  de  mille  plus  loin  est  un  banc  où  l'on  n'a  (^ue  2  ù  2^  brasses 
d'eau  ;  ouvrez  la  pointe  de  l'anse  du  N.  E.  à  lu  pointe  Sballops  Covc,  et  vous  irez  à 
l'ouest  avec  une  profondeur  d'eau  de  7  brasses.  Il  y  a  aussi  un  autre  bas-tbnd  au  large  de 
de  la  pointe  en  dehors  de  Shullop  Cove  ;  et  on  n'y  sonde  que  2i  brasses  ;  mais  on  évitera  co 
bas-fond  en  ouvrant  la  pointe  de  Deer  Island,  la  première  pointe  sur  le  terre  ferme, 
et  après  que  vous  aurez  passé  Hurbour  Island,  vous  pouvez  mouiller  en  surété  aToo 
10  à  20  brasses  d'eau.  L'entrée  au  Havre  Deer  porte  0.  ^  S.  de  la  pointe  nord  de 
l'île  Bocalieu,  à  une  distance  d'environ  l'A  lieues. 

A  2^  milles  N.  E.  de  l'entrée  de  Deer  Hurbour,  est  Jones  Hurbour  dont  l'entrée  n'a 
pas  plus  d'un  quart  de  mille  de  largeur,  et  ie  chenal  est  moins  large  dans  plusieurs  endroits. 
Ce  port  est  dune  profondeur  de  2^  à  3  milles,  et  un  mouillage  excellent,  de  5  à  24  brasses  d'eau 
au  sud  est  une  île  haute  et  escari)ée  appelée  Jones  Islaud  :  à  4  milles  de  là  est  B(dd  Hcad,  et 
plus  loin  à  2  milles  est  (Sunny  Cou  (|ui  a  une  entrée  très-étroite,  ne  eonqitant  <|u'un  quart  de 
mille  d*i  large,  mais  (pii  dans  l'intérieur  présente  un  bon  mouillage,  lu  sondage  étant  de  10, 
12,  et  15  brasses.  A  la  distance  d'une  encablure  de  la  côte  N.  juhtc  à  l'entrée  est  un  rocher 
coulé  à  fond,  et  un  mille  à  pou  près  S.  S.  E.  de  la  pointe  sud  de  Long  Moud,  est  un  au- 
trerocher  (jue  beaucoup  apinillent  U'/j/^;  7*7'^// </,  et  (jui  effleure  la  surface  do  l'eau  ;  ce  roc 
s'étend  au  S,  0.  de  Randoni  Sonth  Hcod. 

Ranuom  Nouth  Hkad  est  à  l'ouest  sur  nord,  à  la  distance  de  0^  lieues  de  l'extré- 
mité nord  de  Boculieu  Ishiud,  et  à  peu  près  4^  milles  du  N.  à  0.  par  rappirt  à  Neic 
Perlicun. 

^  Random  Sound  est  à  l'ouest,  et  comprend  plusieurs  bras  de  mer  et  havres  ;  c'est 
amsi  que  Random  et  Smith's  Sounds  s'unissent  et  forment  Rundom  Idund,  les  chenaux 
étant  étroits,  longs  et  tortueux.  A  la  jonction  des  deux  détroits,  est  une  petite  île,  avec 
une  barre  d'eau  prescjue  à  sec  à  la  marée  bas.se,  le  pas.sage  n'excédant  pas  un  mille  de  lar- 
geur. 

Dans  Rundom  Sound  3  lieues  à  peu  près  de  Random  North  Head,  se  trouve 
Hickmans  Hurbour,  où  vous  trouverez  un  bon  mouillaire  dans  15  brasses  d'eau.     Random 
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DE  L'ILE  BOCALIEU  AU  CAP  BONAVISTA. 


Ifdi'hinir  oui  CHt  ttUHsi  d'un  fond  très-rocheux  ;  et,  do  plus 
Hou.     Lu  direction  du  chonid  est  vers  l'ouest,  à  pou  prÔH  7^ 


North  Ifr'iif  H't<t(ind  N.  E.  ^  E.  par  mpport  i\  Runihm  South  /[nul,  i\  une  distance  de 
3  uiillcH.  Quand  vous  Otos  en  dedans  de  l'entrée  de  Jiuiitlnm  tSitaiid,  il  y  ii  un  broH  do 
mer  (|ui  coule  vtirs  le  sud-ouest  ap|K!lé  bras  de  merde  S.  O.  8.  W.  Ann  dans  lequel  à  uno 
distance  d'un  mille  se  trouve  Furr  (^nvc, ,  propre  aux  chaloujH-s,  et  2  milieu  pluH  loin  Littltt 
Ifriirf'H  J'JiiMf,  uno  unso  semblable,  lofij^ue  d'un  <juurt  de  mille,  et  se  diviHunt  cnnuito  en 
deux  branelies;  l'anse  ouest  a  une  profondeur  de  4  et  de  5  brasses,  mais  l'unau  est  d'une 
eau  basse  et  propre  aux  ehalouix^s  seulement.  Deux  milles  plus  loin  il  y  u  un  mouilla^, 
du  même  côté  dans  mio  anse  oii  il  est  une  tlo,  avec  H  brusscs,  et  non  loin  de  là  oui  une 
autre  unso  sur  la  côte  nord,  oïl  un  navire  peut  mouiller  dans  uno  profondeur  d'euu  do  7 
brasses. 

SnUfh's  SouikI,  où  lo  Détroit  nommé  Stnlth'^  i\  )j;énéralomont  uno  eau  profonde,  et  il 
ost  large  d'un  mille  dans  le  plus  d'endroits  jumpi'à  ce  qu'où  arrive  i\  la  tôto.  Shaf.  ht  Ifarhonr 
oatau  côté  droit,  prîis  de  l'entrée,  et  n'a  pas  de  mouillage  sûr,  lo  fond  étant  rooheux  ;  3  milleK 
plus  haut  l'on  rencontre  l'opr'n 
il  existe  un  bas-fond  vers  lo  mili 

lieues  de  longueur.  A  l'est  de  Ittmdom  hland  s'étendent  les  îles  Diidi  ot  Grceu  (llo  au 
Canards),  «jui  sont  toutes  à  uno  grande  distance  do  liinidom,  la  dernière  des  deux  est  très 
élevée  ot  peut  être  apor(;ue  de  Triniti/  Ilarhour,  ot,  par  rapjjort  à  liituaoniturv.  He<id  s'é- 
tend d«ns  la  directions.  O.  }  S.,  il  une  di.stanco  d'onviron  G  niilles,  et  Bouaventuro  Hoad 
porto  dans  uno  direction  E.  sur  N.  t\  une  distance  de  5  milles  du  Détroit  Smith.  De  l'en- 
trée au  nord-ouest  de  r Ile  Verte,  Grenti  Isltind,  est  l'Ile  Antoine  Anthoui/  Iulmid,  ot 
Jreldnd's  Ei/r  ;  la  dernière  ost  de  3^  milles  en  longueur,  ot  est  située  dans  uno  dircotioa 
S.  0.  et  N.  E.,  formant  le  côté  droit  de  l'entrée  au  Détroit  Smith.  La  pointe  imrd  de 
IrelamVs  Eye-  s'éloigne  uno  distance  de  5A  milles  do  Bouaveuturo  Ilead  dans  la  direction 
S.  0.  ;  i\  moitié  chemin  entre  ces  deux  dernières  places  se  trouve  une  autre  petite  île  que 
l'on  appelle  l'Ile  llaggcd,  Rttgged  hiand. 

]je  Port  Ryder,  Jà/drr's  JLirlioui;  est  un  petit  endroit  de  mouilluge,  à  l'est  de  l'Ile  Ran- 
dom,  porte  de  l'Ile  Verte  Grcett  hhind,  Ouest  :J^  Nord,  îl  une  distance  de  4  milles.  La  route 
vers  ce  port  est  autour  de  la  limite  de  la  pointe,  près  de  la<|uelle  sont  plusieurs  rocs  disper- 
sés, au-des.sous  et  au-dessus  de  l'eau.  En  dedans  de  ce  port  l'eau  mesure  3  brasses  ;  et  il  une 
distance  d'un  ({uartde  mille  de  l'Ile  Ryder  le  bras  du  N.  0.  se  sépare,  courant  à  la  dis- 
tance d'un  mille  cmest  ;  li\  se  trouve  un  bon  Hiouillage  de  7  brasses.  Entre  Bouaventure  Head 
et  le  Port  Bonaventuro  la  distance  ost  do  2  milles,  uniis  quand  on  est  éloigné  d'un  mille,  et 
au  sud  de  Bonaventuro  llead,  le  havre  par  rapport  il  Admiridu  Stage  sera  au  N.  sur  0. 
Port  Bonavknture  Lu  meilleure  entrée  à  co  port  est  entre  deux  petites  îles  ;  de  chaque 
côté  de  CCS  îles  vous  aurez  de  3  à  4  bra.sses  d'eau  ;  avec  un  vent  favorable  il  y  aura  peu  de 
danger,  et  lorsque  vous  serez  dans  le  p>rt,  jetez  l'ancre  dans  une  eau  de  4  et  de  5  brasses 
de  profondeur.  Les  vents  du  Sud  produisent  ici  de  grosses  vagues  ;  il  y  a  cependant  un 
endroit  sûr  en  dedans  i]\me  pointe  derrière  Admind's  Stage,  ayant  l'apparence  d'un  grand 
étang,  uiCmc  pendant  une  tenipCte,  liM)  chaloupes    peuvent  loger   en  toute    sûreté. 

De  la  Pointe  Nord  de  Bocalieu  à  Bonaventuro  Hoad  la  route  et  h\  distance  sont  N. 
22^  milles.     Le  Promotoire  Bonaventure  est  remari|uablement  haut  et  escarpé. 

Havre  de  la  Trinité. — De  Bonaventure  Ilead  à  l'entrée  du  Havre  de  la  Trinité, 
la  route  ot  la  distance  sont  N.  E.  -i  N.  4  f  milles,  et  de  Bonaventuro  Head  î\  Horse- 
CJiops,  E.  ^  N.  8  milles. 

Le  Havre  de  la  Trinité  est  regardé  comme  un  des  meilleurs  et  des  plus  grands  dans 
TerrenouYO,  ayant  des  bras  et  anses,  où  des  centaines  de  navires  peuvent  mouiller  étant  elos 
entre  des  terres  ;  c'est  un  port  où  l'on  peut  tourner  avec  sûreté  en  dedans  et  en  dehors, 
étant  écorc  de  chaque  côté,  et  ne  présentant  aucun  danger  (pii  ne  soit  visible  ;  nmis  dans  le 
bras-de-mer  au  sud-ouest,  où  est  ordinairement  l'établissement  de  l'Amiral,  il  existe  un  bas- 
fond  appelé  le  banc  Muscle  Muncle  Bank,  qui  s'étend  depuis  la  pointe  en  dedans  de  la  petite 
île  à  bâbord  en  entrant,  et  porte  au  N.  N.  0.  à  peu  près  un  tiers  de  la  largeur  de  ee  braa- 
de-mer.  Etant  près  de  ce  banc  qui  se  montrera  lui-même  par  la  couleur  de  l'eau,  vous  lon- 
gerez la  côte  sud,  observez  au  moyen  de  la  sonde  la  direction  (jue  vous  avez  i\  poursuivre 
pour  éviter  ce  banc  i\  une  petite  distance.  Pour  cette  fin  il  y  a,  où  il  y  avait  une  maison 
pour  maniue,  située  sur  le  haut  d'un  rocher  perpendiculaire  entre  la  Pointe  Tavernor  et 
l'Anse  aux  Navires,  ou  Ship  Cove  ;  observez  cette  indice  jusqu'à  ce  que  vous  soyez  à  mi- 
chemin  du  Neddick  ;  alors  gouvernez  vers  le  bras  du  Sud-0.,  en  évitant  la  rive  sud,  jusqu'à 
ce  que  vous  joignez  la  Pointe  Tavernor  avec  le  Neddick  ;  alors  vous  irez  eu  dedans  du 
Banc  du  Muscle.  ' 
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Vous  pouvez  inrmillcr  diiiiM  14  iV  10  l)riiw*('s  d'ciiu  ;  et  njutrochcr  du  p«tntou  \\  terre  nfln 
■do  faire  nu  luoyoïi  tU'  niAtM  d'hune  un  |iiiiiton  iHiur<liiir}.'t'r  et  di<ciiiir;;('r  votre  nnvire.  Ce 
hAvre  est  excellent,  car  lMrsi|u»'  vi>uh  wmcz  dinis  U'  hriiH  du  hud-ouest,  vuum  iipercevrcz  un 
autre  hrax-ilo-iuer  se  p»rtaMt  au  N.  <).  et  (|ui  «'st  eontinui^  jiar  un  autre  au  8.  ().  ;  inuin  à 
l'cntri^o  de  ce  dernier  hras  de  mer,  Hc  trouve  lui  ImH-fond. 

Le  hras  de  nier  du  N.  <).  ent  ausHi  une  pliwe  très-larfr»',  ayant  un  trèH-bon  mouillnce 
pour  r)(K)  vaiMH<!aux.  Outre  les  bras-de-nier  ei-dennuM  inentionnéH,  le  liâvro  principal  ho  ui- 
ri^  verH  le  nord. 

LeH  vaJHscîaux  ((ui  seront  nu  dedauM  d(!  l'euiboueliure  du  liAvrc,  jMturront  mouiller  en  hû- 
rctd  dans  une  anse  au  vCitâ  droit  où  i\  l'est,  l'erniés  outre  di'ux  terres,  sur  un  bon  mouil- 
lufie.  Au  eôté  opposi^  iV  l'ouent  se  trouvent  deux  autres  mises  ((oi  font  faee  à  la  dernière  ; 
celle  (jui  est  le  pl\is  au  sud  8e  nomnie  l'anse  du  Vice  Amiral,  et  elle  offre  des  eomniodités 
pour  salarie  jxiisson  ;  au-dessus  au  nord  est  une  anse  ou  un  l»ras  de  mer  très-vaste,  appelé 
GotH  Cnvf  où  i50!>  cm  4(M)  vaisseaux  pe>ivent  mouiller  en  sftreti'  ;  ni  vents,  ni  houle,  m  uui- 
rdc  ne  peuvent  vous  nuire,  et  là  aussi  les  vaisseaux  peuvent  rester  h  l'abri  jusqu'à  ee  <|U0  le 
temps  s'éclaireisse. 

Il  y  n  beaucoup  d'autres  mouilln;.'os  dans  ce  hrivre,  nvcc  un  fond  de  mer  très-clair, 
i<5tunt  d'ar<^île.  et  d'une  profondeur  d'eau  de  4  i\  5  brasses,  iV  la  distance  de  deux  chaloupes 
do  terre  ;  et  de  (5,  7,  H,  9,  10,  12,  et  14  brasses,  i)lus  dans  (|uel(|ues  endroits,  au  milieu 
idcs  brus  de  mer  et  des  chenaux.  Vo\i8  pouvez  tourner  au  «jjrd  dedans  et  dehors,  en  obser- 
vant la  marée  (pii  s'élève  il  4  pieds  environ,  et  f|uel((uefois    plus. 

La  Baie  llobiidiood  est  fornu'e  au  sud-ouest  par  Shmriik  Ifratl.  L'entrée  est  un 
mille  do  large,  et  la  Baie  s'étend  A  2  millos  au  nord,  ici  des  navires  mouillent  souvent  et 
font  la  pêctie  dans  7  :\  17  brasses  d'eau.  Pluf- loin,  i\  l'extrémité  lupins  reculée  do  la 
Baie,  l'eau  dans  (juel((ues  endroits  est  basse,  mais  A  l'entréo,  et  outre  les  pointes  dos  îles 
Sherwick  et  Fox,  il  n'existe  aucun  danger. 

L'anse  a\i  Saumon  et  le  Havre  Anglais  se  trouvent  i\  l'est  de  la  Baie  Kobinbood,  et  ne 
sont  séparés  de  la  Baie  que  par  une  liuigue  étroite  de  terre  appelée  l'île  Fox.  L'Anse  au 
Saumon  s'étend  au  nord  et  est  regardée  comme  un  bon  endroit  de  pPclie,  n'offrant  aucun 
danger,  et  ayant  de  8  lY  17  brasses  d'eau  ;  la  rive  i\  l'est  est  écore,  et  A  l'extrémité  la 
plus  éloignée  de  l'anse,  se  trouve  un  ruisseati  (jui  court  au  nord  il  peu  près  deux  milles. 

English  Hurhnur  est  situé  A  l'entrée  sud-est  de  Snlmmi  C'wc  ;  c'est  une  baie  déga- 
gée, où  l'on  peut  mouiller  dans  4  ou  5  brasses  ;  de  là  la  côte  s'arrondit  i\  l'est  jus(ju'aux 
Home  Choj)s,  à  une  distance  de  plus  de  3  milles  ;  elle  est  haute,  escarpée  et  nullement 
dangereuse.  Au  N.  K.  de  Iforse  Chops  se  trouve  GriTu  Btii/  ouverte  et  entièrement  expo- 
sée du  côté  sud,  et  ayant  t\  son  extrémité  une  petite  grève  de  sable  et  un  ruisseau  ;  cet 
endroit  est  peu  fréquenté  et  ne  convient  ni  au  mouillage  ni  i\  la  pêche.  Quand  on  a  passé 
cette  baie,  ou  ne  trouve  aucun  havre  d'abri  avant  d'arriver  aux  IlnnuH  Jiagged  et  Ca- 
talina. 

Rngged  Ihirhour  est  ainsi  appelé  à  cause  de  l'apparence  brute  et  inégale  des  rochers 
environnants,  cjui  en  rendent  l'entrée  dangereuse  aux  chaloupes,  aussi  bien  (pi'aux  navi- 
res. Mais  pour  ceux  qui  veulent  y  aller,  nous  leur  ferons  observer  (ju'il  faudra  nécessai- 
rement aller  au  nord  des  récifs  qui  sont  à  l'entrée,  et  courir  au  nord  jusfju'iV  ce  que  le  port 
leur  soit  entièrement  ouvert,  alors  il  pourront  pénétrer  entre  Rmiml  Matid  près  de  lacôto 
et  un  gros  roc  noir  qui  est  le  plus  au  large  des  rocs  bruts  que  nous  avons  déjà  mcnti(mnés  ; 
qu'ils  continuent  leur  route  jusqu'à  ce  qu'ils  soient  à  l'ouest  de  tous  les  rocs,  ou  bien  jus- 
qu'à ce  que  la  pointe  du  Catalina  leur  paraisse  entre  le  rocher  le  plus  à  l'ouest  et  la  côte  ; 
alors  ils  pourront  mouiller.     Ils  trouveront  une  rivière  d'eau  douce  au  fond  du  port. 

Catalina  Harhouu  est  à  2  milles  de  près  au  nord  de  J&iggrd  H'irhmtr.  Ce  ha- 
vre convient  très-bien  aux  petits  navires,  et  il  sera  reconnu  par  un  phare  sur  une  curieuse  île 
verte  à  l'extrémité  sud  de  son  entrée;  et  aune  distance  de  près  d'un  demi-mille  au  nord  de 
l'Ile  Verte  Green  se  trouvent /innu/y  Rochs,  un  bas-fond  (juc  la  mer  baigne  souvent  en  y 
brisant  ses  flots  ;  vous  pouvez  passer  de  chaque  côté  de  ces  rochers  en  vous  éloignant  de  la 
petite  île,  ou  avec  un  vent  favorable  passer  entre  l'île  et  la  teiTc  ferme,  bien  que  ce  passage 
soit  extrêmement  étroit,  dans  4  ou  5  brasses  d'eau.  Dans  le  hîîvre  se  trouve  le  bas-fond 
ou  rocher  appelé  Charlton,  à  mi-chenal,  au-dessus  duquel  il  n'y  a  que  8  pieds  d'eau  :  il 
faudra  que  vous  évitiez  de  joindre  l'extrémité  nord  de  Greni  hlmid  avec  Bumt  Head, 
la  pointe  sud  du  havre,  ce  qui  vous  jetterait  sur  le  roc.  Il  existe  un  passage  entre  l'île 
,  et  le  roc,  et  aussi  entre  le  roc  et  la  rive  nord,  en  tirant  vers  la  terre-fenne  à  deux  tiers  de 
la  distance. 
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La  Petite  Baie  de  Catalina  est  située  en  ded;ins  sift-  lu  rive  sud.  Du  Mvre 
Catalina  ii  la  Petite  Catalina  Litih  CdtnlliKi,  lu  course  est  à  peu  près  N.  E.et  la  distance 
1^  milles  :  et  de  là  i\  la  tête  de  lu  baie  au  nord,  E.  N.  E.  un  peu  à  l'est,  o^  milles.  Vous 
pouvez,  renfermés  dans  les  terre,  mouiller  près  du  rivage  dans  4  et  5  brasses  d'eau  ;  ou 
au  sud  de  la  petite  île  verte  dans  3^  brasses,  ou,  en  montant  2  milles  plus  haut,  vous 
trouverez  de  l'eau  douce.  Dans  le  bras  S.  0.  de  la  rivière,  où  il  y  a  un  mouillure  de  5 
brasses  d'eau,  le  havre  prend  une  direction  ouest.  Quehjuefois  l'eau  dans  ce  havre  s'élève 
soudainement  de  8  ou  4  pieds,  et  retombe  ensuite,  et  daus  certaines  saisons,  elle  s'élève 
ainsi  et  retombe  deux  ou  trois  fois  dans  l'espace  de  3  ou  4  heures  ;  ce  havre  abonde  en 
BHumon,  et  l'herbe  Alexander  croit  luxarieusement  sur  la  petite  île.  Près  d'une  petite 
anse  au  N.  ().  se  trouve  un  minéral,  luisant,  appelé  t)rdinairement  pierre-à-fcu.  La 
course  de  la  tête  sud  à  la  tête  nord  de  Catalina  est  N.  E.  |  E.,  la  distance  5^  milles,  et 
dîins  cet  espace  l'eau  est  profonde  de  13  à  5  brasses.  Lo  fond  est  d'une  argile  brisée, 
sur  laquelle  les  vagues  se  soulèvent  très-haut  lors(|u"il  vente. 

De  l'extrémité  nord  de  Catalina  à  Flowcr  Point  la  direction  est  N.  N.  E.,  J  E.  dis- 
distance  2^  milles  ;  et  un  mille  à  l'est  de  la  pointe  se  trouvent  quelques  rocs  calés.. 
Vous  pouvez  passer  entre  Flower  Point  et  ces  rocs,  dans  six  brasses  d'eau,  mais  il  est 
plus  prudent  de  passer  en  dehors  de  ces  rocs,  et  vous  pourrez  faire  cela  en  joignant  dull 
Island  avec  Sj)illtrs  Puiiif,  ou  en  gardant  l'extrémité  sud  de  Catalina  ouverta  d'avec  la 
tête  au  nord. 

BiRD  Island. — De  Flower  Point  à  J3!id  Islhuil,  il  y  a  2  milles.  En  dedans  de  l'île 
Bird,  l'île-aux  oiseaux,  se  trouvv.  aue  petite  baie  où  les  navires  peuvent  mouiller  par  occa- 
sion, daus  un  bras  qui  coule  vers  l'ouest,  et  dans  l'autre,  entre  quelques  rochers  qui  sont 
au-dessus  de  l'eau.  Bird  Island  s'étend  jusqu'au  Cap  l'Argent.  Lu  Pointe  Flower  est 
éloignée  du  Cap  l'Argent  de  3|  milles  ;  ce  cap  est  une  pointe  basse  et  rocheuse,  ayant  de- 
vant lui  un  roc  isolé  visible  au-dessus  de  l'eau. 

La  distance  du  Cap  l'Argent  à  la  Pointe  Spiller  est  de  1 J  mille  ;  entre  ces  deux 
pointes  la  sonde  tombe  dans  une  eau  très-profonde.  La  Pointe  Spiller  est  escarpée  et  per- 
pendiculaire même,  mais  pas  très-élévée,  et  près  de  cette  riointe  s'élève  un  roc  au-dessu» 
du  niveau  de  l'eau,  par-dessus  la  pointe  ;  l'on  aperçoit  la  terre  élevée  du  Port  Bonuvista  â 
une  graude  distance  ù  la  mer. 

De  SjiiUer  s  Point  an  Va]^Jiona\ista,  la  direction  est  N.  distance  2£  de  milles,  il 
existe  dans  l'espace  qui  les  sépare,  uue  baie  profonde,  que  l'on  croirait  être  le  havre  de 
Bonavistu,  de  l'extrémité  duquel  elle  n'est  séparée  que  par  une  langue  étrojte  de  terre, 
d'une  longueur  de  2  milles,  et  elle  n'est  éloigi:  je  de  la  Baie  Eal  Ilead  que  de  la  distance 
du  tir  d'un  fusil. 


DU  CAP  BONAVISTA  AU  CAP  FREELS. 

LE  CAP  BONAVISTA  est  situé  au  48°  42'  de  lat,  N.  et  au  53  °  5'  30"  de  long. 
0.,  et  de  loin  parait  d'une  couleur  bleuâtre  ou  azurée  ;  c'est  une  pointe  rocheuse  très-  es- 
carpée, ayant  à  ses  pieds   4  brasses  d'eau. 

Sur  ce  cap  se  voit  une  lumière  roulante  qui  en  tournant  se  montre  rougeâtre  et 
blanche  tour  à  tour,  cette  lumière  est  placée  à  luie  élévation  de  150  pieds  au-dessus  du 
niveau  de  h  mer,  et,  vue  ouverte  d'avec  Spiller  Point,  empêchera  les  navires  de  se  préci- 
piter sur  Flower  Rocks. 

A  un  demi  mille  N.  N.  E.  de  l'extrémité  du  Ci'.p  se  trouve  GuU  Island,  qui,  quoique 
petite,  sera  reconnue  facilement,  vu  que  son  élévation  est  assez  grande,  et  qu'elle  est  haute 
au  milieu,  et  prend  la  forme  d'un  chapeau  rond  avec  des  bords  verdoyants  et  très-larges  : 
quand  le  temps  est  éclairci,  cette  île  est  visible  à  4  ou  5  lieues  de-ià.  Dans  la  direction  N. 
N.  E.  ^  E.,  à  la  distance  de  3^  milles  de  GuU  Island  se  trouve  Old  Harry  Rock,  couvert 
d'une  eau  de  13  pieds  de  profondeur  seulement,  aux  pieds  duquel  un  banc  s'étend  au  nord- 
est  à  environ  trois  milles.  otFrant  plusieurs  endroits  dangereux  de  18  pieds  et  de  3,  ou  4 
brasses  d'eau  seulement  ;  le'bord  extérieur  de  cet  endroit  danger ^-ux  s'appelle  Young  Harry  ; 
à  ^on  extrémité  la  profondeur  d'eau  est  de  10,  et  un  peu  plus  loin  de  45  brasses.  Entre 
Young  Harry  et  l'endroit  du  banc  où  l'on  ne  compte  que  18  pieds  d'eau,  il  y  a  12,  20,  et 
même  50  brasses  ;  au  nord  de  cette  partie  centrale  du  banc  on  compte  60  à  40  ;  à  l'est  19 
ou  20  ;  au  sud  et  entre  cette  partie  et  le  roc  Old  Harry,  26  à  31  brasses.  Au  nord  de 
Old  Harry,  la  profondeur  d'eau  est  de  11  brasses,  i\  l'ouest  30,  au  S.  0.  9  ;  et  un  peu  plus 
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loin  au  S.  0.  57  bras.ses.  Les  chalinqKJS  (jui  l'ré(jueiiteiit  ce  banc  prennent  une  immense 
quantité  de  poisson,  mais  jwur  les  navires  la  place  est  très-danirereuso.  J^a  mer  se  brise 
sur  Old  Harry,  ù  moins  ((ue  le  temps  suit  beau,  et  l'eau  très-calme,  mais  les  autres  parties 
du  bas-fond  ne  se  montrent  (jue  pendiuit.  ou  après  des  tempêtes  sur  la  côte.  Afin  d'éviter  Old 
Harry  on  devrait  joindre  Gull  Island  avec  (ireon-  Kidge  (pii  se  trouve  boaucoup  en  dedans 
de  terre,  mais  soyez  prudents,  car  cette  course  vous  porterait  trop  près  du  Young  Harry  : 
Le  Capitaine  Bulloc  dit  :  '"  Les  navires  (jui  bordent  la  côte  afin  d'éviter  ces  r<H.-s  de- 
vront être  sur  leur  garde  et  tenir  le  Cap  Bonavista  ouvert  à  l'cNtrémité  le  plus  a 
l'ouest  d'une  langue  de  terre  très  élevée  (|ui  se  trouve  au  sud  et  (pie  l'on  ap- 
pelle le  Iiiner  llidge  ;  ces  obstr.cles  avec  celui  que  présente  la  langue  de  ten-e  nommée 
Flower  Jioc/cs,  déjà  mentionnée,  t'ont  (ju'il  est  très-dangereux  pour  un  marin  detenter  de 
prendre  terre  dans  cet  endroit  lorsfjue  l'eau  est  houleuse  ;  certainement  l'Ile  Bocalieu  est 
toujours  le  meilleur  lieu  de  débarquement  pour  (|uicon( pie  veut  aller  à  la  Baie  Btniavista 
BAIE  BONAVISTA. — Cette  Baie  se  termine  au  Sud  par  le  Cap  Bdiiavi.sta,  et  au, 
nord  par  le  Cap  Freels.  La  course  de  l'un  à  l'autre  jxirte  de  N.  ^  E.  et  S.  ^().,  distance 
37  milles.  Toute  la  côte  f'>tre  ces  deux  extrémités  est  accidenté".  ])ar.«emée  de  roéhers 
et  dungereuse.  Au  Sud  la  terre  est  haute  et  montagneuse,  et  la  côte  escarpée  et  écore. 
Au  nord  la  rive  est  basse  et  marécageuse  et  l'eau  est  basse  jusqu'il  une  assez  grande 
distance  de  la  rive.  La  Baie  aboude  en  une  multitude  de  petites  îles,  et  offre  des  dangers 
de  tous  cotés.  Les  liâvres,  les  détroits  et  les  anses  sont  profondes,  grands,  nombreux,  bien 
abrités  et  sûrs.  Mais  sont  tellement  renfermées,  les  entrées  tellement  compliquées,  et  la  terre 
environnante  tellement  semble  en  apparence,  (jue  l'on  n'y  navigue  presipie  pas,  se  ce 
n'est  ceux  qui,  connaissent-tres  bien  toute  la  côte  ;  cependant  la  tempête  ou  d'autres  dangon 
dûsseut-ils  contraindre  l'étranger  à  chercher  un  lieu  d'abri,  on  lui  recommanderait  de  ré- 
fugier dans  les  havres  Barrow  et  Great  Chance,  dans  la  partie  sud-ouest  de  la  baie,  ou  dans 
New  Harbour  et  Cat  Cove  au  N.  O.  ;  mais  l'entrée  si  étroite  do  New  Harbour  est  un 
grand  obstacle  et  rend  Cat  Cove  préférable. 

LE  PORT  BONAVISTA.— Du    Cap  Bonavista  du  Port  Bonavista   la    course  est 
Sud-Est.,  la  distance  environ  3^  milles.     Les   navires  se  dirigeant  vers  ce    port   ))ourront 
passer  entre  Gull  Island  et  le  Cap,  ou  entre  Gull  Island  et  Old  Harry  Rock,  ou  bien    tout 
ùb  fait  au  Nord  de  Young  Harry.  La   passage  entre  (lull  Island  et  Bonavista  est  large   de . 
trois  quarts  de  mille,  et  l'île  et  le  cap  sont  escarpés  ayant  4  brasses  d'eau  à  leur  pied,  et  16 
ou  18  à  mi-chenal;  mais  il  serait  bon  de  ne    point  approcher  de  Gull  Island  à   cause  d'un 
rocher  qui  est  au  dessous  de  l'eau,  vis-à-vis  la  partie  sud-est  de  l'île,  à  une  distance  de  300 
verges.     Quant  vous  passé  pjir  ce   chenal  et  que   vous   serez  au  sud  du  Cap,    vous   verrez 
Green  Islandl'Ile  Verte  éloignée  du  Cap  d'environ  un  demi-mille.      De  grands  navires  par- 
tant fréquemment  de  l'Ile  Verte  Green  Island  à  leur  droite  pour  gagner  le  Port  Bonavis- 
ta, passent  entre  les  Iles  Verte  Green  et    Stone,  où  le  chenal  est  a.ssurément   large   de  1 J- 
mille,  et  profond  de  12,  16,  et  18  brasses,  et  n'offrent  autre  danger  (pi'un  roc  sous   l'eau 
ayant  au  dessus  3  brasses  d'eau,  et  qui  se  trouve  à  200  verges  environ  de  distance  au  nord- 
est  de  Green  Island  ;  ou  bien  ils  pournmt  passer  ou  à  l'Ouest   de  Stone    Island,  et   conti- 
nuer vers  le  sudjus(ju'à  ce  qu'ils  aient  ouvert  le  port  Banovista  et  passé  la  Pointe  de  Moï- 
se Moses  et  ainsi  au  sud  des  rocs  nommés  Swerrys  qui  sont  hauts,  et  qui  n'ont  aucun  pas- 
sage au  Nord.     Ici  vous  pouvez  mouiller  dans    10  ou  8    brasses   d'eau,  comme  bon    vous 
semblera,  mais  votre  ancre  devra  être  bonne  pour  mouillez    au    S.  0.,  et  il    vous    faudra 
aussi  un  avoir  uneiiui  vous  tienne  attachés  aux  Swerrys,  ou  au    N.  0.  ;  car  les  vents   de 
l'ouest  soufflent  ^daus  cette  direction.     Les  petits  navires  peuvent  passer  entre  l'Ile  Verte, 
et  la  terre  ferme  et  ainsi  jusqu'à  Red  Head  :  mais  la  baie  (pii  est  entre  les   ])ointes.  à  côte 
de  l'Ile  Verte,  et  Red    Head  est  d'un    mouillage  dangereux.     A  un  mille  au  sud-est  de 
l'Ile  Verte,  est  un  ressif  appelé  Red  Rocks,  placé  devant  l'Anse  Rouge  lied  Cove.     Vous 
pouvez  entrer  dans  cette  anse  en  passant  entre  ces  rochers  et  terre  ferme,  vu  (ju'il  y  a    6 
brasses  d'eau  et  dans  l'anse  4i,    4,  et  3  :  mais  le   mouillage  n'est  pas  sûr.     Il  y  a  un    pas 
sage  au  sud  de  ces  rochers  et  entre  ces  derniers  et  Western  Head,  dans  ('»  brasses.     Sous 
l'eau  est  un  petit  rocher  un  })eu  à  l'Est  de  Western  Head,  et   (jui  est    situé  à  la   distance 
d'une  encablure  du  rivage  ;  la  mer  s'y   brise,  mais  les  chaloupes  peuvent  passer  entre  ce  roc 
et  le  rivage.  Au  sud-est  est  Red  Head  ou  Jird  Point,  et  plus  loin  la  Pointe  de  ^loi^e  :  entre 
ces  deux  places  est  une  baie  ou  anse,    appelée  Anse    Bayley,  où  par  occasion,  vous  pourrez 
mouiller,  n'avançant  pas  trop  loin,  vu  (lue  toute  la  rive  est  basse  et  rocheuse.     Le  Havre 
Bonavista  est  un  lieu  de  mouillage  de  peu  de  valeur  seulement  propre  à  la  pêche,    étant 
abrité  si  mn.!,  q;ie  lorsqu'arrivent  les  vents  du  N.  0.  cmi  succèdent  aux  vents  de  la   mer 
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l'eau  se  briso  par  le  travers  du  iM)rt,  quelquefois  t(jutes  les  cliiildupes  coulent  bits  t\  leui-» 
mouillage,  et  souvent  leurs  échatauds  sont  ilétruits  ;  eependant  les  vaisseaux  pendant  les 
mois  de  l'été,  mouillent  sous  Swerry  llead  dans  S  ou  10  brasses  d'eau.  Mais  même  lu., 
comme  dans  tout  les  autres  endroits  du  port,  le  fond  do  la  mer  est  rocheux  et  inéj^al. 

Black  llead  Bay  est  située  il  5  milles  ù  l'O.  S.  ().  J,-  S.  du  Cap  IJonavista,  et  Southern 
Head  est  à  11  milles  ().  :^  N.  du  Cap  Bonavista.  Southern  llead  et  Black  noir  Head 
forment  les  deux  extrémités  de  la  Balte  Black  llead,  et  portent  l'un  de  l'autre  E.  S.  E. 
f  S.,  et  i).  N.  U.  if  N.  distance  environ  7  milles.  Au  côté  8.  0.  de  cette  baie,  à  3  ^ 
milles  à  peu-près  au  sud  de  Southern  llead,  se  trouve  l'établissement  ù  pêche  î\  l'anse  du 
Roi  KuHj's  Voie  ;  mais  cette  place  même  est  moins  abritable  que  Bonavista,  vu  que 
l'anse  est  ouverte  ù  la  mer,  et  (juc  le  mouillage  est  dan;j;e)vux. 

DE  HOUTllKUN  iiKAJ)  A  ]Vrst<rn  JJtnd  la  distance  est  de  il  i  milles  ;  la  côte  entre  ces 
lieux  forme  des  anses  au  nombre  de  cinci,  dont  le  second  est  ap])elé  Keils,  eit  un  village  de 
pêche  :    nuiis  ni  celle-ci,  ni  les  autres  ne  sont  propres  à  recevoir  des  vaisiseaux  de  charge.. 

DE  WESTERN  HEAD  la  côtc  porte  0.  S.  (3.  jt  S.,  et  conduit  à  de  nombreuses,  et  bras 
de  la.  mer,  dont  plusieurs  ont  beaucoup  d'eau  et  des  lieux  de  mouillage.  Nous  énume- 
rerons  les  principaux  d'entr'eux  en  indiipuint  leur  situation  respective  ;  mais  comme 
plusieurs  sont  renfermés  trop  haut  dans  lu  baie  pour  (ju'on  puisse  y  man(juer,  noàs  ne 
donnerons  pas  une  description  minutieuse  de  tous  ;  mais  nous  nous  contenterons  de  ceux 
qui  sont  situés  dans  des  endroits  remanjuables  de  la  baie  ;  de  ceux  que  l'on  peut  occuper, 
et  dont  on  se  sert  fré(juemnient. 

L'Anse  Plate  est  située  à  7  ^  milles  de  Western  Head,  sur  la  côte  ;  son  entrée  entre 
la  Pointe  Arrow  et  Plate  Head  est  large  de  trois  quarts  de  mille  ;  de  là  elle  porte  endedans 
vers  le  sud  à  plus  d'un  mille.  A  l'extrémité  est  se  trouve  un  bras  d'eau  douce,  mais  le  fond 
de  l'eau  est  rocheux  ;  et  en  conséquence  cette  anse  n'est  pas  beaucoup  fréqui;ntée. 

Le  Bras  ap})elé  Indian  Arm  porte  S.  0.  sur  ().  par  rapporta  l'Anse  Plate,  à  une  dis- 
tance de  3  milles.  C'est  un  bras  de  mer  étroit  qui  coule  S.  O.  2  milles,  et  se  termine  pur 
un  ruisseau  d'eau  douce. 

La  Baie  Southward  n'est  séparée  de  Indian  Arm  (pie  par  une  langue  étroite  de  terre,, 
et  forme  un  bras  de  mer  assez  étendu,  car  entre  lied  Head  et  le  havre  Kate's  Head,  est 
large  d'un  mille,  et  profond  de  30,  50,  80  et  même  !)0  brasses  en  plein  chenal  ;  de  h\  il 
porte  au  sud-ouest  7  ^  milles,  devenant  plus  étroit  à  mesure  (jue  vous  avancez  ;  mais  la 
profondeur  de  ses  eaux  étant  plus  grande,  il  n'y  a  aucun  danger.  Au  côté  ouest  est  une 
ouverture  appelée  l'Anse  Hayes  qui  est  à  2  milles  environ  du  Havre  Kate  Head. 

Les  navires  en  cherchant  ces  places  devront  éviter  le  rocher  Bacon-bore  sur  lequel  il 
n'y  a  (pie  18  pieds  d'eau  ;  ce  rocher  a  l'Ouest  ^  N.,  distant  de  Western  Head  d'un  mille,  et 
juste  en  plein  chenal.  Pour  le  claircr  ne  renfermez  pas  Southern  Head  avant  que  Little 
Denier  s'avance  avec  l'île  (pii  est  le  plus  au  dehors  et  ([ui  s'appelle  Shag  Island.  Le  Ha- 
vre Kate  est  à  l'ouest  de  l'Anse  Plate  ;  son  entrée  est  large  do  ^-  de  mille,  et  le  hiuTe 
r'avance  au-dedaus  environ  1  ^  mille,  ayant  en  plein  chenal  une  profondeur  d'eau  do  8G, 
29  et  27  brasses  ;  nuiis  cette  profondeur  diminue  à  mesure  (jue  vous  avancez  à  l'extrémité 
la  plus  reculée.  Il  existe  un  rocher  sous  l'eau  avant  que  d'arriver  à  l'entrée,  ayant  autour 
de  lui  7,  8,  et  9  bra.sscs,  et  fjui  est  situé  près  de  Kate's  Head,  mais  il  y  a  un  passage 
entre  ce  rocher  et  Kate's  Head,  et  même  un  autre  beaucoup  plus  large  au  côté  ouest  du 
rocher. 

La  Baie  Sweet  est  un  bras  de  mer  de  grande  étendue,  à  l'ouest  du  Havre  Kate  ; 
l'entrée  est  entre  Cutler's  Head  et  la  Pointe  Chance,  et  elle  conduit  à  l'Anse  Maidenhair, 
et  aux  Havres  Little  and  (Jreat  Chance.  La  Baie  Sweet'  est  le  bras  de  mer  le  plus  à 
l'Est.  Après  avoir  pénétré  dans  cette  Baie,  et  passé  Cutler's  Head  qui  est  rocheux  et 
très-escarpé  vous  verrez  l'île  Turfpook,  petite  et  étroite,  ayant  au  sud-ouest  à  la  distance 
d'un  dcnu-millc  une  îie  appelée  Woody  c'est-à-dire  hoiséc  :  et  entre  ces  deux  îles  est  un 
rocher  sous  eau  ;  il  y  a  ua  passage  de  cha((ue  côté  de  ces  îles,  et  (juand  vous  aurez  passé 
l'île  Woody,  la  baie  vous  apparaîtra  large  de  ^  de  mille,  dans  une  profondeur  d'eau  de  00 
brasses  à  moitié  chemin  :  en  pénétrant  plus  haut  vous  verrez  sur  votre  route  plusieurs 
autres  îles  ;  il  est  aussi  sous  eau  à  stribord  en  entrant  un  rocher  éloigné  de  trois  (juarts  de 
mille  de  l'île  Woody  ;  il  est  situé  vis-à-vis  une  petite  île  qui  est  en  plein  chenal  ;  plus  loin 
se  trouve  l'île  Wolf  ;  entre  huiuelle  et  la  terre  ferme  n'est  aucun  passage  ;  plus  loin  se  trou- 
ve l'île  Gooseberry  ;  entre  cette  île  et  l'île  Wolf  l'eau  est  profonde  de  30  brasses  ;  mais  le 
chenal  est  étroit  ;  celui  à  l'Est  de  l'île  Gooseberry  ilcs  GnineiUvH  est  plus  large.  La  Baie 
Sweet  se  divise  ici  eu  deux  bras;   celui  du  l'est  est  appelé  le  bras  de  S.  0.;   et  à  son 
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cuiréf  uiu!  ile  ajiptlée  liant  ;  h',  (tlieiiul  à  loi  il<>  <-iali'  i!''  i-^i  pruli>n>l  <\-'  lU.  12.  et  11 
bra!5H'>.  et  ii  Iniiot  de  7  et  de  !>  suuknient  :  m)1\s  vcnv/.  ulnr.^  :i  stiiliord  uin'  |H'tit«!  île.  et 
{Kjurn/.  y  {kismt  de  l'nn  tit  de  l'autn-  *u»te,  et  lunuiller  ilans  iJ  1.  li-,  et  liO  l,rii;«s('s<r(ïaii  ;  pluh 
haut,  jiu  tond  de  cr  bras  le  nàtiuilli'^e  er<t  ri»elu!i\  et  il.iniirreiiN.  Le  lîra,-  du  N.  <).  ct^X 
sépari"  du  ]>rnf  S,  O.  un  peu  plui»  bas  ipu;  l'iii-  Il  mit,  «t  à  rcMii'inité  la  pltH  n-culre  de 
rîle  \VnU".  ei-t  !ai!:(>  d'environ  un  nulle  :  d'où  il  <-(<ulr  au  sud-ouest  ."'.  )  iiiillt>.  iiwr  une  eau 
profonde,  et  artVanibie  d'obstaelt-s  ;  au  fond  de  ee  bras  di-  mer  est  un  riv.ij;i'  sablcuueiix 
et  un  petit  niis-iau.  L'entrée  du  llùvrc  Grnif  Chmict..  ipii  e^t  un  niouillauv  txeellenl, 
est  à  ".'  j  uiillcK  Oueftt.  ;/  S.  de  Wentern  llead.  On  y  péntttre  l'aciti'iin'Ui  :  il  n'y  a  <rul)sta- 
clo  ijue  le  roelier  déjà  mentionné  et  (|ue  l'on  appelle  Baeon-bore.  l'oor  iiasiirui-r  vers  ce 
Uâvru  la  meilleuri'  direction  est  de  ne  pas  joindre  Southern  Ilcad  avant  «|Uf  l'ilc  noniinéc! 
Little  l>onier  s(!  jaésentti  avec  l'île  Shay.  Ainsi  vouk  éviterez  lo  roehfr  t-u  i|Uistion  et 
'  pourrez  ;rouverner  vers  le  havre  avec  une  eour.«e  ().  sur  S.  jus(ju'à  ee  tpi<'  \ous  ari'iviez 
vis-à-vis  la  l'ointe  (.'hanec.  Alors  timez  vous  en  garde  contre  un  roelier  sous  eau.  à  la 
partie  sud  de  Tentréi!,  n'ayant  à  sa  surface  (jue  ♦•  pieds  d'eau.  Kn  ded-ins  dt-  e»-  roelu-r,  et 
eu  droite  ligne,  sont  deux  îlets  apjKilés  Mustard-Cowls  ;  atin  d'éviti;r  h'  rindicr.  ne  joignez 
pas  le  Mustard-tJowl  ouest  avec  le  Mustard-Cowl  est  :  mais  après  a\(>ir  pa-isi'  n-  dernier 
vous  longerez  l'inu)  ou  l'autre  rive,  et  mouillercî  au-de-là  des  passaires  étroits,  dans  11  ou 
15  brasses  d'eau,  vous  trouvant  renfennés  dans  les  terres  et  sur  un  bon  niouillauc  L'on 
jHUirra  se  procurer  ici  du  bois  et  de  l'eau. 

Au  large  devant  la  Pointe  (chance,  la  partie  extérieure  du  llàvre  Chanei,  et  en  droite 
ligne  entre  la  [)artie  sud  des  Iles  Long,  est  un  bas-fond  qui  n'a  (|ue  7  brasses  d'eau  à  sa 
surface  ;  lu  mer  vient  s'y  briser  avec  les  gros  vents  ;  nniis  (|uand  le  tt;mps  est  U-au  il  n'y  a 
aucun  danger. 

A  environ  un  mille  Nord-Est  un  pe\i  au  nord,  se  trouve  b^  llcic  nommé  Chance  irull. 
très  escarpé  et  presque  visible.  A  l'ouest  est  l'îK;  l>eer.  (/(.•*  Dnuns,  1  :|-  de  milles  en 
longueur,  mais  étroit,  entr»;  lec^ui^l  el  la  terre-ferme  est  un  cluinal  très-sur  conduisant  ù 
Chandlers  lleach. 

Chandler's  Ileaeh  est  le  elienal  qui  eomluit  à  la  IJaie  Goose  et  (Mode  Souiul  ;  la  mute 
à  travers  ce  chenal  est  O.  A  S.  ;  bujue.ie.  à  partir  de  la  l'ointe  X.  O.  de  l'île  Deer,  vous 
conduira  à  la  l'oint»)  Clonneeting,  pouite  dt!  la  jx-ninsule  qui  divise  lu  première  place  de  la 
dernière. 

La  Jiaie  (iocse  court  au  sud-ouest,  environ  7-.'.  milles  ;  eu  uardant  le  milliei  du  (Jhe- 
aal,  vous  n'encourerez  aucun  risque,  ayant  47.40.  «'t  .'»(•  brasses  <1  eau.  jusipi'à  ee  qn  ayant 
pa88é  Lul)bers  Jlole,  vous  .s(»udie/.  12.  l.'J.  10  et  H  bras.ses  ;  alor.s  vous  verrez  une  ixitite 
île,  fcituée  à  l'ouest  de  (loose  F  (ad  ;  eu  arrière,  et  à  l'outist  de  cett«'  ytetite  île 
vous  iKiUvez  mouiller  dans  4  à  7  brasses,  et  au  sud  dans  5  A.  J>ans  un  grand  nf»n»bre 
de  CCS  passages  vous  pfmvez  rester  en  sûreté  ;  et  clos  entre  les  terres. 

Le  Détroit  (Mode  est  un  bras  de  nier  maguitique,  8'enfon(;ant  à  plus  de  20  milles  de 
Chandler's  Iteaeh  ;  on  y  trouve  beaucoup  d'endroits  de  bon  mouillage,  et  il  list  sans  danger 
aucun.  ]hîs  navires  seront  en  sûreté  sur  la  côte  nord  à  l'Anse  Brown,  et  plus  loin  à  l'An- 
se Long,  ou  l'Anse  Platteu  ;  sur  la  côte  sud,  dans  les  anses  lîunyan  et  Love  ;  où.  ayant 
piis.sé  les  rochers  l'iatter,  et  gouvenu'  à  l'ouest  ils  seront  en  sûreté  <lans  l'anse  de  Venu  dou- 
ce/Vf  s/i  IVafi'i:  Le  cheind  du  milieu  est  très-profond  ;  il  n'y  a  pas  de  rocht-rs  si  ce 
n'est,  eoninuî  dans  la  Baie  (îoose  ou  ihix  oirs,  près  de  la  côto. 

Lion's  Den  est  une  ouverture  au  N.  O.  de  l'entrée  de  tMiandler's  Keaeh.  Pour  y  pé- 
nétrer il  faut  naviguer  au  nord  des  îles  Deer  et  (Muster,  et  passer  les  détroits  ijui  ont  un 
tiers  de  mille  dt;  largeur,  et  24  brasnes  d'eau  ;  soyez  avertis  cju'il  y  a  un  ro;-,  sous  <  l'i  à  un 
mille  plus  haut  (|ue  l'entrée,  autour  duquel  on  sonde  4,  5,  et  »»  brasses  ;  le  pa,s.s;;g'o  .,!ors  se 
sépare  eu  deux  bras  ;  <;elui  du  X.  (  >,  est  très-étroit,  et  à  son  entrée  ap]iarait  un  îlet  rocheux  ; 
mais  celui  qui  co)d(!  au  S.  ().  est  plus  large  et  est  profond  de  11,  14.  et  10  Imisse^  d'eau: 
il  court  uu-dedans  à  partir  d'un  roe  sous  eau  à  une  distance  de  1  j'  mille,  et  à  la  tête  se  ré- 
tréci ;   ses  eaux  devieinu'iit  basses  et  la  navigation  devient  dangereuse  à  cause  des  ro«"s. 

Les  Longues  r!i;s  /édinj  /.i/tt/ii/  sont  au  nombre  de  quatn-.  ayant  entr'elles  détroits 
chenaux  dont  quelques  uns  Mjiit  rueheux,  et  par  conséquent  redoutables.  L'(l(>  i|ui  est  à 
l  est  est  la  plus  grande  el  la  plus  large,  celle  qui  lavoisim;  est  la  plus  longue,  les  deux  à 
l'ouest  sont  plus  petites  et  plus  étroites;  elles  forin«'Ut  la  limite  rionldu  passage  de  Western 
Head  à  (Muuidler's  Rt:K'h  et  la  limite  sud  à  Sw;de  Jiekle  et  an  détroit  Xcvvman.  Au  lar- 
ge do  l'extrémité  nord-est  do  la  phis  largt;  de  ces  îles  Long,  est  un  rocher  sous  eau.  près  de 
terre,  et  ainsi  on  peut  l'évii^îr  liKîilement:  cette  point*.' porte  à  O.sur  X.  de  We.stevn  îfead, 
à  «ne  distance  do  <J  nùHes. 
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Lk  Dfei  koit  Nkw.man. — AV //•;«!/«'«  tSinind  est  un  trrim.l  brus  (\(i  nier,  couraut  «ndc- 
dans.  ().  sur  N.,  ayant  à  son  «tntn'o  l'île  noniniée  8walr;.  li)ii;^u<i  ilo  4  ^  niiliob,  et  moins 
d'nn  niill*' di' lui**;*' dans  l'endroit  lo  j)lus  larue  ;  ceci  divise  ItMitii'.!  vu  deux  chenaux,  le 
passade  du  sud  est  appi^lc  Swalo  Tickli'.  et  celui  du  n<ir<l|it>it<'  le  i  oin  dv  Nptrmaii'g  Sound, 
PoJir  naviguer  vJK-iVvis  le  Western  Head  dans  le  8wale  Tickle.  il  vous  faut  gouverner  0. 
N.  ().  A  i).  Pour  naviguer  de  Jionavista  (iull  Head.  irouvernoz  0.  N.  O.  ';(  O.  24  mille», 
et  vous  si>n.'/  {jortés  un  peu  au  suil  de  l'île  Littlc  Swale  ot  dans  le  bon  chenal  :  mais  en  y 
passant  l'on  rencontrera  plusieurs  obstacles,  et  le  passaire  de  la  à  Neii-ntiin'.'<  Soiiml  est  si 
étroit  (pi  il  si-rait  prudent  d'aller  toujours  au  nord  de  l'Ile  tireat  Swale.  Pour  arrivera 
«e  résuhat.  apn's  avoir  doublé  l'île  (Jull.  liouvernez  ù  l'O.  >i.  O.  -i  O.  21^  ou  24  milles, 
alors  vous  verrez  le  détr(»it  ouvert  devant  vous,  et  pouricz  enntinuer  votr«'  marche  ;  ce 
détroit  est  bien  1  }  de  mille  de  large  ;  et  s  étend  à  ri)uestsur  Nord  de  la  pointe  N.  K. 
de  l'Ile  Swale  à  11  milles,  ayant  j»lusieurs  places  de  bon  mouillat^e.  Sur  la  côte  sont  sud 
l'Anse  South  Broad.  l'Anse  Minchin.  et  l'Anse  Standibrd. 

Ji'Ause  South  Itroail  est  situéi;  à  'J\  milles  de  distance  au-de-là  de  la  p(»inte  ouest  de 
Vîle  Swah\  et  est  une  place!  de  sûreté,  l-i'  passatie  l'u  dedaiis  est  vers  le  sud-ouest,  et  vous 
mouillerez  à  l'abri,  dans  une  eaii  de  H»  br.isses  de  profondeur,  sans  courir  aucmi  rist(u,i. 
Il  est  une  petite  île  à  l'entrée  <pie  vous  laisserez  àstribord.  ï? ne  longue  pointe  de  terre 
court  au  dehors  vers  le  nord  :  \(m>i  la  doublerez  ,  et  l'Anse  ■\Iinchin  apparaîtra  ouvert  de- 
vant vous  lors(pie  vous  aurez  tourné  \er.->  le  .sud  ;  ici  vous  mouillerez  dans  5  brasses  d'eau, 
devant  .ic  rive  sablonneuse.  A  l'ouest  est  le  Mont  St^indf'ord.  devant  la  pointe  ducjuel  est 
une  petite  île  s  étendant  à  nmitié  chemin  sur  le  passage,  et  rendant  le  chena' trt\s-étroit 
dans  cette  partie.  La  ineilletu'e  course  à  travers  est  à  l'est  de  cette  île,  dans  9  brasses  ;  ici 
paraît  à  l'est,  une  ouverture  appelée  l'Anse  B*>ckley,  propre  aux  petits  ntivires  ;  la  côte 
tournant  alors  dans  la  direction  de  l'iuiest  tonne  une  large  baie,  profonde  de  20  25  et  27 
brasses,  exempte  de  toiit  danger  ;  ses  eaux  deviennent  basses  de  chaijue  côté,  en  approchant 
vers  la  rive.  Au  sud-<»uestd«;  cette  place  est  l'Anse  Stansford,  (|ui  a  lui  rivage  sablomieux,  et 
dont  les  eaux  deviemient  aussi  basse*  en  ai>prochant  de  lacôU;. 

Lk  Havbk  BariI(»\V. — L'Ile  Little  J)enier  est  devatit  l'entrée  du  Havre  Barrow 
tjui  se  trouve  au  sud-ouest  de  cette  île,  et  est  sur  et  commode.  11  est  formé  par  les  H  îles 
Richanl.  (Jondwin  et  Keat  ;  l'entrée  est  entre  Goodvvin  et  la  terre-ferme,  elle  est  large  de 
300  verges,  et  est  d  un  accès  assez  facile.  Le  hà\re  est  nii  niilK;  pluslnng  ;  le  commence- 
ment du  hiîvre  est  rocheux  et  peu  abrité,  mai*  le  foiul  est  entièrement  cl(».«  entre  des  terres 
et  oft're  un  b(in  niouilla>ie.  L;;  coiu'se  vers  ce  hâwe  à  partir  de  IMU'  Cuil.  devant  le  Cap 
Honavista.  est  N.  O.  snrO.  ,'  (>..  environ  22  milles.  Kn  venant  'lu  nord,  1»  course  à 
partir  du  riieher  C(isseb(>rry  ver,>  le  havre  Barrow  sera  S.  O.  |  0.,  11  milles.  Ce  rocher, 
apparaît  au-dessus  dt;  l'eau  et  se  trouve  au  4S"  r)7,  de  latitude  nord.  Dans  cotte  course 
vous  aurez  à  évitei'  le  rneher  et  la  langue  (h;  terre  appelés  Malone  et  Ledge  étant  un  bas- 
fond,  ijui  se  trouve  au  S.  'l  O..  à  la  distance  d'un  mille  du  Hocher  Malone  <(ui  est  toujours 
au-dessus  di'  1  l'au.  Ce  bas-fond  n'a  jamais  i\  sa  surface  moins  de  4  brasses  d'eau,  de  sorte 
^jue  dans  un  beau  temps,  on  lu^  court  aucun  ristjue. 

Kn  approehant  de  Little  Denier,  il  fatit  éviter  le  rocher  Outiir  «pii  se  trouve  i\  ^  milles 
à  l'est  Y  N.  <le  cette  île.  il  n'y  a  <|ue  (juatve  ou  six  pieds  d'eau  au-dessus  ;  mais  la  mer 
s'y  brisant  toujours,  n<nis  m«;t  en  garde.  Kntre  Little  Denier  et  l'île  Ilichard,  il  exi.ste 
aussi  une  rangée  de  rocs  ajipelés  Brandishes.  éloignés  les  uns  des  autres  et  s'éteidant  àmoi- 
tié-«diemin  vers  Little  Denier,  ivec  une  profomleur  d'eau  de  14  >\  17  pieds  au-dessus  ; 
entre  «vs  lies  il  y  a  des  chenaux,  où  l'on  soiule  de  4  à  7  brasst^s.  Klles  rendent  le  chenal 
du  nord  préférable  pour  les  étrangers  qui  n'ont  pas  de  pilot»'.  J'our  échapper  il  ces  îles 
Brandishes.  v<tus  devrez  vous  tenir  près  de  la  Pointe  Wedg»!,  la  langu(!-de-terre  haute  à  la 
tAîtc  du  hâvni,  juscju'à  ce  que  vous  joigniez  Broni  Head  avec  l'île  du  centre  des  îles  Shag  : 
le  passage  alors  est  s.aus  danger  juscpi'à  ce  ([ue  vous  approchiez  de  la  J^ointe  Wedge,  devant 
laquelle  à  70  verges  se  trouvi"  un  roc  sous  eau,  ayant  S  fùeds  d'eau  à  sa  surface  ;  vous  pou- 
vez ensuite  naviguer  eu  haut  devant  l'Anse  Pudner,  jus(ju'à  cequc  vous  soyez  complète- 
ment à  l'alni  ilt;  la  mer.  et  que  vous  mouilliez  dans  de  H)  à  18  brasses  d'eau.  Quelques 
navires  jiréfèront  mouiller  dans  l'Anse  Garland  ;  mais  sans  aller  bien  haut,  le  mouillage  est 
dangtîreux  ;  ici  est  un  petit  établissement  de  pèche.  Dans  l'Anse  Pudner,  ou  pourra  se 
procurer  dt;  la  bonne  eau  et  du  bois  de  chauffage.  La  terre  autour  du  Havre  Barrow  set 
plus  élevée  que  sur  la  côte  voisine,  et  peut  par  là-méme  être  facilement  recîonnue. 

L'Anse  Sandy,  au  côté  nord  de  Newman's  Sound,  environ  4  milles  au-de-là  du  Havre 
Barrow,  est  un  bon  endroit  de  mouillage  ;  il  n'y  a  pas  de  danger  en  entrant,  la  profondeur 
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4'cau  étiiiit  de    10  à  20  brasses.      Kntrc  cett»-  place  et  le  Havre  Harniw  >«   tvuiive    ).•    Itoc 
Halfwav  à  ni!-(hmiu  au-dessus  de  l'eaii  :   nuii«  si  vous  passez  au  sud  de  ce  ro<-,  il  ii"\    a  pus 
le  ris«('ue,  «;ar  il  est  écore,  et  a  4  brasses  d'eau  \  r^i'x  pit^ls. 

A  un  mille  lY  l'ouest  de  l'Anse  .^^andy,  sont  les  îinse>  tirent  ei  Liltlr  ViKcntine.  deux 
lielles  places  du  même  côte  du  (b'troit,  mais  qui.  à  cause  d»-  leur  «'tmite  ei.tn'-e.  ne  sniu  .|u'aii 
lieu  de  ret'uire  piur  les  petits  vaisseaux.  Kiitre  (;e>  [ilae.es  e-t  un  nulier  -on-  •■.ni  ù  SO  \er 
'^es  de    t(!rre.  n'ayant  iV  sa   surface    qut-  t  pieds  d'eau.      \.<-  Sydney  est  «lex.nii    rentrée  et 


ixute  jus<|u'à  l'anse  de  (Ireat  Adventnre.      Li- 
<'ar  entre  l'île  et  Harlxmr  Head  il  n'en  existe; 
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L'.Xnse  North  Broad  est  aussi  au  eôtcnonlde  Ni'winaiis  .'^mind.  et  otlienn  numillage 
eonimode  et  abrité  :  on  reconnaîtra  s<m  entrée  par  une  île  ronde  et  ("levée  ;'i  rinior-t  nom- 
mée HIaek  \h\vV  CiiiKiid  unir.  Kn  entrant  il  faut  junuer  cette  île.  jusqu'à  ee  (jiie  vous 
vous  fra>ie/.  un  i)assaue  entre  ««ette  île  et  la  côte  Ouest  ;itin  d'éviter  iin  roelier  sons  eau  au 
e«»té  Kst";  a]»rès  (luoi  tetiez-vous  aussi  près  qtie  possible  «le  la  rive  Ksi.  vu  qii  il  est  un  roc 
dangereux  en  mi-chenal  ;  arrivés  en  dedans  de  ee  melier  vous  pourrez  inoniller  d.in.s  lU 
A  24  bra^ses  d'eau  sur  un  fond    vaseux.      Le  bois  et    l'eau  snnt  à  votre  disposition. 

11  y  a  tiuelques  rochers  daiigert'UX  devant  la  rive  nord  eu  avan».ant  ])lus  haut  dans 
Newiniiu's  Soutiil.  dont  un  est  appelé  le  Uoe  Shag  :  il  se  trouve  à  ','  de  mille  ioi-di -là  de 
l'île  Black  Ouck  ;  un  mille  plus  loin  est  le  Jloc  Hall.  Ces  nies  sont  .sous  eau  et  distant., 
de  la  longiu'ur  d'une  encablure  de  la  tiM-re-ferme  :  tout  près  d'taix  on  .sonde  4  et  ô  brasses, 
et  entre  eux  et  la  rive  est  un  passage  où  l'cm  sonde  ti  et  7  brasses;  1:»  rive  nord  devrait  donc 
toujours  être  cotov'e  en  remontant  1<>  Newman's  Sound  ;  car  en  i;ardant  la  distanee  d'un 
demi  mille  de  terre,  vous  éviterez  tous  ces  rocs. 

L.\  BAI  Fi  S.\.LVA<«l'i  est  un  côté  nord  du  jiromontoire.  qui  la  -.é pare  île  Nev- 
man's  Scumd.  Kn  dedans  de  eettc  biie  sont  phisieurs  ruis.seau.\  d'eau  diuu-e.  mais  av  uu 
lieu  d'abri.  La  jH'tite  île  nominée  Shij)  Island  est  située  au  4S°  45'  de  latitude  et  de 
58°  87'  80"  de  longitude,  et  à  H  liiMies  N.  ().  L  C.  du  cap  Bonavistr..  L'Ile  Sliii»  sera 
reconnue  par  inie  jxiinte  qui  s'avance  en  pain-<le-sucre.  lie  havre  «•onvient  aux  petits  na- 
vires, mais  à  cause  de  l'étroite  entrée  les  navires  décharge  ne  peuvent  y  lo<>er.  ]l  existe 
un  rocher  devant  la  ]iartie  sud  de  l'entrée,  et  un  autre  ilevant  1»^  côté  nm"d  de  l'île  cjui  est 
au  milieu  du  havre.  Autour  de  l'île  le  uiouillagc  est  bon.  dans  I  à  .')  brasses  d'eau,  sur  un 
fond  sablonneux. 

Kntr»!  le  havre  Danmable  et  la  baie  Salvage  sont  plusieurs  petites  îles  et  roes  ;  le 
plus  gr.'uid  se  nomme  le  pain  du  Boulanger  /ii(/:<i's  Lho/'s,  et  .'st  une  île  étroite,  longue 
de  :^  de  milles. 

Kn  tniviguant  de  l'île  Cill.  et  de  Bonavista  au  havre  hamn.ible.  gouveniey  O.  X.  O. 
•{:  N..  7  lieues  environ,  et  autour  de  lîl»'  Shag;  avancez  d(ï  là  au  ntinl  de  Baker's  Loaf:  im 
en  partant  de  (Jull  gouvernez  au  N.  t).  sur  0.  vers  l'île  Sbip  ))uis  à  l'O.  ^,  S.  de  Ners 
l'île  Ship  à  l'entrée  du  havre  Danmable. 

L'An,se  Morris  est  un  bon  lieu  de  mouillage,  situé  au  côté  nord  de  l'île  (jui  porte  (!e 
nom,  et  au  nord  du  Havre  l^anmable.  Kn  naviguant  vers  ct'tte  ;inse.  longez  l'île  Ship, 
il  cause  d'un  récif  dangeretix  qtii  s'étend  depuis  les  îles  Klat  environ  rj  du  eln'niin  vers 
l'île  Ship,  et  qui  n'a  <|ue  17  à  IS  pieds  à  sa  surface,  allez  par  eonséquent  au  nord  de  l'Ile 
Ship  à  une  distance  d'un  demi  mille,  et  <]uand  vous  serez  bien  en  dedans,  évitez  de 
joindre  le  Roc  Laekington  avec  l'île  Varket  (connue  par  cela  «(u'ellc  forme  deux  coteaux 
remarquables)  vu  ijuil  y  a  jilusieurs  détachements  de  rochers  entre  les  îles  Ship  et 
Heorse  ('hop  ou  côte  sud,  gouvernez  vers  le  Varket  jus<ju'à  ce  (pie  vcjUs  soyez  endedans 
dtt  Laekington  Rock,  alors  gardez  ee  roc  à  l'extrémité  nord  de  l'Ile  Ship.  justju'à  ce  que 
le  Varket  {wrte  vers  le  nord,  pour  éviter  deux  roelu'rs  sons  eau  devant  la  pointe  X.  K.  de 
l'île  Morris.  Vtms  jKmvez  .ilnrs  naviguer  directement  vers  l'anse  dans  la<|uelU'  vous  pé- 
nétrerez sans  <Mmrir  de  risque,  et  votis  pourrez  mouiller,  n'importe  où  dans  25  à  5  brasses 
d'eau  ;  nniis  le  côté  ouest  de  l'anse  est  ])référable.  Le  bois  est  en  grande  quantité  mais  l'eau 
y  est  rare  en  été.  lia  Baie  Kair  et  False  peuvent  l'ontein'r  d'excellents  lieux  de  mouil- 
lage, mais  elle  est  tellement  remplie  de  petites  îles  et  de  rochers  que  toute  description  se- 
rait inutile  pour  le  marin.  Cn  amas  de  grandes  îles  s'étend  devant  l'entrée  de  cette  baie 
à  20  milles,  ou  aussi  loin  «|ue  l'île  Offer  (loose  Berry.  ayant  entr'elles  d'innombrables  pas- 
sages, avec  beaucoup  d'eau.  H  est  aussi  un  large  chenal,  s'éti'ndatit  depuis  la  Baie  Fair 
et  False  et  l'Ile  Morris,  au  nord,  ({ui  (conduit  à  la  Baie  Bloody.  et  tourne  alors  à  l'ouest, 
et.se  divise  en  divers  bras,  formant  le  bn^s  N.  0.,  le  Viras  du  milieu  et  le  bras  X.  E.  ; 
ce  dernier  chenal  est  d'un  caructèrc  particulier  et  d'une  grande  étendue,  courant  dans  une  di- 


w 


in     (AT   IJO.NAVI.STA   Al"   VW  FUKKl.S. 


il 


jf: 


^1 


rt'ftioii    >u(l.   jii^  »i(iii    iiiM|ii';iii     |)('fn.il    Ncwiiiiiii.    (  t    iliiii>  iiiu'    autre    jin'M|iu-   jup»|u'iiu 
IfihiT  l>;iiiiii,iliii!  :   il),  -.diil  !i"ii>  ii.ivii:;ilil(>>.  et  il'iiii   Im'i  iiuuiill.ii:»'.    ;iiiihi  t|u')ihiiri(iants  eth 


l'illl   (luiliv 


II 


II 

m 


■Il  li.li>. 
ii-si  ii'i  (ir-iruii  iiiivcii    :i  1,1   lîiiii'  lîlîiiiiK     Vins  l'fst.    i-iitit'    BIimkIv    l't  CuttflV 


(•.•iclh 


t  '.(•i-  1.'  iidi'.l  (le  11  if  (i>Ti  r( 


ni(i,-()ii'r\ 


ml  >  ;,  |..iii.Mit  i|"  l»li)(nlv  II  ("iitli'l»  lù'.ii'jios  «•!    iiitii'    lr>    Ilc.«.    Liiktiiiaii   couniiit  il 


l>  iMiti(>  cliciiaiis  -(•  (livi.-ciit  fit  hras  au 


l'itt'-SiMtiiil  ;<iMk/r  M't  Ciiiiliiil  ILcirluvi'i  (Iclà  à  la  IJaifil'Kau  Wjnvr  {  Fnnti  irahr 


Huy). 


An  il(  il.Mi>  lit'  (1  >  iiliici.-à  la  rive  •ihmI.  suiit,  les  l);iii>  ijart-,  !.ock<;r.  Trinitv  et  plusieurs 
autri>  plus  iKtitc-..  .lOy»!  île.»  ansiN.  .■!  tli.- jl;l^^!l<:l'>.  uù  le  niouillaire  est  '>i>ii.  »!t  <jui  Sont 
jMi>|ii('-  .1  iiliiilr  innti'>  »iiiti'- (le  n:ivin'.»i'n  ra-s  «le  lifMiiii  ;  t-lli'S  ne  .-ont  ijuti  très-p<!u  «oii- 
iiiic-  .lujiiiinl  liiii.  l't  iVi'inn  iit«'i's  jiîir  Ic>  \ai>si'ait\  iiii'rc;iiitiU'.s  seuleiiicnt  ;  imus  juirltToiis 
ilmii-  lie  rilh  >  i|ii!  Miitt  II'    nliis   |>rii|»i-(.s    à   l;i  jièrlii'  ft  au    retll^c. 

liKs  li.K>  (>i-;>  <iin»SKil.l,K.s.  etc. — (Vs  .lli'>  Miut  un  .uiia^  ilf  petit»  ili-tx  pr«->*  du- 
iintH  «If  la  Uaii  Hi.iiavista.  Le  (  HVcr  Oudr  (  !<;n,>ili(i\  rst  ^ituiV  lU  4S-  .'i)»' vît»"  «le  lut.  N., 
.");'.'  .(tr  :i(»  "  lie  linii.  <>.  hu  Cip  l»iiu;!\i,>.ta  pour  éviter  le  Hue  lvc<terii  («Je  IK-t  i.  tjui  est 
à  1  {  lie  niillr  à  IK.-!  S.  K.  ili-  l'île  Otler  (  «on.sel'ei  rv.  la  euur.-e  est  N.  ^ur  (>.  \  ().  et  de  là 
à  l'ilr  < 'ii|ijH  T  ..//  / v'/c/r  à  remUiniehure  de  (  ireeu^puu'l  Tiekie.  X.  j  E.  ;  ici  dii  peut 
pn^iiire  •!(••  |iiliit(  -^  pour  le  uiuuiliaue  et  lesplîK-esaiIjaeeiite-,  ipii  -uut  le  hras  Nord-Ouest. 
New  liiirliour  et  r  Aii.-i' lie»  ('liât-  fV/  ^  or» .  lie  luouillaiie  est  bon  entre  l'île  Tireeu- 
spond  et  l.i  tiiie  ieiine.  mai-  l'eiiu  est  si  proloiide  i|U  uu  vai-seau  est  jiorté  à  se  jeter  sur 
la  côte.  loi>i|Ui'  Ion  lèse  1  anere  ;  et  uiènio  il  ny  a  pas  moyeu  de  tourutu"  avee  uu  câble 
(pnind  -ouffleiit  le-  veiit.>  furieux  du  S.  Ouest,  (pli  sont  IVéïpieuts.  La  course  au  Ilâvre 
rJariow  du  lloe  (  MioMluTry.  est  S.  (  >.  |  (.)..  18  milles:  vous  évite/  ainsi  la  langue 
de  terre  appelée  Maloiu-.  uu  l»as-tbud  au  S.  ;,'  ()..  à  uu  mille  du  rue,  (llu-dessu^j  du  niveau 
de  l'eau,,!  ipii  ]>orte  le  nu'iiie  nom  :  il  u"a  jiimais  moins  de  4  brasses  d'eau,  do  sorte  rpu* 
par  un  beau  temps  il  n'y  a  aueiui  danger. 

Les  navire-  venant  de  vers  l'est,  ou  de  l'autre  eôtt'  du  Cajt  I' réels,  doivent  éviter  le 
lloe  Cbartre.  ipii  est  au  S.  K.  '•[  S.  'Zl  mille.-,  du  Cap  Freels'  (îull  Islaud  ;  le  roc  u'u  que 
>î  pii'ds  d  (!îiu  à  s,i  suri'îiee.  et  est  entouré  d  un  vastt'  endroit  de  pêclie,  où  l'oji 
somle  di-  t^  à  M  bra,--es.  |»e  l'iletiidl.  dev.uit  le  t'ap  Freels.  vo\is  i»<uvez  viaiiu^'r  les  Iles 
l'uantes  on  Stl,il:iii<j.  en  n^aiit  soin  de  ne  pas  ouvrir  le  (.'a|i  Freels  à  l'est  du  (rull 
vti  ipie  cette  Miar'|iie  vou-  conduira  eu  dedans  du  thuiger.  Ayez  l'ieil  sur  les  .Mid-Ko<:ks 
(pli  sont  au-dessus  de  l'ciiu  et  à  '1  milles  au  N.  N.  K.  |  K.  des  Iles  Puantes  StinkhKf 
Lsliiiiih  :  Mi.tis  un  navire  ipii  ne  serait  jtas  {Miur  remonter  la  bail',  est  enjoint  de  se  tenir 
au-debors  de  tons  ces  dangers  ;  isir  si  le  temiis  .s"obseurei.'«sait  tout-ù-o(mp  et  dov«>u:ùt  bru- 
meux, (eeiiui  arrive  souvent  avec  les  vents  de  l'F.st.  )  vous  coureriez  <j;raiid  risque  de  vous 
perdit!  sur  ces  vioiubreux  rocs  ipil  sont  sur  cette  côte,  et  «pu-  ui  hi  carte  ni  le  eonipas  peu- 
vent vtuis  faire  éviter.  Trois  ipiarts  de  mille  N.  <).  de  l'Ile  (îull  est  uu  rocher  sur  lequel 
ou  i\v.  soude  que  Jî  briis.'«es  d'eau. 

Dans  les  mois  de  l'hiver,  quand  les  vents  orageux  du  N.  K.  .sont  continuels,  la  mer 
s'amoncelle  à  une  <.;rande  hauteur  sur  les  Hancs  appelés  l'uants  ou  Stùi/ciixj,  qui  se  trou- 
vent àl'F.  sur  N.  à  21  milles  des  Iles  Stinkinu'.  Kn  deux  endroits  sur  ces  bane.^  il  n'y 
u  pas  plu-  quel  bras.ses  de  profondeur,  et  dans  de  tels  temps,  bien  (pi'iui  navire  tie  tou- 
oheriiit  pas.  il  eourt'rait  grand  risque  de  soinl)rer  dans  les  flots  terribles  uui  se  briseraient 
sur  lui  ;  mais  si  le  temps  est  beau,  on  n'a  rien  à  craindre. 

Après  avoir  doublé  les  lies  Stiuking,  si  vous  désirez  entrer  dans  le  jVtir  Iltirboiir 
Nouveau  Ilâvre  ou  l'Anse  Cat  (/('N  r/u/^N-,  gouvernez  directement  vers  l'Ile  Otfer  Gooso- 
berry  S.  0.  sur  (>.  |(>.  jusqu'à  ce  (pie  viuis  joigniez  les  îles  Poueb  et  Flower  ;  vous 
serez,  alors  à  '1  milles  des  rochers  (pii  sont  à  \\  mille  au  siul  de  l'île  Flower.  Celui  de  ces 
rochers  qui  est  le  plu-  (Mi  dehors  mesure  à  sa  ba.se  ;»  )u"as.ses  d'eau,  et  celui  (pli  est  en  de- 
dans n'a  que  11  pieds  d'eau;  puis  changez  votre  iMUirse  à  0.  [  S.,  en  vous  tenant  prèsde 
la  partie  bliuudie  des  Ci'ttes  (Hialky  (A  ('ru'n  <hins  Lockor's  Ueaitli.  à  stribord  :  ce  ipii  vous 
fera  éviter  les  dangers  de  l'Ile  C(jpper.  (pii  sont  endedaus  de  la  pointe  de  Shoe  Cove  ;  et  le 
tenqis  orageuv  dût-il  vous  emp(M'her  de  prendre  un  piloti;  dan-  ces  lieux,  vous  pourrez 
poursuivre  cette  marche,  jusqu'à  ce  (pie  la  Pointe  de  IAilsc  Shoe((pii  sera  reconnue  par 
su  resseiublaiiee  a\(!c  le  marbre  blanc)  vous  a]i]iarai,s.se  ]iortaut  au  N.  ().  ^  O.,  alors  vous 
vous  dirigerez  vers  la  Uaie  des  Sauvages  /lufi'in  />'"//.  Le  Nouveau  Havre  Xcir  Ilar- 
6o»>',  est  à  l'Ouest  de  la  Pointe  de  Shoe  Cove.  On  ne  peut  ]>as  en  approcher  dans  les 
gros  temps,  à  cause  de  s(ju  entrée  étroite  ;  dansée  (Nis,  vous  continuerez  à  vous  diriger  sur 
l'Atise  Cat,    (pli  est  à  1  milles  plus  haut  d.uis  hi  baie,    sur  1»!  im^'ine  c<)té.     Cett(!   anisc  est 


'i 


.■I 


•(jUf   juMju  au 
rîiboiidîiitts  eu 

(Iv  l't  Ciitti'lV 
L'iit  fil  hra.s  au 
1  (îouraiit  ilaii>- 
i>li  11(1  tu-  liiii/  ). 
itv  et  plusieurs 
>ii.  «!t  tjui  sont 
it!  trt'— I«'U  «Miii- 
nii\is  jiîirleroris 

t-  '\\\'\.<    prt'x  du 
,'  :50"  'k-  hit.  N., 
(  rK'ti.  <{uief<t 
(  ).  l  (  ».  et  lie  l:i 
E.  ;  ici  *tu  piiut 
ras  N'(ircl-(  hiest. 
ilro  l'ilo  (Irceii- 
tc  il  M-  jeter  sur 
•   îivi-e    uu  câble 
uourse  au  Havre 
aiusi  la  langue 
lessurt  du  niveau 
riti.    «le  s>rte  (|ue 

4l(»ivent  éviter  le 
I  ;   le  rne  n'a  que 

pêelio,  où  l'on 
i!Z  iiauuer  les  Iles 

à  l'est  (lu  Crull 
r  les  .Mi<l-Ko(;ks 
uiintes  Stiukinçf 
joint    de  se  tenir 

et  (.]ov«;uait  brû- 
ris((ue  de  vous 
li  le  eonipas  peu- 

rochev  sur  le(|uel 

jiitinuels,  la  mer 
iHj,  qui  se  trou- 
ées baries  il  n'y. 
uu  uavive  ne  tou- 
li  se  briseraient 

le  Xtir  Ildi-bour 
Ile  Offer  (loose- 
■1  Klower  ;  vous 
or.  Celui  de  ces 
■lui  (jui  est  en  dé- 
nis tenant  près  de 
mrd  :  ce  qui  vous 

■*lioe  Cove  ;  et  le 
tix.  vous  pourrez 
;era    reconnue  par 

.  J    (J.,  alors  VOU.S 

ifiivre  Xeii'  llar- 
pproebcr    dans  leB 

i\  VOU.S  diriger  sur 
Cette   anse  est 


DU  CAl'  FRKKLS  AU  t)AP  NORMAN. 


2!É^ 


formiio  par  l'IIo  Cat,  et  sera  facilcnioiil  reconnue,  par  cela  inôiuo  que  l'île  ert  la  soûle 
partie  du  territoire  voi«in  qui  ait  une  forêt  verdoyante:  partout  autour,  les  bois  ont  été 
oonsuiués.  En  vous  dirigeant  vers  cette  anse  passez  entre  les  îles  Silver  Ilair  et  Browa 
Fox  et  la  terre-terme  ;  à  mesure  (jue  vous  approchez  de  cette  dernière  plact;  1(î  chenal  «e 
rétrécit,  et  vou  ■  tenez  l'Ile  Cat  ouverte  à  «tribord  en  entrant.  Devant  lu  jiartie  supérieure 
de  l'Ile  Cat  se  trouvent  deux  rocs  verts,  très-élevés,  qu'il  vous  tiuulra  doubler,  le  p;i.ss:ige 
entre  eux  étant  trop  duugereux  pour  vous  permettre  d'en  user:  vou8  avaiieorez  alors  jus- 
qu'à ce  ({ue  vous  soyez  en  dedans  de  la  pointe  la  plus  reculée  de  l'île,  et  nutuillerez  dans  5  i 
13  brasses  d'eau,  ayant  l'écubier  ouvert  au  N.  0.,  parce  (jue  les  vents  «fui  viennent  do  culte 
dirootion  sont  orageux.  En  vous  mettant  à  l'abri  vous  pourrez  vous  fixer  près  de  l'une  ou 
de  l'autre  côte,  mais  non  devant  la  pointe  de  l'île,  vu  qu'il  y  existe  un  roc  sous  e.iu  à  la  dis- 
tance de  Ct  it  verges,  n'ayant  à  SJi  surface  que  10  pieds  d'eau. 

Le  Bras  Nord-Ouest,  JVorth  Weat  Arm,  situé  au  4»"'  71'  de  lat.  N.  est  le    nuiilleur 
endroit  de  mouillage  près  du  Cap  Freela  ;   mais  ou  n'en  approche  pas  sans  difficulté,  à  cau- 
se du  grand  nombre  d'îles  dans  le  voisinage,  et  qu'on  ne  p<;ut  pres(jue  pas  distinguiir    des 
autres  X  cause  de  leur   grande  ressemblance.     Le  plus  grand  obstacle  en  arrivant  à,   cet 
endroit  par  le  sud  est  le  Hoc  du  Nord  Northern  Jiock,  (jui  est  au  N.  E.  1.^^  mille  de  l'I- 
le Copjwr  connue  par  son    élévation  et  par   cela  qu'elle  u'est  pas  boisée  ;  le    roc  n'a  ja- 
mais moins  que  22  pieds  d'eau  à  .sa  surface  ;    de  sorte  que  par  uu  beau  temps    les    vais- 
seaux qui  fréiiuentent  cette  côte  peuvent  passer  dessus  en  toute  sûreté  ;  mais  dans  les  grosi 
vents,  la  mer  s'y  jette  à  une  hauteur  extraordinaire.     Pour  l'éviter  n'ouvrez  pas  Tîle  FooP 
<fc«/o«.s  à  l'entrée  du  Bras   N.  0.  qui  est  plus  élevée  que  le   reste  et  couverte  d'arbres- 
excepté  le  sommet,  à  l'ouest  du  Rock  Western  Pond,  jusqu'à  ce  (jue  vous  fax-iiez    toucher' 
l'île  Butter  tiy  du  Papillon  avec  la  pointe  intérieure  de  l'Ile  Flower,  ou  jusqu'à  ce  que  les 
Iles  Puffin  et  Copper  se  touchent  ;  alors  laissant  les  Roc  Pont  à  stribord,  dirigez  votre  course 
vers  l'île  Fool,  qu'il  est  prudent  de  longer,  à  cause  d'un  rocher  sous  eau  qui  est  en  plein  chenaP 
entre  cette  île  Rocks  do  l'Ile  aux  Perdrix  Partridge  Island  lîocks,  ayant  à  sa  surface  18' 
pieds  d'eau  ;  il  est  impossible  de  donner  une  marque  descriptive  pour  nous  faire  éviter   ce 
rocher  de  mer.     La  course   dans  le  Bras  Arm  est  N.  0.  J  0.,  et  aussitôt  (jue  vous    sercï' 
en  dedans  de  l'Ile  Odd,  vous  pourrez  mouiller  sur  un  fond  vaseux  où  l'eau  est  d'un»;  profon- 
deur de  7  à  î)  brasses  ;  Fool's  Island  Hill    porte  S.  E.  sur  S.  E.  sur  S.  Pendant  les  mois 
arides  de  l'été,  les  navires  sont  forcé  d'envoyer  chercher  de  l'eau  à  l'Anse  Loo  ;  on  ne  pourra 
se  procurer  de  l'eau  sur  cette  partie  do  la  côte  qu'à  la  distance  de  12  milles.     Greenspond^ 
Ticklc  est  un  pe.it  havre  au  côté  sud-est  de  l'île   Greenspoud.     L'île  est  large  d'un  mille 
sur  chacune  de  ses  faces,  et  devant  la  partie  sud  de  cette  île  jusqu'à  l'île  Puffin  s'étend 
une  chaîne  de  petites  fies  rocheuses. 

Le  hfivre  n'est  pas  remarquable,  ne  pouvant  pas  contenir  des  vaisseaux  tirant  plus  de- 
14  pieds;  les  dangers  qu'il  présente  sont  les  Rocs  Northern,  Cook-room,  et  Harbour,  mais 
il  est  inpossible  de  pénétrer  dans  ce  havre  avec  un  vent  contraire  ou  même  favorable,  sanr 
l'aide  d'un  pilote.  Les  navires  mouillent  quelques  fois  entre  l'Ile  et  la  terre-ferme  ;  mais- 
la  place  est  étroite  et  l'eau  très-profonde  ;  de  plus  elle  est  beaucoup  exposée  aux  vents  Sud* 
Ouest,  en  sorte  qu'on  ne  peut  pas  la  recommander  comme  un  lieu  de  sûreté.  Pour  y 
entrer,  il  faut  passera  l'ouest  de  l'Ile  Copper  rf«  cuivre  ;  et  en  le  faisant,  il  vous  faut  éviter 
le  Roc  Midsumracrs  qui  se  trouve  un  mille  à  l'O.  ''ur  S.  \  S.  de  cette  île,  et  n'a  à  sa  sur- 
face que  6  pieds  d'eau  ;  quand  vous  joignez  l'île  Silver  Head  la  Pointe  Shoe  Cove  Shot 
Gove  Point,  vous  ôtes  à  l'abri  du  danger.  Vous  devez  aussi  vous  éloigner  beaucoup  des 
Newals  et  de  l'ilc  Ship,  vu  que  l'eau  est  basse  à  une  grande  distance  de  ces  îles. 


DU  CAP  FREELS  AU  CAP  NORMAN. 

LE  CAP  FREELS  est  composé  dé  trois  pointes,  le  South  Bill,  le  Noîth  Bill,  et 
lô  Bill  au  Bec  du  milieu  Middlc  Bill  ou  le  Cap  Ffeels,  autour  desquelles  sout  plusieurs  bas*' 
fdndâ  et  rochers  dangereux  ;  c'est  pourquoi  on  devra  se  tenir  éloignés  à  une  grande  distant 
ce  en  tout  temps.  Ati-dessus  de  ces  pointes  la  terre  qtti  est  haute  est  appelée  le  Cap  Ridge  ; 
ce  cap  est  visible  à  une  grande  distance. 

A  6  ^  railles  environ  N.  N.  0.  \  W.  dû  Cap  FVeels,  est  l'île  Outer  Gat,  qui  est  unie 
à  la  terre-ferme  par  un   ressif  de  sable,  qui  n'est  pae  navigable  pour  les  vaisseaux,   et  qui' 
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fornio  la  p<^intc  »\id  Jo  la  Buio  Doadiunn.  Un  i>cu  uvnntquo  vouh  arriviez  un  Outor  Gat, 
▼OUH  vcrri'z  une  côtt>  rt>iuur(|ual)li>  noiniiu^o  Winiiniill  liill,  et  t.>ut  près  l'île  ijittle  Gat. 
En  uavitruiint,  ven«  lo  ou  en  piirtant  du  Ci*])  Im-coIs,  il  t'audruit  sa  tenir  i\  une  grande  dis- 
tance de  la  rive  (|Uiii«|ue  le  stuida^e  soit  bon  le  Imi;.'  de  la  eôte,  et  aille  en  diminuant  à  me- 
sure i|ue  l'on  en  approclie.  lia  Baie  Deadiiian  est  torniée  par  l'île  Outer  (latau  Hud,  et  1> 
p«)inte  Deudnutn  au  nt)rd  ;  le  «indai^ii  dan.''  l'ititériiMir  est  ri^j;uli»'r  et  il  n'y  a  pa«  do  nxjs, 
cxeepté  eeux  (pli  Hont  près  do  terre,  nuiia  eette  baie  ejHi  saii>*abri  et  ouverte  i\  tou.s  les  vents 
de  l'e.-t, 

Lr.s  iLKs  l*KNtii  IN. — Après  avoir  pasM'  la  jK>inte  Headman,  vous  approolierex  des 
ih's  IN'n^uin,  au  nombre  de  deux,  jHirtant  dans  la  direetion  N.  N.  l).  ^  ().  par  rapportait 
Cap  Kre«!ls,  à  la  distanee  de  15  milles.  Le  passage  eiitn  est  sans  obstaele,  dans  5^  à  7 
bras.xes  deau  ;  mais,  «piant  i\  aller  entre  ei-s  îles  et  la  eôte,  les  naviruii  ne  le  feront  jmw,  car 
les  récil's  riK'heux  rendent  eo  j)assa};e  exeessivemont  dan<;ereu.\. 

JjKS  II-K8  Funk. —  Les  îles  Kunk  i|ui  sont  au  N.  K.  ^  E.  du(îap  KrotîKs,  il  la  dis- 
tanee  de  .'il  milles,  sont  un  iiniua  de  nn^liers  etltetirant  la  suri'aee  de  l'eau,  lia  plus  grande 
de  ee^  Heiii  n'est  pas  un  demi-mille  de  loiii:  et  ne  peut  être  vue  plus  l(»in  qu'à  10  ou  12 
milles  de  distanee  ;  maison  la  reoounaîtra  par  le  t^raiid  nombre  d'oiseaux  <pii  voltîginit  coq- 
tinuellement  au-dessus.  Knviron  200  verj^esau  nord  île  la  plus  graiule  de  ees  îles  Friuk  est 
un  gros  roc  au-de.s.sus  de  l'eau,  t^t  au  N.  ().  sur  ().,  à  ISO  verges  plus  loin  sont  des  rocs 
plus  gros  t.  neore  :  il  stuit  arides  et  il  n'y  a  (pie  des  oiseaux  qui  y  habitent.  Le  pa.ssago 
entre  ces  rt)cs  est  exeellent,  et  l'on  y  sonde  IK.  ;{7.  vA  même  42  brasses  d'eau  :  mais  entre 
le  roc  i\  l'est,  et  la  plus  grande  île,  est  un  roe  sous  eao  très-redoutable,  où  il  n'y  a  (|ue  10 
pieds  d'eau,  et  où  g«*iiéralement  la  mer  s»'  l)ris(^  près  do  ee  roc  .sou»  eau  ;  r(m  sonde  14  à 
10  bras.si\s,  et  entre  ee  roe  et  la  plus  grande  île,  lU).  25.  50,  oS.  24,  et  17  brasses,  ui 
vant  la  })ointe  (mest  de  la  plus  grande  île  .sont  (pielques  riMîhors,  et  à  la  partie  est  se  trouve 
une  espèce  d'ansi!  ayant  dans  l'inttîrieur  5  brii.s,ses  d  eau.  Une  chaîne  do  riM'hors,  dit-on, 
se  trouve  au  S.  ().  de  l'île  Funk,  h  la  distanee  (de  7  milles.  Un  correspondant  du  Naucal 
Magazine  tVrit  :  Vers  la  fin  de  novembre  (1850)  les  vents  du  N.  K.  soulevaient  les 
flots  avec  imiH'tuositi^,  et  (|uelques  marins  .sur  l'île  virent  de  nombreux  bas-fonds;  en  les 
comptant  ils  trouvèrent  (ju'il  y  en  avait  2i{,  entourant  l'île,  de  .sorte  qu'il  ne  restait  clair 
qu'un  are  de  ',iii°  45.  de  l'O.  .sur  N.  au  N.  ().  Kn  ob.servant  atteativcinout,  ils  unnsta- 
tèrent  que  le  jtlus  dangereux  de  ces  baf-fonds,  jMir  la  raison  qu'il  est  plus  éloigné  de  l'île, 
et  ]K'ut  ainsi  T'tre  frap()é  facilement,  se  brise  iV  2  milles  de  la  côte,  portant  au  8.  0.  ;  le 
reste  se  bri.se  eonstauiinent,  dans  une  étendue  do  ii  nulles  i\  partir  de  l'île." 

Entre  les  iKs  Funk  et  Wadham  roc  dangereux  fut  découvert  le  2}  septembre  1836, 
)K>ndant  (|ue  la  mer  était  gro.sse,  par  le  Capitaine  J'ercy  à  bord  du  brigaiitin  St.  John. 
De  redoutables  brisans  furent  vus  distinctement  sur  un  rocher  portant  0.  i  S.,  xm  peu 
vers  le  nud,  i\  7  milles  environ  des  îles  Funk.  La  course  fut  prise  sur  un  beau  soir,  et 
tous  à  bi>rd  furent  d'avis  que  le  roc,  bieu  que  n'apparaissant  pas  au-dc8.sus  de  l'eau,  pour- 
rait briser  n'importe  (}ucl  vaisseau.  La  position  ()u'on  lui  donne  est  au  49"  41'  de  lat,  et 
«u  5'i°  15,  de  long.  Outwt  ;  inaisil  fant  passeravec  prudence  dans  le  chenal  entre  les  îles 
Wadhain  et  Funlc,  vu  qu'on  ne  .saurait  dire  exactement  où  ce  roc  est  placé. 

On  dit  qu'il  se  trouve  un  rocher  à  7  milles  N.  N.  O.,  des  îles  Funk,  et  qu'un  bas- 
fond  nommé  Cléopatra  se  trouve  au  N.  O.  sur  O.  ^  O.  îV  20  milles  des  îles  Funk,  et  en- 
viron 1 1  nulles  à  l'est  de  l'île  Fogo  ;  mais  ces  deux  positions  sont  douteuses. 

Durel's  Ledgis  ou  le  rocher  Snap,  est  un  ressif  dangereux,  qu'on  dit  être  à  7  milles 
environ  N.  0.  sur  N.  des  îles  Funk,  et  être  la  cause  (pie  la  mer  s'y  brise  continuellement 
en  cet  endroit,  Knviron  N,  0.  sur  0.  à  la  distance  de  3  lieues  de  Durel's  Ledge,  est 
un  autre  danger  nommé  Cromwell's  Ledge,  que  l'on  suppose  jiorter  F  ''^.  E,  f  E.,  à  1» 
distance  de  10  à  11  nulles  des  îles  Little  FV^go. 

Le  Havrk  H.\ooei>. — Ce  hiîvre  est  au  nord-<mest  des  Penguins,  distance  t>  milles. 
Le  continent  est  en  général  et  sablonneux  dans  ces  endroits  ;  et  le  passage  en  partant  de 
l'est  est  plein  de  rochers  et  dangereux,  en  sorte  qu'un  étranger  n'y  devrait  pas  pas.ser  sans 
avoir  un  pilote.  Au  nord-ouest  est  l'île  Ladle  Cove,  et  7  milles  plus  loin  se  trouve  la 
Baie  R<K'ky,  (jui  est  environ  au  49°  25  de  lat,  N.  et  au  64°  10,  de  long.  0.  A  son  entrée 
se  trouvent  trois  îles,  Moggin  Islaud,  Green  Island,  et  plus  au  dedans,  White  Island. 
Vous  pouvez  pitsser  entre  chacun  de  ce^i  îles  dans  7  brasses  d'eau  ,  entre  la  Pointe  Rooky 
de»  Rochers  et  Oreen  Island  dans  7,8,  13,  ou  10  brasses;  entre  les  Iles  Green  et 
White  dans  13  ou  14  bra.sses;  et  entre  l'île  Noggin  et  la  pointe  ouest  de  la  baie  dans  3^, 
7,  12,  9,  et  4  brasses.  Le  fond  de  ces  baies,  car  il  y  a  trois  ouTertures,  est  rempli  de 
rochers,  et  les  ruisseaux  no  peuvent  pas  les  remonter  bien  haut. 


DV  CAP  FKKKLS  Ali  CAP  NOKMAN. 
WadiiaM. — Kilos oon^istont    on  un  iimu.s  «l'ios  onvintn    uu    4!>  II.'»' 
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Lks  ILKM  WadiiaM. — Kilos omi^istont  on  un  iimu.s  d  îos  onviMn  uu  4!»  ;{,'»  N.  ; 
elle»  wmt  «ituôo.s  au  nord  ouost  du  ivip  Krools.  ol  sont  .-H^parôfs  los  unos  «lo«*  :intros  par  don 
ohenaux  plus  do  l  et  do  i^  millo  di*  Ln^o.  IjII  plus  i;r;indo  .so  nnunno  IVokt'.ird.  on\intn 
1  i  niillo  on  lonj^ueur  et  so  trouve  tluns*  lu  direction  «lu  sud  et  du  nord;  elle  jMirte  du 
cap  Kreels  environ  N.  i  (>.,  à  une  disfanoo  do  lil  n»illo,«i  Do  la  partie  sud  vers  la  terro- 
fcriue  près  du  llûvre  U.ijç^od,  existent  jilusiinrs  rochers  et  ressils,  aviiiit  eiitr'eu\  des  el>o- 
nuux,  en  sorte  (pie  la  navij^ation  en  est  trè- hascardouse.  Knviron  lA  mille  N.  N.  (>.  i 
N.  de  rile  IVcktord  se  trouve  l'Ile  Wliite  ;  mais  on  no  devrait  pas  essayer  de  passer  eutr'er 
les,  car  il  existe  un  graïul  noiobre  de  |H'tits  nn-lu-rs  devant  l'extri-niité  ntird  et  nord  *>\u\st  de 
l'Ile  Pucktord,  et  dont  (juoltpios-uns  «'étemlont  jus(juii  l'Ile  Wliite.  Au  N.  O.  sur  W. 
de  l'Ile  Peekt'ord,  iV  envinui  4  \  milles,  de  distance  se  trouv»'  l'Ile  (VpjX'r  Cuirn .  L'Ile 
Duck  (/«j(  Canards  est  O.  N.  O.  ^  N.  i\  2  ^  milles  de  l'Ile  Pecklord.  et  à  environ  une 
i'giUe  distunoo  S.  S.  K.  \  K.  de  l'Ile  ('opiH«r.  Il  y  a  aussi  de  (H'tits  nn-hers  devant  l'ex- 
trtJuiitti  N.  \V.  de  l'Ile  Duek  ;  mais  eomn*  '  "Is  sont  visibles,  on  pourra  tcmjours  les   »Mtor. 

Le  riK"  du  S.  O.  est  au-dessus  du  nive..u  de  leau.  partant  de  l'Ile  Offor  S.  >**.  O.  ;  dis- 
tance 2  ^  niilloa,  et  tout  près  l'on  sonde  ll>,  17,  et  21  brasses.  Knviron  N.  N.  E.  i\  2 
milles  du  rocher  S.  S.  ().  est  ime  petite  île  ;  et  un  pou  à  l'est  se  trouve  l'Ile  OlVer  (pli  est 
la  plus  à  l'est  de  t«uit  les  îles  Wadliam.  Il  existe  un  autre  rocher  i\  l'K.  S.  H.  ^  K.  à  1  ^ 
de  mille,  l'ile  Offor  nommé  le  K.  S.  K.  Ciround  ;  il  est  redoutable,  et  en  pas.sant  soit  uu 
nord  soit  au  sud  de  ce  rocher,  il  l'aut  s'en  tenir  assez  éloi}:nés.  Le  lUn-hor  'vowx  Coil,  dan- 
gereux ans.si,  est  il  \  de  mille  t>.  O.  do  l'Ile  Offor. 

Los  //».s  FiHjo  sont  au  N.  0.  des  Iles  Wadhan»  Créât  l'Olga  est  lon<;  de  4  lieues  et  l«r}»c 
de  9  nulles  ;  devant  la  jHjiute  sud-ouest  sont  les  Iles  Indiun,  et  N.  E.  sur  N.  Il  J  milles  du 
centre  de  (Ireut  Foj^o,  sont  les  Petites  Littlr  lies  Kago.  Beaucoup  d'autres  roi-hers  et 
petites  îles  sont  parsemées  autour  de  ces  îles.  Le  Havre  Fagu  est  au  côté  iH»rd  de  l'île  ;  il 
est  excellent  jK»ur  la  pèche,  mais  fwssède  xww  entrée  difficile  et  danirereuse.  Un  ciuraut 
rapide  ga{-,iie  vers  le  sud-ouest,  Surtout  avec  un  vent  ouest  ;  jiour  l'éviter  il  faut  que  vous 
longez  Fog  o,  auUmt  (juc  possible,  jus<|u'i\  co  que  vous  ouvrie»  l'entrée  qui  est  étroite  ; 
après  quoi  courez  directement  dedans  en  gardant  le  milieu,  et  tout  du  long  vous  aurez  une 
eau  profonde  de  S,  G,  et  4  bnussos  ;  cet  endroit  se  nomme  le  Tickle  de  l'Ouest.  Après 
avoir  franchi  cette  entrée  si  vous  désirez  mouiller  dans  l'anso  i\  l'ouest  il  vous  faudra  gi»u- 
vemer  au  sud-est  jus«|u'à  ce  i\\.w  la  |Kiinte  vous  paraisse  entre  la  hauteur  N.  O.  sur  0.  afin 
d'éviter  le  Hocher  du  Havre  Havhour  Rock  qui  u'aipparaît  (ju'i  lu  murée  basse  dans  le« 
grandes  marées  du  printeuq>s  ;  alors  tirez  vers  l'ouest  et  mouillez  dans  li  ik  5  brassi's  le 
mouillage  et  l'abri  sont  invitants. 

Les  navires  venant  de  l'est  et  destinés  pour  le  hftvre  Fagt>,  devront  éviter  le  rocher 
Dean,  sous  eau,  entre  la  jH)intc  (loo  Hatt,  et  le  Mvrc.  Gouvernez  0.  N.  0.,  jusqu'à 
BrsuKstone  ellill,  une  montagne  do  forme  ronde,  et  remarquable  par  sa  position  au  con- 
tre du  hAvre;  gouvernez  alors  vers  le  Tieklo  do  l'est,  qui  sera  reconnu  au  moyeu  delà 
lanterne  au  sonunet  de  l'île  8im,  qui  forme  le  côté  ouest  du  Tickle.  Ëlcignes-vous  de 
la  pointe  i\  stribord,  et  remontez  le  havre,  eu  voua  tenant  vers  le  sud  vous  voguerez  ainsi 
dans  5  à  3  brasses  tout  du  long.  Vous  doublez  aussitôt  la  pointe  et  gouvernez  S.  0.  pour 
éviter  le  Rocher  Harlnmr  du  Havre,  et  suivez  les  dirctitions  données  plus  haut  pour  mouiller. 

Le  Middlc  Tickle  paraît  le  plus  large,  mais  il  ne  jwut  recevoir  que  des  chaloupes  ;  le 
vent  déterminiTa  le  choix  de  l'un  on  l'autre. 

Les  lies  Litt'e  Fogo  sont  pR'scju'entourées  do  rochers,  au-dessus  de  l'eau,  rendant 
cette  partie  de  l;i  côte  très-dangereu.se.  A  l'est  du  Little  Fogo.  est  un  petit  roo  au 
dessus  do  l'eau,  rp^n'ie  le  Hocher  North-Eastern  du  Nord  Est  et  il  peu  près  dans  cette 
direction  à  la  distaù-te  de  10  ou  11  milles,  se  trouve,  dit-on,  le  Cromwell's  Ledgo  chaîne  de 
rocher  Cromwell's  do.it  |la  position  n'e.»it  pas  positivement  connue,  bien  qu'il  soit  extrê- 
mement dangerou.^c.  Au  Nord  do  Tiittlo  Fogo,  sont  les  IWliers  Turr,  et  dans  la  direction 
du  côté  ouest  de  l'Ile  Gre.nt  Fogo,  se  trouvent  les  Rochers  Storehouse,  les  Seuls  Ncst,  et 
les  Iles  Stono,  les  Rochers  Jiggen  et  Black  noirs  et  plusieurs  autres  obstiicles,  ayant  à  leur 
contour  v  le  eau  profontlo  ;  ce  cjui  augmente  k  danger  de  la  navigation. 

Le  KiKjher  Iroland  d'irdand  est  à  4  milles  environ  E.  N.  E.  des  lies  Fogo.  C'est 
celui  des  rossifs  Fogo  Fogo  Réels  (jui  est  le  plus  au  nord-est,  et  la  mer  s'y  brise  constam- 
ment. Les  rescifs  s'étendent  près  de  13  milles  dans  une  direction  ouost,  de  Ircland  Rock 
&  Fogo  Ilead  Roch,  qui  est  à  un  millo  environ  au  nord-ouest  de  Fago  Harbour.  Entre 
ks  ressifs  et  les  îlcta  sont  plusieurs  chenaux  profonds  que  les  navigateurs  expériment4<8 
pourront  occuper.     A  la  distance   de  4  milles  8.  E.  sur   S,  dos  îles  Little  Fogo.  et  à  5 
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«nillcH  ù  IVhI  de  l;i  parti»*  N.  K.  de  l'île  Fn^»,  se  tmiivent  les  n)cherp  Biirrack,  qni  B*ë- 
tcndoiit  N.  0.  et  S.  K.,  un  mille  une  purtii<  sont  au-dcHHUK  du  nivoiiii  do.  l'eiiu.  A'I» 
distance  de  2  milles  au  sud-est  des  rochers  Biirraek  /hirrark  Rocks,  et  7  J  millcH,  N.  B. 
^  K.  du  cap  F.'igo,  est  situd  le  rocher  TnsjK^ctor,  sur  loqucîl  lu  mer  a  coutume  de  scbriner. 

CllAN(JK  Isi.ANDS  Ti<?Kf,E. — Ce  hdvre  est  trùs  sûr  ;  le  mouillage  est  bon,  dans  6à 
7  brasses,  tond  vaseux.  Les  îkw  autour  s«tnt  ordinairement  baBses  et  man^cageuses,  mais, 
«uoi([iio  l'eau  y  suit  rare,  le  bois  y  est  eu  ubondaïuie.  liC  passapc  dedans  est  entre  Ruth'a 
R(Kik  et  les  îles  Tobacco  tfr  Tithue,  laniMn|ue  l'tant  Brimstone  Head,  vue  dans  le  centre, 
ci  (|ui  fera  (éviter  tous  les  dangers  de  la  cfjte  nord,  aiuHi  que  ceux  qui  .sont  au  large  du 
fïiivre  Skiiuiess  ;  ou  bieti  vous  pourriez  amener  le  Tickle  vers  l'ouest,  entre  les  pointes, 
et  gouverner  lY  travers  en  toute  sûreté. 

li'Ii.E  Toi;mn(h;kt. — Cette  île  est  à  l'ouest  de  Fogo,  et  est  avoisintfe  de  plusieurs 
petites  îles.  Ici  se  trouve  ce  (ju'on  appelle  la  Baie  Toulinguot  ;  et  au  sud-ouest  de  l'Ile 
■Toulinguet,  est  le  Havre  de  Herring  Neek,  que  l'on  dit  Otre  .spacieux  et  capable  de  con- 
tenir toutes  sortes  de  navire». 

De  la  Baie  Toulingutit  au  Cap  St.  Jr)hn,  la  course  est  N.  N.  0.  10^  lieues. 

('.\i'  St.  John  est  un  terrain  haut  et  raljoteux,  situé  dans  le  49*  fiH'  de  lat.  N,  et  le 
65°  30'  de  long.  O.,  et  sera  facilement  reconnu  par  la  petite  île  à  l'est,  éloignée  de  la 
îiautenr  nord  d\i  eap  de  5  milles.  Ceci  s'appelle  le  Oull  Island  ;  la  troisic^mc  île  de  ce 
côté  de  Terreneuvc.  JiC  Cap  St.  Jean  <SV.  John,  est  l'endroit  où,  ,"jr  traité,  les  pêche- 
ries des  Frant;ais  commeiie(;nt  ;  leurs  bornes  continuent  de  là  au  nord  et  autour  de  la  côte 
ouest  jus<[u':iu  ('ap  llay. 

Près  de  'i  milles  au  sud  du  Cap  St.  John,  .sont  les  Rochers  Bi.shop,  sur  lesquels  la 
mer  se  brise  imi  temps  orageux.  Il  j  a  plusieurs  havres  de  pCche  nu  sud  du  cap,  surtout 
î'Anse  Shoe,  Tilt  et  le  Havre  Snook  ;  le  dernier  est  le  meilleur  quand  le  vent  souffle  du 

8ud-C8t. 

On  dit  qu'il  existe  bcaucouii  de  baies  et  de  passîigcs  entre  les  îles  Foço  et  le  Cap  St. 
John,  mais  on  n'en  conn:iît  aucune  particularité,  quoiqu'il  ne  puisse  y  avoir  aucun  aoute 
que  la  (Grande  Baie  Qrntt  Buy,  la  Rivière  exploita,  et  la  Baie  de  Notre-Dame  offrent 
pusieurs  bons  mouillages,  et  sont  très-accessibles  ;  plus  tard  après  une  bonne  inspection 
elles  pourront  6tre  fréquentées,  mieux  connues,  et  seront  d'une  grande  utilité. 

Kn  doublant  le  cap  St.  Jean,  et  à  5  milles  environ  à  l'ouest,  est  le  Havre  de  La  Scie, 
que  l'on  pénètre  sans  danger  aucun  mais  il  est  ouvert  aux  venta  du  N.  N.  O.,  qui  grossis- 
sent la  ncr.  Le  meilleur  mouillage  est  en  dedans  d'une  petite  anse  à  stribonl,  dans  15 
brasses,  fond  vaseux  ;  mais  plus  haut  le  mouillage  n'est  pa«  bon. 

Le  Havre  Oreat  Round  est  un  endroit  commode  pour  les  navires  engagés  dans  le 
commerce  de  la  poche  ;  on  y  entre  et  on  en  sort  sans  péril,ear  les  deux  rives  sont  taillécs-àrpio. 
Le  mouillage  cet  en  dedans  des  deux  pointes  intérieures,  où  les  vaisseaux  peuvnt  mouuler 
dans  5  ou  4  brasses  d'eau,  à  l'abri  des  tempêtes,  et  complètement  clos  entre  les  terres. 
Le  Hîtvre  Little  Round,  qui  est  autour  d'une  pointe  au  nord-est,  distance  1^  mille,  est 
simplement  une  anse,  et  n'est  pas  du  tout  propre  aux  navires. 

Le  Havre  Pacquet  est  environ  à  5  milles  N.  O.  sur  N.  du  havre  Oreat  Round  ; 
son  entrée  poi-te  du  chenal  entre  les  îles  Horse,  presque  S.  0.  sur  S.  On  peut  le  recon- 
naître par  son  extrémité  sud  qui  est  une  montagne  élevée  et  rocailleuse  ;  la  partie  nord 
est  plus  basse,  et  il  y  a  trois  îlets  rocailleux  devant  la  pointe  de  cette  partie.  Les  deux 
pointes  sont  taillées-iVpic,  mais  un  peu  au  sud  des  îlets  rocailleux,  se  trouve  un  bas-fond 
avec  2|,  .^,  et  4  brasses  d'eau  à  sa  surface  ;  le  chenal  entre  ce  bas-fond  et  ces  trois  ro- 
chers est  profond  de  8  et  9,  à  19  et  20  brasses.  La  profondeur  est  la  mêir.c  à  plus  d'u|i 
quart  de  mille  au-dedans,  ou  le  havre  se  divise  en  deux  chenaux,  l'un  courant  au  nord, 
rautre  à  l'Ouest  et  Sud-Ouest.  Le  bras  du  nord  est  \\  de  mille  en  longueur,  et  20, 
18,  et  19  bnusses  d'eau  à  son  entrée,  devenant  plus  bas  à  mesure  que  vous  avancez.  Les  na- 
vires qui  entrent  devront  lojiger  la  côte  à  stribord  ;  car  environ  atix  deux  tiers  la  longue  rt 
du  chenal,  à  bâbord,  il  existe  des  bas-fonds  rocheux,  dont  une  petite  partie  apparaît  de 
temps  à  autres  au-dessus  de  l'eau  ;  sur  l'autre  partie  de  ces  bas-fonds,  l'on  sonde  3  pieds  â.  4 
brasses.  Après  avoir  pas{:é  ces  bas-fonds,  gouvernez  à  mi-chenal  en  montant,  et  monilles 
dans  5,  7  et  8  brasses  d'eau  ;  la  partie  nord  près  de  terre  devient  basse,  et  ici  un  ruisseau 
«e  jette  dans  la  baie  ;  on  dit  qu3  ce  ruisseau  prend  sa  source  dans  quelques  grands  lacs  ^ 
2  milles  dans  les  terres.  Le  chenal  sud-ouest  est  un  peu  plus  étroit  que  celui  du  nord, 
mais  n'offre  aucun  danger  ;  lei^  rives  de  chaque  côté  sont  taillées-àrpic,  et  vous  aurez  12, 
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10,  9,  R  ot  7  bruwH»  dann  un  «Itérai  inillo  do  lon-^uour  fn  luoriTimt  ;  Tenu  dcviont  basM 
av  haut  de  1h  haii-,  oit  le  rivii^re  t-Ht  siihlonneiix,  «t  où  une  rivii-re  roule  .'lu  sud. 
C'ftHt  un  endroit  Jeu  plus  coinmodcR  et  sur»  pour  1<>n  \  iiisHOiiux  i|«i;m'l  les  cireot  A  niccs  l'exi- 
geroiW.  Au  nordde  la  |>ointenord  eirt.  une  niontii'/if  'ippolt^o  ^iu'in*!  Ilill  ;  li'f«*u.s  o.«>t  un 
filial  qui  mjrt  lYeu  montrer  la  jwHition.  On  niMltiVf  (it  pus  U'\tA'r  (l'i-iitri'r  ilauM  le  ilAvre 
Puc«juet  (|uand  le  vont  est  N.  ().  ot  H.  ().,  vu  que  Uîs  xniti*  -m-  (UV^liaineiit  iivee  furie  de 
la  c^^t**  ;  et  inunciuer  sim  appui  quand  on  ont  dunn  les  djUroiv,  wrait  chose  ftincst^'.  Si 
Yon  av«it  niinon  d(!  eraindrele  inanvaiw  tom|H  on  devrait  f;a;;n<'r  le  lîfivre  llounil  Hintnd 
Hor/ntHr.  jMin^H  Hi<:;ht  et  la  Baie  Vorto  «ont  à  l'oient,  mais  l>i.  n  que.  leur  mouillage  suit 
bon,  ils  ne  nont  que  tri>»-peu  fr<'queiit<58. 

liK  St.  Iîarhk  ou  lks  Ii,k.s  Horhk,  nrmt  «itué<^ à  moitié  cliemtnttntre  la  Pointe  Part- 
rid^e  <lei>  y*<T</r('.r  et  le  (!ap  St.  Jean  portant  devers  la  «lernière  N.  Mur  ().,  et  .\.  N.  0. 
Ce  Hont  deux  îleH  tonnant  un  circuit  do  près  do  2  lioueH,  et  paraissant  assez  élevi'îes,  Il 
«Bt  un  rocher  dewuh  l'eau  au  nord  de  l'île  la  plus  i\  l'est,  distant  de  \\-  mille  :  et  a»i  eôt4^ 
est  du  la  même  île  sont  de,<  rochers  sous  eau  qui,  en  quelinies  endroits,  s'i^tiuident  à  en- 
viron m\  mille  de  t«;rrc.  A  la  partie  S.  K.  de  cotte  île,  il  iwt  ansHÎ  une  petit»'  auHO, 
propre  i\  contenir  wMilemcnt  dt!s  ohaloïipoH.  Il  oHt  un  chenal  sftr  entre  ces  îles,  dans  40  à 
48  brawscH,  viuw!  noire,  maia  très  peu  fréquenté.     L'île  à  l'est  est  la  plus  irrande. 

Knvinm  .'{  milles  N.  J  K.,  du  Havre  Paoquot  est  le  Hîîvns  llard}-,  ayant  devant  lui 
4'tlc  Wood.  La  p<»ehe  y  est  maintenue,  miiis  elle  e^t  diffictile  dans  les  ;.;ro8  vents  :  ù  la 
ëintance  de  2  eneâblures,  le  côte  nord  de  l'île  W<M)d  est  rocheux.  \  5  milles  nord-ouest  de 
4'tle  Wood  (Hî  trouve  IcB  îles  MingH,  qui  consistent  en  trois  rochers,  devant  l'extrémité  N. 
O.  de  Minj^rt  Hight,  ayant  entr'eux  \in  px^s;»^.  l)(sux  milles  N.  ^^ur  ().  des  îles  .Mings 
eat  le  Ilocher  des  Sœura  Sùttcr»  Rock,  sur  l«|uel  la  mer  se  brise  continuellement. 
A  J  de  nulle  au  nord  se  trouve  un  rocher  danjrereux  ijui  n'a  (jue  'l  pieds  d'eau  à  «a 
Hurface.     Oe.s  dernicrn  rochers  sont  près  du  centre  de  l'entrée  de  la  baie  (îrinm  ou  Verte. 

Le  Hfivre  Klenr  de  Ijys  est  au  nord  dos  baies  Mings  ot  Verte,  et  environ  à  .'l  milles  au 
«ud-est  de  la  Pointe  Partridge,  et  dérive  son  nom  de  trois  jolies  petites  hauteurs  à  son 
sommet.  Il  est  ptitit,  et  à  l'abri  de  tous  vent«.  Kt  l'on  trouvera  un  bon  mouillage!  iV  son 
feras  N.  E.  dans  4  brasses  d'eau.  II  est  un  bas-fond  rocailleux  devant  l'île  t\  la  distance 
de  100  verges,  et  pour  l'éviter  vous  tirerez  vers  la  côte  est  jusqu'à  ce  (jue  vous  voyez  Bluff 
ficad,  ouvert  à  l'île.  Il  y  a  beaucoup  de  bois,  mais  l'oau  y  dcyient  rare  dans  la  saison 
aride  de  l'été.  Il  est  cependant  convenablcniont  placé  pour  la  pêche,  ot  est  communément 
firéquonté  par  les  navire»  Français. 

La  Baie  Wimte  est  un  bras-de-raor  très  remarquable,  étant  à  sou  entréc,du  Cap  Part- 
ridge à  Cap  Head,  large  de  6  lieues  et  courant  dîins  une  direction  sud-ouest,  environ 
15.  lieues  jusqu'au  haut,  où  elle  est  resserrée  à  l'embouchure  d'une  rivière  1 A  mille 
de  large.  Dans  cette  baie  ou  golfe  sont  plusieurs  îles,  anses,  ot  criques,  ap}>ortant  un 
mouillage  ot  un  abri  sûrs. 

Le  hftvre  Lobster  est  :\  4  lieues  au  sud  do  la  pointa  Partridge  ;  c'est  un  jKitit  hftvre 
rond,  avec  ime  entrée  étroite,  n'ayant  dans  quelques  endroits  a  marée  basse  (luo  8  à  9 
pieds  d'eau;  mais,  une  fois  entrés,  vous  aurez  12  et  13  bra.sses  pi'.rtout  dans  le  havre; 
ainsi  les  petits  navires  y  entrent  avec  la  marée  montante.  La  inarée  est  h-'iut*  au  plein 
et  au  changement  de  la  luii?,  vfs  6  h.  45  m.  ;  daas  les  liautes  mhtC  •  l'eau  s'élève  à  6 
pieds^  et  dans  les  petites  marées  à  4  pieds. 

Le  Bras  Sud  Southern  Arm,  est  à  5  milles  du  Havre  Lobster,  et  plus  haut  dans  la 
•baie.  Ici  un  navire  peut  mouiller  en  grande  sûreté,  avec  une  entrée  aux  eaux  basses, 
dans  17  brasses  d'eau,  environ  à  3  milles  en  dedans  des  tôtes  ;  mais  il  y  a  aussi  un  bon 
mouillage  partout  plus  bas,  et  avant  que  d'arriver  si  haut,  vous  pouvez  mouiller  dans  20 
«t  25  brasses.  TTr  peu  au-delà  de  la  pointe  intérieure,  au  côté  nord,  est  un  banc  à 
moules  qui  s'étond  par  delà  le  bras,  et  vient  presque  à  sec  à  la  marée  basse  ;  et  (juaud  vous 
■i'aurez  passé  vous  aurez  11  et  12  brasses  d'eau,  et  le  chenal  continue  d'ôtre  profond,  jus- 

3u'à  ce  que  vous  arriviez  à  la  tête  de  la  rivière.     C'est  la  premiôn!  grande  anse  .sur  ce  côté 
u  golfe,  et  ainsi  peut  être  reconnue  facilement. 

Middh  Arm  bras  du  milieu,  est  à  1^  mille  0.  S.  0.  du  Bras  Sud  ;  à  son  entrée  eat 
une  île  rocheuse,  qui  est  unie  à  la  côte  par  un  bas-fond,  sur  lequel  on  sonde  1  et  2 
brasses  d'eau.  Ce  bras  de  mer  court  au  sud,  à  environ  3  ou  4  milles.  Pour  y  pénétrer, 
vous  feriez  bien  de  longer  la  côte  à  bâbord  ;  ce  foras  n'est  propre  qn'îiux  petits  navires. 
A  2  lieues  0.  sur  S.  de  Middle  Arm  se  trouve  la  Pointe  Hawling  ;  et  entre  eux  les  îles 
^cs  Pigeons,  autour  desquelles  on  peut  pocher  facilement. 
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L«  RriH  lie  rOiK'ht  WixIrrH  Anit,  eut  im  H.  K.  du  la  pointe  Huv.ling,  et  He  prolonge 
on  inoiitiuit  nrt  H  do  ■(  inillo.''  :  ici  di>  ^ralldH  ni'  ircH  |M!Uvunt  niouillor  dunn  14  A  Iti  brasaM 
d'euu.  A  olia(|iK>  côté  du  hou  cntrt^u  uHt  une  anmt  ;  cullu  uit  nord-ut*t  vA  noiiiiuéc  l'Anso- 
aux-Oiii'H  Hrnr  Cour,  ot  du  pulitM  niiviruH  i^'iivunt  n'y  nniarror  un  MÛrcti',  et  à  l'abit  dt« 
vcntrt,  dariH  12  hrai'ws  d'uaii  ;  l'aulru  aii.Hc  su  noniiiiu  l'anse  Wild,  un  nioiiilliigo  trùii  inoer- 
tain,  oiivort  aux  vunt-<  nord  est,  et  ayant  un  iniid  dan^uirux  utpluin  do  rochorH. 

A  5  lii'uoH  uMviron  |ihiH  bas  i|uc  lu  Miurcu  d«*  lu  riviùro,  ut  prÙH  du  côté  flud-cst  do  lu 
buiu  Hu  trouvu  ITlo  (îraiib)'  ou  Mid-Huy,  sans  unse  ou  lieu  d'ubri.  Au  Hud-ent  du  l'ilo  est 
un  bas-t'ond  k;  pioluii^uant  du  lu  eôtu  dans  la  nier  ù  lu  distance  de  deux  uncûbluroH,  n'ayant 
iisa  surtaiu!  (|uu  !>  puds  d'uau  ;  ut  prust^uo  vis-iVvis  uutto  îlo,  au  côté  S.  E.  ho  trjuvo 
l'AnKu  l'iirluuk,  ou  lus  vaisseaux  trouveront  un  niouillugu  sftr,  ut  pourront  mouiller  uveo 
avantitj;o  pour  la  }  ûubu, 

Aprùs(|uu  vous  aurez  passif  uu  sud  du  l'Ile  Grundby,  vous  verrez  la  baie  ho  rotr<5ciret 
80  prolonger  A  5  lieues  versTAusu  (lold,  oîi  la  riviùrc  se  partage  en  plusiuurH  potitu  braH, 
et  Bc  nonf^ccotitiiiunénient  lu  Kivur's  [leud. 

Soi''8  Akm. — Ku  rumoutautlu  côtt' ouoht  do  White  Buy,  vou«  reniurquerez  l'Ile  Sop, 
environ  :>  uiillus  en  longueur  ut  11  niillus  en  circonWrence  ;  prè»  du  son  uxtri-inité  ouu«t 
eet  rilu  (rout.  (Jus  îles  lorniunt  uu  long  puHfiage  ou  brus  nommé  le  Bru»  Sop  ;  un  vaitittcau 
peut  mouillci'  un  sûreté  au  i.ord  de  va  bras,  en  dedunn  du  côté  nord  du  l'Ile  8op  ;  ce  sera 
le  meilleur  côté  du  chenal  ou  eiitréu  dans  lu  braH  ;  mais,  il  y  a  uu  mouillage  dans  une 
eau  proCotide  entre  l'Ilu  8op  ut  lu  terre  ferme,  avant  que  vous  n'arriviez  si  haut  que  l'Ile 
Qout.  11  est  aussi  une  petite  unsu  au  nord  de  l'île,  nomméo  l'Anse  8op  ;  et  deux  autres 
anses  vis-à-vis  lu  terre  i'urmu,  nommées  Ilart's  Covus,  dans  lusquelluH  on  fait  la  pCcho, 
«luoique  les  navires  iiiouillunt  ordinairement  danA  lu  partie  supérieure  du  bras  et  en  dedans 
de  l'Ile  Ooat. 

1*0  liras  Jackson  est  environ  3^  milles  au  nord  de  l'Ile  Sop  ;  pour  y  entrer  vous 
passuruz  une  |ioiiitu  inégale,  basse  et  de  forme  ronde  ;  ici  l'eau  est  profonde,  excepté  danH 
une  petite  anse  ù  stribord  où  un  imvire  devrait  s'araarrur  eu  avant  et  en  arrière. 
Cette  place  est  la  pluu  abondante  eu  gros  bois  dans  lu  Baie  White.  L'An^-te  du  Français 
Frenchiuiin  a  Cove,  est  à  environ  2  milles  au  nord  de  Jackson 'h  Arm,  et  apporte  un 
mouillage  silr. 

Quatre  milles  au  nord-est  de  l'unse  du  Français  ho  trouve  Coney  Arm  Head,  la 
partie  de  terre  lu  plus  remarquable  sur  le  côté  ouest  de  lu  buie  White,  et  porte  0^  N.,  dis- 
tance 8^  lieues  du  Cap  Partridge.  Ici  la  terre  s'avance  en  dehors  à  1^  mille,  formant 
une  eritiue  prol'oude,  appelée  le  Brus  Great  Couey.  Ici  il  n'y  a  pas  d'abri  pour  les  vais- 
seau.v,  mais  dans  le  Brns  little  Coney  qui  est  à  l'ouest  de  la  source,  est  couuuode  pour  le 
mouillage  des  petits  navires,  quoique  son  entrée  soit  d'une  eau  trop  basHe  {tour  que.Ies 
gros  vuibseaux  y  passent  ;  c'est  ici  le  rendez-vous  ordinaire  des  pêcheurs. 

Euviron  10^  milles  au  nord-est  de  Coney  Arm  Head  se  trouve  le  Groat  Cat  Arm,  ei 
2  milles  plus  loin  le  Little  Cut  Arm.  Dans  le  Bras  Great  Cat,  l'eau  est  profonde  de  37, 
35,  20,  27,  24,  2U  à  15  brasses,  à  l'extrémité  du  bras,  où  il  est  sûr,  ut  abrité  par  la 
terre.  A  l'extrémité  de  la  pointe  nord  sont  quelques  rochers  au-dessus  de  l'eau  ;  pour  les 
éviter, -tenu,;  vous  tout  près  de  la  rive  sud  ;  mais  en  entrant  dans  le  Bras  Little  Cat,  il 
vous  faudra  garder  le  côté  nord.  L'entrée  dans  ce  bras  est  étroite,  et  l'eau  y  est  pro- 
fonde de  23,  9  et  3^  brasses  ;  c'est  au  côté  sud  du  hli>Te  que  l'eau  est  la  moins  profonde, 
en  dedans  dus  pointes. 

Little  llarbour  Deep  est  beaucoup  exposé  aux  vents  du  sud-est,  et  n'est  aucunemeoi 
un  havre  sûr  ;  devant  la  pointe  nord  sont  quelques  rochers,  toujours  au-dessus  de  l'eau  ; 
ils  sont  :l  un  demi  mille  du  rivage  et  procurent  une  bonne  pêche  dans  leurs  voisinage. 
L'eau  n'est  pas  très-profonde  dans  aucune  partie  dt;  ce  bras  de  mer-ci,  et  (^uand  vous  êtes 
à  moitié  chemin  de  l'entrée  à  la  tête   du  hûvre,  elle  devient  très-basse. 

Grande  Vache  est  un  bras  de  mur  profonde  de  1^  mille,  à  la  distance  d'un  niillc  de 
Little  llarbour  Deep.  Il  est  ouvert  aux  veuts  du  sud,  et  sera  reconnu,  quand  près  de 
la  côte,  la  pointe  nord  vous  apparaîtra  comme  une  île,  et  portant  N.  O.  ^  N.  du  Cap 
Partridge  ;  c'«',!<t  uu  lieu  peu  sûr  p(mr  les  vaisseuiix,  ut  peu  fréijuenté.  Delà  à  7  railles 
dans  la  direction  nord-est  se  trouve  la  Buie  Orange. 

La  Baie  Orauge,  ou  Great  llarbour  Deep,  sera  reconnue  de  toute  autre  anse  par 
la  terre  qui,  à  son  entrée,  est  plus  basse  qu'aucune  autre  terre  sur  le  côté  nord  de  White 
Bay,  et  en  ce  ((u'eile  [Mirte  N.  J  0.,  distance  5{,  lieues,  du  Cap  l'artridge  ;  elle  forme  un 
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et  apporte  uo 


grand   hdvro,  «ft  (pniml  voiih  iirrivot  i\  .'l  iiùIIi'h   i-n   dixlaiH    d»'  nmi  tMitn'o.  rllc   m-  divise 
en  doux  brttiicliCH.      Dann  l«  ImiM   nord  luau   »'Mt    Mup   iin.roiidf   jMiur   -|U<'   Ii'h  iiavinmy 

l)riw  il  n'y 


elle  lonno  un 


mouillent,  juwiu'à  o«!  qu'iU  aitint  atteint  la  tffto  du  lirxs  du  innr  ;  inaif»  duii-*  li>  hi 
a  pan  d«  mouilla^(«.  ayant  ftO  briwwcH  d'eau  prÔH  tle  .sa  partit' la  plus  liant»',  l'ii  pnu  en 
4edunH  d«  l'ontn't'  dt;  la  Haio  Oran^^t;,  ost  une  utn^t)  df  clni'pn'  côtt-,  rivipnnlt'i'  par  Ioh  vain- 
Heiiux  pôohourH  ;  inaiH,  «hw  aiiiM-s  «ont  tnVdaiim!n!UW!H  pour  l«!.s  vai>wi!aux  (|ui  y  niouillc- 
ruiont;  car  bien  qu'iln  mouillant  uv»;»!  câblo  «ui  avant  et  en  arrièrti.  cepondunt  mI  un  vont 
furieux  venait  ii  Moufflor  d»î  l'est,   il  v  aurait  peu  de  Hftielé. 

Kn  allant  ù  11  niilloHle  lonj<  do  la  côte,  vouh  arriverez  iV  KourolnV,  un  endroit  fré- 
quenté, et  n'ayant  pas  de  mouillage  juH4|u'à  hou  (extrémité  la  plii.^  éloignée,  où  vouh  trou- 
verez une  anm;  au  e<lté  nord.  Cette  anse  est  i\  '2  ou  '.\  niitlfs  au-del:^  de  rentrée,  et  de  très- 
petits  vairiwtaux  ptiuvent  y  mouiller  dauH  IH  bruHHe.s  d'(>au,  avee  eâble  en  avant  et  en  ar- 
rière, lia  t<irre  de  cbai|ue  eôté  et  le.H  rive»  font  tailléen-tï-pirt.  Un  autre  bras  de  mer 
■court  en  dedauH  environ  2  niilleH  pluH  loin  que  l'unne,  mais  il  est  étroit,  et  est  tellement 
profond  qu'il  est  inutile  (|U«(  le«  navires  y  mouillent. 

Knviron  5  milles  au  uord-oueHt  de  Kourubdu,  et  environ  t>  milles  au  sud-ouest  du 
Canada  llcad,  se  trouve  l'entrée  du  Havre  II(K)pin^  ou  Sans  Fond,  ('ette  entrée  a  deux 
bras  ou  baies,  dont  l'un  eourt  au  nord,  et  l'autre  à  l'ouest.  I^e  eapitaini!  Hulloctk  recom- 
mande lu  baut  du  bras  nord  comme  un  bon  mouillage  dans  (>  brasses  d'eiu,  quoique  cette 
partie  soit  ouvert»;  au  sud  ;  c«!|)ehdant  le  bras  ()uest«>st  plus  abriu',  et  Yv.iixi  j)lus  profonde 
ayant  lo  à  24  brasses.  L'entrée  de  ce  f)ort  est  N.  N.  E.  \  K.  distanee  27  milles  de  la 
l'ointe  Partridff»!. 

A  H  milles  N.  K.  sur  E.  -^  E.  du  llâvro  Hoopinj^  se  trouve  Canada  llead.  La 
terre  en  cet  endroit  est  élevée,  et  très-reconnaissable,  soit  du  nord,  s«»it  du  suil  ;  nmia 
quand  on  est  directenuînt  à  l'est,  il  devient  difficile  de  le  reconnaîtri!  à  causti  des  liautes 
terroH  en  arrière. 

La  baie  du  (Canada  est  une  anse  d'une  étendue  considérable,  ayant  à  son  entrée  sud 
Canada  Hcad,  d'où  elle  court  N.  N.  Est  4  lieues  ;  ici  peuvent  se  réfuj^ier  les  navires 
Hurpris  par  les  vents  de  l'est,  et  mouiller  en  sûreté.  En  entrant  (piand  vous  ôtes  en  de- 
dans des  deux  îlets  rocheux  près  de  Bide's  Head,  et  nommés  les  lies  Cross.  Vous  verre* 
une  pointe  blauohe  et  bosse,  et  une  autre  pointe  noire  au  delà  ;  devarit  celle-ci,  et  à  la 
distance  de  2  encablures  est  un  rocher  sous  eau  ;  ^ardcit  donc  votre  course  au  milieu  de 
la  baie,  et  vous  ne  trouverez  aucun  danger,  si  ce  n'est  un  rocher  au  dessus  du  niveau  de 
l'eau,  qui  est  à  un  mille  environ  plus  bas  que  la  pointe  des  détroits  ;  vous  le  laisserez  à 
b&bord  en  gardant  le  millieu  du  chenal,  et  vous  aurez  10  Imisses  dans  la  partie  la  plus 
étroite.  Après  avoir  passé  les  détroits,  vous  remarquerez  (lue  la  baie  s'élargit  à  un  mille, 
alors  vous  pourrez  mouiller  dans  18  à  20  brasses;  bon  mouillage,  et  abri  contre  Ic^  vents  ; 
cette  baie  est  peu  frécjuentée,  et  n'es  recherchée  qu'en  cas  de  nécessité,  l^e  Havre  En- 
glée  est  au  côté  nord  de  la  Baie  du  Canada  ;  pour  y  pénétrer  vous  aurez  ù  psisser  une 
pointe  ba8.se,  paraissant  blanche,  et "  formant  la  pointe  nord  de  l'entrée  de  la  Baie  du 
Canada  ;  alors  tenez  vous  près  de  terre,  jus(|u'à-ce  que  vous  .soyez  vis-à-vis  la  pointe  voisi- 
ne, qui  forme  le  havre  ;  tirez  au  S.  E.  ;  en  prenant  garde  de  ne  pas  venir  trop  près  de  la 
pointe,  car  les  bas  fonds  l'environne  à  la  distance  d'une  encablure.  Là  vous  pourrez 
mouiller  dans  15  à  7  brassées  d'eau,  bon  mouillage  ;  mais  ceci  est  bien  haut  dans  l'ausequi 
est  trop  petit  pour  que  l'on  y  mouille,  si  ce  n'est  avec  câble   en  avant  et  en  arrière. 

Dans  le  bras  appelé  Bide  qui,  de  Englée,  court  N.  N.  E,  près  de  2  lieues,  il  n'y  a 
pas  de  bon  mouillage,  l'eau  étant  trop  profonde  ;  mais  au-dedans  de  l'extrémité  sud  de  l'Ile 
Englée,  le  mouillage  pour  les  chaloupes  est  excellent,  quoique  de  là  à  l'endroit  ou  mouillent 
les  navires,  il  n'y  ait  pas  de  chenal,  même  pour  les  chaloupes,  si  ce  n'est  à  la  marée  haute, 
où  à  moitié,  et  plus. 

Le  Havre  du  Gouffre  est  à  l'encoignure  S.  0.  de  la  baie,  environ  2  milles  à  l'ouest 
de  Canada  Head,  et  3  milles  de  la  pointe  nord  de  l'entrée.  Dajis  ce  havre  qui  court  au  de- 
dans S.  0.  environ  un  mille,  est  un  bon  mouillage  dans  1 5  bra.s.ses,  bien  abrité  contre  les 
vents  et  la  mer.  Le  Havre  du  Canada  est  le  premier  à  bâbord  en  dedans  de  Canada 
Head  ;  ici  se  trouve  un  établissement  de  pêche.  Vu  que  ce  havre  n'est  pas  sur  à  cause 
des  vents  N.  E. ,  les  navires  mouillent  dans  le  Gouffre,  et  ne  se  servent  de  ce  havre  qu'en 
naviguant  avec  des  chaloupes. 

Le  Havre  Coneh  porte  E.  N.  E.  ^  E.  ;  distance  11  milles,  de  l'entrée  de  la  Baie  du 
Canada  ;  îl  est  ouvert  aux  vents  du  sud,  mais  le  mouillage  est  bon  jusqu'au  fond  du  havre, 
dans  11    brasses  d'eau.     Au  S.  sur   O.  de  Coneh,   distance  2  lieues,  se  trouve  le  Havre 
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Hilliartl.  upitclt  Uotitvt  f^/ir  bu  FrancdÎM,  (jiii  est  un  uiauvuis  endroit  fifiur  les  navires,  mais 
très-coiiuuodo  pour  la  pêche. 

Jiv.1  Iluvri!  Caji  Kou^o  est  ù  i'K.  N'.  E.  du  liâvro  Conch,  et  porte  au  N.  0.  sur  0.  de 
l'extréiniti'  sud  de  l'île  deGroain,  distance  'J  lieues;  wa  partie  nord  est  appelée  Cap  Rouge. 
Les  lk\s;^Toais  et  Belle  vous  abriteront  ctnure  Ich  te; .■pûtes  de  l'Atlantique.  La  partie  sudi 
de  l'eutiée  est  nnnplie  de  rochers,  Teau  est  biiKHe,  et  le  bas-lbnd  du  liàvro  est  dans  le  bras 
du  S.  U.  Le  nu'illeur  mouillage  eut  dan«  le  bruK  nord  dans  aucune  profondeur  d'eau  dési- 
rable. Les  navires  peu\(tnt  louvoyer  en  entrant,  h^ais  il  n'y  a  pas  de  mouillage,  parce  que 
le  havre  est  trop  protbnd.  Une  petite  île,  nommée  l'Ile  Rou^e,  est  exacteuKînt  à  l'opposé 
de  son  entrée  ;  il  tant  se  tenir  éloij^né  de  son  extrémité  nord. 

LKS  il,i;.s  HKi.LKKT  (JUOAUs. — Ces  îlos  .Sont  devant  la  côte  N.  K.  de  Terreneuvo,  dont 
elles  sont  .séparées  de  9  ou  10  milles.  Relie  Ile  est  la  plus  grande  et  lu  plus  au  sud  :  sa 
longueur  (!st  de  9  milles,  .sa  largeur  de  *j  ;  il  sa  partie  sud  est  un  pt^tit  hilvre,  dont  les  pê»- 
cheurs;  t'ont  usage,  mais  (jui  n'est  pas  propre  aux  grands  navires.  Sur  le  rivage  de  cette 
île  font  plusieurs  anses,  ou  les  chaloupes  se  réfugient  quelquefois.  L'Ile  Vevte  Green  Is- 
landuu  petit  îlet  rocheux  et  au  sud  est  un  banc  où  l'on  sonde  12,  20,  25  et  30  brasses 
d'eau.  A  la  j-iinte  de  Belle  Isle  sont  quelques  rochers  au-dessus  du  niveau  de  l'euu,  dont 
quel»jue,s-uns  sont  ii  2  lieues  d»;  terre.  Le  roc  du  8ud  ((ui  est  uu-dessus  de  l'eau,  est  à  2 
milles  S.  {).  délit  jininte  sud  de  l'île,  et  un  rocher  sous  eau  se  trouve  à  un  tiers  de  mille 
de  cette  Ile  ;  ce  roc  es't  le  plus  du  sud. 

L'Ile  Groais  est  au  nord-est  de  Beile-Isle,  et  est  longue  de  7  milles,  .sur  H  ^  de  large; 
sa  pointe  nord  étant  au  50°  59'  de  latitude.  Devant  cette  extrémité  et  aussi  devant  là' 
partie  N.  ().  de  ITle,  sont  plusieurs  rochers  au-dessus  du  niveau  de  l'eau;  à  part  cela, 
cette  île  est  taillée-à-pic  tout  autour,  et  entre  elle  et  la  terre  ferme,  il  y  a  20  à  70  brasses 
d'eau.  Le  chenal  entre  cette  île  et  Belle  Ile,  est  5  brasses  ;  le  fond  est  vaseux  etcouverfe 
de  co(jMillagi'-<  pourris.  Afin  d'éviter  les  rochers  devant  la  pointe  N.  0.  de  l'Ile,  la 
pointe  iS'.  K.  ne  devrait  pas  être  jointe  avec  le  sud  de  S.  M. 

Le  Havre  Choc,  le  centre  des  postes  Françai.s,  est  trùs-acccssible  ;  bien  que  diffi- 
cile à  découvrir,  surtout  lors<jue  l'on  approche  de  terre  en  partant  de  lest  ;  l'eau  et  le  bwB 
y  sont  abondants.  Quand  vous  aurez  claire  la  partie  nord  de  Belle-Ile  d'avec  la  partie  sud"^ 
du  Groaib,  vous  serez  un  peu  iiu  sud  du  havre  ;  et  cette  indice  ne  manquera  pas  de  dési- 
gner la  position  du  havre,  vu  surtout  que  la  pointe  de  la.  côte  sud  est  dépourvue  d'arbre»^ 
et  est  de  forme  ronde.     Les  rocs  devant  cette  pointe  serviront  aussi  à  le  faire  connaître. 

L'entrée  est  large  d'un  tiers  de  mille,  entre  le  Cap  Vent  Wind,  au  sud^  et  le  Cap 
Groux  au  nord,  avec  une  eau  profonde  de  18  à  20  brasses  à  la  marée  basse  ;  le  fond  est* 
composé  de  sable  et  de  roches.  Au  pied  du  Cap  Vent,  exactement  en  dehors  du  bâvrei^ 
sont  deux  îlets  rocheux,  ayant  enti 'eux  uù  passage  pour  les  chaloupes  seulement  ;  le  rocher' 
est  clair  à  son  contour,  de  sorte  qu'un  navire  peut  pjisser  tout  pi-ès,  l'eau  mesurant  6  à,  S' 
brasses  à  une  petite  distance.  Dans  la  carte  se  trouve  un  pkîi  du  havre  ;  il  sera  bon  d'y,- 
avoir  recours  ;  c'est  sur  la  carte  du  golfe  et  de  la  rivière  St.  Laurent. 

Arrivés  en  dedans  du  havre,  vous  verrez  la  côte  s'avancer  d'abord  O.  sur  N.,  puis  à 
rO.  sur  S.  formant  la  baie  S.  0.,  qui  est  très  peu  fréquentée  parce  qu'elle  est  exposée< 
aux  vents  du  N.  et  du  N.  E.  ;  cependant  les  petit«  navires  ne  tirant  que  9  à  10  piedt»  • 
d'eau,  c'-vancent  parfois  jusqu'au  fond  de  la  baie,  et  mouillent  entre  l'îlet  et  lerpetit  poste 
de  pêche  nommé  Petit-Maître,  vis-à-vis  rétabliR.sement,  mais  il  est  nécessaire  d'avoir  un 
câble  en  avant  et  en  arrière.  Un  peu  en  dedans  l'entrée  de  la  baie,  au  côté  ouest,  est  un 
rocher  au-dessus  de  l'eau  appelé  le  Rocher  Folle  ou  Baleine,  sur  le({uel  la  mer  se  brise 
constamment.  En  montant  dans  ce  hûvro  on  doit  le  laisser  à  stribord,  et  quand  vous  Ta»- 
rez  passé,  portez  vers  une  petite  baie,  appelée  l'Anse  Bière,  pouf  éviter  un  bas-fond  qui 
se  trouve  dans  h'  direction  de  l'îlet  ;  puis  gouvernez  entre  l'îletet  Petit-Maître. 

De  l'entré'  ^r-  la  baie  S.  0.,  le  havre  court  N.  sur  O.,  et  bientôt  se  diviso  en  deux 
bras,  l'un  nom-né  Fond,  courant  au  nord,  l'autre  Kpine  Oadoret,  courant  vers  lé  sud»-: 
ouest. 

On  mouille  partout  dans  ce  havre,  sur  un  fond  de  terre  de  couleur  d'ardoise  ;  l'ou  y 
sonde  22  à  9  brasses  d'eau  ;  nuiis  toutes  les  parties  de  la  baie  ne  sont  pas  égîilement  sûrest 
Le  meilleur  mouilh-^e  est  A  lentrée  du  Fond,  danw  IH  à  20^  brassep,  fond  d'argile  ;  où  y 
est  bien  à  l'abri  des  veu^s  est  et  ouest  :  lY  cet  endroit,  le  Cap  Vent  est  caché  par  Ift  Pointé 
Genille.  Avec  une  forte  brise  du  N.  0.  il  est  difficile  qu'un  grand  vaisseau  arrive- à  cet  en- 
droit de  mouillage  en  louoyant  ;  en  ce  cas  il  serait  prudent  dé  mouiller  près  de  la  bftie,  sur 
un  fond  rocheux,  de  Iftù  20  brasses  d'eau,  et  d'attendre  ({ne  le  vent  s'apaise,  de  manière 
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lus  navires,  mais 
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à  vous  permettre  de  pénétrer  plus  avant.  Il  y  a  aussi  un  mouillage  à  Epine-Cadorct, 
mais  il  est  rarement  nécessaire  que  l'on  entre  plus  haut. 

Les  vents  les  plus  forts  sont  ceux  du  sud-ouest  et  du  nord-ouest,  (jui  sont  générale- 
ment orageux.  Les  venta  du  nord-est  prévalent  aussi  dans  le  mauvais  tcuips,  mai.s  ils  font 
rarement  grossir  la  mer.  Dans  Epine-Cadoret,  après  avoir  passé  une  cri(jue  étroite  presque 
sèche  à  la  marée  basse,  vous  trouverei!  uu  endroit  commode  sur  les  rochers,  où  vous 
pourrez  placer  vos  navires  pour  les  radouber  ;  c'est  là  ([ue  les  vaisseaux  français,  Olivier 
e^  Phihmèlc  furent  mis  eu  carène,  et  les  rochers  préparés  do  manière  (jue  l'on  pût  y 
arranger  les  cordages  et  le  cabestan.  Le  sol  d'ici  est  humide,  étant  composé  principale- 
ment de  végétaux  gâtés,  et  couvert  de  petits  pins,  communs  dans  ce  pays,  et  qui  n'attei- 
gnent jamais  de  grandes  dimensions,  le  diamètre  des  plus  grands  étant  île  1^  pied,  et  le 
bois,  quand  il  est  mûr,  n'étant  d'aucune  valeur. 

Les  rives  du  Havre  Croc  sont  taillées-î^pic.  Une  frégate  peut  louvoyer  en  entrant, 
mais  on  doit  virer  à  temps,  vu  (jue  les  veufcs  de  terre  sont  incertains,  et  vous  surprennent 
ù  dos  au  moment  de  louvoyer,  surtout  quand  ce  vent  vient  du  N.  0.,  et  qu'il  devient 
impétueux  par  coups. 

En  quitfjiat  lo  Havre  Croc,  et  en  courant  au  nord,  au-delà  de  la  Pointe  Groux,  on 
voit  près  de  la  côte  deux  rochers  noirs,  appelés  Ravens.  Delà  à  l'Ile  Irish,  (jui  est  un  roc 
aride  et  abrupte,  le  continent  court  E.  sur  N.  ^  N.,  2^  milles,  et  delà  vers  le  N.  E.  à  la 
pointe  sud-ouest  de  l'Ile  St.  Julien,  à  l'entrée  du  havre  de  ce  nom.  Les  havres  du  Grand 
et  du  Petit  St.  Julien  ainsi  que  celui  de  Grandsway  avoisinent  tous  St.  Julien,  et  portent 
vers  le  nord-ouest  de  la  partie  nord  de  l'Ile  Groais.  L'extrémité  sud-ouest  de  l'Ile  St. 
Julien  est  très-peu  éloignée  de  la  terre-ferme,  et  peut  à  peine  être  regardée  comme  une  île, 
avant  que  vous  en  approchiez  de  très-près  ;  à  cette  extrémité,  il  n'y  a  de  passage  que  pour 
les  chaloupes  ;  c'est  pourquoi,  pour  entrer  dans  ces  deux  havres,  vous  devrez  tenir  tout 
près  de  l'extrémité  nord-est  de  l'île  ;  après  l'avoir  passée,  ou  en  la  piissant  les  havres  se  pré- 
senteront à  vos  regards. 

Le  Grand  St.  Julien  Great,  e&t  le  havre  le  plus  à  l'est,  ù  l'approche  duquel  il  n'y  a 
pas  de  danger,  jusqu'à  ce  que  vous  soyez  en  dedans  de  l'entréo  ;  alors  vous  remarquerez 
que  la  côte  à  stribord  est  basse  près  d'un  tiers  de  la  traverse  ;  mais  quand  vous  aurez 
passé  les  premiers  établisse  "^euts  vous  pourrez  mouiller  dans  8  à  4  brasses  d'eau. 

Pour  pénétrer  dans  le  Petit  Little  St.  Julien,  vous  vous  dirigerez  d'abord  vers  le 
Grand  Havre  St.  Julien,  afin  d'éviter  un  roc  sous  eau  qui  est  directement  devant  l'cmboii- 
chure  du  havre,  et  mouUlerez  dans  5  ou  4  brasses.  Il  est  nécessaire  que  tous  les  vaisseaux 
qui  s'arrêtent  dans  ces  havres  soit  attachés  en  avant  et  en  arrière.  Grandsway  n'est 
pas  un  havre  pour  les  navires,  quoique  ce  soit  un  lieu  propre  à  la  pèche. 

Les  Iles  Fishot. — Le  plus  grand  groupe  de  ces  îles,  le  plus  au  sud,  se  trouve  à 

3  milles  environ  N.  E.  ^  E.  do  l'Ile  St,  Julien,  et  possède  à  son  côté  ouest  un  havre  du 
même  nom.     Dans  une  direction   nord-est  ces  îles   s'étendent  vers   l'île  au  N.  E.  près  dô 

4  milles. 

L'île  au  N,  E,  est.  environnée  de  bas-fonds  jusqu'à  une  certaine  distance  ;  mais 
entre  celle-ci  et  les  deux  îles  au  sud  sont  des  passages,  que  l'on  pourra  suivre  dans  le  beau 
tamps.  Ceux  «'ni  connaissent  bien  le  Hâvi'e  Fishot  peuvent  en  approcher  soit  du  côté 
nord  soit  du  côté  sud,  mais  il  ne  peut  contenir  que  les  vaisseaux  tirant  10  ou  11  pieda 
d'eau.  Il  y  a  beaucoup  de  rochers  bas  parsemés  entre  le  Havre  Fishot  et  l'île  au  N.  E  • 
mais  tout  est  clair  jusqu'à  un  tiers  de  mille  en-dt  laus  des  côtes  est.  •      ' 

La  Baie  Hare. — L'entrée  de  cette  baie  est  large  d'environ  5  milles,  et  est  formée 
par  le  Cape  Goose  au  nord  et  par  les  Iles  Fishot  au  sud  ;  delà  elle  s'étend  vers  le  N.  O, 
environ  6  lieues,  au  Bras  du  Nord,  Northci-n  Ai-vi,  et  est  large  do  6  milles.  U  y  a  plu- 
sieurs bons  htivrcs  eu-dedans,  mais  qui  sont  très-peu  fréquentés.  Le  côté  sud  de  la  baie 
qui  est  bordée  de  rochers  et  d'îlets  ;  ceux  qui  sont  le  plus  au  nord,  et  les  plus  remarquables 
d'entre  tous,  sont  les  Iles  Spring  et  Brent.  Les  Iles  Spring  sont  au  côté  sud,  à  G  milles 
eu-dedans  de  l'entrée  de  la  baie,  et  les  Iles  Brent  sont  à  4  milles  plus  loin.  Le  Bras  Sud 
Southern  Ann,  est  environ  au  S,  0.  sur  0.,  5  ou  G  milles  du  côté  Est  des  Iles  Brent,  oik 
l'on  aura  un  bon  mouillage  dans  10  ou  12  brasses  d'eau,  et  un  bon  abri;  on  trouvera 
aussi  un  bon  mouillage  dans  5  ou  6  brasses,  à  l'ouest  des  Iles  Brent  qui  sont  le  plus  au 
sud.  Le  côté  nord  de  la  baie  est  clair  et  sûr.  Le  havre  How  est  sur  ce  côté  à  111 
milles  du  Cap  Goose  de  l'Oie.  ' 
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Le  Havre  How  est  de  beaucoup  le  meilleur  qui  soit  dans  la  Baie  Hare,  et  présente 
un  bon  mouillage.  Son  entrée  est  à  11  milles  N.  ().  Ju  Cap  Goose,  et  N.  B.  sur  N.  3^ 
milles  de  la  partie  est  des  Iles  firent.  Au  nord  une  chaîne  de  marais  et  d'étangs  s'étend 
jusqu'à  la  Baie  Pistolet.  Le  havre  est  long  de  1^  mille,  et  large  d'un  demi-mille.  De- 
vant son  extrémité  ouest  se  trouve  un  petit  rocher,  mais  bien  près  de  terre.  L'eau  devient 
basse  à  mesure  que  Ion  approche  du  tond  du  havre,  mais  au  centre  du  havre  l'on  sonde 
lu  brasses. 

Le  Havre  Gocjse  est  au  côté  ouest  du  Cap  Goosc.  Il  est  petit,  mais  très-sûr,  et  pré- 
sente un  bon  mouillage  dans  4  et  5  brsisscs  d'eau.  Les  vaisseaux  peuvent  y  pénétrer  avec 
un  vent  ouest  ;  on  a  iixé  des  anneaux,  afin  d'aider  les  navires  (jui  se  tirent  en  dedans  avec 
un  vent  contraire.  Les  navires  ont  coutume  d'y  mouiller  en  s'attachant  en  avant  et  en 
arrière.  Le  Cap  Goose  est  une  des  pointes  les  plus  remarquables  de  cette  côte,  et  'est  vi- 
sible à  une  grande  distance.  Il  est  au  51°  17'  20"  de  lat.  N.,  et  dans  quelques  endroits 
il  nous  apparaît  comme  une  île.  Pi-ès  du  Cap  Goose  sont  trois  montagnes  remarquables, 
et  plus  loin  dans  l'intérieur  sont  les  montiignes  Capillaire,  qui  sont  très-hautes. 

Le  Havre  Crémallire,  est  à  2  milles  au  nord  du  Cap  Goose  ;  il  est  vaste  et  com- 
mode, ayant  un  excellent  hiouillage  dans  7  ù,  8  brasses  d'eau.  Il  contient  beaucoup  de 
bois  et  d'(  i.u,  et  est  très-propre  à  recevoir  les  vaisseaux  de  guerre.  Entre  l'Ile  Notre- 
Dame  et  le  côté  à  bâbord  de  l'entrée  est  un  bas-fond  venant  du  sud,  et  que  l'on  évitera  fa- 
cilement en  se  tenant  en  plein  chenal. 

Le  Havre  St.  Antoine  (St.  Anthoni/.) — A  l'est  de  la  Baie  Crémallire,  se  trouve 
le  havre  St.  Antoine,  qui  est  une  place  de  sûreté,  ayant  Un  mouillage  d'argile  bleuâtre 
dans  une  eau  de  6  ou  7  brasses.  Son  entrée  se  trouve  au  N.  0.  sur  0.  1^  mille  du  Cap 
St.  Antoine  ;  on  ne  s'y  méprendra  pas,  vu  que  la  terre  sur  le  côté  sud  est  extrêmement 
élevée,  et  qu'il  est  la  première  ouverture  à  bâbord  en  entrant  dans  la  grande  baie  en 
dedans  de  la  Pointe  St.  Antoine.  Cette  baie  court  au  nord  3  milles,  et  a  de  25  à  35 
brasses  d'eau  ;  elle  est  ouverte  aux  vents  dn  S.  E.  Le  Havre  St.  Antoine  abonde  en  bois 
et  en  eau,  et  est  généralement  fréquenté  par  les  vaisseaux  de  pêche  français.  Le  Cap  St. 
Antoine  est  au  51°  21'  de  lat.  N.,  et  au  55°  33'  de  long.  0.  French  Point,  qui  est  IJ 
mille  à  l'est,  a  été  méprise  pour  le  cap,  en  plusieurs  occasions. 

La  Baie  Braha  est  à  3  milles  au  nord-est  de  la  Pointe  French  Des  Français,  elle 
est  petite,  mais  présente  un  bon  mouillage.  Le  fond  de  l'eau  est  sablonneux,  et  les  rives 
sont  écores.  Il  y  a  quelques  vaisseaux  français  dans  cette  baie  pendant  la  saison  de  la 
pêche.  Le  bas-fond  Braha  est  au  S.  74°  E.  (exactement)  à  la  distance  de  1^  mille  des 
Rochers  Needle,  ayant  12  pieds  d'eau  à  sa  surface,  mais  le  Capt.  Bullock  dit  qu'il  n'y  a 
jamais  trouvé  moins  que  16  pieds.  Le  soulèvement  des  flots  forme  des  brisans,  mais  le 
courant  ordinaire  formera  toujours  un  remous.  C'est  le  plus  dangereux  rocher  autour. 
Entre  ce  dernier  et  la  côte  le  passagt^  est  bon,  ayant  22  brasses  d'eau  au  dedans  du 
rocher,  et  47  brasses  près  de  mi-chenal. 

St.  Lunaire. — A  la  pointe  sud  de  l'entrée  de  St.  Lunaire  se  trouvent  deux  îles 
entre  lesquelles  il  n'y  a  qu'un  passage  étroit,  propre  aux  chaloupes.  Le  seul  chenal  pour 
les  navires  est  au  nord  de  ces  rochers,  environ  un  demi-mille  de  large  ;  les  deux  rives  sont 
taillées-à-pic.  Après  être  arrivés  en-dedans  des  pointes  de  la  baie,  vous  verrez  plus  haut 
quelques  îlets  rocheux  ;  chaque  côté  est  un  passage,  mais  il  n'y  en  a  aucim  entre,  car  ils 
sont  unis  par  un  ressif  rocheux,  et  d'une  eau  basse  ;  c'eet  pourquoi,  vous  gouvernerez  au 
nord  de  tous  ces  îlets.  Sur  la  côte  nord  vous  verrez  le  Havre  Amélia,  où  en  dedans  de 
l'Ile  Red  Rouge,  vous  pourrez  mouiller  dans  15  brasses,  ou  plus  en-dedans,  et  plus  près 
du  fond  de  hi  baie,  dans  moins  d'eau.  Le  côt^  stribord  de  cette  baie  est  rocheux,  et 
abrité  contre  l'ouest  par  quelques  îles,  mais  près  du  fond  de  la  baie,  est  un  rivage  sablon- 
neux où  quehjues  ruisseaux  se  déchargent. 

Au  nord  de  l'Ile  High  Elevée  est  une  anse  bordée  de  (juelques  petits  îlets,  mais 
l'eau  est  basse,  et  il  existe  un  monticule,  de  3  brasses,  devant  son  entrée.  A  l'ouest  est 
une  ouverture  appelée  la  Baie  du  N.  0.,  la  terre  de  chaque  côté  étant  assez  haute,  et  le 
passage  qui  y  conduit  exempt  de  tout  obstacle  ;  mais  à  son  extrémité  reculée,  l'eau  de- 
vient basse  soudainement.  Il  y  a  une  autre  entrée  à  la  Baie  du  N.  0.,  derrière  une  île 
élevée  qui  la  borne  au  sud  ;  mais  cette  entrée  est  semée  de  rochers,  et  propre  aux  cha- 
loupes seulement.     Entre  cette  île  élevée  et  les  deux  îles  à  l'entrée  de  la  Bai"  Lunaire,  est 
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un  large  espace,  ayant  un  bon  mouillage,  dans  15,  18  ou  20  brasses  d'eau,  oïl  les  navires 
seront  à  l'abri  des  coups  de  vents  du  sud-est  ;  mais  en  y  allant  il  vous  faut  éviter  un  rocher 
qui  n'a  que  10  pieds  d'eau  à  sa  surface,  situé  à  l'ouest  de  l'Ile  PL>,te,  îl  environ  1  mille 
de  distance,  et  exactement  à  la  même  distance  de  la  partie  est  de  l'Ile  élevée,  bornant  la 
Baie  du  N.  0.  Il  existe  aussi  une  ouverture  au  sud,  nommée  la  Baie  du  S.  0.,  qui  n'a 
pas  encore  été  inspectée  ;  mais  son  entrée  paraît  être  affranchie  de  tout  danger,  et  elle  a 
une  profondeur  d'eau  de  9,  8,  et  7  brasses  ;  les  côtes  de  chaque  côté  sont  rocheuses. 

Voici  ce  que  le  Capt.  Bullock  dit  de  la  Baie  St.  Lunaire  : — "  Ce  magniti(jue  havre  con- 
tiendra 100  vaisseaux  ù  la  fois  en  toute  sûreté  ;  de  plus  il  est  trè.s-accessible,  et  sera  toujours 
reconnu  par  l'apparence  du  Cap  White.  Le  meilleur  mouillage  est  à  l'Anse  Amélia,  dans 
5  à  7  brasses.  Les  rives  îl  l'approche  du  et  il  l'entrée  dans  le  havre  sont  écores  ;  tenez- 
vous  cependant  à  une  bonne  distance  des  pointes  des  îles  au  sud.  Le  bois  et  l'eau  y  sont 
abondants  ;  et,  sous  tous  les  rapports,  le  mouillage  est  bon  et  sûr." 

La  Baie  Grioukt  est  formée  par  le  Cap  Stonny  au  nord  et  par  le  Cap  White  au 
sud,  ayant  plusieurs  excellents  havres  et  plusieurs  anses  pour  les  vaisseaux  engagés  dans 
la  pêche.  Dans  cette  baie  se  trouve  l'Ile  Camel,  s'élevant  au  milieu  comme  la  bosse  d'un 
chameau,  et  difficile  à  discerner  de  la  terre-ferme  pendant  la  navigation  de  cette  partie. 
En  arrière  de  cette  île  se  trouve  le  Havre  du  sud-ouest,  *S'.  W.  Hurbnur,  un  chenal  étroit, 
courant  près  de  2  milles  dans  l'intérieur,  ayant  de  4  à  10  brasses  d'eau  ;  à  son  entrée  est 
un  bas  fond.  Le  Havre  du  nord  North  Harbour  court  au-dedans  du  Cap  Stomy  ;  et  à 
son  entrée  a  un  rocher  au-dessus  de  l'eau  taillé-à-pic  dans  tout  son  contour  ;  de  sorte  que 
les  navires  peuvent  naviguer  de  chaque  côté,  dans  (î  brasses  d'eau. 

Dans  le  passage  qui  conduit  au  Havre  du  N.  0.  et  du  S.  0.  se  trouve  une  île  qui  res- 
serre le  chenal,  rendant  ainsi  les  passages  étroits  ;  la  meilleure  comme  la  plus  sûre  entrée  est 
celle  qui  est  au  nord  de  l'île  ;  tenez-vous  à  une  petite  distance  du  Havre  N.  0.,  et  aussitôt 
que  vous  serez  en-dedans  de  l'île,  vous  ouvrirez  les  deux  havres  :  celui  qui  court  au  nord- 
ouest  est  le  plus  large,  et  a  une  profondeur  de  deux  milles  ;  vous  devrez  monter  sur  le  côté 
ouest,  dans  une  profondeur  d'eau  de  14,  16  et  18  brasses,  jusqu'à  ce  que  vous  soyez  en 
dedans  de  la  pointe,  où  se  trouve  un  banc  sur  lequel  on  sonde  de  7  à  8  brasses  ;  mais, 
quand  vous  aurez  passé  dessus,  vous  tomberez  de  nouveau  dans  16  ou  17  brasses 
d'eau  ;  et  comme  vous  approchez  alors  du  fond  de  la  baie,  vous   ne  sonderez  graduellement 

Îue  7,  6  et  5  brasses  ;  partout  on  aura  un  bon  mouillage,  et  l'on  sera  ù  l'abri  des  vents, 
les  deux  îles  de  Griguet  sont  en  dehors  de  l'île  Camel,  des  Chamemtx,  et  forment  en- 
tr'elles  plusieurs  havres  commodes  pour  les  vaisseaux  engagés  dans  la  pêche. 

Voici  ce  que  remarque  le  capt.  Bullock  :  "  La  baie  du  nord  n'est  pas  un  lieu  sûr  dans 
le  printemps  et  dans  l'automne,  parce  qu'elle  est  exposée  aux  vents  sud  ;  la  baie  du  S.  0. 
est  par  conséquent  recommandée  ;  on  y  mouille  dans  5  ou  6  brasses  d'eau.  Camel  Island's 
Harbour  sera  trouvé  trop  compliqué  pour  un  étranger,  et  on  ne  devrait  jamais  s'y  aven- 
turer sans  pilote." 

Whitk  IsLANDS. — Les  Iles  White  blanches,  mnt&u  nord-est  du  Cap  Stormey  dont 
elles  sont  éloignées  d'une  lieue,-  et  de  2  milles  environ  de  la  côte  opposée  ;  elles  sont  pe- 
tites, moyennement  hautes,  et  sont  avoisinées  en-dedans  par  plusieurs  rochers,  au-dessus  et 
au-dessous  du  niveau  de  l'eau  ;  mais  elles  ne  sont  pas  redoutables,  vu  qu'on  les  découvre 
facilement,  même  quand  le  temps  est  beau,  et  que  le  passage  entr'elles  et  la  terre-ferme  est 
très-sûr,  ayant  une  profondeur  de  40  brasses  d'eau. 

L'Ile  Quirpon. — Elle  est  devant  la  partie  nord-est  de  Terreneuve,  et  forme  la  pointe 
S.  E.  de  l'entrée  du  détroit  de  Belle-Isle  ;  elle  est  large,  haute  et  aride,  et  le  Cap  Dé- 
grat  est  visible,  par  un  beau  temps,  à  12  milles  de  distance  à  la  .mer.  Un  étroit  chenal 
court  au  sud  de  Quirpon,  et  la  sépare  de  la  terre-fenne,  où  se  trouve  la  Petite  Quirpon. 
Pour  y  entrer,  il  n'y  a  pas  de  danger  que  vous  ne  puissiez  prévoir.  Les  navires  s'amar- 
rent en  avant  et  en  arrière,  et  y  restent  en  parfaite  sécurité. 

Les  anses  Dégrat  et  Pigeon  sont  au  côté  est  de  l'Ile  Quirpon,  et  au  nord  du  Cap 
Dégrat  ;  à  leur  entrée  sont  plusieurs  îlets  rocheux  et  rochers  au-dessus  de  l'eau,  présentant 
derrière  eux  un  très-sûr  abri  pour  les  vaisseaux,  dans  4  brasses  d'eau,  et  de  grandes  com- 
modités pour  la  pêche. 

Le  Cap  Bauld,  l'extrémité  nord  de  l'Ile  Quirpon,  se  trouve  au  51°  39'  de  lat.  N.  et 
au  55°  28'  de  long.  0.     Il  est  rocheux  et  taillé-à-pic  ;  ainsi  on  peut  en  approcher  de  très- 
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près  sans  (!<.)urir  aucun  riscjue.     Ayant  doublé  ce  cap  vous  verrez  une  pointe  rocheuse  au 
sud,  conduisant  au  Havre  Quirpou. 

Le  Hsivro  (jreat  Quirpon  est  au  côté  N.  0.  de  l'île,  et  son  entrée  est  entr'elle  et 
l'île  Graves.  En  y  approchant  du  nord  vous  pourree  border  le  Bauld  Head  d'aussi  près 
que  vous  voudrez,  vu  qu'il  n'y  a  aucun  obstacle  qui  ne  soit  visible,  jusc^u'à  l'entrée  du 
hfivre,  où  il  y  a  quelques  bîifl-fbiids  que  vous  laisserez  à  bâbord  ;  pour  cet  eiFet  gardes 
Black  Head  sur  l'Ile  Quirpou  ouvert  à  tout  le  reste  de  la  terre  feniie,  jus()u'îl  ce  que 
Raven  soit  au-dessus  de  la  J^i)inte  Noddy  ;  alors,  tirez  en-dedana  du  port,  n'allant  pas 
fdus  loin  qu'une  encablure  de  long  de  lu  pointe  de  l'Ile  Graves.  Le  mouillage  en-dedans  de 
î'île  est  bon  partout,  et  ferme,  tandis  que  l'eau  est  assez  profonde  pour  tous  les  vaisseaux. 

La  meilleure  place  pour  mouiller  est  l'extrémité  supérieure  de  L'Ile  Graves,  vis-ti-vis 
L'Ile  Green,  dans  7  brasses  d'eau.  Le  pîwsage  au  Havre  Inner  Intérieur,  de  chaque  côté 
de  Green  Lsland,  est  excellent  pour  les  navires  qui  ne  tirent  qu'une  médiocre  c(uantité 
d'eau,  et  dans  ce  passage  vous  aurez  18  pieds  d'eau,  et  au-delà  de  L'Ile  Green  Verte  on 
peut  mouiller  commodément  dans  7  brasses  d'eau.  Il  existe  aussi  un  passage  iV  ce  havre 
à  travers  le  Havre  Little  i^uirpon,  Petit  Quirpon ,  mais  il  faut  s'y  connaître  pour  vou- 
loir s'y  aventurer.  Dans  et  près  de  Quirpon  les  vaisseaux  engagés  dans  la  pêche  peuvent 
loger  commodément  ;  et  la  poche  est  abondant  partout  ;  le  continent  autour  est  élevé  et 
aride. 

Lk  Havre  Noddy. — Est  un  peu  à  l'ouest  du  Havre  Quirpon,  et  court  entre  la  Pointe 
Noddy  et  le  Cap  Raven.  Il  n'y  a  pas  de  danger  en  entrant,  et  vous  passerez  à  la  droite 
de  la  petite  île  qui  se  trouve  à  1  mille  en-dedans  de  l'entrée,  et  mouillez  y  au  largo  dans 
ô  brasses;  ou  bien,  avec  un  petit  navire,  vous  pouvez  avancer  plus  haut  dans  le  bassin,  et 
mouiller  dans  2  ^  ou  3  brasses  ;  en-dedans  de  l'Ile  an  côté  est  du  havre  est  un  établisse- 
ment  et  de  la  place  pour  plu.sieurs  vaisseaux. 

Le  Rocher  GuU  est  0.  N.  0.  J  0.  du  Cap  Bauld,  dans  L'Ile  de  Quirpon,  distance 
8  milles  ;  et  au  N.  N.  E.  2  milles  environ  du  Cap  Raven  ;  il  est  toujours  au-dessus  de 
l'eau.  Maria  Ledge  est  presqu'au  S.  0.  du  Rocher  Gull,  distance  1|-  nxille,  et  au  nord  à 
1  mille  environ  du  Cap  Raven,  étant  éloigné  d'un  mille  de  Maria's  Head. 

En  se  tenant  en-dedans  du  nord  dans  la  direction  des  havres  Noddy  ou  Quirpon,  vous 
o'ave2  pas  à  craindre  de  danger  des  Rochers  Gull  ou  Maria  ;  car  toas  deux  sont  au-dessus 
da  l'eau  ;  le  passage  entr'eux  est  large  d'une  demie  lieue,  et  très-sûr  ;  il  sera  pourtant  prtt- 
dent  de  passer  près  du  Rocher  Gull,  à  cause  du  Ledge  Chaîne  de  Rochers  N.  0.  qui  n'ap- 
parait  que  dans  un  mauvais  temps  ;  la  chaîne  N.  0.  porte  0.  un  peu  au  sud,  éloignée  du 
fioeher  Gull  de  1^  mille,  et  vous  ne  devez  pas  risquer  le  passage  entre  oett«  Chaine  de  Ro- 
chers au  N.  0.  N.  W.  L^dge  parceque  les  rocs  y  sont  nombreux,  et  l'eau  y  est  basée. 

Les  Iles  Sacrées — La  Grande  Ile  Sacred  est  au  N.  0.  sur  0.  ^  0.  du  Cap  Bauld, 
distance  de  5^  milles,  et  au  S.  E.  sur  E.  ^  B.  du  Cap  Norman,  environ  12  milles.  La 
Petite  Ile  Sacrée  est  à  un  mille  au  S.  E.  de  la  Grande  :  le  passage  entre  est  sûr,  et  vous 
pouvez  aller  autour  des  deux,  car  elles  sont  élevées  et  taillées-à-pic  ;  en-dedans  d'elles  sur 
la  terre-ferme,  et  à  l'O.  S.,  est  la  Baie  Sacrée,  assez  large,  contenant  plusieurs  îlets  ro- 
cheux ;  les  côtes  de  ce  continent  sont  abondantes  eu  bois  et  par  conséquent  on  y  a  souvent 
recours  pour  les  pêcheries  à  Quirpon,  Griguet,  etc. 

Le  Cap  (^non  Ognon  forme  la  partie  nord  de  la  Baie  Sacrée,  et  est  haut  et  escarpé  ; 
près  du  cap  est  un  rocher  remarquable  nommé  Mewstone,  et  semlalable  au  rocher  dans  le 
détroit  Sound  de  Plymouth.  Au  sud  de  ce  roc  est  une  petite  anse,  où  un  navire  peut  se 
réfugier  en  sûreté.  Du  Cap  Ognon  au  Cap  Burnt  Brûlé,  la  course  est  0.  f  N.,  distance 
environ  4^  milles.  Le  jCap  Burnt  paraît  blanc  et  s'élève  à  une  grande  hauteur  en  s'a- 
vançant  dans  la  mer. 

La  Baie  Ha-Ha. — Au  côté  est  du  Cap  Burnt  se  trouve  la  Baie  Ha-Ha,  à  2  milles 
environ  au  sud.  Elle  est  ouverte  aux  vents  du  nord.  Mais  lorsque  vous  serez  en-dedans 
du  Cap  vous  trouverea  un  mouillage  dans  6  à  7  brasses,  ou  bien  vous  pouvez  monter  plus 
haut  et  mouiller  à  l'abri  dans  3  ou  2^  brasses  d'eau. 

La  Baie  du  Pistolet. — Cette  baie  se  trouve  entre  le  Cap  Burnt  et  les  chaînes 
Norman  Ledges  qui  portent  l'un  par  rapport  à  l'autre  vers  le  N.  0.  sur  N.  et  S.  E.  sur  S., 
distance  4  milles  ;  elle  est  grande  et  mesure  plusieurs  milles  sur  les  deux  faces,  elle  pré- 
sente un  bon  mouillage  en  beaucoup  d'endroits,  surtout  au  côt<5  ouest  un  peu  au-dessus 
des  îles,  dans  5  brasses  d'eau  ;  la  côte  est  assez  bien  fournie  de  bois,  et  contribue  à  fournir 
les  places  qui  sont  dépour^oies  de  cet  article. 
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•  Le  Hftvre  Cook,  dans  la  partie  X.  0.  Je  la  Baie  Pistolet,  et  en-dedans  des  îles.  »'Ht  il 

■2  milles  environ  au-dessuB  de  lu  pointe  Norman  Ledfxe.  Ces  chaînes  de  rochern  sont  en- 
viron X  1  mille  à  l'est  de  lu  pointe  nord..  Pour  dviter  ces  obstaeies  en  entrant,  «xardi.'z  le 
Cap  Bunit  ouvert  aux  rocs  les  plus  cn-d(!hors,  (jui  sont  devant  les  îles  i\  l'entrée  ouest  du 
Hftvre  Pistolet;  et  si  vous  entrez,  aussitôt  «lue  vous  vous  (;roir(!Z  au  sud  de  ces  rochers, 
gouvernez  de  manière  il  entrer  dans  le  havre,  laissant  les  îles  et  U'-  odiers  il  bâbord  :  lonirez 
la  côte  sud,  afin  d'<?vitcr  une  chaîne  de  rochers  (|ui  se  projettent  .  une  petite  île  dv  Tautre 
c6t<î  ;  et  aussitôt  que  vous  serez  en-dedans  de  cotte  île,  tirez  t\  la  rive  nord,  et  mouillez  dans 
4  ou  ou  5  brasses  d'eau  ;  ce  havre  serait  très-commode  avec  des  (cabanes  pour  la  ]H'ehe  et 
on  pourrait  i^tendre  plusieurs  (îchafauds  pour  saler  le  j)oisson  dans  les  anses  entre  ce  havre 
et  sur  le  Cap  Norman. 

Bki.i.k  IsLE. — Est  à  l'eiitrée  du  détroit  du  même  nom,  et  devrait  Ctre  appelée 
Belle  Isle  du  Nord,  pour  la  distinj^er  des  îles  que  nous  avons  déjà  décrites,  et  (pli  stmt 
au  sud.  .Sa  lajf;eur  est  de  4^  milles,  sa  lonjxueur  de  M,  distance  de  Bauld  Head  dans 
L'Ile  Quii-pon  d'environ  14  milles,  et  de  la  côte  du  Labrador  d'environ  12  milles  ;  elle 
est  assez  haute,  et  paraît  uniformément  aride.  Sur  la  côte  nord-ouest  est  un  petit  hîîvre 
nommé  le  Havre  ou  L'Anse  Lark,  (jui  est  en  deda>'  J'une  île  presque  près  de  terre,  et 
qui  est  propre  aux  chaloupes  seulement  ;  et  au  côté  est  de  l'île  est  une  autre  anse  nommée 
Crique  Batteaux  que  fréquentent  des  chaloupes.  A  deux  milles  environ  du  nord-est  de 
■cette  île  est  une  chaîne  de  rochers,  dont  une  partie  paraît  au-dessus  de  l'eau  ;  et  la  mer  s'y 
brise  remaniuablement  ;  on  l'appelle  la  chaîne  du  N.  E.  Ledgc,  et  tout  près  vous  aurez  15 
à  20  bras.ses,  et  55  entre  elle  et  Im  partie  nord  de  l'île.  Les  sondages  autour  de  Belle- 
ïsle  sont  très-irréguliers.  Près  dt  l'île  vous  ne  trouverez  rarement  moins  que  2(t  brasses, 
excepté  sur  un  petit  banc  que  !'on  dit  êti-e  au  nord,  distance  de  4  milles  de  sa  partie  nord, 
et  sur  lequel  il  n'y  a  ({ue  5  brasses.  La  partie  nord  de  cette  île,  dit-on,  est  au  52°  I'  de 
lat.  N.,  au  55°  19'  de  longitude  0.  L'extrémité  sud-ouest  de  lîle  porte  S.  E.  •}  S.  ii  19 
milles  de  la  pointe  York,  et  N.  E.  f  N.,  ii  14  milles  du  (^ip  Bauld,  dans  L'Ile  Quii-pon. 

Le  Cap  Norman  est  la  jx)inte  de  Terreneuve  la  plus  au  nord  ;  il  est  élevé  et  uni| 
sa  surface  est  aride  ce  (jui  est  le  <  bien  avant  dans  les  terres.  C'est  ii  une  lieue  environ 
au  nord-ouest  des  chaînes  de  rf)cht'i  c(ui  se  projettent  iîd  Cap  Norman,  que  les  côtes  de 
Terreneuve  s'insinuent  dans  la  direction  du  sud-oiu'-*^  ;  ce  (|Ue  l'on  décrira  plus  tard. 


LA  COTE  SUD  DE  TERRENEUVE. 
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CAP  RACE,  l'extrémité  sud-est  de  Terreneuve  est,  comme  nous  l'avons  déjà  dit, 
une  terre  unie  et  assez  élevée.  A  côté  se  trou.e  un  rocher  noir,  et  autour  de  ce  cap  sont 
plusieurs  autres  plus  petits.  A  l'E.  8.  E.  du  cap,  au  sud  du  Cap  Ballard,  est  un  banc 
poissonueux  apjwlé  New  Bank,  Nouveau  Hune  long  de  5  milles  et  large  de  2  milles  en- 
viron ;  sur  sa  surface  on  sonde  de  17  à  25  brasses  d'eau,  avec  une  eau  très-profonde  au  de- 
hors, éi  30  brades  en-dedans.  Les  navires  gagnant  cette  jtartie  de  la  côte  sauront  «(uand 
ils  approchent  de  teiTC,  à  l'aide  du  sondage  (jui  diminui,ra  aux  pr(»fondeurs  menticnniées. 

Du  Cape  Race  le  continent  se  replie  à  hi  milles  sur  l'ouest,  à  la  Poiiitc  French  Mis- 
taken,  devant  laquelle  se  trouve  un  roeiher  au-dessus  du  niveau  de  l'eau.  De  la  Krench 
Mistaken  la  course  est  N.  (J.  sur  0.,  dans  une  distance  de  2  milles  à  la  ]*ointe  Anglaise 
Mifltaken  Eiigh'sk  Mùtahm  Paint  devant  huiuelle  est  aussi  un  rocher.  Delà  la  côte 
t^nd  vers  le  N.  sur  0.  jusque  dans  les  baies  Biscay  et  Mutton,  qui  sont  jxîu  fréquentées; 
on  dit  qu'il  est  dangereux  de  s'y  enfermer,  vu  que  la  mer  s'y  précipite  et  (|u'il  y  a  ])eu  de 
courants  qui  vous  aident  à  eu  sortir.  La  Baie  Mutton  est  entre  le  Cap  Mutton  et  le  Cap 
Powlos,  profonde  de  2  milles,  avec  12  à  8  brasses  d'eau,  fond  rocheux.  J^a  i)artie  >f. 
().  de  la  Baie  Mutton  est  séparée  du  Hiîvre  Trepassey  par  un  rivage  bas.  locheux.  par- 
dielà  lequel  sont  vus  les  vaisseaux  dans  le  Hfivre  Trepassey. 
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Lk  Havre  Trepassf.v. — L'cntnîe  de  ce  liûvro  est  de  trois  quarts  de  mille,  et  con»4 
serve  cotte  largeur  à  2\  iiiillea,  i'iors  il  se  rétrécit  à  un  qiiiirt  de  i)  "'3,  mais  s'élargit  de 
nouveau  i\  troiw  quarts  de  mille,  où  les  navires  mouillent.  Les  nnvi.i  Jcstinés  ù.  ce  liâvre, 
gouvernent  ordinairement  de  la  Pointe  Mistaken  vers  le  Cap  Pine,  juwju'à  ee  qu'ils  ou- 
vrent iileinenient  le  hûvre,  alors  ils  pourront  longer  la  côte  qui  e.st  tailléo-à-pic.  Les  dan- 
gers qui  sont  à  l'entrée  du  havre  sont,  un  petit  rocher  hut  la  côte  est,  à  un  mille  en-dedans 
de  Powles  Head  7'êtr,  et  à  un  tiers  environ  de  la  longueur  d'une  encablure  de  la  côte  ; 
et  au  côté  ouest  un  bas  fond  (jui  court  le  long  de  la  eôto  dans  le  havre  jusqu'à  une  pointe 
verte.  La  l'ointe  B:ikor,  jointe  à  un  rocher  bas  à  l'entrée  du  havre  vous  fera  éviter  lebas- 
foud.  Lorsfpie  vous  serez  près  de  la  pfiiiito  verte,  vous  pourrez  gouverner  plus  vers  l'ouest 
et  mouiller  soit  dans  le  bras  du  N.  0.  .soit  dans  le  bras  du  N.  E.  dans  5  ou  6  brasses 
d'eau.     1\  est  facile  de  s'y  procurer  du  bois  et  de  l'eau. 

Du  Cap  Powles  au  Cap  Pine,  la  course  porte  S.  0.  sur  0.,  5  milles.  Le  Cap  Pine 
est  assez  éle\é  et  aride.  Sur  ce  cap  s'élève  une  tour  peinturée  blanc  et  rouge,  de  laquelle 
un  phare  roulant  montre  une  lumière  vive  cha(|ue  demi-minute.  La  lumière  est  à  302 
pieds  au-dessus  du  niveau  de  la  mer.  et  est  vue  à  22  milles  dans  la  mer.  Lat.  46°  37' 
12"  N.,  et  long.  53°  32'  27"  0. 

Du  Cap  Pine  au  Cap  Frcels  la  course  porte  à  l'ouest,  distance  1^  milles,  et  du  Cap 
Freels  au  Black  Head.  à  l'O.  N.  0.,  un  mille  ;  la  côte  delà  tend  vers  le  N.  0.  f  O, 
d'un  mille  au  ressif  est  et  à  la  hauteur  de  la  Baie  Shot  qui  e.st  environ  d'un  mille  de 
profondeur,  cependant  entièrement  ou  'erte  à  la  mer,  et  très-dangereux.  De  la  partie 
ouest  lu  course  porte  vers  le  N.  sur  0.,  distance  3  milles. 

La  Baie  Ste.  Mau  e. — La  partie  est  de  St.  Shot  peut  être  regardée  comme  la 
pointe  est  de  la  Baie  Ste.  Marie,  tandisque  la  Pointe  Lance  en  forme  la  pointe  ouest;  ces 
pointes  portent  l'une  par  rapport  à  l'autre  vers  le  N.  0.  sur  N.  et  S.  E.  sur  S.,  distance 
environ  20  milles.  La  baie  remonte  sur  une  longueur  de  9^  lieues,  le  territoire  des  deux 
côtés  étant  assez  élevé.  De  la  partie  ouest  de  St.  Shot  à  l'Ile  GuU,  la  course  est  N.  J  B. 
xlistance  4  milles.  L'Ile  Gull  est  petite,  et  se  trouve  près  de  terre.  De  l'Ile  GuU  au  Cap 
l'Anglais  J5?/i^7('«/(,  la  course  est  N.  sur  E,  J  E.,  4^  milles.  Le  Cap  l'Anglais  est  une 
terre  aplanie,  se  terminant  en  une  pointe  basse  et  rocheuse,  formant  une  baie  d'une  pro- 
fondeur d'un  mille  à  sa  partie  sud.  Au  fond  de  cette  baie  est  un  rivage  bas  et  rocail- 
leux, en-dedans  duquel  se  trouve  H^olzroad  Pond,  courant  à  l'E.  N.  E.  environ  6  lieues  ; 
cet  étang  .se  trouvant  en-dedans  du  Cap,  lui  donne  l'apparence  d'une  île,  lorsque  vous  êtes 
au  sud.  Du  Cap  l'Anglais  au  Cap  False  la  course  est  N.  E.  |-  N.  1^  mille  ;  et  du  Cap 
l'Anglais  à  la  Pointe  la  Haye  la  course  est  E.  N.  E.,  6^  milles.  La  Pointe  la  Haye  est 
basse,  et  à  côté  est  une  chaîne  de  rochers  se  projettent  de  cette  pointe  à  un  quart  de  mille 
dans  la  mer,  et  un  mille  le  long  de  la  côte,  la  mer  se  brise  dessus  en  mauvais  temps  ; 
c'est  le  seul  danger  dans  cette  baie,  et  il  devra  être  évité. 

De  la  1  ointe  la  Haye  à  la  pointe  Double  Road,  la  course  est  E.  N.  E.,  distance  1 J 
mille.  La  terre  entre  est  basse  et  paraît  aride.  La  Pointe  Double  Road  est  l'extrémité 
du  Havre  Ste.  Marie. 

Le  Havre  Ste.  Marie. — L'entrée  de  ce  hftvre  est  plus  d'un  mille  de  lai^,  formée 
au  côté  sud  par  la  Pointe  Double  Road ,  et  la  Pointe  Ellis  au  côté  nord  ;  en-dedans  de  ces 
pointes  le  chemil  se  divise  en  deux  branches,  une  au  S.  E.,  qui  conduit  dans  le  Havre 
Ste.  Marie,  l'autre  à  l'E.  N.  E.,  dans  ce  qui  s'appelle  Malbaie.  Quand  vous  êtes  en  de- 
dans de  la  Pointe  Ellis,  tirez  au  sud,  et  mouillez  vis-à-vis  les  échafauds  et  les  maisons,  sur 
un  ba; -fond,  dans  4  ou  5  brasses,  où  vous  serez  clos  entre  les  terres.  Ce  bas-fond  court 
un  mille  du  rivage,  et  au  dehors  l'eau  est  profonde  de  15  à  40  brasses  jusqu'à  l'autre  côté; 
mais  le  meilleur  mouillage  est  à  2  milles  au-dessus  du  boiu'g,  où  il  est  large  d'un  demi 
mille,  vis-à-vis  Bro^vn's  Pond,  qui  sera  au-delà  de  la  rive  basse  à  stribord  ;  ici  vous  serez 
clos  entre  les  ten-es  dans  12  brasses  d'eau,  et  aurez  un  excellent  mouillage  jusqu'au  fond 
de  la  baie. 

Malbaie,  sur  la  branche  E.  N.  E.,  est  large  d'environ  un  mille,  profonde  de  2 
milles,  mais  il  n'y  a  pas  de  bon  mouillage,  vu  que  les  vents  y  grossissent  la  mer.  La  côte 
depuis  la  Pointe  Trapeau  tend  vers  le  N.  N.  E.  J  N.,  au-delà  de  2  milles,  à  la  Baie  Shoal  ; 
vis-à-vis  la  pointe  nord  de  cette  baie  est  l'Ile  Gre.'>.t  Collinet,  qui  est  longue  de  1  lieue,  et 
lai^e  de  1^  mille  ;  de  chaque  côté  le  chenal  est  sûr,  si  vous  vous  tenez  éloignés  de  la 
Pointe  de  Shoal  Bay  qui  est  à  un  mille  de  l'extrémité  est  du  Grand  Collinet,  d'un  quart 
de  mille,  pour  éviter  quelques  rochers  qui  sont  devant  cette  pointe.     Au  côté  nord  de  l'île 
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La  Rivière  vv  (Jros  Saumon.  Grciit  Hnlnwn  River. — L'entrée  dans  cette  rivière, 
à  4  milles  E.  sur  N..  de  la  partie  nord  de  l'Ile  du  l*etit  Collinet,  est  Iarg(!  de  %  de  mille,  et 
court  E.  N.  E.,  environ  7  nulles.  Little  Harbour  est  une  ouverture  à  3  milles  dans  cette 
rivière,  sur  la  rive  sud,  vis-à-vis  la(juelle  est  une  petite  an.*<e,  le  meilleur  mouillage  dans  la 
rivière,  qui  d'ailleurs  est  partout  excellent  :  ici  vous  pouvez  mouiller  en  sûreté  dans  5  ou 
6  brjisses  d'eau.  En  remontant  la  rivière,  vous  la  verrez  rétrécir  et  devenir  biisee  vers  son 
extrémité  la  plus  reculée. 

JjA  Baik  Cor.LiNKT. — L'embouchure  de  cette  baie  se  trouve  au  N.  E.  ^  E.  5^ 
milles,  de  la  i>oiute  nord  de  l'Ile  du  petit  Collinet.  Cette  baie  court  en-dedans  N.  E.  sur 
N.,  environ  2  milles,  où  la  pointe  d'une  île  à  stribord  rétrécit  le  passage  ;  elle  s'élargit 
alors  au  fond,  où  le  rivage  est  bas.  Toute  cette  baie  présente  un  mouillage  excellent  ; 
plus  bas  que  les  détroits,  vous  aurez  12  à  6  brasses  d'eau  ;  dans  les  détroits  il  y  en  a  5, 
6  et  7,  bon  mouillage.  Il  y  a  une  anse  entre  la  Rivière  au  Saunum  et  la  Baie  Collinet, 
qui  est  profonde  de  1^  mille  et  l'on  y  sonde  de  13  à  4  bra.sses;  mais  vu  qu'elle  est  exposée 
au  S.  0.,  elle  est  peu  fréquentée. 

L'entrée  au  North  Harbour  Havre  du  Nord,  se  trouve  0.  S.  0.,  il  4  milles  de  la 
Baie  Collintt  ;  f  de  mille,  il  court  en  dedans  terre  à  3  milles.  Excellent  mouillage,  dans 
5  à  G  brasses,  à  2  milles  en  dedans  de  l'entrée,  où  a  sa  largeur  n'est  pas  plus  d'un  demi 
mille  ;  ou  bien  montez  plus  haut,  où  s'étendent  deux  rives  de  sable,  sur  une  longueur 
d'une  encablure;  longez  la  pointe  à  stribord,  et  ancrez  près  du  côté  à  stribord.  En  en- 
trant dans  North  Harbour  Havre  du  Nord,  gardez  le  mi-chenal,  car  le  côté  est  (juelque 
peu  bas. 

Entre  le  North  Harbour  et  la  pointe  Lance,  la  côte  tend  vers  l'O.  S.  0.  ^  S.,  entre 
lesquels  sont  une  ou  deux  anses  ;  mais  les  navires  ne  peuvent  pas  y  loger.  La  Pointe 
Lance  est  au  46°  48'  de  lat.  et  est  une  pointe  bu-sse  et  inégale,  quoique  les  torres  inté- 
rieures soient  considérablement  élevées.  Ou  Cap  Lance  au  Cap  Ste.  Marie,  la  course  est 
N.  0.  ^  0.  environ  6^  milles. 

Le  Cap  Ste.  Marie. — Ce  cap  est  la  pointe  est  d'entrée  à  la  Baie  Placentia.  C'est 
une  jolie  pointe  élevée,  ressemblant  au  Cap  St.  Vincent  sur  la  côte  du  Portugal.  A  2 
milles  0.  sur  S.  du  Cap  Lance,  sou  .  lés  Rochers  Bull  et  Cow,  piats,  près  l'un  de  l'autre,  et 
environnés  de  plusieurs  rocs.  Il  est  un  autre  rocher  qui  parait  à  marée  moitié  basse,  plus 
près  de  la  terre-ferme,  entre  lequel  et  la  "ôte  est  une  pn)fondeur  d'eau  de  10  brasses,  et 
de  15  brasses  entre  lui  et  les  Rochers  B  ill  et  Cow.  Dans  nue  pareille  direction  du  Cap 
Lance  vers  les  Rochers  Bull  et  Cow,  mais  à  une  distance  de  3  lieues  et  environ  S.  S.  0., 
à  7  milles  du  Cap  Ste.  Marie,  sont  deux  rochei-s  qui  paraissent  au-dessus  du  niveau  de 
l'eau,  où  la  mer  se  brise  constamment;  ils  sont  au  S.  S.  E.  etN.  N.  0.  l'un  de  l'autre,  à  la 
distance  de  3  encablures  tendus  ;  l'eau  est  de  15  brasses  entre  et  autour  excepté  vers  le 
S.  S.  E.  où  à  2  encablures  de  distance,  on  n'aura  que  six  brasses.  Il  y  a  30,  25  et  19 
brasses  d'eau  entre  ces  rochers  et  le  Cap  Ste.  Marie,  et  près  du  cap  on  en  sonde  13,  14 
et  15.  Les  navires  donc  peuvent  passer  entre,  «insi  qu'entre  les  Rochers  Bull  et  Cow  et 
la  terre-ferme  si  c'est  nécessaire,  car  il  n'est  pas  de  danger  caché  ;  mais  peut-être  serait-il 
toujours  plus  prudent  de  passer  au  sud  des  deux  rochers. 

La  Baie  Placentia. — L'entrée  dans  la  Baie  Placentia  est  formée  par  le  Cap 
Chapeau  Rouge,  au  côté  ouest,  et  le  Cap  Ste.  Marie  à  l'est,  qui  portent  E.  S.  E.  et  0. 
N.  0.  l'un  de  l'autre,  distance  environ  IGi^  lieues. 

Le  Cap  Chapeau  Rouge  dans  le  46°  "54'  de  lat.  est  la  plus  élevé  et  la  plus  remaniuable 
des  terres  sur  cette  partie  de  la  côte  ;  il  apparaît  au-dessus  du  reste  en  forme  de  chapeau, 
de  là  son  nom  ;  et  on  le  verra  de  la  mer  à  11  ou  12  lieues. 

La  direction  du  Cap  Ste.  Marie  à  la  Pointe  Brème  est  N.  sur  E.  environ  8  milles. 
Et  de  la  Pointe  Brème  aux  Rochers  de  la  Vierges    Virgin  distance  1  mille. 

Des  Rochers  Virgin  à  la  Pointe  Verde,  la  course  «est  N.  E.  .sur  E.  j  E.  distance  6 
milles.  La  Pointe  Verde  est  la  pointe  sud  de  l'entrée  le  Road  of  Placentia,  le  promier  en- 
droit pour  les  navires  sur  la  côte  à  stribord  de  la  Baie  Pkicentia. 

Le  Havre  Placentia. — La  Pointe  Verde  est  une  pointe  basse,  verdoyante  avec 
un  rivage  de  roches  au  côté  est,  longue  d'un  mille,  avec  plusieurs  bâtiments  pour  la  pêche, 
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à  l'extrOiiiitë  de  t'ctt«  rivo  est  un  niclicr  haut  et  eHcarp«1,  qui  a'étcnd  au  S.  K.  de  la  baie, 
où  elle  st^  termine  de  nouveau  en  un  rivaj^'o  de  roehes.  Ce  rivage  court  ver»  l'F.  N.  E. 
un  nulle  ver»  la  Pointe  Fort;  au  dedanw  eut  le  bourj^  de  Plaoentia,  vi^^-iVviH  îo  bras  S.  E. 
du  havre.  Un  peu  au  sud  du  bourj;;  est  une  eôte  (-levée,  avec  un  rochp'  e:>carpé  :;ii  milieu 
de  la  rive.  La  iK»into  eu  dehors,  sur  la  côte  nord  est  unie,  avec  une  hauteur  d'arj^ile  à  lu 
partie  du  dehorn.  Klle  porte  de  la  Pointe  N'erde  N.  K.  sur  N.  environ,  diHtant  lA  mille; 
de  cette  partie  le  territoire^  toruie  une  petite  baie  ayant  un  riviige  rocheux  tout  au  tour, 
jusqu'au  coin  de  cette  liautcur  au-dessttus  de  Signal  Ilill,  qui  est  la  première  côte  au  côt^ 
nord  de  la  route  à  partir  de  cette  pointe.  Cette  hauteur  se  continue  jus(|u'à  la  Baie 
Freshwater  qui  est  ibrniée  dans  une  petite  vallée  entre  8ignnl  Hill  à  l'ouest,  et  la  côte 
Castle.  Castlo  llill  à  l'est,  avec  \i\\  rivage  meheux  tout  au  tour.  Un  petit  ruisseau  des- 
cend dans  cette  vallée,  où  les  navires  fHîuvent  se  procurer  de  l'eau.  Pour  pénétrer  dans  la 
route  venant  du  sud,  gardez  la  distance  d'une  lieue  de  la  côte,  pour  éviter  le  Rocher  Gi- 
braltar, qui  est  à  rO.  S.  O.  de  la  Pointe  Verde,  environ  2^  milles,  avec  8  pieds  d'eau. 
Près  du  fond  du  Placentia  Road,  sur  la  côte  nord  au  sommet  de  la  côte,  se  trouvent  des 
ruines  d'tni  château,  que  l'on  peut  voir  de  très  loin  ù  lu  mer.  Aussitôt  ((ue  le  château 
s'ouvre  uu  nord  de  la  pointe  Verde,  vous  pouvez  tirer  votre  course  vers  lui,  en  prenant  soin 
de  vous  tenir  éloignés  de  la  Pointe  Verde  à  la  distance  d'environ  2  encablures,  et  en  gardant 
votre  iour.se  en  entrant,  vous  pouvez  passer  la  batture,  <|ui  est  sur  la  côte  sud,  dans  4 
brasses  deau  :  les  sondages  à  travers  cet  espace  vont  en  diminuant  ;  le  meilleur  mouillage 
dans  la  course  est  sous  la  côte  Castle  ou  du  chnUnn,  dans  environ  6  brasses  d'eau.  Au 
fond  di!  ctitte  route  ou  de  ce  chenal  est  un  long  rivage,  (pii  se  termine  en  une  pointe  au  nord, 
sur  laquelle  l'on  voit  quehjues  maisons  et  un  vieux  fort  ;  sur  la  pointe  opposée  est  un 
autre  fort.  C'est  entre  ces  pt)iutes  que  l'on  pénètre  dans  le  havre  ;  l'entrée  est  étroite, 
n'ayant  pas  plus  de  00  brasses  de  largeur  ;  l;i  marée  y  court  à  plus  de  quatre  nœuds  à 
l'heure.  A  l'entrée  on  à  3^  brasses  d'eau  ;  après  (jue  vous  êtes  en  dedans  des  détroit», 
sa  largeur  e.st  d'un  tiers  de  mille,  et  de  1^  mille  de  longueur  ;  ici  vous  pouvee  mouiller 
eu  .sûreté  dans  6  ou  7  brasses  d'eau.  La  marée  monte  à  tî  ou  7  pieds;  et  elle  est  haute 
à  9  h.  15  m.  A.  M. 

Les  seuls  dangers  près  de  Placentia  sont  les  rochers  de  la  Vierge  et  le  Gibraltar  Rock 
au  .sud,  le  Moll  Rock  au  nord. 

Ce  dernier  porte  de  la  Pointe  Verde  N.  E.  ^  E.,  distance  2  milles,  et  N.  N.  O.  de 
la  Pointe  Moll  trois-<iuarts  de  mille.  Tl  n'y  a  (|ue  12  pieds  d'eau  sur  ce  rocher,  et  10 
brasses  d'eau  autour. 

De  la  Pointe  Verde  à  la  Pointe  Latina  la  course  porte  N.  E.  sur  N.,  h\  milles.  A 
un  mille  au  S.  0.  de  la  Pointe  Latina  se  trouve  le  Rocher  Wolfe,  qui  est  à  un  demi  mille 
de  la  terre-ferme,  et  entre  le  Havre  Placentia  et  la  Pointe  Latina,  et  par  conséquent  on 
doit  s'en  tenir  éloignés  à  une  grande  distance.  Partout  la  côte  est  basse,  mais  les  terres 
en  dedans  sont  hautes  et  rabotteu.ses.  La  Pointe  Roche  est  à  un  mille  environ  à  l'est  de 
la  J 'ointe  Latina  ;  devant  cette  pointe  est  un  bas-fond  qui  s'étend  à  ;J-  de  mille  dans  la 
mer. 

Le  Havrk  LiTTLK  PhACKNTiA. — Ce  havre  court  au  sud  la  Pointe  Boohe  ;  et  au 
S.  ¥j.  sur  E.  de  la  Pointe  Roche  est  la  Pointe  Fox  à  une  distance  de  2  milles,  que  l'oû 
ptiut  regarder  connue  l'entrée  est  au  Détroit  Placentia.  Le  h»\Te  de  Little  Placentia  est 
au  côté  ouest  de  ce  détroit,  et  s'étend  0.  sur  S.  environ  un  demi  mille  de  large. 

Il  est  un  excellent  mouillage  dans  ce  havre,  dans  une  anse  sur  la  côte  nord  ;  cette 
anse  sera  reconnue  par  la  jointe  ouest  (jui  est  boisée,  et  par  la  terre  à  l'est  qui  est  aride. 
Devant  la  pointe  est  de  l'anse  est  uu  bas-tbnd  qui  s'étend  un  tiers  de  la  distance  jusqu'à  la 
côte  sud  du  havre  ;  l'on  y  sonde  7  ou  8  brasses  d'eau. 

Placentia  Sound  Détroit  est  un  bras  (jui  court  près  d'une  lieue  vers  l'est  ;  l'eau  y  est 
profonde,  mais  le  détroit  est  peu  fréquenté.  Le  Havre  Fox  des  RenatHls  est  une  petite 
anse  sablonneuse,  propre  aux  chaloupes  seulement. 

Delà  Pointe  Latina  au  Havre  Ship  dea  navires,  la  course  est  vers  l'Est,  distance  5^ 
milles  ;  ce  havre  court  vers  le  nord  2|  milles,  et  est  large  d'un  demi  mile.  Le  meilleur 
mouillage  est  dans  une  anse  au  «ôté  ouest  dans  10  bra,sses  d'eau,  à  un  ndlle  environ  de 
l'entrée. 

L'Ile  Fox  est  petite  et  ronde,  et  se  trouve  au  N.  E.  ^  N.  à  une  lieue  de  la  Pointe 
Latina,  et  au  N.  ().  sur  0.,  à  la  même  distance  de  la  Pointe  Ship  Harbour,  basse  et  ro- 
cheuse, à  1^  mille  à  l'ouest  de  Ship  Harbour.  Entre  l'Ile  Fox  et  la  Pointe  Ship  Harbour 
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est  une  chatno  de  rochers,  où  en  mauvais  temp»  la  mer  se  brise  duis  presque  tout  l'espace 
qui  8(<puro  les  endroits  nomuiés.  Il  y  u  2^,  5,  7  et  10  brassi's  d'uau  entre  chiuiue  nM^lier. 
Au  N.  N.  O.,  à  li  mille  de  l'Ile  Fox,  est  un  rocher  escarpé  au-dessurt  do  l'oau,  nouiuio 
le  Rocher  Rowland,  où  lu  mer  se  brise  prcwiue  toujours. 

Le»  Ilkh  Ram.— Il  existe  un  amas  do  hautes  îles  iV  3  milles  cuvinm  au  N.  E.  ^  E. 
de  rile  Fox.  C'est  i  l'est  de  ces  îles  que  se  trouve  le  Havre  Long,  Long  I/urhour,  et  on 
y  entre  sans  le  moindre  danger  ;  le  meilleur  mouillage  est  au  rôté  nord,  ù  Tôt  de  l'Ile 
Harbour,  entre  ce  liûvre  et  la  torrc-ferme  où  vous  serez  ù  l'abri  de  tous  les  vents,  dan»  (5  ou 
7  brasses  d'eau.  La  rive  partant  do  Long  Harbour,  court  N.  N.  E.,  N.  sur  E.  et  au 
nord,  à  uncdistunoe  do  15  milles,  dan»  lequel  espace  il  n'y  a  pas  le  moindre  abri  pour  les 
vaisHeaux,  ni  mémo  presque  pour  les  chaloupes  juscju'à  ce  que  l'on  atteigne  Littlo  Har- 
bour Petit  llâoie,  Little  South  du  sud  Harbour,  et  Great  le  grand  South  Harbour.  On 
rapporte  qu'il  existe  plusieurs  petites  îles  basses  ainsi  que  des  rochers  dans  cet  espace, 
dont  l'un  appelé  White  R(xjk  Rocher  Blinc,  parce  qu'il  edt  couvert  de  la  fiente  d'oiseaux, 
se  trouve  au  N.  E.  sur  N.  do  la  Poin  jatina,  distance  l'J  milles,  et  directement  ù 
moitié  chemin  entre  l'Ile  Fox  et  Littlft  Harbour.  Il  est  situé  vis-à-vis  une  petite  place, 
nommée  l'Anse  Tinny,  et  i  2  mille»  au  large  de  terre  ;  les  navires  pas.'^ent  de  chaque 
côté. 

Little  Harbour  le  Petit  Havre,  est  en  effet  potit  ;  on  y  sonde  7  bra«.se8  d'eau  ;  le 
mouillage  est  mauvais,  et  l'on  y  est  entièrement  expose  au  veut  S.  0.  qui  y  jette  lu  mer 
en  flots  turbulents. 

Little  South  Harbour  est  à  un  mille  au  nord-oueât  du  Little  Harbour  à  son  entrée 
se  trouvent  plusieurs  îles  rocheuses.  En  entrant  dan*;  le  port  vous  devrez  laisser  ces  îles 
à  stribord,  à  l'exception  d'une  à  chutiuc  côté  de  laquelle  vous  aurez  15  brasses  d'eau  et  un 
excellent  passage.  Au  côté  sud  en  dedans  des  îles,  se  trouve  un  roc  sous  eau  ù  la  distance 
d'une  cuc&blure  du  rivage,  où  la  mer  se  brise  ordinairement  ;  presque  vis-à-vis  se  trouvent 
d'autres  rochers,  à  une  distance  d'une  encablure  de  terre,  et  qui  paraissent  au  milieu  du 
reflux  de  la  marée.  Ce  hûvrc  est  long  de  1^  mille,  un  demi-mille  en  largeur,  ayant  7 
brasses  d'eau,  avec  un  bon  mouillage. 

Le  Havre  Great  South  est  à  un  mille  au  nord  du  Havre  Little  South  ;  ^\m  fond  du 
b&vre  le  mouillage  est  excellent,  dans  6  et  7  brasses  d'eau  ;  on  y  entre  sanii  danger  ;  à 
l'ouest  de  Great  South  Harbour  est  l'Ile  aux  Bardeaux,  une  île  élevée,  près  de  la  terre- 
ferme. 

Lb  Havre  Comk-By-Chanck. — L'entrée  dans  ce  hSvre  est  N.  N.  E.,  à  4  milles 
de  l'Ile  au  Bordeaux,  et  se  projette  au  N.  Ë.  sur  E.,  à  lu  distance  de  3  milles  ;  on  y 
sonde  de  20  à  3  brasses,  mouillage  de  sable  \  mais  ce  havre  est  entièrement  exposé  aux 
vents  du  S.  0.,  qui  y  grossissent  la  mer. 

NoRTH  Harbour. — L'entrée  dans  ce  havre  est  à  3  milles  N.  N.  0.  de  l'entrée  de 
Come-by-Chanoe.  A  deux  milles  de  l'entrée,  on  trouve  un  excellent  mouillage  dans  7 
brasses  d'eau,  nul  danger  en  entrant. 

Pipbr's  Hole. — L'entrée  dans  Piper's  Hole  est  N.  0.  sur  N.  à  2|  milles  de  l'en- 
trée au  Havre  du  Nord.  Le  chenal  au-dedans  est  entre  Sound  Island  et  la  terre  ferme  ; 
là  vous  aurez  de  12,  15  à  12  brasses,  et  au  nord  de  l'île  8,  7  et  G  brasses.  Delà  Piper's 
Hole  court  au  nord  à  5  milles  ;  mais  l'eau  est  basse  et  nullement  propre  aux  navires.  Les 
Iles  Sound,  Woody  et  Barren  sont  dans  une  direction  sud-ouest  par  rapport  à  Piper's 
Hole,  et  entr'elles  et  la  côte  du  nord-ouest  est  un  chenal  large  d'un  demi  mille,  où  le 
mouillage  est  excellent  tout  du  long,  dans  7  à  20  brasses. 

L'on  peut  passer  dans  7  à  16  brasses  d'eau  entre  l'Ile  Woody  Boisée,  et  l'Ile  Sound, 
mais  le  passage  est  beaucoup  plus  large  entre  l'Ile  Woody  et  Barren  ;  où  l'on  sonde  de 
40  à  50  brasses  d'eau.  Il  est  une  petite  anse  nommée  La  Plant,  vis-à-vis  la  partie  nord 
de  l'Ile  Barren,  mais  qui  ne  peut  contenir  que  des  chaloupes.  La  longueur  de  l'Ile 
Barren  est  de  3i  milles,  et  sa  largeur  d'un  mille  ;  elle  est  élevée,  et  renferme  une  petite 
anse  à  la  partie  sud-est,  dans  laquelle  on  aura  un  mouillage  passable  dans  7  à  16  brasses. 
Gulsh  est  un  passage  de  peu  d'importance  est,  il  au  N.  0.  sur  0.  de  la  partie  sud  de  l'Ile 
Barren  ;  et  plus  loin  au  S.  0.  sont  les  Havres  Great  et  Little  Sandy. 

Great  Sandy  Harbour. — A  4  milles  de  distance  0.  J  S.  de  l'extrémité  sud  de  l'Ile 
Barren,  se  trouve  le  Havre  Great  Sandy  vers  lequel  est  un  passage  entre  l'Ile  SLip  et 
la  terre-ferme,  dans  7,  9  et  17  brasses  d'eau.  L'entrée  dans,  le  Havre  est  très-étroite, 
semée  de  rochers,  tous  au-dessus  de  l'eau,  et  ayant  un  chenal  entre  eux  ;  mais  rendus  en- 
dedans  du  Havre  vous  aurez  un  bon  abri,  et  une  profondeur  d'eau  de  6  à  7  pieds. 
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liK  Havuk.  Litti.k  SaNI  y  ('ht  i\  I  de  mille  au  sud  de  (Jrent  IIurb«mr.  Bon  uiouil- 
Ingo  diiiis  (j  et  7  bniHWH  a'vuu  eu  y  eutriint  vouh  piiswrt'z  nu  nurd  d'un  rocher  biiH,  à 
l'entrée. 

Ji"  Ile  Bell  fera  reeoiuuiîtn  ce  hftvre  ;  elle  est  au  S.  K.  A  K.  lA  mille  au  nord  du 
lidvre,  et  au  N.  K.  Mur  N.  i\  treize  milles  de  la  jiointc  ouest  de  l'Ile  IVferasheen.  Devant 
la  pointe  sud  de  l'île  est  un  ro  fher  remaniuable,  et  l'île  elle-mOme  ressemble,  dit-on,  à 
une  eloelie  renversée,  de  là  «on  l'oin. 

Au  S.  ().  sur  S.  de  l'Ile  Bell  sont  les  îles  Burjroe  et  plus  au  sud  les  Iles  White 
JUdiirliiH. 

liK  IIavkk  Ci.atikk. — (.'e  .'lâvre  est  situé  sur  la  torre-l'erme  en-dedans  de  la  Grande 
Ile  de  Valen,  et  s(tn  entrée  est  au  S.  0.,  sur  ().  i\  5  milles  des  Iles  Bur<j;oe.  La  rive  tV 
partir  des  Havres  Sandy,  est  taillée  A-pic,  et  le  passajre  au  havre  a  ■}  de  mille  de  large, 
dans  4((  et  5(1  brasses;  mais  l'anse  et^Mnênie  est  trùs-étMitc!.  Le  meilleur  mouilla|rR  est 
dans  la  branche  ouest,  lonj;ue  de  1  mille,  mais  lar^c  de  moins  d'un  (juart  de  mille.  Kntre 
la  (îrande  et  la  Petite  Ile  Valen  et  la  côte  il  y  a  un  bon  ehcmd  du  sud  dans  2(1,  30  et  50 
brasses  d'eau. 

Les  Rochers  (îrannner  »out  un  amas  de  rocs  bas,   au-dessus  de  l'eau,  à  l'Est  sui' N. 

ÎN.  1^  mille  de  l'extrémité  nord  de  la  (ilrande  lie  Valen.     Entre  la  Grande  et  la  Petite 
le  Valen  est  un  passage,  mais  encombré  de  plusieurs  rochers. 

L'Ii.K  Mkhasiiken.^ — Elle  est  haute,  trùs-étroitc  et  court  nu  N.  E.  sur  E.  plus  de 
6  lieues,  A  la  partie  sud-ouejjt  est  un  petit  mais  excellent  havre,  dans  6  ou  10  brasses 
d'eau.  Pour  y  pénétrer,  l<mgez  la  côte  à  stribord,  i)Our  éviter  un  rocher  sous  eau,  à  la 
distance  d'un  encablure  devant  un  rocher  aride  à  bilbord  en  entrant.  Un  {letit  amas  de 
rochers  s'étend  devant  le  Merasheen,  t\  J  de  mille  de  terre  ;  ces  r<H'hers  sont  entre  cette 
île  et  l'Ile  Red.  Il  y  a  un  grand  nombre  de  petits  rochers  devant  la  côte  nord,  nonimés 
les  Iles  Ragged. 

L'Ile  Rki»  Rougr. — Haute,  aride,  longue  de  4A  milles,  et  large  de  2\  uiilles.  La 
pointe  de  cette  île  est  N.  N.  0.,  à  11  milles  de  Placentia  Road,  et  E.  sur  Sf.  à  IHlieues 
,  de  Mortier  Head.  Au  côté  est,  près  de  l'extrémité  nord,  est  un  petit  hiîvrc  pour  les 
chaloupes  seulement.  A  la  distance  de  7  milles  directement  nu  N.  E.  par  rrtpport  il  l'Ile 
Red,  se  trouve  la  partie  principale  de  l'Ile  Long  hiigite,  et  à  moitié  chemin  entre  eu*  se 
trouve  l'Ile  Woody  devant  l'.'Xtréraité  S.  0.  de  l'est  se  trouvent  deux  petits  rochers  au- 
dessus  de  l'eau  ;  ù  l'exception  de  ces  deux  rochers,  le  passage  entre  les  Ile»  Red  et 
Woody  est  clair  de  tout  danger  et  large  de  3  milles  environ.  Le  chenal  outre  les  Iles 
Woody  et  Long  est  large  de  2  milles,  et  l'on  rapporte  que  l'eau  y  est  profonde. 

L'Ile  Long. — De  la  pointe   Latina  à  h»  |HMhte  .sud  de  l'Ile  Long,  la  coxirse  est  N. 
^  E.  13^  milles.     Longueur  3  lieues,  largeur  généralement  d'un  mille.     La  pointe  sud  de 
'  file  est  formée  de  rochers  remarquablement  haxits  ;  et  au  large  de  cette  pointe  se   trouve 
l'Ile  Iron  de  Fer,  et  un  petit  rocher  ati-dessus  de  l'eau. 

Au  côté  est  de  l'Ile  Merasheen,  à  4  milles  N.  0.  Sur  0.  de  la  pointe  nord  de  l'Ile, 
se  trouve  le  HâvTe  Indian  des  Sauvages,  formé  par  une  petite  "Ile,  chaque  côté  de  laquelle 
le  passage  est  sûr.  Le  seul  mouillage  est  à  l'ouest  de  l'île,  entre  elle  et  l'Ile  Merasheen, 
mais  il  est  à  redouter. 

Le  Havre  Buffet  est  au  côté  est  de  l'Ile  Long,  environ  2^  milles  de  la  pointe  Fud,  et 
est  assez  bon  ;  l'entrée  est  étroite,  mais  l'eau  y  est  profonde  de  13  brasses.  Ce  hSvre  a 
deux  bras,  l'un  prend  la  direction  ouest  l'autre  la  direction  nord  ;  le  meilleur  mouillage 
est  dans  le  bras  nord,  dans  15  brasses.  Le  havre  sera  reconnu  par  les  îles  qui  sont  à  son 
entrée,  et  par  l'Ile  du  Hïîvre' Buffet  qui  est  à  l'E.  A  H.  à  1  mille  de  l'entrée.  Pour  y 
pénétrer  il  laut  passer  au  nord  de.**  îles  qui  sont  à  son  embouchure. 

A  4  milles  de  la  pohite  sud  de  l'Ile  Long,  au  côté  ouest  est  le  Havre  Muscle.  L'en- 
trée dans  le  Havre  est  ej\tre  une  pointe  verte  et  basse  à  stribArd  et  une  petite  île  à  bâbord. 
Le  havre  est  li  mille  de  long,  et  1  de  large,  le  mouillage  est  rocheux  dans  12  à  22 
briisses  d'eau.  Les  navires  gagnant  ce  htlvre'  peuvent  passer  entre  leâ  Iles  Woody  et 
Iron  en  partant  du  sud,  ou  entre  les  Iles  Long  e^  Merasheen  en  partant  du  nord  ;  mais 
dans  le  dernier  passage  on  doit  se  tenir  en  garde  contre  quelques  rochers,  qui  sont  presk^ue 
A  moitié  chemin  entre  les  extrémités  nord  de  chaque  île  ;  il  y  à  Aussi  quelques  rochers 
ail-dessus  de  l'eau  au  nord-est  de  l'Ile  Long  appelés  les  Iles  du'Pairi  et  du  Beurré  ^e«<£ 
and  Butter  ;  mais  elles  sont  toùjourâ  visibles,  et  écores. 

A  nlilles  0.  N.  0.  |N.,  de  la  ^inte  sud-otiest  de  l'Ile  Merasheert  est  le' HlhTe 
'eau  Y  est"  biofonde.  mais  Taécès  v  est   difficile  à  ca 


Presque;  l'eau  y 


cause  du  gl^ild  nôttibrë  de 


K 


DU  CAP  UACE  AU  CAP  CIlAl'KAl'  llOl  UK 


47 


rbour.  Bon  iiiouil- 
l'uii    rocher  baH,  ii 

mille  au  nord  du 
îrasheen.  Devant 
i>«8cinble,   dit-on,  à 

d  les   Iles   White 

dans  de  la  Grande 
urgoe.  La  rive  ti 
le  mille  de  large, 
Heur  mouillaf^o  est 
t  de  mille.  Kntre 
dans  2U,  30  et  50 

iau.  h  lEst  mfS. 
Irande  et  lu  Petite 

E.  sur  E.  plus  de 
us  6  ou  10  brasses 
^her  sous  eau,  à  la 
Un  jwtit  amas  de 
TS  sont  entre  cette 
?ôtc  nord,  nommés 

le  2\  milles.  La 
sur  N.  lY  11)  Kcnes 
ctit  liiîvre  pour  les 
par  rApport  à  l'Ile 
lemin  entre  cnt  se 
petits  rochers  au- 

les   Iles  Red  et 
cnal  entre  les  Iles 

fonde. 
<r,  la  course  est  N. 

La  pointe  sud  de 

pointe  se   trouve 

nnte  nord  de  l'Ile, 
te  côté  de  laquelle 
l'Ile  Meraslïeen, 

B  la  pointe  Pud,  et 
isses.  Ce  hfivre  a 
ineilleur  mottilhige 
les  tjui  sont  à  son 
l'entrée.     Pour  y 

vre  Muscle,  L'en- 
)etitc  île  à  btîbbrd. 
uxdans  12  à'  22 
S  Iles  Woody  et 
it  du  nord  ;  jûais 
1,  qiïi  sont  presfc[ue 
nnclquès  rochers 
du  Beurre  Br'eud 

cert  est  le'  Hlh're 
[  grt,ild  nombre  de 


rochers  k  mm  jntrée.  Le  Uocher  Hluck  unir  est  à  2  milles  S.  O.  A  O.  de  Presque,  ot  i\  \ 
de  mille  en-dedans  de  ce  rocher,  se  trouve  un  nn;  sous  eau.  Jj'lle  Marticot  est  il  2  milles 
ik  l'ouest  de  Black  llock,  un  mille  de  long,  un  demi  mille  de  large. 

Les  Havres  de  I-a  Perche  et  de  Little  et  lireat  Puradiso  sont  eu-deduns  du  Black 
Rock  I  et  l'Ile  Martieot. 

La  Pbrciik  court  au  nord  de  Black  ;  il  n'y  a  pas  de  nionillajie  sftr,  et  le  liAvre  lui- 
niftme  est  entièrement  exposé  au.\  vents  du  sud-ouest.  Au  nord  de  la  {xtinte  est  de  l'Ile 
Martieot  et  à  l'ouest  de  la  La  Perche  est  Little  Paradise,  dans  lequel  le  seul  bon  mouil- 
lage est  dauj  une  anse,  au  fond  du  havre,  ik  hù  )ord,  où  voiis  pourrez  amarrer  clos  entre 
les  terres.  Le  havre  de  Clreat  l'aradise  propre  aux  chaloupcîs  seulement  est  i\  l'ouest  do 
Little  Paradise.     Kntre  Martieot  et  la  cote  se  trouve  l'Ile  Kox  ;  entre  ces  îles  le  passage 

Kurles  vaisseaux  est  sûr,  on  y  sonde  !>  brasses,  mais  il  n'y  a  point  de  passa_^'3  entre  l'ilo 
)xe  et  la  côte.  ^ 

Pauaiusk  Sound. — Un  nulle  \  l'ouest  de  l'Ile  Fox  se  trouve  l'entrée  danv,  'l'aradiso 
Sound  qui  court  au  N.  E.  sur  K.  4i  lieues,  et  est  large  d'un  mille.  L'eau  est  profonde 
dans  cet  endroit,  mais  on  ne  trouve  de  bon  mouillage  (ju'au  fond.  En-dedans  de  l'entrée 
à  l'est  se  trouve  une  anse  où  l'on  sonde  10  bra.sses  d'eau  ;  et  où  il  y  a  plusieurs  rocher» 
au-dessus  de  l'eau  ;  mais  il  n'est  pas  sûr  d'y  mouiller,  le  mouillage  étant  rocheux.  On 
devra  éviter  un  rocher  sous  eau  au  N.  ().  de  l'Ile  Fox.  Long  Ishmd  est  au  sud-ouest, 
de  Paradise  Sound,  et  court  0.  S.  0.  ^  S.  environ  ii\  nulles  ;  le  continent  est  géuéra. 
lement  élevé,  et  forme  plusieurs  grands  sonunets. 

Lk  Havrk  PsTiT  Fort,  est  un  mille  à  l'ouest  de  Panadise  Sound.  Il  est  excellent- 
bon  mouillage  dans  14  à  7  brasses  d'eau.  L'entrée  est  plus  d'un  (juart  de  mille  en  largeur  ; 
et  se  trouve  au  N.  E,  5  milles  de  Long  tsli,nd.  On  y  pénètre  sans  risque  ;  le  meilleur 
mouillage  est  à  tribord.  Les  vents  S.  E.  en  se  déchaînant  font  gro.s8ir  les  eaux  au  côté 
ouest. 

A  1^  mille  ouest  du  iîâvre  Petit  Fort  se  trouve  le  Havre  Nonsuch,  à  l'embouchure 
duquel  se  trouvent  plusieurs  îles  ;  mais  aucun  mouillage  sûr  avant  d'ôtrc  en-dedans  de 
ces  îles. 

Le  Havre  Cap  Roger  est  a  IJ  mille  à  l'ouest  du  Havre  Ncmsioh,  et  près  de  l'ouest 
du  Cap  Roger,  une  tête  ronde  et  aride,  au  N  J  B.  3^  railles  de  m  pointe  sud  do  Long 
Island.  On  voit  plusieurs  rochers  et  îles  basses  '.a  large  de  la  ptùnte  est  de  l'entrée.  Dans 
le  havre  à  J  de  mille  dans  l'intérieur  au  côté  ouest,  est  une  petite  île,  qui  offre  entre  elle 
et  la  côte  un  excellent  mouillage  de  8  à  7  brasses  d'eau  ;  ou  bien  montez  plus  haut,  et 
vous  mouillerez  dans  o  ou  7  brasses. 

A  deux  milles  N.  N,  0.  de  la  pointe  sud  de  Lond  Island,  se  trouve  une  petite  Ile  nommée 
Green  Island  l'Ile  Verte  ayant  des  bas-fonds  à  son  contour  à  la  distance  d'une  encablure. 

Le  Havre  Great  Gallows. — AuN.  N.  0.  par  rapport  à  l'Ile  Green,  distance  2^ 
milles  se  trouve  l'Ile  Great  Gallows  Harbour,  qui  est  un  continent  élevé.  Les  nayireaf 
peuvent  passer  de  chaque  côté  d  ^  cette  île  pour  entrer  dans  le  Havre  de  ce  nom,  qui  est' 
à  un  mille  à  l'Est,  N.  £.  de  l'Ile.  Dans  ce  havre  le  mouillage  est  excellent  dans  7  brasses 
d'eau,  à  stribord,  en-dedans  d'une  pointe  basse  et  rocheuse  ;  tenez-vous  à  une  distance  dé' 
la  pointe,  pour  éviter  un  rocher  caché  à  la  marée  haute. 

Le  Petit  Havres  Gallows  est  à  l'est  du  Grand  Havre  Gallows  ;  et  n'est  propre 
qu'au  petits  navires  qui  de'Tont  mouiller  près  de  terre,  au-delà  d'un  roc  au  dessus 
de  l'eau,  à  bâbord.  Une  étroite  langue  de  terre  seulement  divise  les  deux  ports.  Le 
Havre  Little  Gallows  est  devant  l'embouchure  du  havre. 

Le  Havre  Little  est  le  premier  à  l'ouest  de  Great  Gallows  Harbour,  mais  il  ne 
peut  contenir  que  des  chaloupes. 

La  Baie  de  L'Eau  est  à  l'ouest  de  Little  Harbour  et  court  au  N.  E.  ^  E.  à  plus 
d'une  lieue.  L'eau  est  profonde  tout  du  long,  excepté  an  fond  de  la  baie  où  la  rive  est  de 
sable  ;  ici  les  navires  peuvent  mouiller  dans  3  brasses  d'eau. 

Le  Havre  Boat  "  des  chaloupes,  "  est  de  l'autre  côié  de  la  pointe  ouest  de  la  Baie  de 
l'Eau  devant  lequel  est  un  rocher  au-dessus  de  l'eau.  Il  court  au  N,  E.  à  uu  mille,  et 
a  une  eau  profonde  jusqu'à  un  demi-mille  en  deçà  de  la  tête.  La  côte  partant  de  Boat 
Harbour,  court  au  sud-ouest  vers  Bane  Harbour,  qui  est  sur  la  côte  terre-ferme  ;  devant  ce 
havre  sont  plusieurs  îles  dont  la  plus  grande  Cross  Island  est  haute  et  boissée,  et  longue  de 
2J  milles,  sur  im  de  large.    Entre  l'Ile  Cross  et  la  côte  sont  plusieurs  autres  îles. 

Bane  Harbour  est  un  excellent  havre  pour  les  navires,  on  y  pénètre  par  un  passage 
trôs  étroit,  n'ayant  que  deux  brasses  d'eau,  mais  on  peut  y  mouiller  dans  3  brasses. 
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Bntro  toutOH  ces  llu«  Ich  chetmiix  par  1(;h<|iu>1h  1u«  nuvirch  pi'uvcnt  pii»w!r  pour  j^nj^cr  Ion 
havres  au  Nord  noiit  trÔH-rououunandabKtH.  KiihIiooii  vxt  \^  iiiillu  uu  H.  O.  pur  rapport 
au  Jlûvrc  de  Hiino,  iiiuih  il  ont  trop  baH  pour  contenir  U\h  vaiHHouux  ;  vt  à  la  nxèiiw  dintanco 
do  Rawlioon  (!st  IJioad  (/'ovis  ;  au  iiord-VNt  d'une  langue  dt-  torre  <|ui  .se  projette  en  dehorH 
et  <{ui  He  nomme  Hroad  Cove  Ileud.  Le  mouillage  dauH  eutte  place  ertt  excellent,  dang 
H  ou  9  braswN  d'ttau. 

Kki)  liAKiioini  e.st  un  bon  hùvre  i\  ',i  millcri  de  Uroud  Cove  Head.  I/(m  y  Hondo 
17,  ]•'{,  et  *.)  bru,HHC.s  d'eau  uiuis  il  CHt  trop  expom^  uu  Hud.  A  lu  diHtunee  de  'Ai  milleN  S. 
O.  de  lied  liarbour,  et  Nitui;  sur  lu  terre-ferme  He  trouve  John-the-Huy  ;  duns  le  puNHage 
vers  cet  endnnt,  (inviron  à  mi  clienul,  entre  len  Iles  Fiat  et  lu  rive  ent  un  anius  de  petitoH 
Sien  lisant  autour  d'elles  une  eau  trÙH-profonde,  et  plus  haut  prùs  de  terre,  est  un  roc 
au-dt;HHUH  de  l'eaii,  à  ebaque  cCtté  duquel  vous  pouvez  naviguer.  Le  (^nul  entre  ee  rpo  et 
terre  est  étroit,  et  on  y  tiondc  '  "  braHseH  d'eau;  le  chenul  au  côte  eMtu  IH,  25  et  'li')  brunHCN 
d'euu  et  conduit  direcUnncnt  à  lu  Haie  IMucentiu.  L' III'  Audkrne  est  à  l^  mille  au  uord 
du  Ste.  Jude  ou  Ile  Middle  du  milieu  et  ii  son  oôti5  uu«'.st  possède  un  havre  paHsablomcnt 
bon.  JjCh  navires  ({ui  hc  diri^(!nt  vcro  ce  hUvro  pourront  passi'r  entre  lu  Stc.  Judo  et 
Audierne,  et  entre  len  Iles  <Jrow  et  l^utriek,  deux  pt^titt:.  îles  devant  la  pointe  sud-oucMt 
de  l'Ile  Audierne.  A  lu  dÏHtanee  d'une  encablure  de  l'Ile  Audierne,  uu  Hud  du  hûvre, 
en  venant  du  sud,  est  un  rocher  hous  cuu  ;  lu  murquc  pour  vous  lu  faire  éviter  est  de  uc  pan 
tirer  dans  le  lifivre,  uvunt  qui;  vous  ne  voyiez  une  pointe  ntniarquuble  de  verdure,  en-dedana 
d'une  piitite  île.  Quelques  rc  .norn,  couvert»  à  lu  murée  haute,  s'étendent  de  lu  Pointe 
Grecn  vr.rtc  sur  la  côte  sud.  Devant  lu  pointe  est  de  l'Ile  Audierne  est  une  petite  îlo 
nommée  l'Ile  Ford,  ayunt  îL  Hon  côté  ouest  un  rocher  sous  eau  k  la  distance  d'une  en- 
cablure ;  et  uu  autre  à  son  côté  est  ;  tous  deux  Hont  ceux  que  les  flots  se  brisent  sur 
cette  pointe. 

A  1^  mille,  0.  Hur  N.  de  l'Ile  Ford  CHt  l'Ile  Grt!cn  virttt  devant  laquelle  est  un  petit 
ilet  rocheux,  et  uu  autre  à  son  extrémité  ouest.  Tout  autour  l'euu  est  profonde,  1 1 
brasses  prùs  îles  îles,  70  entre Greeii  Islund  et  l'Ile  Ford,  7v{et  00  brasses  entre'elle  et  l'Ilo 
Long,  et  l'eau  est  plus  ))rofonde  encore  près  dcH  Havres  (îallows. 

Le  Saddlo-back  est  une  petite  île  à  l'E.  N.  E.  J  E.  &J  lieues  de  Corbin  Ilead  ; 
E.  sur  N.  Ui  milles  de  Mortier  West  Point;  et  E.  sur  S.  3  lieues  de  John-thc-Bay-Point, 
Cettti  Ile  est  la  plus  en-dehors  des  rochers  et  de  pittittis  îles  entre  elle  et  lu  terre  ferme  ; 
rendant  pur  là  cette  purtie  de  lu  côte  très-dungereuse.  Il  Cbt  une  chaîne  de  rochers 
s'étendunt  1^  mille  au  N.  E.  sur  E.  de  8nddle-back. 

La  8te.  Jude  ou  Middle  Islund  est  une  ih;  longue  de  2-^  milles  et  large  dans  son  plus 
fort  de 

de  foruie  ronde,  appelée  le  Cap. 
bus,  ayant  autour  d'eux  un  grand  nombre  de  rochers  sous  eau,  nonuué.s  les  Iles  Fiat 
flaltts  dont  celle  qui  est  le  plus  à  l'intérieur  se  trouve  à  1  mille  de  la  terre-ferme. 

A  3i  milles  O.  de  l'Ile  Fiat  qui  est  au  sud-est,  et  à  2  milles  au  N.  X.  0.  de  lu  Pointe 
John-the-Iiay,  se  trouve  John-the-Bay  dans  laquelle  le  mouilluge  est  puMablcment  bon, 
dans  8  brasses  d'eau,  le  fond  étant  sablonneux. 

De  lu  Pointe  John-the-Bay  à  la  Pointe  qu'on  nomme  Mortier-Ea«t  la  cour.se  est  S.  0. 
}■  0.,  distance  8  milles.  A  2  milles  S.  0.  sur  0.  de  la  Pointe  John-the-Bay  se  trouve 
le  Havre  lloek,  propre  aux  chaloupes  «eulonient,  à  cause  du  nombre  infini  de  rochers  qu'il 
y  contient,  et  qui  .-sont  tant  au-dessous  qu'au-dessus  de  l'eua.  Entre  la  Pointe  John-the- 
Bay  lit  le  Ilâvre  Koek,  sont  deux  rochers  sous  eau,  à  un  demi-mille  de  terre. 

La  Baik  Mortier. — A  2  milles  0.  S.  ().  du  Havre  Rock  .se  trouve  l'entrée  à  cette 
Baie.  Au  côté  ouest  de  l'entrée  est  un  petit  liAvrc,  appeh?  Beaubois,  où  il  n'y  a  que  9  pieds 
d'eau  à  marée  bius-se.  La  Course  dans  la  Baie  Mortier  ast  2s'.  N.  E.  pour  2  milles,  on  y 
sonde  de  50  à  70  brîtsses  d'eau  ;  le  continent  de  chaque  côté  est  élevé  :  elle  se  dirige  alors 
À  l'ouest  à  2  milles,  et  sa  largeur  est  de  2  milles.  Dans  l'enfoneoment  S.  O.  de  la  Baie  est 
une  rivière  qui  court  au  S.  (),  5^  milles.  Au  côté  e.'<t,  à  ti-ois  milles  de  l'entrée,  .se  trouve 
un  excellent  havre,  nommé  Spauish-Ilooni,  où  vous  pouvez  mouiller  dans  4  ù,  6  brasses  d'eau, 
bon  mouillage  ;  tenez-vous  cependant  à  la  dist.'iiwv;  d'une  encablure  des  rochers  îi  l'entrée. 
La  Pointe  et  l'Ile  Croney  sont  a  2J  millec  de  l'entrée  de  la  Baie  Mortier.  A  2  milles 
plus  loin  au  sud  et  a  un  mille  â  l'ouest  de  la  Pointe  East  Mortier,  .se  trouve  la  Baie  Littic 
Mortier,  au  côté  ouest  de  laquelle,  et  *>.  l'outrée  est  une  petite  île  ronde  nommée  l'Ile  Mor- 
tier qui  est  écore  à  son  contour  et  que  l'on  jMjurra  longer  de  chai|[uc  côté.  Près  de  la 
première  i)ointe  au-delà  de  celte  île  sur  le  même  côt^î,  est  une  autre  petite  île,  et  à  la 
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2  lieuc8.   Il  est  Ih  au  nord  de  Saddle-Back,  et  forme  à  son  extrémité  sud  une  côte 
lie  ronde,  appelée  le  Cap.     Entre  cette  île  et  la  côte  est  un  amas  de  rochers  et  d'ilcs 
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^if4tanco  de  deux  encdhiures  do  eetto  damiôie,  en  ligne  avec  l'Ile  Mortier,  OHt  un  rw  s«nw 
«tau,  ()i"i  la  mer  m  briwf  en  iiiiiuvai«  tompu.  Au  fond  de  la  baie,  a  l'est,  ne  trouve  l'AnHO 
Fox  niiard  où  le  mouilliige  est  Iw^n,  et  oîl  il  y  a  do  la  nliu-e  jxtur  un  vaiHwau  d'y  aaniresE 
daurt  1>  brasses;  cette  anse  est  ouverte  Ci  la  nier  du  S.  S.  K.  au  f'.  K.  laf  ilâvre  Litite 
Mortier  ext  au  eflté  ouest,  ilhs«;z  cninininle  [H)ur  les  petits  vaisseaux,  »jui  néan moins  de\ri Mit 
uioiiillcr  nn'isde  terre;  i\  l'entré  ou  ttonde  7  bnisses  d'enii,  iiidis  2  dans  le  havre;  au  largo 
de  la  wiiute  û  stribord,  en  entrant,  est  un  nKîlier  «jue  l'eau  couvre  û  iiiaréf  liautti. 

Mortier  West  îlead  e»ti\  \\  S.  O.  surO.  de  ia  Pointe  de  Mnrti.T  Kast,  «t  un  inillo 
au-delà  se  trouve  l'Ile  Iron.  A"  2  milles  S.  K.  ^  K.  de  l'Ile  li-o»  .  O.  \  O.  5  lieues 
du  Ste.  Judo  m  trouve  le  Banc  H<ink  Mortier;  sa  partie  basw  •  . ,  iit.XJ  i\  une  lieue  ;  et 
ou  n'y  sonde  <jue  4  brasses  d'eau.     Kn  ni.'iuvais  temps  la  mer  s')  .»ve«!  furie, 

li'llu  Iron  dr/er,  est  une  {letito  île  élevée  11  y  a  un  rocher  ^  .us  eau  d«!vant  s<m  ex- 
tréinit*^  à^^.  O.  ;  «k  f  de  raille  au  sud  st>  trouve  (îrcgory's  llock  ;  et  i\  un  (juart  de  iiiillu 
fi.  k  O.  de  ce  r<M;her  est  un  bas-fond  qu'on  nomme  (Jalloping  Andrews  ;  et  au  S.  K.  àuii 
mille  de  l'Ile  Inm  Iron  se  trouve  le  White  Horse,  un  bas-fond  (pii  a  H  brasmw  d'eou  à 
sa  surface. 

Lks  ll.wRKs  (innATKT  Littlk  Burin. — La  pointe  H.  K.  delà  grande  île  Burin 
«st  au  S.  O.  A  O.  à  un  mille  de  l'Ile  Iron,  et  à  l'O.  N.  0.  IJ  mille  est  la  côte  nord  do 
«ette  île  est  r  fie  Pardy.  Les  Havres  Great  et  Ijittle  Burin  s«)nt  sur  la  terre-ferme  en- 
dedans  de  ces  îles.  Ijcs  navires  qui  se  dirigent  sur  ces  havres  Burin,  [siurront  passer  de 
<:ha<|ue  côté  do  l'Ile  Iron,  le  seul  dangf  r  au  nord  étant  la  eliaîm;  de  rochers  appelée 
Brandys,  où  la  mer  se  brise  constamment  ;  ils  sont  à  un  quart  de  mille  au  sud  d'un  rocher 
au-dessus  de  l'eau,  près  de  terre  de  Mortier  West  Hcad.  Si  le  vent  vous  prenait  par  de- 
vant lor8<jue  vous  aurez  passé  l'Ile  Iron,  gardez  Mortier  West  Head  ouv(!rt  à  l'cmest  de 
nie  Iron,  afin  d'éviter  le  Hocher  (ïregory,  où  l'on  sonde  2  brasses,  et  sur  lequel  les  eaux 
se  bris«!nt.  l^es  navires  peuvent  piusser  aisément  entre  ce  rocher  et  l'Ile  Iron,  on  se  t«3nant 
éloignés  de  l'ili    Iron  îl  la  d'stance  d'une  encablure. 

Sur  la  ton  (ferme  en-dedans  de  l'Ile  Pardy,  sont  deux  marques  blanches  dans  lc8 
rochers,  dont  celle  qui  est  le  plus  au  nr)rd  amenée  avec  la  partie  nord  de  l'Ile  l'ardy  et  de 
l'Ile  Iron  au  N.  K.  ^  N.  vous  uienera  i\  Galloping  Andrews,  un  bas-fond  qui  a  5  brasse» 
d'eau  ik  sa  surface. 

L'Ilb  Oreat  Burin  est  au  N.  N.  K.,  et  au  S.  S.  ().,  elle  est  hmgue  de  H  milles, 
«t  assez  élevée.  A  \  de  mille  de  la  partie  la  plus  l'i  l'est  de  l'Ile  (îreat  Burin  w.  trouve  le 
Rocher  Dodding;  et  prt^s  do  l'extrémité  sud  de  l'Ile  se  trouve  l'Ile  Cat  aux  Chat»  haute 
et  de  forme  ronde,  et  à  \  milles  E.  N.  K.  d(!  Corbin  Ilead.  Piî  Corbin  ïlead  à  la  Poftite 
Sholloway  la  course  ptirte  N.  K.  |  N.  4^  milles.  Entre  eux,  et  jires<|iu^  dans  la  même  di- 
rection, sont  les  Iles  Corbin  et  Little  Burin,  hautes  rondes,  à  la  distance  d'une  encablure 
de  terre, 

L'Ile  Shalloway  est  N.  N.  0,  \  O.  près  d'un  mille  de  l'Ile  Cat,  et  N.  E.  sur  E.  à 
4in  quart  de  mille  de  l'Ile  Little  Burin  ;  le  pass;ige  dans  les  Hâvrtîs  Burin,  en  venant  du 
îiud,  est  à  l'ouest  de  l'Ile  Shalloway. 

En  y  entrant,  tenez-vous  à  une  distance  de  l'Ile  P<»or  ;  et  rendus  en-dedans  d«'  l'Ile 
Shalloway,  vous  pouvez  mouiller  en  sûreté  entre  elle  et  l'Ile  Great  Burin,  dans  12  à  18 
brasses  d'eau.  Le  meilleur  mouillage  dans  le  havre  (Jreat  Burin  est  dans  Ship  (Jove. 
La  course  vers  cette  anse  à  partir  d(!  la  Pointe  Neck  ijui  est  à  l'oues*  de  l'Ile  Shalloway, 
est  N.  N.  E.  environ  1^  mille.  Sa  largeur  est  de  \  de  mille.  En  montant  suivez  la 
côte  ouest  aflu  d'éviter  un  rocher  sous  eau  sur  la  côte  est,  à  mt>itié  ehemin  en  montiuit,  et 
à  la  distance  d'une  encablure  de  terre.  Directement  devant  cet  endroit  est  un  trou  ex- 
trêmement large  sur  le  môme  côté,  et  une  chute  d  eau  sur  la  côte-  du  haut  en  bas,  -^urla 
rive  ouest.  Un  autre  rocher  ayant  à  la  surface  2\  brasses  d'eau  est  situé  à  la  distance 
d'une  encablure  au  S.  0.  du  Havre  Point,  (jui  est  rond,  et  eouvest  de  verdure,  as.seii 
élevé,  joint  à  l'Ile  Great  Burin  par  une  langue  de  terre  étroite  et  basse. 

La  Baie  Burin  est  à  un  mille  N.  N.  E.  de  l'Ile  Little  Burin  ;  elle  est  sans  dangers 
et  large  partout  de  \  mille  :  ici  les  vaisseaux  peuvent  mouiller  jiar  occasion,  (!t  être  pres(jue 
clos  entre  les  terres.  Dans  cette  Baie  sont  deux  îles,  l'une  l'Ile  IVxir,  bîisse  et  aride; 
l'autre,  haute  et  boisée,  est  au  nord,  devant  l'entrée  du  j)etit  passage  nommée  Burin  Iiilet. 

On  peut  pénétrer  dans  le  Burin  Inh'.t,  chaque  côté  de  l'île  ;  il  s'étend  à  5  milles  dan» 
les  tijrres  ;  au  côté  est,  un  peu  en-dedans  de  l'entrée,  à  une  encablure  de  terre  .se  trouve 
un  rocher  que  couvre  la  mer  presque  haute  ;  et  à  1^  mille  de  l'entrée,  près  du  centre,  est 
<in  autre  rocher,  à  l'ouest  du((uel  le  passage  est  large,  le  mouillage  bon  et  sûr  dans  7  à  12 
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brasses.     A  l'outrée  on  sonde  15  brasMos  ;  tt  au  centre,  2  milles  dan^i  les  terres  15  à  23  ^ 
et  delà  au  fond  du  Inlet  l'eiiu  est  profonde  de  1(*  à  5  brasses  d'euu. 

Le  passage  à  l'est  est  entre  l'Ile  Purdy  nt  l'Ile  Irou  ;  mais  il  n'est  pas  sur  sans  un 
vent  favorable,  entre  le  N.  N,  E.,  et  le  S.  E. 

Le  Ilùii-c  (Jorbin  est  à  un  mille  environ  au  nord  de  (îorbin  Head,  et  est  au  bon  havre 
pour  les  petits  vaisseaux.  A  :^  de  mille  ù  l'est  de  ce  liâvre.  et  ù  la  distance  duue  enca- 
blure de  la  rive,  est  un  rocher  yous  eau  ;  on  y  sonde  5  ou  G  brasses,  l'eau  s'y  brise  dans 
les  mauvais  temps.  Les  navires  cjui  se  diri<"^nt  vers  ce  havre  devront  éviter  un  bas-fond 
sur  lecjuel  il  n'y  a  que  deux  brasses  d'eau,  tt  ([ui  est  situé  à  l'J'].  S.  E.  par  rapport  à  la 
T>ointe  sud  de  l'entrée,  environ  à  un  deni' -mille  do  distance.  Le  meilleur  mouillage  esL 
dans  le  bras  nord,  à  un  demi-mille  on-deûans  de  l'entrée,  vis-à-vis  une  ai>.se  ù  tribord. 

Hauker  Head  est  une  côt  élevée,  dans  la  forme  d'un  pain  de  sucre,  devant  laquelle 
au  sud-ouest  est  un  petit  r  icher  sous  euu.  près  do  terre.  De  Sauker  Head  au  Cap  Cha- 
peau Kouge.  la  course  jMirUi  vers  l'ouest  à  4  milles  :  entre  ces  deux  endroits  se  trouve  les 
Iles  Ureat  et  Jjittle  St.  Lawrence. 

LiTTLK  St.  L.wvrkncîe  e.st  à  l'est  de  Great  St.  Lawrence.  Pour  y  pénétrer  vous 
longere/i  la  côte  ouest  adn  d'éviter  un  petit  rocher  un  peu  eu-dedans  de  la  pointe  de  la  pé- 
nioâule,  t^  qui  s'étend  devant  le  côté  est  du  hâ-  re.  Le  meilleur  mouillage,  (qui  est  sa- 
blonneux) est  au-dessus  de  la  péninsule,  qui  met  à  l'abri  de  tous  les  vents;  il  y  a  aussi  uu 
mouillage  en-dedans  de  la  péninsule  dans  12  ou  1-i  brasses  d'eau,  mais  entièrement  ouvert 
aux  vei»ts  8.  S.  E.  Dans  jc  havre  sont  des  établissements  pour  la  pêche  et  beaucoup 
d'eau  et  de  bois. 

CrBEAT  Sï.  L  AWKKNOE. — Ce  htlvrc  est  près  de  l'est  du  Cap  Chapeau  Rouge.  Pour 
y  entrer,  il  faut  veillera  ce  que  les  vents  ouest  et  S.  0.  surtout  ne  vous  conduisent  pas  trop 
près  de  Hat  Mountain,  a.fiu  d'éviter  les  coups  de  vents  provenant  de  terre  ;  il  n'y  a  pas 
d'autres  dangers  que  ceux  (j[ui  sont  près  de  la  terre-ferme,  et  la  course  dedans  est  d'abord 
N.  N.  0.  jus(ju'à  ce  (jue  vous  voyiez  le  fend  du  havre,  alors  N.  \  O.  jusqu'à  la  têt«. 
Le  meilleur  endroit  de  mouillage  v  _ur  les  gros  navires  est  devant  une  anse  au  côté  est  du 
havre,  un  peu  au-dessus  de  la  Pointe  Blue  Beach,  qui  est  la  première  pointe  au  côté  ouest  j, 
où  vous  jwuvez  mouiller  dans  ^  2  ou  14  brasses  d'eau,  le  '.uouillage  étant  excellent.  On 
peut  aussi  mouiller  partout  entre  cette  première  pointe  et  la  pointe  Low  Beach  du  même 
côté  près  de  la  tête  du  havre,  en  observant  que  le  inouillage  près  de  la  côte  ouest  n'est  pas 
aussi  bon  (jue  celui  du  côté  opposé.  Les  navires  de  pêche  ancrent  à  la  tête  du  havre  au- 
delà  du  rivage,  à  l'abri  de  tous  les  vents. 

Gauden  Bank,  sur  Iwjuel  ou  stmde  7  à  17  brasses,  est  à  un  mille  devant  l'entrée 
du  Little  St.  Lawrence,  ayant  la  Pointe  Blue  Beach  jointe  avec  la  pointe  est  de  Great  St. 
Lawrence. 
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A  un  mille  O.  S.  0.  du  Cap  Chapeau  Rouge  se  trouve  Ferry land  Head,  une  île  ro- 
clieuse,  séparée  de  la  côte  ;  cef.te  place  ainsi  que  le  Cap  Chapeau  Rouge  sert  d'iudice 
pour  les  havres  St.  Lawrence. 

La  Baiw  Lai'N  est  C).  N.  O.  à  5  milles  de  Ferryland  Head;  au  fond  se  trouvent 
deux  petits  passages  nommés  Great  et  Lit-le  Laun  ;  le  dernier  ({ui  est  le  plus  à  l'est,  est 
ouvert  aux  vents  S.  O.,  et  par  conséquent  n'est  pas  un  bon  endroit  de  mouillage.  Great 
Laun  est  environ  N.  E.  sur  N.  2  milles  ;  '.arge  d'environ  un  demi-mille,  d'une  profon- 
deur d'eau  de  14  à  3  brasses  ;  en  y  entrant  évitez  un  rocher  sous-eau  à  un  quart  de  mille 
devant  la  pointe  est.  Le  meilleur  mouillage  est  ha  côté  est  à  ^  mille  du  fond,  dans  G  et 
5  brasses,  et  ouvert  seulement  aux  vents  sud  et  S.  sur  0.,  qui  causent  l'agitation  des 
eaux.  Le  fond  de  ce  havre  est  un  havre  barré,  où  les  chaloupes  peuvent  aller  à  marée 
moitié  haute,  et  trouver  la  pêche  très-commode,  tt^ut  en  ayant  une  abondance  d'eau  douce 
et  de  bois. 

Les  Ii-es  S.\tiN  sont  devant  la  pointe  est  de  la  Baie  Laun  non  loin  de  terre  ;  les  plus  à 
l'Ouest  et  en-dehors  sont  à  0.  N.  O..  à  l'ouest,  à  10  milles  de  Ferryland  Head.  Environ  à 
\  de  milles  au  sud  de  cette  île  se  trouve  un  rocher,  sur  lequel  la  mer  se  brise  violemment  en 
mauvais  temps.  Autour  de  ces  îles  sont  d'autres  rochers  sous  eau  ;  mais  ils  ne  sont  pas 
dangereux,  étant  près  de  la  côte. 

La  Bttië  Tnylor  8  milles  à  l'ouest  des  Iles  Laun,  est  ouverte  à  la  mer.  Devant  s» 
pointe  est  sont  quekjues  rochers,  environ  à  quart  de  mille  du  rivage. 
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La  Pointe  iiu  Gaula  est  une  pointe  de  terre  basse  et  étroite  (|ui  s'étend  un  peu  à  l'ouest 
de  la  Baie  Taylor  II  y  a  un  rocher  au-dessus  de  l'eau  à  un  demi  mille  du  rivage  nommé 
Gauls  Shaf,'  llock,  qui  porte  0.  N.  0.  ^  0.  à  5  lieues  de  lY  Ferrylîind  Head  ;  on  «onde  4 
brasses  d'eau  près  du  côté  en-dehors,  mais  quelques  rochers  se  trouvent  à  son  côté  intérieur. 

De  la  Pointe  aux  Gaults  Shajr  Rock  aux  Tles  Laraelin.  la  course  est  N.  0.  sur  0. 
une  lieue:  entre  ces  dou^  places  se  trouve  la  Baie  Lamelin,  qui  n'est  pas  propre  aux 
navires,  étant  basse  et  ayant  près  d'elle  beaucoup  de  rochers.  lia  rivière  au  fond  de  la 
«urabonde  en  saumon.  Près  de  la  pointe  sud  de  l'Ile  Lamelin  qui  est  le  plus  à  l'ouest  est 
un  rocher  élevé,  au-dessus  de  l'eau,  nonmé  Lamelin  Shag  Rock. 

De  Lamelin  Shufr  Rock  à  la  Pointe  May  la  distance  est  de  S  milles  ;  er.tre  eux  se 
trouve  les  Lamelin  Ledges  Chaînes  de  rochers  i\\n  sont  très-dangereusiis.  ((uelques-unes 
estant  à  3  lieues  de  terre.  Pour  les  éviter  dans  le  jour  vous  ne  devrez  pas  amener  les  Iles 
Lamelin  au  sud  de  la  direction  E.  S.  E.  jusf|u'à  ce  (|ue  vous  puissiez  gouverner  au  nord 
entre  la  Pointe  May  et  l'Ile  Green  Virte^  en  tout  sûreté.  La  nuit,  n'approchez  pas  si 
vous  n'avez  80  brasses  d'eau. 

En  naviguant  dans  cette  partie  de  la  côte,  il  est  bon  d'observer  l'apparence  du  conti- 
nent ;  car  Chapeau  Rouge  et  Saun  sont  très-élevés  et  remplis  de  côtes  près  de  la  mer  :  des 
Iles  Laun  à  Lamelin  le  continent  n'est  que  passablement  haut;  mais  de  Lamelin  à  la 
Pointe  May,  près  de  la  côte,  il  est  bas,  avec  des  rivages  de  sable,  tandis  qu'il  devient 
montîigneux  à  l'intérieur. 

St.  Pikrre. — L'Ile  St.  Pierre,  à  11  lieues  0.  sur  N.  au  Cap  Chapeau  Rouge,  est  de 
"  4  lieues  en  circuit,  aride  à  l'extrême,  consistant  en  un  amas  de  coteaux  rabotteux  s'élevant 
au-dessus  du  niveau  de  la  mer  a  la  hauteur  de  40(1  ou  500  pieds.  En  venant  de  l'Ouest, 
Clalantry  Head  la  pointe  sud  Est  de  l'Ile  forme  un  monticule  rond  et  prend  la  forme 
d  une  petite  île  ;  elle  sera  reconnue  par  lumière  fixe,  visible  à  18  milles  à  la  mer.  Le 
havre  est  dans  le  côté  est  de  l'île,  à  un  mille  seulement  au  nord-ouest  de  Gallantry  Head, 
et  est  bornée  il  l'est  par  l'Ile  du  chien  à  l'Est  de  laquelle  sont  deux  autres  îles  et  plusieurs 
rochers.  Le  passage  <jui  y  conduit  entre  l'Ile  Dog  Chini  et  l'Ile  St.  Pierre  est  étroit  et 
semé  de  rochers  chiique  bord,  mais  en  plein  chenal  l'on  6,  4,  3^,  5,  et  6  brasses  d'eau.  Le 
havre  est  petit,  et  à  de  12  à  20  brasses  d'eau  ;  mais  une  langue  de  terre  traverse  l'entrée, 
n'ayant  à  sa  surface  que  6  pieds  à  la  marée  ba.sse  et  12  ou  14  à  la  marée  haute. 

La  route  est  au  côté  N,  0.  de  l'Ile  Chien,  et  contiendra  des  vaisseaux  de  toute  charge 

'  4Jans  8,  10,  ou  12  brasses  d'eau.  Le  meilleur  mouillage  est  au  côté  nord  ;  mais,  en  général 

il  est  rocailleux,  et  exp<tsé  aux  vents  du  N.  E.  Soyez  prudents  en  entrant  ou  en  sortant, 

«ar  il  existe  plusieurs  rochers  sous  eau  à  un  mille  E.  S.  E.  par  rapport  îl  l'Ile  Vainqueur, 

qui  est  la  plus  à  l'est  des  îles  ci-dessus  mentionnées. 

Sur  la  pointe  Canon,  sur  le  côté  nord  de  l'entrée  à  l'intérieur  du  havre  dans  le  40°  46' 
52"  de  lat.  N.  et  le  50°  7'  23"  de  long.  0.  est  un  phare  fixe  îl  un  »|uart  de  mille  à  l'est  du 
bourg,  qui  est  tenu  allumé  depuis  le  1er  Mai  jusqu'au  15  Novembre.  En  faisant  porter 
de  ce  phare  dans  la  direction  0.  sur  N.  0.  1^  N.  environ  à  la  distance  de  deux  encablures 
peut  mouiller  dans  5i  et  0  brasses  d'eau. 

L'Ilk  Colombier  est  presque  à  la  pointe  est  de  St.  Pierre,  et  est  assez  haute.  Entre 
ces  deux  îles  est  un  passage  large  d'un  tiers  de  mille,  ayant  12  brasses  d'eau.  Au  côté  nord 
de  l'Ile  est  un  rocher  nommé  Little  Colombier,  et  il  un  quart  de  mille  E.  N.  E.  de  ce  rocher 
est  un  rocher  sous  eau,  où  l'on  sonde  2  brasses  d'eau,  et  (jui  est  nommé  Basse  du  Colom- 
bier. 

Ij'Ile  Verte  Grren  est  trois  quarts  de  mille  en  circuit,  et  basse  ;  elle  est  à  l'E.  N, 
E.  environ  5  milles  de  St.  Pierre,  et  presijue  au  milieu  du  Chenal  entre  cette  île  et  la 
Pointe  May,  Terreneuve.  Au  côté  sud  sont  plusieurs  rochers  au-dessus  et  au-dessous  de 
l'eau,  s' étendant  à  \\  mille  vers  vers  le  0.  S.  0. 

Lanoley  otr  LE  Petit  Miqi'elon. — L'Ile  Langiez  est  au  N.  0.  de  St.  Pierre,  ayant 
un  pasage  large  de  3  milles  entre,  sans  danger  aucun.  Elle  est  n  8  lieues  de  circonférence, 
d'une  hauteur  modérée  et  égale,  excepté  à  l'extrémité  nord,  (jui  est  une  pointe  basse  avec 
des  monticules  de  sable  ;  de  chaque  côté  de  cette  pointe  elle  est  plate  dans  une  petite 
étendue,  mais  tout  le  reste  de  l'île  est  écore.  On  peut  mouiller  au  côté  N.  E.  près  de  Seal 
Cove.  VAnsr  aux  Lorips-niarîvs,  dans  5  ou  6  brasses,  nu  peu  au  sud  des  monticules  de 
sable,  sur  un  magnifique  fond  sablonneux. 

MTQUELON  est  joint  à  Langley  par  une  longue  et  étroite  rangée  de  coteaux  sablon- 
neux, ayant  un  rivage  de  chacfue  côté.  Miquelon  est  4  lieues  en  longueur  du  nord  au  sud, 
et  est  large  de  5  milles  au  plus.     La  terre  au  milieu  de  l'Ile  est  haute,  et  est  nommée  les 
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Hight  Luiids  of  Uiiiiiie  ;  mais  pivs  de  la  rive  elle  est  banse,  en  uxceptunt  Miqnelon,  qui  est 
un  proiiu>t(tire  élevé,  à  l'extrémité  nord  de  l'Ile.  Au  côté  S.  E.  de  l'Ile  se  trouve  le  petit 
Havre  Duniie,  havre  (|ui  est  traversé  par  des  lanj^ues  de  terres,  et  tjui  admet  les  chaloupes 
de  la  pêche  à  nmrée  moitié  haute,  mais  qui  n'est  en  aucune  manière  propre  aux  navires. 
Quelques  rocheis  nommés  Miquelon  s'étendent  depuis  la  pointe  est  de  îlle,  au-dessous  des 
hauteur»,  1;^  à  l'est;  quelques-uns  sont  au-dessus  d'autres  au-dessous  de  Veau:  ceux  qui 
sont  le  plus  au  dehors  sont  au-dessus  de  l'eau,  et  l'on  soïide  12  brasses  d'eau  tout  près,  et 
18  à  20  un  mille  plus  au  large.  Au  N.  E.  ^  E.  envinm  4  ^  milles  de  là,  se  trouve  le  Banc 
Micjuelon,  sur  locjuol  l'on  sonde  G  brasses  d'eau. 

Lu  prii\(ùpale  plaoo  do  sûreté  de  l'île  est  large  et  spacieuse  ;  il  est  à  l'extrémité  nord,  et 
au  côté  Est  de  l'Ile  entre  le  Cap  Miquelon  et  Chapeau,  qui  est  une  montagne  ronde  près  de 
terre,  devant  la((uelU  sont  quelques  rochers  sous  eau  à  une  petite  distance,  mais  partout 
ailleurs,  il  est  clair  i  r  san  -  danger.  Le  meilleur  mouillage  est  dan.«!  (>  ou  7  brasses  d'eau, 
au  fond  de  la  nuite,  i  :iis  exposé  aux  vents  de  l'est  qui  soulèvent  les  flots  :  la  marque  est 
le  mât  situé  en  ligne  oc  l'église,  et  dan.«  une  position  telle  à  cacher  la  Pointe  Soldierpar  la 
Pointe  Chatte. 

Jios  Kiicliers  des  Loupj-marins.  Sfiil  au  nombre  de  deux  ;  sont  au-des.su8  de  l'eau, 
et  se  trouvent  à  l-^  mille  devant  le  côté  ouest  de  Miquelon.  Le  passage  entre  eux  et  l'île 
est  très-sur.  et  il  y  a  14  à  15  brasses  tout  autour  à  la  distance  d'une  encablure  autour. 

Jjes  Iles  St.  Pierre.  Langley  et  Miquelon,  furent  cédées  à  la  France  par  l'Angleterre, 
à  c  mdititm  qu'on  n'}'  bâtirait  aucun  fort  ;  (j ne  pas  plus  de  50  hommes  de  troupes  régu- 
lières y  séjourneraient  ;  et  qu'ils  n'auraient  pas  d'arsenaux,  ou  de  canon  propres  à  orga- 
niser une  défense.  Durant  les  dernières  hostilités,  ct-s  îles  furent  annexés  au  gouver- 
nement de  Terreneuve,  ayant  été  prises  par  les  anglais  en  1793;  mais  elles  ont  été  re- 
mises à  la  France  sous  les  conditions  premières. 

La  Baie  i»;  la  Fortune. — La  Pointe  May  a  un  îlet  rocheux  i\  son  extrémité,  et 
delà  le  continent  tourne  au  N.  N.  TC.  vers  l'anse  et  la  Pointe  Dantzic,  et  delà  à  l'E.  N.  E^ 
vers  Fortune  Head. 

De  la  Pointe  May  à  l'Ile  Pass  la  course  porte  N.  sur  E.  à  12  lieues. 

Entre  ces  deux  endroits  se  trouve  l'entrée  à  la  Baie  de  lu  Fortune  qui  est  profonde 
de  22  ou  23  lieues,  et  dans  laquelle  sont  grand  nombre  de  baies,  d'îles  et  de  havres. 

L'Ile  Brunet  est  presque  au  milieu  de  l'entrée  à  la  Baie  de  la  Fortune.  Sa  longueur 
est  plus  que  5  milles,  sa  largeur  2  milles   et  elle  est  paissablement   haute,  la  partie  à  l'est 

{mraît  sous  quelques  p^îints  de  vue  comme  des  îles.  A  son  côté  N.  E.  est  une  baie,  dans 
aquelle  le  mouillage  pour  les  vaisseaux  est  passable,  dans  14  ou  16  brasses  d'eau.  Les 
îles  devant  l'extrémité  ouest  de  Brunet,  au  sud,  sont  nommées  Little  Brunets,  et  on  peut 
en  aprocher  ainsi  que  Brunet  à  un  quart  de  mille  tout  autour.  Les  Iles  Plate  sont  trois 
îlets  Rocheux,  moyennement  hauts,  dont  le  plus  proche  est  à  0.  H.  0.  une  lieue  de  l'ex- 
trémité ouest  de  Great  Brunet.  La  plus  au  sud-est  2  milles  plus  loin,  et  porte  du  Cap 
Miquelon  E.  ^  S.  3J  lieues  ;  et  dans  une  ligne  directe  entre  la  Pointe  May  et  l'Ile  Pass, 
à  17  milles  de  la  première,  et  à  19  railles  de  la  dernière.  A  l'E.  S.  E.  ^  de  mille  de 
Great  Plate  ((jui  est  la  plus  au  nord)  est  un  rocher  sous  eau,  sur  lequel  la  mer  se  brise,  et 
c'est  le  seul  danger  autour. 

Il  y  a  des  courants  très-forts,  près  des  Iles  Plate  et  Brunet  qui  semblent  ne  dépendre 
aucunement  de  la  lune  et  des  cours  de  la  marée  s\ir  la  côte. 

L'Ile  Hauona  (jui  est  à  2  lieues  N.  E.,  de  l'extrémité  est  de  Brunet,  traverse  un 
mille  de  chaque  côté,  d'une  moyenne  élévation,  et  taillée-à-pic  tout  autour.  Sur  son  côté 
ouest  est  une  anse  qui  n'admet  que  des  chaloupes;  dans  le  milieu  de  l'entrée  de  cette  anse, 
est  un  rocher  sous  eau,  (jui  rend  l'accès  diflîcili!  oxieplé  dans  un  très-beau  temps.  Cette 
île  est  environnée  d'un  banc  de  sable,  qui  court  à  l'ouest  7  milles,  sur  le(juel  l'on  sonde  14, 
17  et  20  brasse  d'eau.  La  Pointe  May  à  l'extrémité  sud  de  la  Baie  Ftirtune.  et  l'extré- 
mité sud-ouest  de  cette  partie  de  Terreneuve,  sera  reconnue  par  iiti  grand  rocher  noir,  ad- 
joignant jxiur  ainsi  dire  k;  bout  de  la  Pointe  et  un  peu  plus  haute  que  le  continent,  ce  qui 
lui  donne  l'apparence  d'une  iiauteur  sur  la  pointe.  A  un  (juart  de  mille  de  ce  rocher  noir, 
sont  3  rochers  sous-eau  sur  lequel  la  mer  se  brise  constamment. 

Les  Anses  DANïZtc. — A  1^  de  mille  N.  sur  E.  de  la  Baie  May  est  l'Anse  Little 
Dantzi(^  ;  2  milles  plus  loin  l'Anse  Great  Dantzic.  De  la  Pointe  Dautzic  (qui  est  la  pointe 
nord  des  anses)  jusqu'à  Portiuie  Head,  la  course  est  Va.  N.  K.  2^  lieues,  et  delà  à  là  Villa 
BVirtune,  1^  mille  S.  E.  sur  E.  C'est  un  village  de  pêche,  et  là  où  les  vaisseaux  mouillent, 
le  mouilltige  est  dans  (>  ou  10  brasses  d'eau  exposé  pres(jue  a  la  moitié  du  compas.     Il  est 
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au  S.  S.  0.  par  rapport  à  l'extrémité  c<t  do  Bnuiet,  au  N.  X.  ouost  de  la  Poiiite  Dnntzic 
est  lo  banc  étroit  do  Jerseyman,  ayant  à  sa  surlaco  24  et  25  brasses  d'eau,  s'étendant  de 
devant  la  pointe  dans  la  direction  des  îles  IMatos. 

Lk  Cap  vv  Grand  Bano  est  haut,  et  se  trouve  à  l'E.  N.  K.  ù  une  lieuo  de  i-'jrtune. 
A  l'est  do  co  cap  est  l'Anse  Ship,  oii  il  y  a  un  bon  inouiilago  pour  les  vaisseaux  •!  ins  8  ou 
10  brasses,  à  l'abri  des  vents  sud,  ouest  et  nf»nl-ouest. 

Lo  (Irand  Banc  est  au  S.  E.  à  une  douiio-liouo  du  cap  ;  c'est  un  village  pour  la 
p6che,  où  il  n'y  a  pas  de  sûreté  pour  les  vaisseaux  et  dont  rentrée  est  travcrt^éo  par  dea 
chaînes  de  roclicrs. 

Du  Cap  du  Grand  Banc  à  la  Pointe  Enragée,  la  course  est  E.  N.  E.  A  E.,  distance 
8  lieues.  La  côte  entre  forme  une  baie  circulaire,  dans  laquelle  la  côte  est  ordinairement 
basse,  avec  plusieurs  rivages  de  sable,  derrière  los(juols  sont  dos  havres  barrés,  propres  aux 
chaloupes  seulement  ;  lo  principal  est  Great  (jarnish  ;  à  4^  lieues  du  Cap  du  (îrand  Banc  ; 
on  le  reconnaîtra  par  plusieurs  rochers  au-ilossus  de  leau,  vis-à-vis,  à  2  milles  de  terre  ; 
le  plus  en  dehors  est  taillé-iVpio,  mais  entre  eux  et  ia  rive  se  trouve  plusieurs  rochers  sous 
eau  dangereux.  A  l'est,  et  en-dedans  de  ces  rochers,  se  trouve  l'Anse  Frenclunan,  une 
excellente  place  pour  la  pêche  à  la  morue,  où  ((uchpieibis  les  navires  de  j)Ctites  dimensions 
entrent  et  mouillent  dans  4  ou  5  brasses  d'eau,  passablement  à  l'abri  des  vents  de  la  nier. 
Le  passage  est  ù  l'est  des  rochers  (pii  paraissent  l<;  j.lus  au-dessus  de  l'eau  ;  entre  eux  et 
quelques  ;iutres  rocher^  plus  bas  à  l'est  de  la  pointe  est  de  l'anse,  se  trouve  un  rocher  sous 
eau  au  centre  du  passage,  et  (jue  vous  devez  éviter  avec  prudence.  La  côte  est  taillée-à-pio 
depuis  la  Pointe  5lay  jusqu'au  Cap  du  Grand  Banc,  et  l'eau  est  profonde  de  10  ou  12 
brasses  i\  distance  de  2  câbles  du  rivage,  et  de  30  ou  40  brasses  ù  un  mil'  -  au  large  :  entre 
le  dernier  et  Great  Garnish  l'eau  n'est  pas  si  profonde,  et  les  navires  peuvent  y  ancrer 
partout  où  dans  8  ou  10  brasses  d'eau  à  l'abri  seulement  des  vents  de  terre. 

Do  la  pointe  Enragée  à  la  Baie  Fortune,  la  course  est  d'abord,  E.  N.  E.  J  E.,  à  3 
lieues  jusqu'à  Grand-Jervy  ;  alors,  E.  f  N.,  7^  lieues,  jus(|u'au  fond  de  la  baie.  Le  con- 
tinent, en  général,  sur  la  côte  sud  est  élevé,  taillé  à  pic,  et  inégal,  ayant  des  hauteurs,  des 
vallées  de  diverse  étendue  ;  les  vallées  abondent  en  bois  et  en  ruisseaux  d'eau  douce. 

A  7  lieues  à  l'est  de  la  Pointe  Enragée  se  trouve  la  Baie  L'Argent  où  le  mouillage 
est  dans  35  ou  40  bra.sses  d'eau,  et  à  l'abri  de  tous  les  vents.  L'entrée  du  havre  Mille  est 
à  l'est  de  la  pointe  est  de  L'Argent.  Devant  ce  havre  et  la  Baie  L'argent,  est  un  rocher 
remarquable,  qui,  à  une  distance,  apparaît  comme  une  chaloupe  dont  les  voiles  seraient 
tendues.  Le  Havre  Mille  se  divise  en  2  bras,  l'un  au  8.  E.,  l'autre  à  l'Est,  au  fond  de 
chacun  d'eux  le  mouillage  est  bon.  Entre  ce  havre  et  la  Pointe  Enragée  sont  plusieurs 
havres  barrés,  ou  petites  baies,  avec  rivages  de  sable,  mais  l'eau  tout  du  long  la  côte  est 
très-profonde ,  le  mouillage  est  bon  tout  partout,  mais  près  de  terre. 

Le  Cap  Mille  est  au  N.  E.  ^  E.  une  lieue  du  Rocher  Shallop,  ci-dessus  menticwind, 
et  près  de  3  lieues  du  fond  de  la  Baie  Fortune  ;  c'est  une  pointe  haute,  rougeâtre,  aride  et 
rocailleuse.  La  largeur  dpi  la  Baie  Fortune  au  Cap  Mille  n'e^t  pas  plus  d'une  demi- 
lieue  ;  mais,  exactement  au  bas,  elle  devient  deux  fois  plus  large,  par  où  elle  sera  reconnue. 
Le  fond  de  la  baie  se  termine  en  un  rivage,  d(Trière  lequel  est  un  étang  ou  havre  barré, 
propre  aux  chaloupes  seulement.  On  peut  très-commodément  y  élever  des  bâtisses,  et 
dans  tous  les  autres  havres  barrés  entre  cet  étang  et  le  Grand  Banc,  ainsi  que  des  rivages 
pour  saler  le  poisson,  où  l'on  peut  loger  les  chaloupes 

Grand  Pierre  est  un  bon  havre,  situé  au  côté  nord  de  la  baie,  à  une  demie  lieue  du 
fond.  L'entrée  ne  peut  pas  être  vue  jusqu'à  ce  (jue  vous  soyez  devant.  En  entrant  il  n'y 
a  aucun  danger,  et  vous  pouvez  mouiller  dans  aucune  profondeur  de  8  à  4  brasses 
d'tau,  à  l'abri  de  tous  les  vents. 

Le  Havre  Bjnglish  est  un  peu  à  l'ouest  de  Grand  Pierre  ;  et  à  l'ouest  du  Havre 
English  est  la  petite  Baie  de  lEau;  tous  deux  sont  petits  et  propres  aux  chaloupes  seule- 
ment. 

New  Harboiir  Havre  est  situé  vis-à-vis  le  Cap  3Iillé,  et  à  l'ouest  de  la  Baie  de  l'eau. 
C'est  un  petit  passage  qui  a  un  bon  mouillage  au  côté  ouest,  dans  8  ou  5  brasses,  à  l'abri 
des  vents  S.  0. 

Le  Havre  Femme  est  à  une  demi-lieue  à  l'ouest  de  New  Harbour  ;  il  est  étroit,  et 
profond  de  20  et  23  brasses  d'eau.  Devant  l'entrée  est  un  îlet,  près  duquel  sont  quelques 
rochers  au-dessus  de  l'eau.  Une  lieue  à  l'ouest  du  Hâvro  Femme  est  Brewer'a 
Hole,  propre  aux  chaloupes,  devant  lequel  est  une  petite  île  près  de  terre,  et  quel(j[ue» 
rochers  au-dessus  de  l'eau. 
H 
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Le  Havre  La  Conte  est  situd  un  mille  \  l'oueat  de  Brewer's  Uole,     Devant  cette 

filace  sont  quelques  îles  dont  la  plus  lu  dehors  se  nomme  l'Ile  Petticoat,  la  plus  au-dedans 
'Ile  Smock.  P]ntre  celles-ci  il  y  en  a  deux  autres  plus  petites,  et  deux  ou  trois  rochera 
sotts  eau.  Le  meilleur  passage  pour  (nitrer  est  au  côté  ouest  de  l'île  la  plus  au  dehors,  et 
entre  les  deux  plus  larges  aussitôt  que  vous  commencez  à  ouvrir  le  havre,  longez  l'île  le 
p'us  au-dedans,  pour  éviter  quelques  rochers  au-dessous  de  l'eau  qui  sont  près  d'une  petite 
île,  que  vous  découvrirez  la  pointe  N.  E.  do  l'île  la  plus  au  dehors,  et  la  pointe  opposée  sur 
li>  côte  ;  il  est  aussi  un  autre  rocher  qui  paraît  à  la  marée  basse,  plus  haut  sur  le  côté  de 
la  terre-forme,  et  quand  vous  aurez  i'ranchi  ces  dangers,  vous  pouvez  garder  le  milieu  du 
ehenal,  et  ouvrir  un  havre  très  spacieux,  dans  lequel  vous  pouvez  mouiller  dans  n'imp«rte 
quelle  profondeur,  dans  6  ou  16  brasses  d'eau,  mouillage  de  sable  et  de  vase,  A.  l'abri  de 
tous  les  vents.  Il  y  a  une  petite  anse  à  l'est  de  l'Ile  en  dehors  qui  peut  contenir  les  petits 
navires  et  les  chaloupes  et  qui  convient  aux  pêcheries. 

Le  Havre  Long  est  à  4  milles  à  l'ouest  du  Havre  La  Conte,  et  N.  E.  sur  B.  ^ 
E.,  distant  de  5  lieues  de  la  Pointe  Enragée.  On  peut  le  rc  muaître  par  l'Ile  Gull  située 
à  son  embouchure,  et  un  petit  rocher  un  demi  mille  en  de''  i  s  de  l'île,  ayant  l'apparence 
d'une  petite  chaloupe.  Il  est  un  passage  dans  ce  havre  de  chaque  côté  de  l'Ile  Gull  ;  celui 
de  l'ouest  est  le  plus  large,  et  a,  près  du  centre  un  peu  en  dehors  do  l'île,  une  chaîne  de 
rocheifl  sur  laquelle  il  y  a  2  brasses  d'eau;  et  un  peu  en-dedans  de  l'île,  au  côté  est,  sont 
d'autres  chaînes,  devant  deux  anses  sablonneuses,  à  la  distance  du  rivage  de  2  encablures 
et  visibles  à  la  ma)  ée  basse.  Le  Havre  Long  s'avance  à  5  lieues  dans  les  terres  ;  mais  le 
seul  mouillage  est  dans  l'Anse  Morgan  au  côté  N.  0.  du  havre,  à  2  'lies  en-dedans  de  l'Ile 
Oull,  dans  15  brasses  d'eau,  à  moins  que  vous  mouillez  au-delà  dt.  '  ■■  étroits.  Au  focd  de 
la  baie  est  une  pêcherie  pour  le  saumon. 

A  l'ouest  de  Long  Harbour  est  le  Havre  Hare,  logeant  quelques  petita  navires  seule- 
ment. 

A  dcuz  milles  au  nord  du  Havre  Hare  se  trouve  Malbaie,  dont  les  eaux  sont  très  pro- 
fondes, et  qui  s'étend  à  5  milles  au  N.  E.,  n'ayant  de  mouillage  qu'à  son  extrémité  la  plus 
reculée.  A  l'ouest  de  Mal  Baie,  près  de  la  côte,  sont  les  Iles  Rencontre,  dont  celle  qui  est 
la  plus  àl'ouest  est  la  plus  grande  et  communique  avec  la  terre-ferme  à  la  marée  basse. 
Dans  et  auprès  de  cette  île  les  petits  navires  ainsi  que  les  chaloupes  pourront  trouver  un  abri. 

Le  Havre  Belle  est  à  4  milles  N.  0.  sur  N.  de  la  plus  grande  des  Iles  Rencontre.  On 
y  entre  par  le  côté  ouest  de  l'île  ;  et  aussitôt  après  avoir  passé  les  îles  vous  serez  en  face 
d'une  petite  anse,  à  l'est,  où  les  bateaux  peuvent  mouiller  ;  mais  les  petits  vaisseaux  devront 
aller  jusqu'au  fond  du  havre,  et  ancrer  dans  20  brasses  d'eau,  où  il  y  a  plus  d'espace  ;  mais 
le  havre  n'est  pas  de  beaucoup  d'importance.  A  If  de  mille  à  l'ouest  du  havre  Belle  est 
l'anse  Lally,  derrièi-e  une  île,  propre  au  petits  navires  seulement  ;  la  pointe  ouest  de  cette 
anse,  nommée  Lally  Head  est  haute.  Au  nord  de  ce  promontoire  se  trouve  l'Anse  Lally 
Back  où  ks  navires  peuvent  ancrer,,  dans  14  ou  1 6  brasses  d'eau. 

Deux  milles  au  nord  de  Lally  Cove  Head,  sont  les  Baies  Eastct  North,  dans  lesquelles 
l'eau  est  profonde  ;  mais  nul  mouillage  près  de  terre,  Au  fond  de  la  Baie  North  du  nord 
est  la  plus  grande  rivière  dans  la  Baie  Fortune,  une  bonne  place  pour  la  pêche  au  saumon, 
«t  de  là  nommée  la  Rivière  .iu  Saumon. 

Lb  Baie  aux  Cinq  Iles  est  au  sud  de  la  Baie  North,  vis-à-vis  Lally-Cove  Head,  «t 
offre  un  bon  mouillage  pour  les  grands  navires  au  côté  S.  0.  des  îles,  au  fond  de  la  baie. 
Le  bras  nord  est  une  place  confortable  pour  les  petits  vaisseaux,  et  au  fond  il  y  a  beaucoup 
de  saumon. 

Un  peu  au  sud  de  la  Baie  des  Cinq  Iles  se  trouve  la  Baie  Corben,  où  le  mouillage  est 
bon  pour  toutes  sortes  de  navires,  dans  22  ou  24  brasses  d'eau. 

A  2  milles  au  sud-est  de  Lally-Cove  Head  sont  deux  îles,  taillées  à  pic  tout  autour, 
environ  à  un  mille  de  distance  l'une  de  l'autre.  Celle  qui  est  la  plus  au  nord-est  est 
nommée  L'Ile  Belle,  et  l'autre  l'Ile  .T)og  Chien.  Entre  l'Ile  Dog  et  l'Ile  Lord  and  Lady, 
qui  est  devant  la  pointe  sud  de  la  Baie  Corben,  un  peu  plus  près  de  la  dernière.  Lord  and 
Lady,  est  un  rocher  sous  eau,  avec  une  eau  profonde  autour,  et  un  quart  de  mille  au  nord 
de  l'Ile  Lord  and  Lady  se  trouve  un  rocher  qui  apparaît  au-des.sus  de  l'eau. 

La  Baie  Bande  de  L'Arier  est  à  la  pointe  ouest  de  la  Baie  Belle,  et  N,  ^  0.  à  3 
lieues  de  la  {winte  Enragée.  On  la  reconnaîtra  par  une  très  haute  montagne  au-dessus 
de  la  Baie  et  qui  s'élève  perpendiculairement  au-dessus  de  la  mer  ;  on  la  nomme  Iron  Head  ; 
l'Ile  Chapel  qui  forme  le  côté  ouest  de  la  ba:e,  en-dedans  do  la  pointe  formée  par  un  rivage 
bas  et  étroit  ;  et  c'est  une  excellence  place.     Entre  le  Havre  et  Iron  Head  le  mouillage  est 
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?a88ablement  bon,  dans  18  ou  20  brasses  d'eau.  Bande  de  l'Arier  ou  le  Banc  Bollorum,  a 
brasses  d'eau  à  sa  surface,  et,  est  situé  ave«  la  rive  de  Bande  de  l'Arier  exactement 
ouverte  d'avec  la  pointe  ouest  de  la  baie  et  Boxy  Point  jointe  avec  l'extrémité  nord  de  l'Ile 
St.  Jacques.  Deux  milles  i  l'ouest  de  Bande  de  l'Arier  se  trouve  le  Havre  St.  Jacques, 
que  l'on  peut  facilement  reconnaître  par  l'île  devant;  qui  est  haute  à  chaque  extrémiti  et 
basse  au  milieu.  Le  passage  dans  le  havre  est  au  côté  ouest  de  l'Ile,  à  l'abri  de  tout  danger, 
de  même  que  le  havre  tlans  lequel  vous  pouvez  mouiller  dans  1 7  à  4  brasses. 

A  li  mille  â  l'oue.st  de  St.  Jacques,  e.st  le  hilvre  de  Blue  Pinion  ;  et  un  peu  k  l'ouest 
de  cette  place  est  English  Cove. 

Le  Havre  Boxy. — La  Pointe  Boxy  est  située  ouest  |  S,  à  6  milles  de  l'Ile  St. 
Jacques,  et  E.  N.  E.  ^  K.  12  f  milles  de  l'extrémité  est  de  l'Ile  Brunet.  Elle  est  passa- 
blement haute  ;  et  c'ast  la  pointe  la  plus  avancée  au  sud  de  toutes  les  terres  sur  cette  côte 
de  la  Baie  Fortune. 

Le  Havre  Boxy  est  N.  E.  3  milles  de  la  Pointe  Boxy,  où  l'on  peut  ancrer  dans  4  ou  5 
brasses  d'eau,  mouillage  sablonneux  ;  pour  y  pénétrer,  ouvrez  la  Pointe  Boxy  â  une  petite 
tête  ei-dedans  de  la  pointe  nommée  Frian's  Head  ;  vu  que,  en  suivant  cette  direc- 
tion vous  serez  au  milieu  du  chenal,  et  entre  les  bas  fonds  qui  sont  devant  pointe  du  Havre, 
où  sont  les  établissements. 

0.  N.  0.  un  mille  de  la  Pointe  Boxy  se  trouve  l'île  St.  Jean,  se  trouve  St.  John's  Head, 
haut  escarpé  et  inégale.  Entre  St.  John's  Head  et  la  Pointe  Boxy  se  trouve  la  Baie  St. 
Jean,  tôt'  ",  fait  exposée  ;  au  fond  est  le  havre  fropre  au  chaloupes  seulement.  Du  côté 
nord  de  St.  John's  Head  sont  deux  îlets  rocailleux  nommés  Gull  et  Shag,  ayant  ù,  leur  côté 
ouest  plusieurs  rochers  sous  eau. 

La  Grande  Baie  de  L'Eau  est  environ  1 J  lieue  au  nord  de  St.  John's  Head.  Dan» 
cette  Baie  le  mouillage  varie  en  profondeur  et  est  excellent  et  ù.  l'abrî  de  tous  les  vents. 
Le  passage  pour  y  entrer  est  au  côté  est  de  l'Ile,  qui  est  à  son  entrée  ;  car  de  petits  navires 
seulement  peuvent  entrer  à  l'oues* 

A  l'Ouest  de  la  Baie  de  l'E.  :,  3  milles  au  norl  de  St.  Johc's  'Re&d  promontoire  est 
Little  Bay  Barrysway,  au  côté  de  laquelle  le  mouillage  est  bon  pour  les  grands  navires,  dnns 
7,  8,  et  10  brasses  ;  le  bois  et  l'eau  peuvent  être  obtenus  facilement. 

Le  Havre  Breton  est  A  l'ouest  de  Litlle  Barrysway  et  N.  N.  E.  1^  lieue  de  l'He 
de  Sagona.  Les  promontoires  qui  forment  l'entrée  sont  hauts,  et  séparés  par  une  distance 
de  2  milles  et  dans  la  direction  S.  E.  et  N.  0.  Près  du  promontoire  de  l'Est  est  un  rocher 
au-dessus  de  l'eau.  Le  seul  danger  en  entrant  est  une  chaîne  de  rocher  s'étendant  d  la 
distance  de  2  encablures  de  la  pointe  sud  du  bras  S.  0.  qui  est  à  plus  d'un  mille  en-dedans 
la  tête  ou  promontoire  ouest.  Le  seul  endroit  de  mouillage  pour  les  vaisseaux  de  guerre 
est  au-delà  de  cette  chaîne,  en-deça  de  l'entré  du  Bras  S.  0.,  dans  16  ou  18  brasses  d'eau, 
si  vous  mouillez  près  de  l'Est  et  de  l'Ouest  ;  le  mouillage  est  bon,  le  bois  et  l'eau  abondants. 
Tis-à-vis  le  bras  S.  0.  est  le  bras  N.  E.  ou  le  havre  Jersyman,  capable  de  contenir  un  grand 
nombre  de  navires,  à  l'abri  de  tous  les  vents,  dans  6,  7,  et  8  brasees  d'eau  ;  il  y  a  une 
barre  de  terre  d  son  entrée,  sur  laquelle  l'on  sonde  3  brasses  d'eau.  La  marque  pour  navi- 
guer sur  cette  barre  se  trouve  être  la  pointe  de  Thompson's  Beach  ouverte  à  Jerseyman's 
Head  promontoir  Jerseyman  ;  aussitôt  que  le  havre  s'ouvre  devant  vous,  tirez  au  nord  et 
mouillez. 

De  l'extrémité  ouest  du  HAvre  Breton  juscju'au  Connaigre  Head,  la  distance  est  de 
6  milles,  la  course  0.  |^  N  ;  entre  ces  places  se  trouvent  l'Ile  Gull  et  la  Baie  Deadman, 
devant  laquel  est  un  banc  s'étendant  en-dehors  du  rivage  à  2  ou  3  milles,  sur  lequel  la 
profondeur  d'eau  varie  de  34  à  4  brasses  d'eau.  La  mer,  pendant  les  tempêtes,  se  brisera 
quelquefois  à  une  distance  considérable  de  l'Ile  Gull. 

La  Baie  Connaigre. — De  Connaigre  Head  qui  est  haut  et  inégal,  à  la  pointe 
Basseterre,  la  distance  est  7  milles,  la  course  N.  0.  f  0  ;  entre  ces  places  se  voit  la  Baie 
Connaigre,  courant  en-dedans  à  4  lieues.  Dans  l'embouchure  de  la  baie  sont  les  Rochers 
Connaigre,  au  dessus  de  l'eau,  que  l'on  peut  approcher  de  très-près,  ne  s'y  trouvant  aucun 
danger  qui  ne  soit  visible  ;  le  chenal  entre  eux  et  Connaigre  Head  est  le  plus  sûr,  vu  qu'une 
chaîne  de  rochers  s'étend  à  un  mille  de  la  côte  nord,  et  rend  l'autre  chenal  assez  dan- 
gereux. 

Le  Havre  Connaigre  est  presque  5  milles  au-delà  de  la  tête  ou  promontoire  en-dedans 
d'une  pointe  au  côté  sud  de  la  baie  ;  il  est  très-petit  et  ses  eaux  sont  profondes  de  7  brasses. 
On  y  entre  par  le  côté  S.  E.  de  la  petite  île  qui  est  devant.  En  face  de  ce  havre  près  du 
«entre  de  la  baie,  sont  deux  jles  ;  et  au  côté  sud  de  celle  qui  est  le  plus  à  l'est  sont  quelques 
rochers  au-dessus  de  l'eau. 
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L'Ansr  Dawson  est  nu  côté  N.  0.  de  la  bnio,  ol  porto  N.  N.  E.  onviron  4  nulles  de 
Connaijrre  Hoad,  et  0.  N.  ().  2  niilks  de  IVxlii'iiiité  ouest  do  l'île  la  plus  grande  et  la 
plus  à  l'ouest  le  inouillago,  exposé  îiux  vents  du  sud,  est  duus  (i  ou  5  brasses  d'eau.  La 
Pointe  Basseterre  <|ui  forme  li  pointe  ouest  de  \n  iîaie  Connaigrc  est  d'une  hauteur 
médiocre,  nullement  hoisée.  et  tailléo  à  pic  ;  la  côte  de  là  à  l'Ile  Pass  est  aussi  taillée  îi  pic. 
L'Ile  Pass  est  pre.sfiue  0.  sur  N.,  sadistunce  de  la  Pointe  liasseterre  est  '.i  milles. 

L'Il.E  Pash  est  i\  l'extrémité  nord-ouest  de  la  Uaic  Fortune;  sa  longueur  est  de  1 
mille;  mais  elle  est  étroite.  J)e  la  pointe  nord  de  Mi(pielon  elle  p(U-te  N.  E.  sur  N.  7 
lieues,  et  de  la  Pointe  May  N.  i  K.  1  1 .',  li(Mies.  Elle  est  haute  et  «e  trouve  près  de  terre. 
A  son  côté  sud-ouest  sont  plusieurs  rochers  nu-il.îssus  de  l'eau,  ((ui  s'étendent  au  large  de 
l'île  iV  un  mille,  et  au  N.  ().  est  un  rocher  sous  eau,  à  un  quart  de  mille  de  l'île.  Il  existe 
un  pass-ige  entre  cette  île  et  la  terre  f'ermi\  'argi!  de  2  encablure;^,  qui  est  souvent  traversé 
par  de  petits  n  ivires,  où  ils  ancrent  qui  i  ,n  lois,  dans  un  mouillage  de  beau  sable,  dans  6 
brasses  d'eau.     Tjri  pêche  de  la  morue  e-i  v  .sidérée  très-abondante  dans  cette  place. 

Le  continent  au  côté  nord  de  la  Bail  lùntune  est  montagneux,  «'élevant  directement 
de  la  mer,  ayant  des  côtes  arides  et  inégales,  s'étendant  à  4  ou  5  lieues  dans  les  terres, 
ayant  beaucoup  de  ruis.scaux  et  d'étangs,  tandis(jue  le  continent  au  côté  .sud  de  la  baie  a 
une  apparence  tout  autre,  ayant  moins  de  ''es  côtes  rudes,  et  étant  mieux  fourni  de  buis- 
sous,  donnant  ainsi  au  pays  une  apparence  de  venlurc  et  de  fertilité. 

Dans  la  nuit  ou  dans  un  temps  de  brume  épai.s.sc,  on  doit  se  méfier  des  sondages  dans 
la  Baie  Fortune,  vu  que  dans  plusieurs  plat;os.  l'eau  près  d(!S  rives,  ainsi  que  dans  les  anses 
et  les  havres  est  souvent  plus  profonde  que  dans  le  milieu  de  la  baie. 

La  BaIK  IlKiiMiTACiE. — Cette  baie  innnense  est  bornée  au  S.  (>.  par  l'Ile  Pass,  et  . 
au  nord  par  les  îles  qui  forment  la  Baie  de  Boimc  et   le  ILivre   Great  Jervis,  et  par  les 
côtes  siid  de  Long  Island,  ou  elle  commence  à  rétrécir.     Sa  largeur  t\  l'entrée  est  de  plus 
de  deux  lieues.     En  longeant  la  côte  sud  en  partant  de  Long  Island,  vous  découvrirez  les. 
Iles  Fox  ([ui  sont  éloignées  de  l'Ile  Pues  de  10  milles.     Ces  îles  sont  vis-sl-vis  l'entrée  de 
l'Anse  Ilermit'ige,  'X  f  de   mille  de  terre,  et  sont  réputées  d'excellentes  jJaces  pour  la 
pêche.     De  l'île  Fox  au  nord  sont   plusieuio  rochers  au-dessus  de    l'eau,  et  un  autre, 
sous  eau  se  trouve  au  côté  sud  de  l'île.     Pour  pénétrer  dans  l'Anse  Herniitage  on  doit . 
passer  entre  les  îles  et  la  côte  en  se  portant  (|uel([ue  peu  vers  la  terre  ferme  où  vous  trou- 
verez 30,  82   et  .'Î7  brasses   d'eau  :  ici  vous  vous  trouvez  en  face  de   l'anse,   et  pourrez 
tourner  au  sud,  ayant  une  eau  profonde,  et  ne  courant  aucun  risque;  le  mouilliige  est  bon: 
oflFrant  de  la  facilité  pour  la  pêche,  et  beaucoup  de  bois  et  d'eau.     Delà  la  Baie  Herniitage 
court  vers  l'ouest  à  12  milles,  avec  beaucoup  d'eau,  jusqu'à  ce   que  vous  soyez   près  de  la, 
tête,  où  l'eau  dinùnue  de  25  à  26  brasses,  et  plus  loin  ou  n'a  que  9  brasses  ;  il  est  un  petit, 
îlet  ou  deux  au  coté  sud,  mais  aucun  danger  quelconque. 

L'It.e  Lono  séparant  la  Baie  de  Despair  d'avec  la  Baie  Herniitage  est  de  forme 
carrée,  longue  de  8  milles,  et  ayant  8  lieues  de  tour.  Le  passage  de  l'est  est  excellent,  mais, 
étro' ..  et  se  trouve  entre  l'extrémité  es*^  de  Long  Island  et  la  terre-ferme  ;  on  le  nomme 
le  passage  de  Long  Island.  li'entrée  ouest  dans  la  Baie  Despair,  de  la  Baie  Hermitage, 
est  à  l'extrémité  ouest  de  l'Ile  Long.  A  ^  mille  de  cette  entrée,  à  la  pointe  S.  0.,  sont 
deux  rochers  au-dessus  de  l'eau,  entourés  d'une  eau  profonde. 

Il  y  a  quatre  hrivres  au  côté  sud  de  Long  Lsland,  dont  celui  qui  est  le  plus  à  l'est  se, 
nomme  Galtaus  ;  c"(\st  le  plus  petit,  et  il  est  situé  près  de  la  pointe  sud-est  de  l'île. 

Le  meilleur  ohenal  pour  pénétrer  dnis  le  havre  est  au  côté  ouest  de  plusieurs  îles  ro- 
OaillLUse.«,  qui  sont  il  l'entrée,  dans  lequel  on  sonde  4  brasses;  mais,  dans  le  havre  o#  a  15 
â  24  brasses  d'eau. 

Le  suivant  c'iist  Picarro,  qui  est  N.  sur  E.  à  ^  lieue  de  celui  qui  est  le  plus  à  l'est. 
Kn  entrant  dansée  havre  tenez  vous  près  de  la  pointe  ouest,  afin  d'éviter  quelques  rochers 
BOUS  eau  devant  l'autre,  lio  mouillage  est  dans  la  première  anse  sur  le  côté  est,  dans  9  ou 
10  brasses  d'<niu,  à  l'abri  de  tous  les  vents. 

Le  Havuk  llouxn,  RonJ,  eut  le  troisième,  et  se  trouve  deux  milles  à  l'ouest  do 
Picnrre.     11  n'est  propre  qu'aux  petits  n.'ivires,  le  chenal  en-dedans  étant  étroit. 

Le  Ilâvre  Long-  Island  est  le  quatrième,  et  est  situé  à  2^  milles  de  l'extrémité  ouest 
de  l'Ile  Long.  Ce  havre  a  deux  bras,  l'un  courant  au  nord,  l'autre  à  l'est  ;  ils  sont  tous 
deux  très-étroito,  et  ont  de  40  à  47  brasses  d'eau  ;  les  eaux  du  bras  est  sont  plus  profondes, 
et  on  y  trouve  un  meilleur  mouillage.  Le  passage  est  des  deux  côt*s  d'une  île  à  l'entrée, 
et  on  y  (encontre  plusieurs  rochers  au-deasus  de  l'eau. 

La  BAfB  Dëispair. — L'entrée  delà  Baie  Despair  est  à  l'extrémité  ouest  des  Iles  Long 
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et  Great  Jervis  "(qui  esta  l'emboucliuro  du  liâvrc  do  ce  nom,  (rrcul  Jrnns  l/drînmr.)  La 
distance  entre  est  do  l\  de  niiile,  et  i\  moitié  chemin,  on  ne  touche  i>is  le  fond  avec  une 
ligue  de  280  brasses.  La  B  lie  Dospair  forme  deux  grand  bras,  l'un  s'étendant  à  8  lieues 
au  uord-est,  l'autre  il  ]!J  milles  au  nord.  Dans  le  bras  N.  K.  sont  plusieurs  bras  et  pe- 
tites îles,  et  un  assez  bon  ïnouillage  dans  plusieurs  endroits  ;  dans  le  bras  nord  l'eau  est 
très-prot'(mde  et  pus  de  mouillag*;,  excepté  dans  les.petito-.s  baies  et  anses  à  elia(jue  côté  ;  mai» 
d:uis  le  bras  de  cette  baie  i(ui  court  il  l'est,  est  une  magnitiijue  pêcherie  au  saumcm,  et  du 
bois  en  abondance.  Dans  le  bras  N.  E.  il  y  a  aussi  d'e.KcolloiitC:)  pêcheries  au  saumon 
.i  Little  Hiver  et  la  Rivière  Bonne.  Tout  le  coiitiiiont  jiar  là  i!st  luontagneux  et  aride  ; 
mais  à  la  tête  de  la  b  lie  il  devient  égal,  et  est  bien  fourni  de  bois,  comme  de  sapin,  de 
p\n,  dob;)uleiu,  de  noisetier,  etc. 

JjK  ILvvkk  GiiEAT  JERvrs,  situé  à  l'entrée  ouest  de  l:i  Baie  Dospair,  est  sûr,  ayant 
un  bon  mouiilige  piitout  dans  1(!  à  20  brasses,  à  l'abri  de  tous  les  vents,  et  ayant  beau- 
coup de  bois  et  d'eiu  douce.  Le  passage  d'entrée  est  de  chaque  c5té  de  l'Tle  (îreat  Jervis; 
mais,  le  chenal  ([ui  est  le  plus  au  sud-est  est  le  plus  sûr,  vu  qu'il  n'y  a  aucun  danger 
autre  que  la  côte  eile-mêine,  tandis  (ju'il  y  a  plusieurs  rocliers  sous  eau  dans  le  chenal  du 
nord.  Pour  y  pénétrer,  il  faudrait  amener  la  pointe  nord  entre  les  deux  rochers  au- 
dessus  de  l'eau  à  stribord,  et  puis  gouverner  exaiîtenient  en-dedans  ;  cela  vous  fera  éviter 
quelques  rochers  sous  eau  à  la  pointe  ouest  de  ITiC,  et  apparaissant  à  la  marie  ba.sse. 
L'entrée  à  ce  havre  pourra  être  reconnue  par  l'extrémité  est  de  l'Ile  Great  Jervis,  qui  est 
une  pointe  haute,  escarpée,  inégale,  nommée  Great  Jervis  Flead,  et  qui  est  la  pointe  nord 
de  l'entrée  sud  au  havre. 

La  Baie  Bonne  est  à  une  lieue  d  l'ouest  de  Great  Jervis  Ilead,  et  environ  N.  sur  E. 
■distant  de  7  milles  de  l'île  Pa.ss.  A  son  entrée  .sont  plusieurs  îles,  la  plus  grande  et  la  plus 
haute  est  à  l'ouest.  Jjo  meilleur  passage  d'entrée  est  à  l'est  de  la  plus  grande  île,  entre 
elle  et  les  îles  les  plus  à  l'est.  La.  baie  court  au  nord,  4  milles,  et  il  n'y  a  de  dangers  que 
ceux  qui  sont  visibles.  Vous  pouvez  aller  de  chaque  côté  de  l'Ile  Drake,  petite,  et  au  mi- 
lieu de  la  ba'e,  entre  laquelle,  et  deux  petites  îles  à  l'ouest  de  la  baie,  en-dedans  de  Great 
Island,  on  peut  mouiller  dans  20  ou  80  bra.sses  ;  mais  la  meilleure  place  pour  les  grands 
navires  est  près  de  la  tête  delà  baie,  dans  12  ou  2-t  brasses  ;  bon  mouillage,  et  beaucoup 
d'eau  et  de  bois.  Au  côté  N.  0.  de  Great  Island,  en-dedans  des  deux  petites  îles,  est  un 
mouillage  excellent,  dans  16  à  24  brasses  d'eau,  à  l'abri  de  tous  les  venta;  l'entrée  de 
cette  partie  de  la  baie,  est  au  nord  des  deux  petites  îles.  En  sortant  ou  en  entrant,  n'ap- 
prochez pas  trop  près  de  la  pointe  sud  de  Great  Island,  vu  (ju'il  y  a  quelques  rochers  sous 
eau  à  ^  de  mille  du  rivage.  Un  peu  à  l'ouest  de  la  Baie  Bonne  se  trouve  l'Anse  Mos- 
guito,  un  petit  îlet  ayant  de  30  à  40  brasses  d'eau. 

A  4  milles  0.  N.  0.  de  la  Baie  Bonne  se  trouve  l'entrée  aux  Baies  Fâcheux  et 
Dragon  ;  cette  entrée  étant  vue  de  loin  à  la  mer,  fera  aus.si  voir  à  temps  la  côte. 

La  Baie  Fâcheux  qui  est  le  bras  le  plus  à  l'est,  est  bien  visible  de  la  mer  ;  il  court 
N.  N.  E.,  2  lieues,  et  estarge  d'un  mille.à  son  entrée,  ayant  une  eau  profonde  prescjue 
partout. 

Au  côté  ouest  de  la  baie  sont  trois  anses,  où  les  navires  peuvent  mouiller,  dans  10 
à  20  brasses.  La  Baie  Dragon  court  une  lieue  au  N.  0.,  et  est  prescjuc  un  mille  de  large, 
ayant  (30  ou  70  brasses  d'eau,  et  nul  mouillage,  excepté  à  la  tête  :  et  alors  vous  devrez  an- 
crer très-près  de  terre.  Un  mille  à  l'ouest  de  Fâcheux  est  Little  Hole.  où  les  chaloupes  et 
petits  navires  seront  à  l'abri  :  et  une  lieue  à  l'ouest  de  Fâcheux  se  trouve  le  Havre  Ri- 
chard, place  propre  seulement  aux  petits  navires  et  aux  chaloupes  de  pêche  ;  le  soudage 
est  de  23  bras.ses  d'eau. 

'  A  Ba[E  IIare  est  N.  0.  sur  0,  à  une  lieue  du  Havre  Richard,  et  court  N.  N.  E. 
cnvirou  5  milles,  étant  large  de  ^  mille,  et  profonde  au  pied  même  des  deux  côtes,  excepté 
sur  la  longueur  d'un  mille  au  côté  ouest,  où  le  mouillage  est  bon,  dans  8  :\  15  brasses 
d'eau,  et  où  ou  trouvera  de  l'eau  et  du  bois  en  abondance  ;  ainsi  (jue  dans  uue  petite  an.se 
à  un  raille  en  montant,  sur  la  côte  est,  où  l'on  sonde  30  brasses  ;  cette  profondeur  dirai- 
nue  gr.-'duellement  jusqu'au  rivage. 

A  4^  milles  N.  0.  de  la  Baie  Hare,  et  à  4  lieues  de  la  Pointe  Hare's  Ears,  dans  la 
direction  N.  E.,  se  Irauvc  la  Baie  Devil  du  BùiUe,  qui  est  un  petit  passage,  s'étendant 
à  une  lieue  au  nord  ;  l'eau  y  est  profonde,  mais  on  ne  jwurra  mouiller  qu'à  la  tête  de  la 
baie. 

La  Baie  Rencontre  est  au  nord  de  la  Pointe  Ilarc'b  Bars,  et  court  2  lieues  en- 
dedans  au  N.  0.  L'eau  est   profonde  presque  partout,  et  la  largeur  de  la  Baie  est  de  ^ 
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mille  duns  la  partie  lu  plus  étruiUt  mouillez  dans  HO  brasHCH,  au-dessus  d'une  pointe  boase 
et  boiwîe  mit  lu  côte  Hud,  oii  vouh  scn^z  clos  entre  les  terres.  La  Pointe  Ilare's  Ears  est 
gniiide  ;  on  y  voit  deHSUH  un  ruchcîr  brut,  et  (jui  de  ([uclqucs  endroits  paraît  comme  le» 
oreilles  d'un  lièvre.  Elle  divise  les  haies  Rencontre  et  Chaleur,  et  porte  N.  0.  ^  ()., 
17  milles,  par  rapport  à  l'Ile  PasH.  I>evant  cette  pointe  est  un  banc  de  pêche,  s't^tendant 
ik  un  mille  du  rivage  dans  la  mer,  ayant  à  sa  surface  de  20 1\3()  brasses. 

Deux  milles  i\  l'ouest  de  la  Pointe  Hare's  Ears  Onillrs  de  lierre,  se  trouve  la  Baie 
de  Cha'uMir,  qui  court  2  lieues  N.  N.  0.  Elle  est  trùs-étroitc,  et  l'on  y  sonde  presque 
pirtout  une  grande  protondeur  d'eau.  Au  côt(5  nord  de  l'entrée  à  cette  baie,  et  pria  de 
terre,  est  une  petite  île  de  hauteixr  médiocre  ;  et  une  domi-lieue  au-dedans  de  l'île,  au 
côté  N.  K.  de  la  Baie,  est  un  rocher  au-des.sus  de  l'eau  ;  un  peu  en-dedane  de  ce  rocher,  sur  le 
même  coté,  e.^it  une  petite  anse  dont  le  rivage  est  de  sable,  et  devant  la(|uelle  vous  pouvez 
mouiller  dans  2S  brasses  d'eau,  à  la  distance  d'une  encablure  de  terre. 

A  l'ouest,  une  demi-lieue  de  la  Baie  de  Chaleur,  se  trouve  la  Baie  Français,  un  petit 
passage  eourant  N.  0.  }  ().,  un  mille  ;  tV  l'entrée  elle  est  large  de  ^  de  mille,  et  on  y 
sondt!  17  braises  d'eau  ;  mais  exactement  en-dedans  on  KOnde  50  et  môme  60  brasses 
d'eau  ;  à  la  tête,  on  à  HO  ù,  20  brasses,  bon  mouillage,  et  de  grandes  commodités  pour  con- 
duire la  pêche. 

A  l'ouest,  4  milles  de  la  Baie  Français,  au  côté  est  du  Cap  la  Hune,  se  trouve  la 
Baie  Oar  Aviron  ;  devant  la  jxiinte  est  de  l'entrée  de  cette  baie  est  un  îlet  bas  et  locail- 
leux,  et  tlaiis  l'entrée  de  la  baie  se  trouve  un  autre,  avec  un  passage  de  chaque  côté.  La 
Baie  court  en-dedans  dans  la  direction  N.  N.  E.,  4  milles,  et  est  large  de  ^  de  mille  ; 
l'eau  est  profonde  dans  toute  l'étemluc  des  côtes  en  montant  ;  à  la  tête  se  trouve  un  b&vre 
pour  les  petits  navires,  on  ne  sonde  <^ue  5  brasses.  Au  oôté  ouest  de  l'entrée  dans  la  baie 
est  une  petite  anse  nommée  Cul-de-Sac,  où  il  y  a  4  braises  d'eau,  et  un  bon  abri  pour  le» 
petits  vaisseaux. 

Lk  Cap  La  Hcnk  est  la  pointe  de  terre  la  plus  au  sud  de  toute  cette  partie  de  la 
côte,  et  se  trouve  au  47°  32'  de  lat.  N.  et  au  50°  53'  de  lon^.  0.,  à  8^  lieues  de  l'Ile 
Pass  dans  une  direction  0.  N.  ().,  ^  N.,  et  ti  10  lieues  du  Cap  Miquelon,  dans  la  direo- 
tion  N.  N.  0.  I  N^.  Sa  forme  est  celle  d'un  pain  de  sucre  ;  et  il  sera  reconnu  par  la  haute 
terre  de  T^a  Hune,  qui  est  à  une  lieue  ù,  l'ouest  du  cap,  apparaissant  plate  au  sommet,  et 
visible  à  une  distance  de  l(!  lieues. 

Lks  Ii.ks  PKNtiiJiN  sont  à  10^  miles  du  Cap  La  Hune,  dans  une  direction  0.  S.  0. 
I  8.,  et  ù  10  lieues  du  Cap  Miquelon,  N.  0.  ^  N.  :  il  est  un  amas  de  rochers  arides  près 
les  uns  des  autres,  et  formant  un  contour  de  2  lieues;  on  peut  en  approcher  dans  le  jour 
à  une  distance  d'une  domi-lieue  tout  autour.  Au  côté  0.  S.  0.  de  la  grande  île,  qui  est 
la  plus  haute,  est  une  petite  anse,  propre  seulement  aux  chaloupes,  et  regardée  comme 
commode  pour  la  pêche. 

A  7  lieues  E-  S.  E.  des  Iles  Penquin,  et  S.  sur  0.  i\  3  lieuos  du  Cap  La  Hune,  est 
le  rocher  Whale  ou  la  Htme,  sur  lequel  la  mer  a  coutunjc  de  se  briser  ;  son  contour  est 
de  100  brasses,  et  au  pied  de  la  rive,  tout  autour  on  sonde  10,  12  et  14  brasses  d'eau.. 
De  ce  rocher  un  banc  étroit  s'étend  à  une  lieue  vers  l'ouest,  et  à  uue  demi-lieue  ver» 
l'est  ayant  à  sa  surface  de  "24  à  5S  brasses  ;  le  mouillage  est  de  sable  et  de  gravier.  Dans 
le  chenal  entre  la  rive  et  ce  rocher,  ainsi  qu'entre  la  rive  et  les  Iles  Penquin,  on  sonde 
de  120  à  130  brasses  d'eau  ;  le  mouilhigc  est  de  vase  :  et  à  une  lieue  en-dehors  de  ces  îles 
l'eau  est  de  la  même  profondeur. 

La  Baik  La  Hune,  est  près  de  l'ouest  du  Cape  La  Hune  ;  elle  est  profonde  de  2 
lieues,  large  de  ^  de  mille,  avec  une  eau  profonde  prest^ue  partout  ;  mais  il  existe  un  ro- 
cher sous  eau  devant  la  pointe  ouest  de  l'entrée,  et  qui  s'avance  à  un  tiers  de  la  largeur  du 
ohcoal  ;  c'est  pourquoi,  en  entrant  ou  en  sortant  il  faut  longer  la  côte  est. 

A  deux  milles  en  montant  dans  la  Bide  se  trouve  l'anse  Lance  l'anse  oii  l'on 
pourra  mouiller  dans  14  ou  16  brasses  ;  l'eau  est  claire.  A  la  distance  d'une  encablure 
devant  la  pointe  sud  de  cette  anse  est  un  petit  bas- fond,  sur  lequel  on  aura  9  pieds  d'eau  ; 
entre  ce  bas-fond  et  la  pointe  on  aura  5  brasses  d'eau.  Pour  entrer  dans  cette  place 
gardez  la  pointe  est  de  la  baie  ouverte  d'avec  une  hauteur  rougeâtre,  en  pointe,  et  élevée 
devant  hujuelle  est  u»  rocher  au-dessus  de  la  vallée  de  l'anse,  s'avance  avec  le  côté  nord  d» 
la  vallée  ;  alors  vous  serez  au-delà  du  bas-fond,  et  pourrez  pénétrer  dans  l'anse  en  toute 
sûreté.  Il  y  a  un  banc  étroit  se  projettant  de  l'autre  côté  de  la  baie,  t\  partir  de  la  pointe 
sud  de  l'ause  jusqu'à  l'anse  opposée,  et  à  la  surface  duquel  on  sonde  de  27  à  45  brosses 
d'eau. 
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Lb  Havre  la  Hune  est  \  une  demie  liene  ii  l'ouest  du  Cap  La  Hune,  et  ont  propre 
an  petits  navires  seulement  ;  oc  h&vrc  est  ouvert  aux  vcntfl  de  l'ouest  :  devant  est  une  île, 
prè."»  de  terre. 
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,_    Le  chenal  conduisant  dans  le  havre  eut  au  côU';  N.  0.  de  l'île  ;  il 

de  danger  en  entrant,  et  il  faut  mouiller  près  do  la  UMe,  dans  10  hras.s»?s  d'eau. 

Ce  li&vre  est  commode  pour  la  poche,  vu  qu'il  a  beaucoup  do  twtisson  tout  an  tour,  et 
<iuc  la  rive  de  la  t6te  du  havre  jusqu'à  la  Baie  .lia  Hune  longue  do  800  piod-»  est  très  large, 
«xpsée  i  l'air,  et  calquée  pour  sécher  le  poisnon.  Quatre  houes  N.  0.  ?  0.  par  rapiwrt 
«u  Cap  La  Hune,  se  trouve  l'entrée  A  la  Riviènî  fiittlo.  lar:;o  de  100  bra^sos,  «t  profond  de 
10  ;  un  peu  vers  le  haut  on  sonde  10,  8,  et  7  brassos  d'oau.  lo  mouillage  étant  beau.  Entre 
le  Cap  La  Hune  et  Littîe  River  le  continent  ast  moyennement  haut,  et  forme  une  baie, 
dans  liuiuollc  sont  plusieurs  petites  îles  et  rochers  au-d<iHsus  de  l'oau.  dont  colui  qui  est  le 
plus  eii-dehor.<)  est  N.  N.  E.  i  B.  3  lieues  des  Iles  Poni,'uin,  et  sont  appelées  les  Rochers 
Magnotic. 

A  7  milles  S.  sur  0.  ^  0.  de  l'entrée  de  la  Riviùro,  ot  N.  sur.  0.  \  O.  des  îles  Pen- 
«uin  se  trouve  les  Rochers  Little  River,  qui  sont  exactement  au-dosus  <îe  l'eau,  avec  une 
grande  profondeur  d'eau,  à  leur  contour. 

Les  Iles  Ramea,  qui  sont  d'une  grandeur  variée,  en  hauteur  et  en  contour,  >>f>nt  :V  5  J^ 
lieues  des  Iles  Pcnguin,  dans  la  direction  N.  0.  h  N.,  et  à  me  Houe  de  la  torre-ferrae. 
Elles  s'étendent  5  milles  à  l'est  et  à  l'ouest,  et  2  milles  au  nord  ot  au  sud.  et  s<mt  entourées 
de  plusieurs  rochers  et  brisans;  mais  plus  au  côté  sud  qu'au  côtd  nord.  L'Ile  la  plus  à 
l'est  est  la  plus  grande,  elle  est  haute  et  semée  do  coteaux.  L'île  Columbela  plusà  l'ouest 
est  très-haute  et  remarquablement  ronde,  d'un  contour  petit  ayant  dos  îles  rocailleuses  et 
des  rochers  sous  eau. 

Il  existe  un  havre  pour  les  petits  navires,  formé  par  les  îles  qui  sont  près  des  (}rcat 
Ramea  et  Colombie,  nommé  le  Hivvre  Ramea,  et  où  il  seront  à  l'abri  do  tous  los  vents. 
Pour  y  pénétrer  en  venant  de  l'ouest  il  faudra  vous  tenir  éloignés  de  la  pointe  sud,  :\  cause 
de  quelques  rochers  qui  sont  devant  l'île  à  stribord,  vu  que  tous  sont  au-dessus *do  l'eau; 
vers  le  havre  dans  la  direction  E.  N.  E.  en  tenant  le  milieu  du  chenal  autant  que  possible  ; 
le  passage  est  large  de  1  encablure,  et  allez  mouiller  dans  r.\nac  Ship.  C'est  le  second 
passage  sur  la  côte  nord-ouest  ;  le  mouillage  est  bon,  dans  5  brasses  d'eau.  Pour  entrer 
en  venant  de  l'est,  vous  devrez  longer  la  côte  nord  de  (Ireat  Ramea,  jusqu'à  ce  que  vous 
arriviez  à  l'extrémité  ouest  au-delà,  puis  gouvernez  S.  0.  dans  le  havre,  vous  tenant  dans 
le  milieu  du  chenal,  dans  2  brasses,  et  mouillez  comme  déjd  démontré.  Ce  hiivre  est  très 
bien  adopté  aux  vaisseaux  de  pêche  vu  que  de-dans  et  autour  des  îles  sont  plusieurs  endroits 
propres  à  des  établissements,  et  à  faire  sécher  le  poisson. 

Les  Rochers  Ramea  sont  au  nombre  de  deux,  près  l'un  de  l'autre,  au  sud,  à  4 
milles  de  l'extrémité  est  de  Great  Ramea.  0.  S.  0.  à  3  milles  de  ces  rochers  ;  est  un  petit 
l)anc,  autour  duquel  on  ne  sonde  que  6  brasses  d'eau  ;  et,  presijuo  au  milieu  entre  les  Iles 
Pcnguin  et  Ramea,  est  le  Nouveau  Banc,  sur  lequel  on  sonde  14  à  50  brasses.  Pour 
remonter  la  partie  la  plus  basse  de  ce  banc,  joignez  les  deux  Rochers  Ramea  avec  la  partie 
sud-ouest  des  Iles  Ramea,  et  entre  elles  et  Columbe  ;  et  l'entrée  de  Little  Rivière  N. 
E.  pi 

Quatre  milles  à  l'ouest  de  Little  River  se  trouve  la  Baie  Old  Mar,  qui  court  7  milles 
N.  N.  E.,  et  est  large  de  1  mille;  l'eau  dans  la  baie  est  très-profonde.  Environ  H  mille 
en  montant  dans  la  baie,  au  côté-est,  est  une  petite  île.  nommée  l'Ile  Adam,  dernière 
laquelle,  en  cas  de  nécessité,  1er  navires  peuvent  mouiller  dans  30  à  45  brasses  d'eau,  niais 
le  meilleur  mouillage  est  à  la  tête,  dans  14  à  15  brasses  d'eau. 

Le  Havre  Mo.sqitito  e.st  à  une  demie  lieue  à  l'ouest  de  la  Baio  Old  M  an.  C'est 
un  havre  conmiode  et  sur,  et  peut  contenir  dans  le  même  temps  un  grand  nombre  de 
navires  ;  mais  l'entrée  est  si  étroite,  n'étiuit  que  48  bras.scs  de  large,  qu'il  est  difficilo  d'y 
pénétrer.  Le  terrain  de  cha<|ue  côté  est  élevé.  Et  devant  la  pointe  sud  de  l'entrée  est 
un  rocher  blanc  ;  et  a  une  distance  de  1  encablure  de  ce  dernière  ^t  un  rocher  noir, 
au-dessus  de  l'eau,  ayant  li  son  côt^S  sud  un  rocher  soue  eau,  sur  lequel  la  mer  se  brise  ;  de 
ce  rocher  noir  à  l'entrée  du  havre,  la  course  est  environ  N.  N.  0.,  distance  J  de  raille.  En 
entrant  ou  en  sortant,  il  faut  vous  tenir  un  peu  éloignés  du  rocher  noir,  en  longeant  la 
côte  ouest,  et,  si  vous  êtes  obligés  d'ancrer,  hâtez-vous  de  jeter  uu  câble  à  terre,  de  peur 
que  vous  ne  soyez  entraînés  sur  les  rochers.  Dans  ce  havre  vous  sonderez  de  18  à  30 
brasses  d'eau  ;  le  mouillage  est  bon  ;  et  l'eau  ainsi  que  le  bois  n'y  manquent  pas.  Dans 
les  endroits  peu  larges  vous  aurez  12  bras.ses  d'eau  ;  la  cota  est  tjiillée  à  pic  de  chaque 
côté.  Les  vents  du  sud  et  de  l'est  souflBent  en-dedans,  ceux  du  nord  en-dehors  ;  les  vents 
de  l'ouest  sont  calmes  et  ne  soufflent  quelquefois  qu'avec  des  brises. 
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Lk  n.vvili';  Fox  fs!  v.Nl)  >.!<  lonia'  \uv  imo  ile  du  nirnu!  udiu  ;  il  ost  i\  uiio  tlomio 
liouo  a  l'oiiust  (lu  llilvro  Mi>,s(juili. ,  riitn'  hlï  trouvi:iil  plusÙMirs  roi'luT.s  suiis  oiiu.  (Jo 
hftvriî  est  couinitidc  pour  los  petits  viii.^-si'aux,  nui  jicuvcut  iiuiuilKr  daius  S,  0,  vi  10  hrasso» 
d'unu.  Vous  pouvoii  [Kisser  do  c-Iukjuo  eût''  do  l'Ile,  et  il  n'y  a  pan  de  danger  (jui  no 
paiaif^He. 

La  Baik  VViuth  Hkak. — Celte  baie,  e.>t.  à  L*  niilios  à  l'nusHt  du  llàvn^  l'\>x  îi<land, 
et  N.  N.  K.  i\  une  lime  de  l'Ile  Gieat  Uan.;.i.  Il  y, a  ijlu>ieuis  îles  il  «m  tntrée.  Kilo 
court  N.  M.  ;/  M.  environ  4  lieues,  est  large  de  prtNjue  un  demi  mille  dans  la  partie  la  pluH 
étroite:  l'eau  est  profonde  sur  les  deux  eôiea  en  montant  iV 8  milles;  alors  le  mouillage 
s'élève  à  D  brasses,  puis  diminue  graduelloment  jusipi'à  la  tête,  av«'e  un  bon  mouillage. 
Le  meilleur  passage  d'entrée  à  la  Ix.ie  esl  à  l'est,  de  toutes  les  îles.  Au  eôlé  »S.  ().  de  l'Ile 
Bear  (Jitrs  ipii  est  la  plus  à  l'est  et  la  plus  grim'de  ;\  l't  inbouchure  de  la  baie,  est  un  petit 
lidvrc  eourant  dins  la  direetion  est,  i\  un  tieuà  mille,  dans  10  î\  2-  brasses  d'eau;  mais 
devant  son  embouebure,  .sont  plusieurs  loeners  sous  eau  (jui  en  nndenl  l'aeeès  très-diffieile. 
A  l'entrée  ouest  es<  une  lie  baute,  ronde,  et  bhimdie  ;  et  au  8.  ().  ù  un  demi  mille  de  cette 
île  est  un  loelier  noir,  uu dessus  de  l'eau.  Le  meilUair  piis.-'age  d'entrée  à  la  baie,  en  venant 
de  l'ouest,  sera  à  l'ouest  de  ee  roeher  lujir,  et  entre  les  Iles  Wbite  JUdiirlic  et  IJear;  <juel- 
ques-uns  des  niebeis  s(intà  plus  d'un  mille  de  distance  de  terre. 

A  5  ou  0  niille.s  ouest  de  la  IJaie  Wbite  et  environ  nord  de  llaniea  Colombe,  .suit  deux 
petits  luivM's,  noinniés  les  Havres  Ived  Isl.;iul,  l'oiiués  par  l'île  Hed  lîmtijf,  (pii  est  près  do 
terre.  Celui  (pii  est  le  plus  l'ouest  est  le  plus  grand  et  le  meilleur,  et  a  de  l!  à  S  bra.sses 
d'eau,  bon  nuaiillage.  Kn  entrant  tenez,  viais  j)rès  de  l'île  dont  la  partie  extérieure  est 
composée  de  bauteurs  rougàtres,  taillées  à  pie,  delà  sou  imm.  Les  lies  liurgeo  sont  un 
amas  d'îles  s'étendaut  à  5  milles  le  long  de  la  cote,  et  formant  jilu^ieurs  beaux  liâvres  qui 
sont  aussi  trè.s  commodes.  Elles  sont  à  1*  Uiilles  N.  O.  sur  0.  par  rapport  à  llainea 
Colunibe. 

Pour  pénétrer  dans  JJurgoo  en  venant  de  l'est,  le  meilleur  passage  est  au  N.  E.  do 
l'Ile  Jioar.  (|ui  est  la  plus  au  nord,  et  se  trouve  N.  N.  0.  par  rapport  à  Kamea  Columbe. 
S.  E.  sur  S.  par  rapport  à  oette  île,  à  une  demie  lieue,  se  trouve  un  rocher  à  découvert  ii 
la  marée  basse,  sur  îecjuil  la  mer  a  coutume  de  se  briser  ;  vous  pouvez  aller  de  clia(]UO 
côté  de  ce  rocher,  vu  <(ue  l'eau  est  profonde  t(jut  autour  ;  aussitôt  «[uo  vous  serez  au  N.  0. 
'approchez  du  côté  nord  de  l'Ile  lioar,  et  gouvernez  O.  ^  N.  vers  l'Anse  (handy,  dont  la 
pointe  ba.sse  ù  stribord  ;  tournez  autour  de  celte  pointe,  et  mouillez  dans  l'anse,  dans  14 
brasses,  et  fixez  votre  navire  au  rivage.  La  meilleure  place  de  mouillage  pour  les  grands 
navires  est  entre  l'Ans^A^  Graiidy  et  une  petite  île  près  de  la  pointe  ouest  de  l'Ile  Boar, 
dans  20  à  24  brasses  d'eau,  bon  mouillage,  et  i\  l'abri  de  tous  les  vents.  Il  est  dangereux 
de  pénétrer  dans  l'Anse  Grandy  on  venant  de  l'ouest,  ;\  moins  qu'on  no  soit  connaisseur  ; 
il  y  a  plusieurs  bons  passages  d'entrée  en  venant  de  l'ouest  ou  de  l'est,  entre  les  îles  ;  bon 
mouillage  ;  et,  en  mauvais  temps,  tous  les  rochers  sous  eau  se  découvrent  ;  vous  pouvez 
donc  pénétrer  dans  toutes  sans  risque.     JjCS  îles  no  fournissent  ni  bois,  ni  eau. 

La  baie  Wolt' s'étend  au-dcdans  N.  K.  sur  E.,  à  une  lieue  ;  l'entrée  est  E.  N.  E., 
à  2  milles  de  l'Ile  Boar,  et  i\  2  milles  à  l'ouest  du  Havre  lied  Island.  La  pointe  est  de 
l'entrée  est  composée  de  rochers  bas  et  inégaux,  l'un  desquels  est  sous  eau,  à  un  mille  de 
terre,  sur  le<juel  la  mer  va  se  briser  en  mauvais  temps.  Près  de  la  tête  de  la  baie  est  un 
mouillage  passablement  bon  ;  et  l'on  y  trouve  beaucoup  d'eau  et  de  bois. 

Le  Havre  King  dn  Roi,  est  au  détour  de  la  pc  inte  ouest  de  la  Baie  Wolf,  et  court 
au-dedans  N.  E.  sur  E.  |  de  mille  ;  devant  sou  entrée  se  trouve  un  amas  de  petites  îles. 
Pour  y  pénétrer,  approchez  de  la  pointe  est  de  ces  îles,  et  gouvernez  dans  la  direction  N. 
sur  0.,  et  nord  vers  l'entrée  du  havre,  et  mouillez   sur    la  côte  est,  dans  9    brasses  d'eau. 

Ha-Ha. — Sur  le  côté  sud  des  îles  devant  le  Havre  King,  et  environ  au  nord,  à  uif 
mille  de  l'Ile  Boar,  est  l'entrée  dans  Ha-Ha  (jui  court  0.  N.  0.,  à  un  mille,  et  est  large 
de  un  (juart  de  mille,  dans  20  ;1  10  brasses  d'eau  ;  le  mouillage  est  excellent  ;  au-deh\  do 
la  pointe  sud  de  l'entrée  dans  ce  havre  est  une  côte  verte  ;  et,  à  la  distance  do  1^  encablure 
de  la  pointe,  est  uu  rocher  sous  eau,  qui  est  toujours  visible.  Au-dessus  de  la  tête  de 
Hu-Ha,  est  Richard's  Head,  une  marque  (jui    vous  indique  le   bas-fond,    Ramea  Shoaf. 

A  4  milles  à  l'ouest  des  Iles  Burgeo  est  la  pointe  Great  Barachais,  qui  est  basse, 
blanche  et  rocailleuse;  et  E.  N.  E.  ^  E.,  à  une  demie  lieue  de  cette  pointe  se  trouve 
l'entrée  ouest  dans  Great  Barachais.  <>ù  l'espace  est  suffisamment  grand  et  l'eau  asscK 
profonde  pour  admettre  des  grands  na  '  es.  Entre  les  Iles  Burgeo  et  la  Pointe  Great 
Barrachais  sont  plus'eurs  rochers  sous  eu  i,  dont  quelques-uns  sont  à  une  demie  lieue  de 
terre. 
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La  Bair  CoNNOlRK.— a  l  lieues  X.  0.  i  N.  des  lies  Ilurgeo  est  lu  l'ointe  ost  de 
la  Baie  Connoire.  Cotte  pointe  sera  neonuue  par  >u  pente  l'aeilo  ([ui  s'élive  à  i:iio  hauteur 
médiocre,  et  bien  plus  haut  iiue  le  terrain  eu  dedans  ;  la  pointe  ouest  do  la  baio  est  basse  ot 
plate,  et  il  l'ouest  do  cette  pointe  .-ont  phisiiurs  petites  îles. 

lia  baie  court  en-dedans  N.  E.  sur  N.  à  une  lioui-,  (^i\  partir  de  la  iwinte  ost  ju.s(iu'i\ 
K        la  tête  du  milieu,  où  elle  se  partage  en  doux  branehos,)  et  ost  largo  d'une  denii-lieuo,   dans 
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13,  12,  10  et  8  brasses,  prés  des  deux  cotes;   lo  mouillage  est  ' ,  mais  tuut-rt  lux  veii 

S.  O.  Le  brasi  N.  K.  apjMirto  un  abri  pour  les  petits  navires  contre  tous  les  ventes,  piiur  y 
pénétrer  tonoz-vons  près  de  la  côte  à  stribord.  et  moiillez  devant  une  petite  anse  sur  ce 
côté,  près  do  la  tête  du  bras,  dans  3}  brasses.  Près  de  la  tête  du  bras  au  côté  nord-ouest 
est  un  banc  de  vase  et  do  sable,  sur  lequel  un  navire  peut  pas.^er  sans  courir  do  risque. 
Jjd  liàic  Cntfrau  ost  i\  2  lieues  à  l'ouest  de  Connoire,  et  iio  peut  contenir  <iue  dos  i)otit.s 
navires.  Autour  de  la  iwinte  ouest  de  Cutti'au  ost  Ciiiq  Sert',  dans  leiiuel  est  un  nombre 
considérable  d'îles,  (jui  tonnent  plusieurs  petits  liàvros  trè.s-eommodes.  Kxaetem'iit  devant 
Cinq  Serf,  i\  une  demi-lieue  do  terre,  est  une  île  basse  et  rocailleuse  nommée  l'Ile  Capt,  lY 
l'ouest  do  lacjuelle  est  le  pa.«sago  lopins  sfir  dans  le  liàvro;  tenez-vous  jnès  de  ce  rocher, 
en  gouvernant  E.  N.  E.  .^  E.  vers  la  rivo  sud  ost,  jus((u'i\  ce  que  vous  arriviez  vis-à-vis  une 
petite  île  boisée  ([ui  est  la  plus  à  l'est  i\  l'exception  d'une  .seule,  et  se  trouve  à  un  (juart  de 
mille  E.  N.  E.  par  rapport  à  un  rocher  blaiie  au  milieu  du  elienal  ;  bruscpiemoiit  autour 
do  cette  île,  et  mouillez  derrière,  dans  7  bra.sses  d'eau  ;  ici  vous  serez  en  sûreté,  à  l'abri  do 
tous  les  vents  ;  ou  bien  vous  pouvez  remonter  plus  haut,  et  mouiller  i\  la  tête  do  la  baie, 
dans  4  bras.ses  d'eau.  Quatre  milles  à  l'ouest  do  l'île  rocailleuse  CiiKj  Serf,  est  le  Ilàvre 
Grand  lîruit,  petit,  mais  commode,  et  sera  reconnu  par  une  montagne  haute  et  remar- 
quable, «pii  est  au-delà,  li,  une  domi-licuc  dans  les  tories  les  plus  élevées  de  toute  la  côte  ; 
un  ruisseau  assez  grand  tombe  do  cette  montagne  et  va  se  précipiter  en  cascade  dans  le 
Havre.  Devant  l'embouchure  du  havre  sont  plusieurs  petites  îles,  dont  la  plus  grande  est 
de  hauteur  moyenne,  ayant  trois  coteaux  verts. 

Un  peu  en-dehors  de  cette  île  est  un  rocher  rond,  a.ssoz  élevé  au-dessus  do  l'eau, 
nomme  Columbc  of  Great  Bruit  ;  ù,  un  (juart  de  mille  au  sud  de  ce  rocher  est  un  rocher 
bas  ;  en  ligne  droite  avec  ce  rocher  et  les  îles  rocailleuses  des  Cinq-Serf,  il  une  demi-lieue 
du  premier,  ost  un  rocher  sous  eau,  sur  lequel  la  mer  ne  se  brise  pas  dans  le  beau  temps. 
Le  passage  le  plus  silr  dans  Grand  Bruit  est  au  nord-est  de  ce  rocher  et  des  îles  devant  lo 
havre,  entre  elles  et  les  trois  île?  (qui  .sont  basses  et  situées  près  du  rivage)  ;  et,  rendus 
au  nord  du  rocher  que  l'eau  couvre,  et  dont  on  a  déjà  parlé,  vous  no  rencontrerez  pas  do 
dangers  qui  ntf  soient  visibles. 

Le  havre  s'étend  un  demi-mille  au  N.  N.  E.,  et  il  est  au  plus  large  d'un  quart  de 
mille  ;  mais  il  est  taillé-à-pic  de  chaque  côté,  et  est  profond  de  4  à  7  brasses  d'eau, 

A  l'ouest  de  Grand  Bruit,  entre  cette  place  et  la  Baie  La  Poile,  se  trouve  la  Baio 
La  Botte,  dans  laquelle  est  un  grand  nombre  d'îles  et  de  rochers  sous  eau. 

Celui  qui  est  le  plus  au  sud  est  un  rocher  assez  haut  nommé  Columbe  of  Rotte,  qui 
est  à  8J  lieues  N.  0.  sur  0.  de  celle  des  Iles  Burgeos  qui  est  le  plus  au  sud.  Entra 
cette  île  et  Grand  Bruit  est  une  chaîne  de  rochers,  dont  queliiues-uuu  sont  au-dessous 
quelques  autres  au-dessus  du  uiveau  de  l'eau,  mais  ils  ne  sont  pas  au  sud  de  la  ligne  droite 
entre  les  îles. 

En-dedans  des  îles  Rotte  est  un  abri  pour  les  navires  ;  le  pa.ssago  le  plus  sûr  pour 
coç.luire  en-dedans  est  à  l'ouest  des  îles  entre  elles  et  Little  Ireland,  située  devant  la 
pointe  est  de  la  Baie  La  Poile. 

La  Baie  La  Poile. — Cette  baie  est  grande  et  spacieuse,  et  contient  plusieurs  luV 
vres  commodes.  On  peut  la  reconnaître  par  le  terrain  élevé  de  Grand  Bruit,  qui  n'est  que  5 
milles  à  l'est  ;  ainsi  que  par  le  terrain  sur  le  côté  ost  de  la  baie,  qui  s'élève  en  côtes  hautes 
et  inégales.  A  IJ  mille  S.  0.  de  la  pointe  est  se  trouve  Little  Ireland,  une  petite  île 
basse,  environnée  de  rochers  sous  eau,  dont  quelques-uns  n'en  sont  éloignés  que  d'un  tiers 
de  mille. 

Au  nord,  à  environ  1^  mille  de  Little  Ireland,  est  uu  rocher  sous  eau  visible  à  la 
marée  basse  ;  c'est  le  seul  danger  en  entrant  dans  la  baie,  eu  exceptant  ceux  qui  sout  près 
de  terre. 

A  deux  milles  en-dedans  de  la  pointe  ouest  de  la  baie,  et  à  2  milles  N.  ^  0.  de  Little 
Ireland,  se  trouve  Tweeds,  ou  Great  Ilarbour  ;  son  extrémité  sud  est  basse  et  il  s'étend 
en-dedans  0.  N.  0.  à  un  mille  ;  il  est  large  de  ^  encablure  dans  sa  partie  la  plus  étroite, 
et  le  mouillage  est  près  de  la  tête  du  havre,  daas   18  ou  20  brasses  d'eau  ;  là  on  est  à 
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l'abri  i\v.  toUH  Icî*  vents,  A  un  «loini  mille  au  aocJ  Jo  Oixiat  IIiirlM»ur,  m  trouve  Little 
JIiirlMmr,  <loiit  lu  iMiiiilc  iionl,  i\omiiii'c  Tooth'»  Uoiid,  o«t  la  promi(Jr(f  <iui  soit  huutu  sur 
le  côtt' oui'si  (1(^  la  Maif.  ho  Ilâvre  HÔtiMul  eu-il«!ilaii8  îi  un  mille  ().  N.  O.  Kn  entrant 
élotpii'2-vous  lin  |HMi  lie  lu  poiiiU^  HUil.  Vous  pouvez  uiouiller  iV  iuoiti«5  ulieiuin  dunH  lo 
hdvre,  dans  10  braises,    vis-iV  vis  rétiblinsuinoiit  nui  ont  «ur  «on  eôlû  nord. 

Lo  Ilâvri"  (ially  Bny's  e.st  sur  le  côté  est  de  l:i  baie,  vis-à-vis  TiK)th  llcad  ;  il  CHt 
petit  et  commode  pour  les  vai><seaux  qui  vont  veiM  l'uuost.  La  |M)inte  nord  est  haute  et  cm- 
carpée,  ayant  une  tuehe  blanelie  sur  son  soinmot,  et  vers  la  pointe  sud  .s<>nt  plusieurs  co- 
teaux pn'^s  du  rivage.  Suivez  la  côte  nord,  soit  pour  entrer,  soit  jK)ur  «oriir.  Mouilles 
aussitôt  <|ue  vous  serez  arrivés  en  dedans  de  la  pointe  sud,  dans  9  oii  10  briisHca  d'eau, 
bon  inouillaj^e,  et  i\  l'abri  de  tous  les  vents.  A  un  mille  an  nord  du  Havre  (lally  Boy's, 
entre  deux  an.ses  de  sable  aueôté  est  de  la  liaie  et  pre.sijuW  doux  eueâblurcs  de  terre,  est 
un  rocher  sous  eau,  (|ui  se  déci>uvre  à  la  marée  basse. 

L'Anse  Hroad   est  il  2  milles  environ  au  nord   de  Tooth's  Head,  au  mémo  côté  du  la 
Buic.     On  peut  mouiller  ici  dans  12  ou  11  brasHes  d'eau. 

Le  bras  du  N.  K.  est  à  2  lieues  environ  do  l'entrée  de  la  baie,  au  oôté  est,  et  forme 
un  havre  spacieux,  eommode  et  si>r.  En  entrant,  tenez  vous  à  une  petite  di.st;u)ee  de  la 
point*!  basse  et  sablonneuse  au  eôté  S.  E.,  et  mouillez  au-delà  où  vou.s  ju^^erez  convenable, 
dans  10  braases  d'eau  ;  bon  mouillaj;e,  à  l'abri  de  tous  les  vents,  et  trés-commode  à  cause 
de  l'abondance  d'eau  et  de  bois. 

Les  Havrks  Indian  kt  Dk  Platk,  soi\t  en  dedans  de  la  }H>in te  ouest  la  plus  au 
dehors  de  la  Haie  La  Poile  ;  ce  sont  deux  pc^tites  anses  avant.ageuseiuent  situées  pour  la 
]jêche,  mais  propre.s  aux  petits  navires  j^eulementijui  |)cuvent  entrer  à  la  marée  haute. 

Little  Ireland  jKtrte  N.  0.  sur  0.  |  0.,  1)  |  lieues  des  îles  Biirgeo  les  plus  au  sud  ; 
et  est  environ  1  lieue  à  l'est  du  Cap  Ray. 

De  Little  Treland  au  Havre  la  Coue,  et  la  Haie  Le  Moine,  la  eoi'r.se  est  0.  N.  0.  J 
O.,  9  ou  10  n'illes;  entre  ces  j)laces  est  la  Baie  (Jaria,  ainsi  tjui'  plusieurs  ans<.'s  propres 
fieuleuient  aux  |)etit,s  navires  et  devant  lescluelles  sont  plusieurs  îles  et  rochers  .sous  eau 
épiu's  (;a  et  là,  sur  la  côte,  mais  aucun  d'eux  n'est  au-delà  de  la  course  désignée.  En 
mauvais  temps  tous  ces  rochers  sont  visibles.  Pour  pénétrer  dans  la  Baie  Claria,  on  côto- 
yant vous  découvrirez  une  pointe  blanchâtre  qui  ett  l'extrémité  sud  d'une  île,  prés  de  terre, 
devant  la  pointe  est  de  la  Baie,  et  un  pou  à  l'ouest  de  deux  coteaux  verts  sur  la  terre- 
ferme;  faites  porter  cette  pointe  blanchâtre  dans  la  direction  N.  N.  K.,  et  dirigez-vous 
dessus  ;  tenoz-vous  entre  cette  pointe  et  les  Quelques  îles  qui  sont  à  l'O.  S.  Ouest.  De  la 
pointe  blanchâtre,  la  course  conduisant  dans  la  baie  est  N.  sur  0.  mouillez  près  de  la  pointe 
est,  qui  est  basse.  On  aura  beaucoup  de  bois  dans  la  Baie  Garia,  et  du  bois  de  dimensions 
suffisamment  grandes  iwur  la  construction  des  navires. 

La  Pointe  S.  0.  de  l'entrée  dans  le  Havre  la  Coue,  nommée  la  Pointe  Rose  Blanche, 
(prés  de  laquelle  .sont  (|uel({ues  rochers  au  dessus  de  l'eau,)  est  passablement  haute,  et  le 
terrain  de  lu  côte  au-delà  du  Havre  la  Coue  et  de  la  Baie  La  Moine  est  plus  haut  que  tout 
celui  du  voisinage  ;  c'est  par  lui  ((ue  ces  terres  seront  reconnus  les  havres.  La  Baie  Le 
Moine  s'étend  au-dedaus  à  5  milles  N.  E.  ^  E.,  et  est  large  de  ^  de  mille  dans  sa  partie  la 
plus  étroite.  Devant  la  pointtî  est  sont  quelques  petites  îles  et  rochers  au-dessus  de  l'eau. 
En  entrant  tenez-vous  prés  de  la  côte  ouest,  jus(|u'à  ce  (pie  vous  soyez  en-dedans  de  la  baie  ; 
puis  dirigez- vous  vers  la  côte  est,  où  vous  pouvez  mouiller  commodément  dans  10  ou  11 
brasses  d'eau  ;  ici  l'eau  et  le  bois  sont  abondants. 

Pour  pénétrer  datis  le  Havre  la  Coue,  qui  est  à  l'entrée  ouest  de  lu  Baie  Le  Moine, 
gouvernez  N.  N.  ().,  entre  un  rocher  au-des.susde  l'eau,  dans  l'embouchure  du  havre,  et  la 
côte  ouest  ;  aussitôt  que  vous  serez  en-dedans  du  rocher,  ancrer  à  l'ouest  dans  7  brasses 
d^eau,  en  amarrant  avec  un  grelin  sur  terre  ;  ou  bien  vous  pouvez  vous  diriger  dans  le  bras, 
qui  court  N.  E.  sur  E..  du  hûvre,  et  mouiller  dans  20  brasses,  à  l'abri  de  tous  les  vents. 
Cette  place  a  été  le  lieu  de  refuge  des  jietits  vaisseaux  de  pêche  pendant  plusieurs  années. 

A  l'ouest  de  le  Pointe  Rose  Blanche  se  trouve  le  lutvre  du  même  nom  ;  il  est  petit  et 
1)cau;  on  y  mouille  dans  1)  brasses  d'o:'u.  Le  chenal  conduisant  dens  le  havre  est  entre 
l'île  qui  est  devant  son  extrémité  ouest,  et  ia  l'ointe  Rose  Blanche,  tenez-vous  à  une  bonne 
distance  de  l'île,  à  cause  de  certains  rochers  qvû  sont  sur  sa  côte  est,  et  approchez  du  côté 
ouest  de  la  petite  île  (jui  est  près  de  la  poiuU^  puis  mouillez  en  dedaus  lu  pointe  N.  E.  de 
l'île  dans  9  brasses.  Pénétrer  dans  la  partit  N.  0.  du  havre  serait  dangereux,  si  vous 
êtes   étranger,  à  cau.se  des  nombreuises  îles  et  des  rochers  qui  s'y  trouvent. 

Mill  Face  est  une  petite  anse  2  mille.s  à  l'ouest  de  la  Pointe  Rose  Blauche,  au-dedaus 
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do  laquelle  est  un  bon  niouilliigo  nour  les  navires  dann  4  braMs»',-*  d  eau.  Oovant  la  pointe 
ouest  du  hâvro  sont  deux  fxtites  îles,  et  plusieurs  ro«ihers  mous  eau,  on  jHMuNtre  diuih  cotte 
anse  en  passant  à  l'est  do  ces  roehcrs  et  îles. 

Sept  niilloH  i\  l'ouest  do   lloso  Blanche  sont  les  Iles   Uurnt  hrùlétit  qui  sont  bien  près 
*.>rre,  et  <ju'oii  nv  |H'ut  pas  distinguer  faeilenient  do  la  Pointe  Uoso   Blanche;  derrière 


de  tel 


lont 


ces  ilc»  est  un  abri  jM)ur  h>s  |K'tits  navires.     Devant  ces  îles  sont  des  rochers  sous  oau, 
quelques-uns  sont  à  un  dcnii-niille  de  terre. 

Six  niilies  il  l'ouest  de  la  l'ointe  Rose  Blanche,  sont  les  Baies  Connez  et  Otter,  qui 
sont  toutes  deux  presque  inaccessibles  i\  eau.st^  do  plusieurs  rochers  sous  eau  en-dehors  du 

[>assage,  qui  sont  invisibles,  en  beau  toinps  ;   mais  quand  vous  serez  arrivés   en  sùrclé  daaa 
a  Baie  Otter,  on  jHiUt  niouillur  très-coniniodénient  dans  7,  H.  et  t>  brasses  d't^au. 

Lb  H.WKK  I)ic.\i>  Isi<.\.ni).~0.  N.  0.  :|  O.,  pr«'s  de  4  lieues  de  la  Rose  Blanche  dont 
les  Iles  Dead,  morte»  (pli  sont  bien  priNs  de  t^-rre.  Dans  le  passage  qui  eouduit  dans  le  Il&vre 
Dead  Islands,  entre  Uss  Iles  et  1(!  Havre  est  un  bon  mouillage  pour  les  navires  dans  tJ  ou  8 
brosses  d'eau,  à  l'abri  de  tous  les  vents;  n>ais  pour  ceux  (|ui  ne  s'y  connai.s.sent  j.as,  l'aceùa 
est  très  difficile,  i\  cause  do  plusieurs  rochers  .sous  eau  dans  les  entrées  est  et  ouest.  On 
pourra  reconnaître  l'entrée  est  par  une  tache  blanche  sur  une  des  îles;  amenez  cette  tache 
à  porter  N.  sur  O.,  et  dirigez  vous  vers  ce  point,  en  v(ms  tenant  près  des  rochers  i\  stribord 
et  laissez  in  bAbord  l'île  à  la  tache  blanche  ;  l'entrée  ouest  peut  être  connue  par  une  p»)inte 
élevée  sur  l'île,  un  peu  à  l'ouest  des  îles,  sur  la  partie  ouest  desquelles  est  un  coteau  vert; 
côtoyez  cette  pointe,  jus(ju'à  ce  (jue  vous  .soyez  en-dedans  d'un  petit  rocher  rond,  près  de 
l'île  qui  est  la  plus  ii  l'ouest,  à  la  |x)inte  est  de  l'entrée  ;  puis  tires  vers  l'est  pour  gagner  ver» 
la  grande  î'a,  remaniuable  par  une  côte  élevée,  et  gouvernez  E.  \  N.,  en  gardant  en  vue  le 
petit  rocher  déjà  mentionné. 

Lf.  PoHT  AUX  Basque. — Des  Iles  Dead  au  p(^rt  aux  Basque,  la  course  est  0.  N. 
0.  et  la  distance  4  milles  ;  entre  ces  places  sont  plusiinirs  petites  îles  bitin  près  de  terre, 
et  il  y  a  aussi  des  rochers  sous  eau,  dont  quelques-uns  sont  à  un  demi-mille  do  terre.  Port 
aux  Bas(|uc  est  un  havre  petit  mais  commode,  à  '1\  lieues  A  l'est  du  Cap  Ray.  Pour  y 
arriver  faites  porter  dans  la  direction  N.  N.  O.  4-  Hugar-Loaf  Hill,  la  côte  duptUn  de 
tucre  qui  est  au-delà  du  Cap  Ray,  ou  bien  N.  N.  O.  la  montagne  nommée  Table  Mountain. 
Guidez-vous  sur  ces  marques  pour  vous  diriger  vers  lu  côte  et  vous  arriverez  au  port  ;  la 
pointe  S.  O.  nommée  Pointe  Blanche,  est  de  hauteur  moyenne  et  d'une  apparence  blan- 
châtre ;  mais  la  pointe  N.  E.  est  basse  et  plate,  et  a  tout  près  un  rocher  au-dessus  de 
l'eau.  Afin  d'éviter  le  bas-fond  extérieur,  sur  lequel  l'on  sonde  H  bras.ses  E.  3.  E.  de  la 
Pointe  Blanche,  tenez-vous  près  de  la  dite  pointe  et  joignez  la  pointe  S.  0.  de  l'Ile 
Road  avec  le  niiît  de  pavillon  qui  est  sur  la  côte  par  delà  le  côté  ouest  de  la  tête  du 
havre  :  cette  direction  vous  conduira  au  milieu  du  chenal,  entre  tes  rochers  de  l'est  et  de 
l'ouest,  dont  lea,j)remier8  sont  toujours  visibles,  et  (jue  vous  laissez  ù  stribord,  poursuives 
cette  course  juscju'à  Road  Island,  et  côtoyez  la  pointe  ouest,  afin  d'éviter  le  rocher  Fry- 
ing  Pan,  qui  se  projette  d'une  anse  sur  la  côte  ouest,  vis-à-vis  l'île. 

Aussitôt  que  vous  aurez  pas.sé  l'île,  tirez  vers  l'E.  N.  E.  et  mouillez  entre  cette  ît6 
et  l'Ile  Harbour  où  vous  voudrez,  dans  9  ou  10  bra.'fses,  bon  mouillage  et  à  l'abri  de  tous 
les  venta  ;  cette  place  se  nomme  le  Havre  Road,  ou  Outcr  cctérievr,  et  est  le  seul  endroit 
de  mouillage  pour  les  vaisseaux  de  guerre,  ou  les  navires  qui  tirent  beaucoup  d'eau,  miiis 
les  petits  navires  mouillent  dans  le  HSvre  Inner  intérieur. 

Pour  y  pénétrer  pas.sez  entre  la  côte  ouest  et  l'extrémité  S,  0.  de  l'Tle  Harbour,  et 
mouillez  au-delà  de  la  dite  île  dans  'ii  ou  4  brasses  d'eau.  Dans  quehjues  endroits  de  ce 
havre  les  navires  peuvent  approcher  tellement  près  de  la  côte  sur  leurs  flancs  que  l'on 
peut  y  atteindre  avec  un  madrier.  Cette  place  a  été  fréquentée  par  les  pêcheurs  pen- 
dant plusieurs  années  ;  elle  est  bien  située  pour  leur  usage,  et  est  en  outre  très-commode. 
Un  mille  à  l'est  do  Basque  est  Little  Bay. 

La  Grande  Baie  est  à  1  milles  à  l'ouest  du  Port  aux  Basque  ;  il  y  a  beaucoup  de 
petites  îles  et  de  rochers  en-dedans  et  avant  d'y  arriver,  dont  ceux  qui  sont  le  plus  au- 
dehors  ne  sont  pas  à  plus  d'un  demi-mille  de  terre.  La  mer  se  brise  sur  eux,  La  Baie 
n'est  propre  qu'aux  petits  navires. 

Du  Port  aux  Baisque  à  la  Pointe  Enragée,  la  course  est  0.  N.  0.;  la  distance  est 
d'une  lieue,  et  N.  E.  0.  1^  lieue  de  la  au  Cap  Rap.  La  Pointe  Enragée  est  basse  ; 
devant  la  partie  est,  un  mule  au  large,  sont  quelques  rochers  sous  eau,  sur  lesquels  la 
mer  ac  brise. 

Le  Cap  Ray,  l'extrémité  S.  0.  est   très-plate  au  haut.     Ce  terrain   peut  être  vu 
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par  un  beau  temps  ù  une  distîincc  (le  l(î  i\  17  lieues.  l*rès  du  pied  de  cette  montagne, 
entre  cette  partie  et  la  pointe  du  Cap,  est  une  côte  élevée  et  de  forme  ronde,  ressemblant  à 
un  pain  de  sucre,  qu'on  noniuio  le  Sugnr  Lott/  of  Cap  liai/  (le  Pain  de  sucre  du  Gap 
llay),  dont  le  sommet  est  un  peu  plus  bas  (jue  celui  de  la  montagne  ;  et  au  nord  de  cette 
cote,  sous  la  montagne,  sont  deux  autres  côtes  longues,  en  forme  de  pains  de  sucre,  (jui 
ne  sont  pas  si  hautes  que  la  premiôre,  l'une  ou  l'autre  de  ces  côtes  coniques  paraissent  de 
tous  points  de  vue,  détachées  de  la  montagne. 

Il  y  a  une  baie  sablonneuse  entre  le  Cap  Ray  et  la  Pointe  Enragée,  en-dedans  de  la- 
quelle les  vaisseaux  peuvent  mouiller  avec  des  vents  N.  N.  0.  Est.  mais  on  pourra 
être  surpris  par  les  vents  S.  0.,  qui  soufflent  en-dedans,  et  soulèvent  les  flots.  Le  mouil- 
lage n'est  pas  ce  ({u'il  y  a  de  mieux,  vu  (pi'il  est  d'un  sahle  lin.  Vers  le  côté  est  de  cette 
baie  est  une  chaîne  de  rochers,  à  un  mille  au  large,  sur  lesquels  la  mer  ne  se  brise  pas  en 
beau  temps. 

Le  meilleur  endroit  de  mouillage  dans  cette  baie  pour  les  grands  navires,  est  là  où 
l'on  joint  la  pointe  du  cap  au  N.  0.  avec  la  côte  haute  et  sablonneuse  au  fond  de  la  Baie 
au  N.  K.,  dans  10  brasses  d'euu.  Les  petits  navires  peuven'  mouiller  plus  haut.  Ne 
mouillez  pas  tell'^ment  à  l'est  que  vous  joigniez  l'extrémité  de  lu  dite  montagne  avec  la 
côte  sablonneuse  >iu  fond  de  la  baie,  par  lequel  moyen  vous  éviterez  la  chaîne  de  rochers 
sus-mentionnés. 

N.  0.  ^  Ov  environ  i\  un  mille  de  la  pointe  du  Cap,  est  une  petite  chaîne  de  rochers 
.  nommées  le  Cap  .'iocks,  sur  lesquels  la  mer  se  brise  fréquemment  ;  et  un  mille  au  nord  du 
Cap,  près  de  terre  est  une  île  basse  et  rocailleuse.  Il  y  a  un  chenal  entre  ces  rochers  et  le 
cap,  dans  1-4  ou  15  brasses  d'eau,  ainsi  qu'entre  le  cap  et  l'île  dans  4  ou  5  brasses  ;  mais 
les  marées,  qui  courent  ave",  une  grande  rapidité,  le  iendent  très-dangereux  pour  les  vais- 
seaux. 

Les  sondages  au-dessous  de  100  brasses,  ne  s'étendent  pas  plus  loin  qu'une  lieue  de 
terre  jusqu'au  sud  et  à  l'est  du  cap,  et  non  à  l'ouest  et  au  nord,  excepté  sur  un  banc  qui 
est  devant  Port  aux  Basque,  2  ou  3  lieues  au  large,  où  l'on  sonde  depuis  70  à  100  brasses 
d'eau,  de  bon  mouillage.  A  13  lieues  du  Port  aux  Basque,  S.  E.  ^  S.,  dans  le  47°  14' 
de  latitude  N.,  est,  dit-on,  un  banc  de  sable,  Fur  lequel  on  sonde  70  brasses. 

Les  Marées. — Entre  le  Cap  Chapenu  Rouge  et  le  Cap  Ray,  dans  toutes  les  baies 
etc.,  la  marée  afflue  jusqu'à  9  heures,  à  la  pleine  lune  et  sur  son  déclin,  dans  les  grandes 
mers  et  sa  hauteur  perpendiculaire  est  de  7  ou  8  pieds,  mais  on  doit  observer  que  les 
marées  sont  partout  dirigées  par  le;?  vents  et  le  tenqis.  Sur  la  côte,  entre  le  Cap  Chapeau 
llouge  et  iSt.  Pierre,  le  courant  se  dirige  environ  au  S.  0.  Au  côté  sud  de  la  Baie  For- 
tune, il  tend  vers  l'es.,,  et  au  côt^  nord  vers  l'ouest.  Entre  le  Cap  La  Hune  et  le  Cap 
Ray,  le  flux  tend  vers  l'ouest  dans  le  large,  très-irrégulièrement  ;  mais  ordinairement  2 
ou  3  heures  après,  la  mer  est  haute  près  de  terre.  Jja  marée  au  courant,  est  ralentie, 
excepté  près  du  Cap  Ray,  o''^  il  est  fort,  et  parfois  change  tout  contrairement  à  ce  que  l'on 
attendrait  du  cours  ordinaire  des  marées,  et  bien  plus  fortement  à  certain  t^mps  qu'à  d'au- 
tres ;  ces  changements  semblent  dépendre  spécialement  des  vents. 


LA  COTE  OUEST  DE  TERRENEUVE. 


DIT  CAP  RAY  ATT  CAP  NORMAN. 


Le  Cap  Auguille  qui  porte  N.  ^  E.,  17  ou  18  milles  du  Cap  Ray,  est  le  terrain  le 
plus  au  nord  que  l'on  puisse  .voir,  après  avoir  passé  à  l'ouest  du  Cap  Ray  ;  il  est  haut  et 
uni,  et  le  pays  au-dessus  est  cou^'ert  do  bois.  Entre  la  partie  élevée  des  deux  caps,  la 
côte  est  basse,  et  forme  une  baie,  aans  laquelle  sont  la  grande  et  la  petite  rivière  Cod 
Roy,  celle  qui  est  est  le  plus  au  nord,  la  Rivière  Great  Cod  Roy,  est  un  hitvrc  barré, 
qui,  à  la  ni^irée  haute,  n'admettra  (pie  des  navires  tirant  8  ou  10  pieds  d'(îau.  On  peut 
approcher  du  rivage  entre  les  deux  caps  à  une  h  lieue  environ,  vu  qu'il  n'y  a  pas  de  ris({ue 
à  courir  à  cette  distance.  C'est  un  bon  endroit  pour  la  pêche  au  saumon,  et  il  est  com- 
mode pour  la  construction. 

L'Ile  Cod  Roy  est  li^  ou  2  milles  au  sud  du  Cap  Auguille,  près  de  la  terre  élevée,  et 
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est  une  il  ■  b-'.s.sc,  plate,  et  verte,  ih  2  milles  do  circuit,  dans  la  tonnes  d'un  frr-à-cheviU, 
fonnani  entre  elle  et  de  r  lie  C.id  Rov.  un  petit  hâvro,  cmniiiode  ixiur  les  navires  tirant 
10  (Hi  12  jiieds  d'eiu,  dans  l'Kjiiello  la  meilleure  entrée  est  au  sud. 

('..(1  Roy  Road  porte  sud-est  jvir  r.ip[)nrt  à  l'Ile,  et  jiréseute  un  Imii  nuiuiilago  pour 
les  navires  dans  8,  7,  ou  <>  brasses,  bon  mouillage.  Avec  1 1  pointe  sud  do  lîle,  jiortant  en- 
viron 0.  N.  O.,  et  la  pointe  du  rivage  au-lodans  de  l'île  à  l'entrée  sud  dans  le  havre,  avec 
une  pointe  sur  terre  ferme  au  nord  de  l'île,  vous  serez  dans  7  brasses,  et  environ  UQ 
domi-niille  au  largo. 

Vu.',  lieue  au  sud  de  l'Ile  Cod  Roy,  est  une  pointe  élevée  et  rmle,  nonimée  Stormy 
Point,  devant  laqud'e  un  bis-fond  s'étend  à  un  doini-niille  ;  cette  pointe  nu  t  le  cliennu  à 
couvert  dos  vent:;  S.  S.  E.,  et  le  mouillage  est  bon  tout  le  long  de  la  côte  entre  cette 
pointe  ot  l'île. 

Batk  St.  Gkoroks, — DuCip  Anguille  au  (^ip  St.  (îeorges  la  course  est  N,  N.  E. 
5  E.  environ  12  lieues.  Entre  ces  deux  caps  est  li  Raie  St.  Georges,  <|ui  s'étend  K. 
N.  E.  à  IH  lieues  (lii  Cap  Anguille,  ot  E.  8.  K.,  à  11  lieues  du  deinier  Cap.  A  la  tète  de 
cette  baie  au  eôté  ouest,  autour  (l'une  pointe  de  terre  basse,  est  un  luîv.v  avec  )ni  mouillage 
dans  S,  10  ou  12  brasse- d'eau,  lia  rivière  St.  (îeorges  se  déeharu;e  à  la  têt(i  de  cette  . 
baie,  mais  elle  n'est  navigable  que  pour  les  chaloupes,  et  paraît  s'emjjlir  rapidement  de 
sable. 

Au  eâté  nord  de  la  baie,  devant  l'isthme  do  Port-au-Port,  est  un  bon  mouillage  dans 
7  ou  8  bras.ses  d'eau,  lorsqu'on  a  des  vents  nord  ;  il  existe  un  peu  au  large  de  cet  eu- 
droit  ot  un  banc  de  i)êclio,  qui  s'étend  à  d(uix-tiors  de  l'autre  côte,  et  à  la  surface  duquel 
on  sonde  7  à  10  brasses  d'eau  ;  lo  mouillage  est  d'un  sable  obscur. 

Le  Cap  S.  George  est  an  48°  28'  do  l:it.  nord,  et  pont  êtn  connu  à  temps,  non  seu- 
lement parce  (ju'il  est  l'extrémité  nord  de  la  b  lie  de  ce  nom,  mais  aussi  par  les  hauteurs 
escarpées  à  sa  partie  nord,  (jui  s'élève  à  une  grande  hauteur  do  la  nier  poi-pendiculaire- 
nicnt  ;  ainsi  (p;o  par  Red  Tslaini,  <jui  est  à  5  milles  au  nord-est  du  eap.  et  u!i  demi-mille 
au  large  :  cette  île  est  louiiue  d'un  mille  et  demi,  et  do  hauteur  moyenne,  les  rochers  es- 
carpés autour  sont  rougeâtres.  Il  y  a  un  mouillage  avec  d -s  vents  de  terre  sous  l'extré- 
mité N.  E.  do  l'Ile,  devant  une  anse  sabloiniouse  sur  la  terre-forme,  au  nord  de  ces  ro- 
chers escarpés,  dans  12  ou  14  brasses  d'eau  ;  vous  sercsz  à  l'.ibri  dos  vents  du  S.  S.  O.  des(juels 
l'île  vous  défetjdra,  ot  la  eôlo  vous  mottni  à  l'abri  dos  vents  su<l  et  est  ;  mais  on  n'est  nul- 
lement à  l'abri  do'M-onts  X.  ou  N.  ()..  MiMi  que  cotte  plaoo  Soit  fréquontéo  par  los  vais- 
seaux de  pêche. 

De  devant  Rod  Tsland,  à  une  distance  do  4  ou  5  milles,  à  fiong  Point,  à  l'entrée 
dans  la  Baie  Port-au-Port,  la  course  est  E.  sur  N.,  et  la  distatico  7  ou  8  lieues  ;  de  Rod 
Island  à  Guernsoy  Island  à  l'oniboachuro  do  la  Raie  des  Iles  n/  hliind  Du/,  E.  N.  E., 
environ  1()  lieues  ;  do  Red  Island  au  Caj)  St.  Grégoire,  N.  I*].  sur  E.  '^  E.,  à  20  lieues  de 
distance  ;  et  do  Red  Island  à  la  Pointe  Rich  n'ch<\  qui  est  la  pointe  nord  de  la  Raie  In- 
gn  naohoise,   N.  E.  sur  E.,  à  40  lieue:-. 

Po!n'-.\,r-PoilT. — Le  terrain  entre  Rod  Island  et  l'entrée  dans  Port-au-P(U"t,  est  un 
peu  bas  avec  mi  rivage  sablonneux,  si  l'on  excepte  un  coteau  ronianjuablement  haut  nonnné 
Roimd  lload,  près  de  terre,  environ  2  lieues  à  l'E,  N.  Kst  de  Kod  Island  ;  mais  au-dodans 
du  pays,  au-dessus  do  Poit-an-Port,  sont  des  terres  éle\ées  ;  vA  si  vous  êtes  à  H  ou  4  lieues 
dans  l;i  mer  vous  ne  pouvez  pas  distingum'  la  longue  pointe  qui  i'ornie  la  baici.  Cotte  Baie 
est  spacieuse,  d'ime  largeur  de  5  milles  ù  son  entrée,  et  d'une  profondeur  de  4  lieues,  cou- 
rant au  sud  et  au  sud-ouest,  av«ç  un  bon  mouillage  de  chaque  côté. 

Longue  Pointe  est  la  pointe  ouest  delà  Baie;  elle  est  bas.se  ot  rocailleuse,  et  une 
chaîne  do  rochers  s'étend  un  mille  au  large,  à  partir  de  sa  partie  E.  N.  E.  S.  E.  8ur  E.  ^ 
E.,  à  4  milles  de  longue  pointe,  et  à  une  demi-lieue  do  la  côte  est,  est  l'Ile  Fox,  qui  est 
pot'*^o,  ;;:ais  us.sez  hante.  De  l'extrémité  nord  do  cette  île  s'élend  à  2  milKis  au  N.  N.  Est 
nu  bas-fond  nommé  Fox's  Tail  ;  et,  environ  an  contre  delà  baie,  entre  l'Ile  Fox  et  la 
.côte  ouest  est  le  ^liddlo  (Iround,  sur  nno  partie  du(|Uol.  près  do  l'extrémité  S.  O.  on  sonde 
M  ou  4  pieds  d'eau  soulomont.  l)o  la  tCte  de  la  baie  est  une  poiutt;  basse,  s'étendant  ju.s<|u'au 
oontro,  nommée  Middle  Point,  devant  laquelle  s'étend  à  2  milles  N.  E.  sur  N.  un  bas  fond 
dont  une  partie  vient  asséché  à  la  marée  basse  ;  cette  Middle  Point  divise  la  baie  en  deux 
parties,  nommées  los  Baies  de  l'Est  et  de  l'Ouest. 

De  la  tOte  de  la  Baie  Est  jusqu'à  la  baie  St.  Georges,  la  distance  est  d'un  quart  de 
raille;  cet  isthme  est  très-bas,  et  à  un  étang  au  n)iliou,  dans  lefjucl  la  mer  se  jette  souvent, 
surtout  dans  les  hautes  mers  et  lorsque  le  veut  souffle  du  sud  avec  impétuosité.  A  .sou  côté. 


€6 


DU  CAP  RAY  AU  CAP  NOÏIMAN. 


M 

JJ 

mil' 

1 

1 

II 

i 

H 

i  SI 

* 

sSk'i'Ji^niT 

■      i 
( 

il 

1 

*     1 

ii|  ;i   wiira 

' 

':    1  . 

1    i 


est  une  in<iiit)ij^n(>  passablement  haute,  s'ëlev.int  directeinout  au-dessus  de  l'isthme,  et 
étant  pliitoau  Miniiiiet;  au  nord  de  cette  montagne,  et  àf»  milles  de  l'isthme,  est  une  vallée 
reinarquîib'e,  (jui  servira  plus  tard  de  nian|ue.  N.  E.  i  E.,  à  deux  lieues  de  la  pointe,  et  à 
une  demi-lieue  de  terre,  est  Sliag  Island,  <)ui  paraît  de  loin  comme  un  rwher  élevé,  et  qui 
sera  facilement  di.s'tin<iuép  de  Longue  l'ointe,  et  0.  N .  ().,  environ  à  une  lieue  de  cette  Ile, 
est  le  nnlieu  de  liong  Lodge,  une  étroite  chaîne  de  rocliers,  s'étcndant  4  milles  E.  N.  E.  et 
0.  S.  0.  ;  la  partie  est  est  au-dessus  de  r«ïau,  et  le  chenal  conduisant  dans  la  baie  Port-au 
Port  est  entre  la  partii;  ouest  de  ces  rocthers  et  le  ressif'(jui  s'étend  à  partir  de  la  pointe 
ouest  de  la  bîiie.  est  large  d'iuie  lieue.  En  entrant,  si  vous  arrivez  du  sul  .st.  n'approchez 
pas  à  plus  de  1^  mille  de  la  Jiongue  Pointe  de  la  baie  jusrju'à  ce  que  vous  ayez  joint  la 
vallée  en-dedans  de  la  montagne  déjà  mentionnée  (au  ct^té  est  de  l'isthme)  au-dessus  de 
l'extrémité  Est  de  Fox  Island,  (pii  portera  alors  un  pen  mts  l'est  ;  vous  éviterez  alors  le 
ressif  de  la  Longue  Pointe  L(nig  Point,  et  vous  pourrez  |  l'trerdans  la  baie  sans  crainte; 
mais  si  vous  arrivez  du  N.  E.  en  dehors  de  Long  licdge,  ou  si  v  us  tournez  dnns  la  baie 
dans  le  but  d'éviter  l'extrémité  S.  0.  de  liOng  Ledge,  faites  ouvrir  l'istlime.  ou  le  pied  de 
la  montagne  ((jui  est  à  l'est  de  l'isthme)  à  l'ouest  de  Fox  Island,  environ  deux  fois 
la  largeur  de  l'Ile,  et  cela  vous  ('(induira  dans  le  centre  de  la  Haie,  et  vous  fera  éviter  fiong 
Ledge;  et  <juand  vous  aurez  l'IU;  Shag  j(»int  le  pied  du  tenain  élevé  de  la  lliviùre  Coal 
Charhon,  on  portant  alors  vers  l'E.  '^  S.,  vous  serez  en-dedans  de  Long  Ledge.  Il  est  aussi 
un  passage  sfir  conduisant  dans  la  baie,  entre  le  ]jong  Ledge  Innguv  chaîne  et  la  côte,  de 
cha(jue  côté  de  Shag  Island.  bien  f|ue  l'on  doive  éviter  .soigneusement  un  petit  bas-fond  sur 
lequel  on  ne  sonde  que  2^-  brasses  d'eau,  et  qui  est  0.  sur  N.,  à  un  uiille  de  l'île. 

Pour  remonter  la  baie  de  l'Ouest  et  Head  Harbour  vous  devez  côtoyer  la  côte  ouest  ; 
cette  côte  est  taillée-à-pic.  En  tournant  entre  cette  côte  et  Middle  (jrround,  n'approchez  pas 
plus  près  de  ce  Middle  (îround,  (|ne  d'une  profondeur  de  8  brasses  d'eau,  mais  vous  pouvez 
mouiller  bien  près  de  3Iiddlc  Point  dans  0  ou  5  brasses.  Le  mouillage  dans  West  Bay  est 
profond  de  8  brasses,  et  dans  Head  Harbour  de  5  brassi's  environ.  West  Road  est  entre 
une  rive  élevée  et  rocaillense.  envimn  2  milles  au  siul  ouest  de  iiongue  Pointe,  où  vous 
pouvez  mouiller  très-sûrement  dans  10  ou  12  brasses,  avec  des  vents  ouest  et  N.  0.  ;  cette 
rive  est  taillée-à-pic,  et  est  un  excellent  endroit  d(!  déban^  >ment  ainsi  que  pour  sécher  le 
poisson  ;  il  est  à  l'extrémité  nord  de  Fox  Island  un  endro'.t  propre  au  même  but.  Toute 
la  baie  et  la  côte  adjoignante  abondent  en  morue,  et  il  y  a  autour  beaucoup  des  bancs  de 
pêche. 

East  Road  Chemhi  de  V  Eut  ot  entre  Vox  I.sland  et  la  côte  est.  Pour  le  remonter 
il  vous  faudra  suivre  la  pointe  élevée  brute,  qui  est  une  lieue  à  l'E.  N.  E.  de  l'île  portant 
au  sud  de  S.  E.  sur  E.  ^  E.,  jus<ju'à  ce  que  l'isthme  soit  amené  avec  l'Est  de  Fox  Island; 
vous  serez  alors  en-dedans  du  bas-fond  nommé  Fox's  Tail.  et  pourrez  tirer  vers  le  sud,  et 
mouiller  partout  entre  l'île  et  la  côte,  dans  i(t  ou  18  brasses  d'eau. 

Pour  remonter  la  Baie  Est.  pas.sez  entre  l'île  et  la  côte  est  ;  et  après  que  vous  serez 
au-delà  de  l'île,  n'approchez  pas  à  phis  d'un  demi-mille  de  près  de  la  côte  jusqu'à  ce  que 
vous  soyez  devant  une  pointe  brute  au-delà  de  l'île  nommée  Road  Point,  au-delà  de  laquelle 
est  le  meilleur  mouillage  avec  des  vents  du  X.  E..  dans  12  brasses  environ  d'eau.  Pour 
remonter  la  Bai(!  Est  entre  le  Middle  G  round  et  l'^oxs  Tail.  joignez  la  dite  pointe  brute 
avec  la  pointe  S.  ().  de  Fox  Island  ;  cette  marque  vous  conduira  en  sûreté  entre  les  deux 
bas-fond..  Tenez-vous  à  quelcpie  distance  de  l'île,  et  mouillez  comme  il  a  déjà  été  suggéré 
dans  8  à  12  brasses  d'eau. 

Baik  dks  Ij.ks,  Bni/  i>/  Isidiuli. —  I)e  la  Longue  Pcwnte  à  l'entrée  au  Port-au-Port 
à  l'Ile  des  Iles,  la  C(mrsc  es*,  N.  E.  sur  E.  ^  E.,  la  distance  8  lieues.  Evitez  avec  soin 
le  Jjong  Ledge.  Le  terrain  entre  est  très-élevé,  et  s'élève  en  côtes  brutes  et  arides,  di- 
rectement de  la  rive.  La  Eim  des  lies  sera  reconnue  par  les  nombreuses  îles  à  son  em- 
bouchure, surtout  lt>s  trois  nrnnnées  fîuernsey.  'l'weed  et  Pearl,  <jui  sont  presque  à  égale 
hauteur  avec  les  terres  autdur.  Si  vous  êtes  destinés  aux  liâvres  Jjarkou  York,  (|ui  sont  au 
côté  8.  O.  de  la  baie,  et  venez  du  sud.  passez  entre  l'Ile  («uernsey  et  South  Head,  qui 
toutes  deux  .sont  taillées-à-pic  ;  mnis  avec  des  vents  du  sud  et  du  S.  0.  n'approchez  pas 
trop  près  du  South  Head,  de  peur  (|u'il  ne  vienne  de  la  haute  terre  des  calmes  et  de  sou- 
dains coups  de  vent  ;  car  vcms  ne  pourrez  pas  moiiiller  au  bas  de  cette  terre,  en  sûreté. 
Il  y  a  plusieurs  eluMiaux  formés  par  (h>s  îles,  par  lescjuels  vous  ftourrez  entrer  dans  la  baie 
ou  en  sortir,  vu  qu'il  n'y  a  pas  de  dangers  (jui  ne  soient  visibles,  à  l'exception  d'une 
petite  chaîncî  de  rochers  qui  sont  un  d(!mi-millc  au  N.  E.  du  Rocher  Shag  au  nord,  et 
en  ligne    droite    avec  les    deux  Rochers    Shag.     Si  vous    ouvrez  le   Shag  Rock  du   sud 
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à  l'un  ou  l'autre  ïôté  du  Shiig  Rock  nord,  vous  pa.sscrez  sans  risque  à  l'est  ou  à 
l'ouest  de  la  chaîne.  Le  passage  conduisant  le  plus  sûrement  dans  cotte  bîtie,  en  venant 
du  nord,  est  entre  les  doux  Rochers  Sl'ug  :  ot  ensuite  entre  les  lies  Tweed  ot  Ptarl. 

De  rilo  Guernsey  à  Tortoiso  Head,  (|ui  est  la  pointe  nord  du  Hâvr»;  York,  la  coui-se 
est  S.  sur  0.  ^  0.,  la  distance  5  milles. 

Le  Havre  Lark  s'étend  à  2  milles  au-dcdans.-  dans  une  direction  0.  sur  K.,  et  est  un 
tiers  de  mille  de  largo  à,  son  entrée  qui  est  la  partie  la  plus  étroite.  En  y  cintrant  avec  un 
gros  navire,  tenez-vous  près  de  la  rive  ù  bâbord,  et  mouillez  près  d'une  [toiiite  bass(î  à  stri- 
bord,  portant  0.  N.  0.,  N.  N.  ().,  ou  N.  N.  E.,  et  vous  iwouillerez  dans  (J  ou  7  brasses 
d'eau,  à  l'abri  de  tous  les  vents. 

Lo  Hâvr(f  York  est  à  une  lieue  de  Tortoise  Head,  0.  S.  0.  Oti  peut  facilement 
revirer  entre  lo  Hcid  et  l'Ile  Govcrnor,  (jui  est  devant  le  hâvro  ;  mais  vous  éviterez  un 
bas-fond  qui  s'étend  a  partir  d'un  rivage  bas  i\  l'extrémité  ouest  de  l'Ile  Govornor,  nonnnée 
Sword  Point.  Il  ost  aus-si  un  bas-fond  (jui  s'étend  de  la  pointe  voisine  do  l'Ile  (Jovernor, 
que  l'on  devra  éviter  aussi  :  en  joignant  Tortoise  Head  avec  Sword  Point,  vous  l'éviterez. 
En  entrant  tenez-vous  à  <iuel<iue  distance  de  la  Pointe  Sword  ;  ayant  passé  cette  pointe, 
vous  mouillerez  aisément  dans  10  brasses,  lo  long  d'un  rivage  sablonneux  sur  le  havre, 
■ayant  Tortoise  Head  ouvert  d'avec  Sword  Point.  J^es  vents  de  r(,\  otdu  N.  0.  soufflent 
ici  avec  force. 

,  L'Ile  Ilarbour  est  il  l'entrée  de  la  Rivière  Humber,  et  à  7  milles  S.  sur  E.  J  E.  de 
l'Ile  Guernsey  ;  à  son  extrémité  S.  O.  est  le  Havre  Wood,  non  propre  aux  navires.  La 
rivière  Humber  à  5  lieues  au-dodans  de  son  entrée,  devient  étroite,  et  le  courant  est  si 
fort  en  quelques  endroits,  sur  4  lieues  en  montant,  juscju'à  un  lac,  qu'il  est  difficile  qu'une 
chaloupe  même  puisse  y  résister,  l^es  bancs  de  cette  rivière  sont  bien  boisés  et  autrefois 
il  y  îivait  là  un  grand  établissement  do  pêt^lie. 

Les  bras  du  Nord  et  du  Sud  sont  deux  grands  passages,  et  s«nt  très-profonds  justju'à 
la  tête.  Au  côté  est  de  l'Ile  Eaglo,  entre  les  bras  du  nord  et  du  sud,  est  un  mouillage 
dans  8,  TO  ou  12  brasses.  Sous  la  partie  S.  E.  de  l'Ile  Harbour,  au  côté  sud  de  la  baie,  est 
l'Anse  Fronchman,  dans  laquelle  le  mouillage  est  excellent,  dans  20  à  12  brasses. 

La  Baie  des  Iles  of  Islands  fut  jadis  bien  fréquentée  par  les  navires  faisant  la  pêche 
à  la  morue,  et  l'on  construisit  dos  établissements  à  Small  Bay,  (jui  est  un  peu  au  sud  de 
South  Head  ;  et  l*^  laraie  rivage  sur  la  J*ointe  Sword,  dans  l'Ile  Governor,  est  une  excel- 
lente place  p<rur  sécher  le  poisson. 

Du  Rocher  Shag  nord  au  Cap  St.  Grégoire  la  course  est  environ  N.  E.,  la  distance 
8  milles  ;  puis  une  course  de  13  ou  14  milles  sur  dans  une  même  direction  vous  conduira 
à  l'entrée  de  la  Baie  Bonne.  La  terre  près  du  rivage,  de  Shag  Rock  nord  au  Cap  St. 
Georges,  est  baisse  ;  mais  à  peu  de  distance  à  l'intérieur  elle  s'élève  en  une  montagne,  qui 
se  termine  au  sommet  eu  côtes  de  forme  ronde.  Le  long  de  cette  partie  de  la  côte,  sont 
des  rochers  sous  eau,  un  cjuart  do  mille  au  large. 

Le  Cap  St.  GfiiKuoiRE  est  élevé,  et  entre  ce  Cap  ot  la  Baie  Bonne  la  terre  s'élève 
de  la  rive  à  une  hauteur  considérable.  (Vest  lo  terrain  le  plus  élevé  que  l'on  voit  eu  lon- 
geunj,,  )ft  côt^.  entre  Ited  Island  ot  la  Baie  dos  lies. 

i\iA  BAIE  BONNK. — Cette  baie  sera  reconnue,  à  la  distance  de  4  ou  5  lieues,  par 
le  terrain  autour,  qui,  au  côté  S.  0.  de  la  baie  est  très-haut  et  semé  de  coteaux;  et  au  côté 
N.  E.  ainsi  que  du  long  de  la  rive  vers  le  nord  il  ost  bas  et  plat  ;  quoique  à  une  lieue 
en-dedans,  il  y  a  une  chaîne  de  montagnes  en  ligne  droite  avec  la  rive.  Au-delà  du  côté 
»ud  de  la  baie  ost  une  montagne  élevée,  se  terminant  au  haut  en  une  côte  de  forme  ronde, 
très-remarquable  quand  vous  êtes  au  nord  do  la  baie.  Cette  baie  s'étend  en-dedans  S.  E. 
environ  2  lieues,  puis  se  divise  en  deux  l)ras,  dont  l'un  court  au  sud,  et  l'autre  à  l'est. 
Le  bras  sud  présente  le  meilleur  mouillage  ;  les  petits  navires  devraient  mouiller  au-delà 
d'une  pointe  basse  et  boisée  à  l'entrée  dans  ce  bras,  à  stribord,  devant  un  rivage  sablon- 
neux, dans-B  ou  10  brasses,  à  un»;  encablure  de  terre.  Il  n'y  a  pa.s  d'autre  mouillage 
dans  moins  de  iJO  ou  4!)  brasses,  excepté  à  la  toto  du  bras,  où  il  y  a  de  25  à  20  brasses 
d'eau.  Eu  remontant  dans  le  bras  ost  tenez-vous  près  de  la  côte  à  tribord  ;  et  l'on  trous 
vera  une  petite  anse  à  une  petite  distance  autour  d'mio  pointe  à  l'entrée,  avec  un  mouillage 
dans  17  à  20  brasses,  mais  il  faut  amarrer  sur  le  rivîigo. 

Il  est  aussi  une  belle  anst;  près  de  la  j)giuto  nord  on-dodans,  avec  mouilliige  dans  i]  ou 
7  bnisses  d'eau. 

En  entrant  ou  eu  sortant  de  la  Baie  Bonne  avec  les  vents  de  l'O.  S.  0.,  n'approchez 
pas  de  la  rive,  de  peur  que  vous  ne  soyez  surpris  par  les  coups  de  vents  vu  que  feau  est 
trop  profonde  pour  qiyi;  vims  y  mouilliez. 
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Dix  milles  au  nord  de  la  Bivie  Bonne  se  trouve  la  Pointe  Martin,  liaute  et  blanchâtre; 
devant  la(juelle  à  i|  de  mille  est  une  [tetite  chaîne  du  rochers,  sur  le^(iut'ls  la  mer  se  brise. 
La  Pointe  Broom  est  busse  et  blanchâtre,  et  est  à  une  lieue  au  nord  de  la  Pointe  Martin  ; 
à  un  demi-mille  0.  8.  0.  de  cette  pointe  est  im  rocher  sous  eau,  (|ui  est  très-rarement 
visible  au  nord  de  la  Pointe  Broom  se  trouve  la  baie  8t.  l'aul,  où  ks  vaisseaux  peuvent 
mouiller  avec  des  vents  venant  de  terre  ;  mais  il  est  très-exposé  à  la  mer. 

Cow  Hkad  est  à  iî  milles  au  nord  de  la  Baie  ht.  Paul  ;  c'est  un  promontoire,  ea 
forme  d'île  joint  à  la  côte  seulement  par  une  langue  étroite  do  terre.  A  trois-cjuarts  do 
mille  devant  cette  pointe  se  trouve  l'Ile  8teeriiig,  qui  est  ba.^se  et  rocailleuse,  et  est  la 
seule  île  sur  la  côte  entre  la  Baie  des  lies  et  la  Pointe  Piich.  L'Anse  Cow  est  au  côté  sud 
de  Cow  Ilead.  et  les  navires  peuvent  y  mouiller  dans  7  ou  10  brasses,  à  !*abri  des  vents 
du  nord  et  de  l'est. 

La  Baie  8ha'low  est  au  côté  nord  de  Cow  Head.  et  est  d'une  eau  assez  profonde  pour 
des  petits  navires. 

Au  côté  X.  E.  de  l'entrée  est  un  amas  d'îles  rocailleut-es,  s'éteudant  â  l'E.  M.  E. 
et  0.  y.  0.  ;  et  au  côté  O.  8.  0.  sont  deux  rochers  sous  eau  près  l'un  de  l'autre,  qui 
sont  presque  toujours  vùsiblos;  ils  sont  ù  une  encablure  de  terre,  et  il  y  a  chenal  dans  la 
baie  de  chaque  côté.  L'Ile  Steering  est  exactement  devant  cette  baie,  et  vous  pouvez 
passer  de  chaque  côté  ;  mais  ne  vous  approche,:  pas  trop  près  de  sou  extrémité  N.  E.,  vu 
que  quelques  rochers  .sous  eau  s'étendent  de  cette  île  au  large.  Cette  île  est  la  meilleure 
pour  la  pêche  sur  toute  la  côte,  et  les  terres  dans  ses  environs  sont  très-productives. 

L^BAIE  INCUvENACIlOlX.— La  Pointe  liich,  l'extrémité  nord  de  cette  baie,  est 
à  50  milles  N.  E.  ^  E.  de  l'Ile  8tejriug  ;  tout  du  long  entre  la  Baie  8hallow  et  la  pointe 
sud  de  la  Baie  Ingrenachoix,  la  côte  forme  une  ligue  droite  sans  anse  ou  abri  contre  la  mer, 
bien  que  les  navires  y  puissent  mouilll'r  avec  des  vents  du  large.  A  (5  lieues  de  l'Ile 
Stering,  i  mille  dans  les  terres  se  trouve  la  Côte  l*ortland  ;  cette  côte  a  la  même  appa- 
rence par  quelque  côté  (|U0  vous  le  regardiez. 

Port  8ai;.ni)KKs  kt  ll  Havre  ITaavkks. — Ils  sont  situés  en-dedans  et  à  l'Est  de 
la  Baie  Ingrenachoix. 

Ji'Iie  Keppel  est  à  l'entrée  Ingrenachoix  et  bien  que  à  une  distance  elle  paraisse  jointe 
à  la  côte  cependant  on  passe  de  charjue  côté.  En  entrant  dans  le  Port  8auuders,  vous 
lai.sscrez  l'Ile  à  stribord,  et  mouillez  dans  11  ou  14  brasses  d'eau  lorsque  vous  serez  ù,  ^ 
mille  eu-dedans  de  l'entrée.  Les  navires  ([ui  remontent  jus<ju'à  la  tête  du  havre  devront 
côtoyer  la  rive  à  bâbord  pour  éviter  un  amas  de  rochers  à  moitié  chenal.  Te  Port  8auuders 
est  considéré  comme  le  meilleur  chenal  pour  les  navires  (jui  se  destinent  au  sud. 

L'entrée  au  llâvre  Hawkes  est  au  sud  de  l'Ile  Keppel.  La  rive  ù  stribord  est  basse 
et  à  un  banc  de  sable  s\'tendant  le  long  de  la  côte,  à  traversant  les  deux  tiers  du  passage, 
et  dont  une  bonne  partie  assèche  à  la  marée  basse.  La  course  en  dedans  est  E.  8.  E.,  en 
se  tenant  plus  près  de  l'île  ([ue  de  la  côte,  jusqu'à  ce  (jue  l'extrémité  Est  d'i  l'île,  un  rivage 
bas  et  sablonneux,  porte  N.  E.  sur  X.,  ou  N.  N.  E.  ;  puis  gouvernez.8.  8.  E.  ^  E.  vers  une 
petite  île  que  vous  verrez  plus  haut  que  le  havre;  en  vous  tenant  près  de  la  côte  à  bâbord, 
dirigez-vous  sur  cette  île,  et  (juand  vous  auroi.  fait  porter  la  pointe  ù  l'entrée  slid  '"du 
havre,  à  N.  N.  E.  ^  N.  et  serez  à  la  pointe  S.  8.  E.  dt  la  baie  à  stribord  di/  -Kâvre 
vous  .serez  alors  i)lus  haut  que  l'eau  basse,  et  pourrez  mouiller  dans  12  brasses  d'eau;  ou 
bien  rendez-vous  à  un  demi-nulle  en-dedans  de  la  petite  île,  et  mouillez  là,  ce  qui  voua 
mettra  plus  à  même  d'avoir  du  bois  et  de  l'eau.  Ce  havre  est  le  meilleur  pour  les  vais- 
seaux destinés  ii  aller  au  nord.  Le  terrain  autour  de  ces  havres  est  généralement  bas  et 
boisée.  Vous  pourrez  parfois  mouiller  eu-dehors  de  ces  havres,  dans  la  baie  Ingrenachoix, 
selon  l'état  des  vents. 

PoiNTK  Ri('[l,  au  50°  40'  10"  lu  N.,  est  la  pointe  sud-ouest  d'une  pénin.sule,  qui  est 
jointe  à  la  côte  par  une  étroite  langue  do  terre  ;  elle  est  partout  d'une  hauteur  moyenne  et 
s'étend  le  plus  dans  la  mer  de  toutes  les  terres  sur  ce  côté.de  Terreueuve.  La  (îôte  à  partir 
de  là,  de  chaque  côté,  prend  une  direction  intérieure. 

La  Pointe  Kich  en  doul)!ant  ou  nord,  vous  rencontrerez  le  Port  au  Choix,  petit,  mais  ca- 
pable de  recevoir  un  navire  bien  chargé  (pii  jetterait  un  amarre  à  chaque  bout  ;  pour  péné- 
trer dans  ce  port,  vous  suiverez  de  près  la  côte  à  stribord,  et  mouillerez  exactement  au-delà 
d'une  petite  île  au  milieu  du  havre.  Dans  cetje  {)lace,  ainsi  que  dans  l'anse  Boat,  (jui  est 
uu  peu  au  nord-est,  sont  plusieurs  établissements  et  endroits  pour  sécher  le  poissou. 
Old  Port  aux  Choix  esta  l'est  de  l'anse  Boat;  c'est  uu  havre  petit  nuiis  sûr,  ayant 
à  son  entrée  une  île,  uommée  l'Ile  Ilarbour  et,  à  son  côté  ouest  {juelques  rochers  au-dessus 
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et  au-dessous  du  niveau  de  l'eau.  Il  est  aussi  une  autre  île  à  un  mille  E.  N.  E.  .^  N.  de 
l'Ile  Harbour,  autour  de  laquelle  sont  plusieurs  rochers,  dont  quelques-uns  s'étendent 
vers  l'Ile  Harbour,  rendant  ainsi  très-étroit  le  passage  entre  les  doux  Iles.  Entre  l'Iie 
Savage  et  la  côte  l'on  sonde  4,  5,  5,  et  7  brasses  d'eau,  et  4  et  (>  brasses  entre  les  rochçw 
Savages  Island  et  l'Ile  Harbour,  et  environ  la  même  profondeur  entre  Harbour  Head  et  la 
côte  ouest. 

Pour  entrer  dans  Old  Port  au  Choix,  au  côté  ouest  de  l'Ile  Harbour,  ?\  faut  côtoyer 
Tîle  ;  mais  pour  entrer  au  côté  est  de  l'île,  éloignez-vous  de  la  pointe  nord  est  de  l'ilç,  «t 
étant  entrés,  vous  pouvez  mouiller  tout  partout  au  côté  à  bâbord  du  havre,  en  évitant  le 
côté  à  stribord,  car  il  est  un  bas-fond  sablonneux  et  vaseux  qui  court  le  long  de  cette 
côte.  , 

LA  BAIE  ST.  JEAN. — C'est  une  baie  ouverte  et  de  grande  étendue,  bornée  au  sud 
par  la  Pointe  Rich,  et  au  nord  par  la  Pointe  FéroUe.  ayant  plusieurs  lies  à  son  intérieur, 
et  quelques  rochers  sous  eau.  La  plus  grande  de  ces  îles  est  l'Ile  St.  Jean,  2^  milles  en 
lougueur,  et  f  mille  en  laideur,  et  est  située  à  8^  milles  de  la  Pointe  Rich,  E.  N.  E.  ;  à  son 
côté  sud-ouest  est  un  petit  havre,  propre  à  la  pêche  de  la  morue,  mais  trop  exposée  pour  les 
vaisseaux,  vu  que  les  vents  sud-ouest  y  font  soulever  les  flots.  Au  Côté  sud-est  où  intérieur 
de  l'Ile  entre  cette  dernière  et  l'Ile  One  Head,  les  navires  peuvent  mouiller  avec  plus  de 
sûreté,  dans  14  ou  16  brasses  d'eau,  et  à  l'abri  de  la  plupart  des  vents  ;  de  plus,  c'est  lu 
seule  place  où  l'on  puisse  mouiller  sans  courir  de  risque.  Un  mille  à  l'ouest  de  l'Ile  St. 
Jean  est  l'Ile  Fiat,  ayaiit  un  rocher  au-dessus  de  l'eau  à  soij  extrémité  sud.  Le  chena^ 
entre  l'Ile  St.  Jean  et  l'Ile  Fiat  Fiat  Island  est  profond  de  13  à  25  brasses  d'eau,  et  les 
côtes  sont  taillées-à-pic.  Les  Iles  Twin  sont  à  une  lieue  N.  E.  sur  N.  de  Fiat  Island,  et 
ne  sont  entourées  d'aucun  danger.  A  l'ouest  Tuvin  Islands  sont  plusieurs  rochers  épai-p, 
au-dessus  du  niveau  de  l'eau,  nommés  les  Iles  Bay  de  la  Baie  ;  elles  sont  entourées  d'uiie 
eau  profonde,  mais  on  n'y  mouille  pas.  Au  fond  de  la  baie  la  terre  est  très-élevée,  et  il  se 
trouve  une  rivière  nommée  "  des  Castors,  "  dont  l'entrée  est  obscure  et  dangereuse,  et  p^ 
conséquent  est  très-peu  fréquentée.  De  la  pointe  nord  de  cette  baie  s'étend  un  bas-foud 
rocailleux  jusqu'à  la  Pointe  Férolle,  projetant  aussi  à  trois  mille  au  large. 

La  Pointe  i^beolle  est  à  22  milles  N.  E.  sur  E.  ^  E.  de  la  pointe  Rich;  elle  est 
de  hauteur  moyenne,  et  jointe  à  lu  côte  par  une  langue  étroite  de  terre,  qui  divise  la  Baje 
St.  Jean  d'avec  la  Baie  Nouvelle  Férolle,  lui  donnaut  l'apparence  d'une  île,  quand  elle  est 
vue  de  loin.  Sa  côte  nord  est  taillée-àrpic,  et  cette  côte  sera  facilement  reconnue  par  la 
terre  unie  de  St.  Jean  qui  l'avoisine,  et  l'extrémité  ouest  de  cette  montagne  est  située  S.  sur 
0.  du  centre  de  la  Pointe  Férolle,  et  S.  E.  ^  S,  par  rapport  à  sou  extrémité  est. 

La  Baie  New-Ferolle  est  une  petite  anse  à  l'est  de  la  pointe,  et  est  très-plate 
tout  partout,  n'ayant  'que  2  et  3  brasses  d'eau.  Klle  est  très-ouverte  aux  vents  du  nord, 
et  a  un  établisseqient  de  chaque  coté,  avec  beaucoup  de  place  jwur  d'autres. 

La  Baie  Ste.'  Marguerite  est  t^rande,  et  a  plusieurs  îles  au-dedans,  uus.si  plusieurs  anses 
apportant  d'excellents  mouillages,  surtout  sur  le-6ôté  ouest  qui  est  le  meilleur  i  poste  pour 
les  navires,  étant  à  l'abri  de  tout  danger,  et  abondant  en  bois  et  en  eau  douce.  Ses  ri- 
vages «jnt  fournis  d'une  grande  quantité  de  sapins,  et  de  plusieurs  ruisseaux  d'eau 
douce.  Dog  Island  qui  ne  paraît  comme  île  (ju'à  lu  marée  haute  est  à  3  milles  à 
l'est  de  la  Pointe  Férolle,  étant  plus  élevée  que  toutes  les  terres  qui  l'avoisinént  ;  de  l'est 
à  certaine  distance  elle  a  l'apparence  d'une  île  située  à  quelque  distance  de  la  côte. 

Old  Férolle.— L'île  Férolle  est  à  5  milles  à  l'est  de  l'Ile  Dog.  Cette  île  est  en 
parallèle  avec  la  rive  et  forme  Old  Férolle,  qui  est  commode  et  sûr,  la  meilleure  entrée 
est  à  l'extrémité  S.  0.  de  l'Ile,  en  pjissant  au  sud  d'une  petite  île  à  l'entrée,  et  qui  est 
écore.  Aussitôt  que  vous  serez  en-dedans  tirez  à  l'E.  N.  E.,  et  mouillez  sous  l'extrémité 
S.  0.  de  l'Ile  Férolle,  dans  8  ou  9  brasses,  bon  mouillage,  et  là  vous  serez  clos  entre  les 
terres.  Il  est  aussi  un  bon  mouillage  le  long  du  côt^  intérieur  de  l'île,  et  de  là  un  bon 
chenal  qui  existe  jusqu'à  l'extrémité  N.  E.  Il  y  a  queUiues  petites  îles  à  l'extrémité  N.  E. 
de  l'Ile  Férolle  ;  et  en-dehors  sont,  à  quelque  distance  au  large,  quelques  chaînes  de 
rochers. 

Baie  Ste.  Geneviève.— La  distance  de  l'Ile  Férolle  à  Ste.  Geneviève  Head  est  de 
4i  milles,  la  course  E.  N.  E.  ;  et,  delà  à  l'extrémité  ouest  de  l'Ile  Currant,  la  distance 
est  de  3  milles,  la  course  N.  E.  Il  y  a  beaucoup  de  petites  îles  devant  cette  baie,  et  au- 
dedans,  dont  deux  seulement  sont  de  queU^ue  étendue.  La  dite  Ile  Currimt  est  lu  pluii  au 
nord  des  deux,  et  la  plus  vaste  ;  elle  est  de  hauteur  moyenne,  et  quand  vous  êtes  à  l'cE. 
N.  E.  de  cette  île,  la  pointe  ouest  vous  paraîtra  rude,  mais  non  pas  élevée  ;  et  quand  vouk 
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êtes  à  l'ouest,  elle  paraît  plate  et  bliuiche.  Fj'.iutre  fju'oii  nomiiio  CiDo.seberry  IdlanJ,  at 
à  un  mille  au  sud  de  la  dcn-nii^ro,  et  aoii  extrtîniitd  ouost  porte  do  la  pointe  ouest  de  l'Ile 
Currant  S.  S.  0.  ^  O.  environ  un  mille.  Il  y  a  ujie  Croix  sur  l'extrémité  .S.  0.  de  l'Ile 
Oooscbcrry,  de  lafjuelle  pointe  une  chaîne  do  rochers  s'étend  î\  un  mille  au  sud  ;  il  y  a  . 
aussi  un  bas- fond  un  denii-millo  à  l'O.  S.  0.  de  ht  pointe  S.  0.  de  l'Ile  Currant.  Lo 
meilleur  chenal  dîina  cette  baie  est  au  sud  de  ce»  îles,  entre  les  rochers  qui  s'étendent  de- 
vant elles  et  une  petite  ilc  au  S.  S.  0.  de  ces  rochers  près  de  la  côte  sud.  Dans  ce 
chenal  f;ui  est  très-étroit,  il  n'y  a  pas  moins  de  5  brasses  d'eau  à  la  marée  basse,  et  la 
course  pour  entrer  est  E.  sur  S.,  jusqu'à  ce  (pie  vous  ayez  passé  l'île  mentiitnnée  ;  en  la 
passant  tirez  vers  le  sud,  r.t  ainmiez  St.  (Jenevieve  Hcad,  entre  la  petite  île  et  la  côte,  afin 
<V»'vit,'r  le  banc  du  milieu  middlc  h.tnk.  Vous  pituvez  mouiller  soit  derrière  la  petite  île, 
dans  5  ou  0  brasses  d'eau,  ou  procéder  plus  loin  avec  la  dite  njai-ciue,  jusqu'à  ce  que  vous 
TOUS  trouviez  en  face  du  bras  S.  0.  alors  mouillez  au  milieu  de  la  baie,  dans  7  ou  8 
brasses  d'eau.  On  pt)urra  ici  se  procurer  du  bois,  et  de  l'eau  douce.  Dans  la  plupart  des 
endroits  de  la  baie  le  mouillage  est  bon:  mais  le  meilleur  est  dans  le  bras  8.  0.,  l'entrée  à 
ce  bras  est  étroite,  et  n'a  <jue  t|natrc  brast^es  d'eau  à  la  marée  basse.  En  entrant  dans  la 
baie,  .si  vous  sortez  du  chenal  d'aucun  côté,  vous  serez  dans  une  eau  basse  de  2  ou  3 
brasses 

LA  BAIE  STE.  BARBE.— La  distance  de  l'Ile  Currant  à  la  pointe  Ste.  Barbe 
est  de  2;^  milles,  et  la  course  E.  sur  N.  ;  et  de  la  Pointe  Ste.  Barbe,  à  la  Pointe  Anclior. 
la  distance  est  de  \\  milK-,  la  course  N.  N.  E.  Entre  elles  se  trouve  la  Baie  Ste.  Barbe, 
qui  court  en-dedans  S.  sur  E.,  environ  à  2  milles  de  la  Pointe  Anchor.  Pour  entrer  éloi- 
gnez-vous beaucoup  de  la  Pointe  Anchor.  et  de  toute  la  côte  est  de  la  baie,  afin  d'éviter 
les  rochers  sous  eau  ijui  sont  le  long  de  cette  côte  ;  il  faut  que  vous  soyez  bien  en-dedans 
pour  distinguer  l'entrée  du  havre,  qui  est  très-étroite  ;  puis  dirigez-vous  vers  le  sud  en 
gardant  le  milieu  du  chenal,  et  mouillez  aussitôt  (pie  vous  serez  en-dedans  des  deux 
pointes,  dans  une  petite  anse  au  côté  ouest,  dans  5  brasses,  sur  du  sable  et  de  la  vase, 
clos  entre  les  terres.  Près  de  cet  endroit  s'élancent,  deux  bras,  ou  rivières  dont  l'une 
s'appelle  le  Bras  Sud,  l'autre  le  Bras  Est  ;  dnns  le  dentier  on  sonde  3  bra.sses  d'eau  à  une 
grande  di.stance,  en  montant,  mais  le  premier  est  bas.  Entre  la  pointe  S.  0.  de  la  baie 
et  la  pointe  ouest  du  havre  est  une  anse,  dans  laquelle  sont  des  rochers  sous  eau.  qui  sont 
un  peu  en-dehors  de  le  ligne  avec  les  deux  pointes.  Dans  le  centre  de  la  baie  sont  7,  8  ou 
9  brasses  d'eau  ;  mais  les  vents  du  N.  E.  y  font  grossir  la  mer,  et  rendent  cette  baie  dan- 
gereuse. 

La  distance  entre  la  Pointe  Anchor  et  l'extrémité  des  Iles  Seal  Loups-marins,  est 
d'une  lieue,  la  course  N.  E.  ^  E.  Une  chaîne  de  rochers  s'étend  à  partir  de  la  Pointe 
Anchor  0.  sur  S.  environ  à  un  tiers  de  mille. 

Il  n'y  a  pas  d'autres  dangers  entre  cette  chaîne  et  les  Iles  Seal,  qui  ne  se  trouvent 
près  du  rivage.  Les  Iles  Seal  sont  blanches  et  rocailleuses  et  on  doit  approcher  avec  soin 
de  leurs  côtés  ouest  et  nord,  parce  qu'il  y  a  quelques  rochers  sous  eau  près  d'elles. 

De  l'Ile  Seal  (pii  est  N.  0.  ii  l'extrémité  N.  0.  de  Flour  Ledge,  la  course  est  N.  N. 
E.,  la  distance  2  milles  ;  une  partie  de  cette  chaîne  est  visible  à  marée  basse,  et  il  y  a 
dix  brasses  d'eau  près  de  son  côté  extérieur. 

De  la  partie  nord  de  Flour  Ledge  à  (Tronville  Ledge,  la  distance  est  de  1^  mille  la 
course  E.  sur  S.  Gronville  Ledge  est  à  ^  d'un  mille  0.  sur  N.  de  la  pointe  est  de 
l'An.se  Mistaken.  entre  la(pielle  et  les  Iles  Senl  est  aussi  l'Anse  Nameless, et  l'Anse  Flour; 
qui  ne  sont  pas  propres  à  contenir  des  navires. 

L'.Vnsk  Sava(îk. — Près  de  l'est  de  l'Anse  Mistaken  est  l'Anse  Savage,  qui  à  une 
]»etite  île  à  son  entrée,  et  n'est  propre  (qu'aux  petits  navires  et  aux  chaloupes. 

La  Baie  Sandy  est  2  milles  à  Test  de  l'Anse  Savage  ;  ici  les  petits  navires  peuvent 
mouiller  dans  3  ou  4  brasses  d'eau,  avec  un  vent  de  l'E.  au  S.  0. 

A  5  milles  de  la  Baie  Sandy,  E.  N.  E.,  se  trouve  Green  Island  ;  entre  elles  à  3 
milles.  0.  i  S.  de  l'Ile  Oreen.  est  l'extrémité  nord  de  Double  Ledge,  qui  s'étend  à  deux- 
tiers  de  mille  de  terre  et  n'a  à  sa  surface  que  8  ou  î>  pieds  d'eau.  L'Ile  Green  est  à  | 
de  mille  de  la  eôto.  est  lon;iue  de  Jî  de  mille,  très-bîisse,  et  étroite  et  de  couleur  verte  ; 
de  son  extrémité  Est  s'étend  une  chaîne  de  rochers  à  la  trois-(|uatrième  partie  d'un  mille 
vers  l'est,  et  .sur  la(iuelle  In  mor  .se  brise  dans  le  mauvais  temps.  Dans  le  chenal  entre 
l'Ile  et  la  côte,  on  sonde  4  ou  5  brasses  d'eau  ;  où  les  vaisseaux  peuvent  mouiller  s'il  est  né- 
cessaire. Pour  entrer  en  venant  de  l'ouest,  approchez  de  l'île,  pour  être  dans  l'eau  la 
plus  profonde  à  cet  endroit  et  (pii  est  profonde  de  4  brr.sses  ;  et  en  entrant  de  l'est  longez  la 
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côte  de  près.     De  cette  île  à  la  partie  du  Labrador  qui  est  vis-ïl-vis.    nommée   C  istles  ou 
Red  Cliffs,  la  distance  est  de  3^  Houes,  la   course  N.    N.  0.  et  S.  S.  E.     C'est  prùs  d'ici/ 

Ïu'est  la -.artie  la  plus  étroite  du  détroit  de    Bello-Isle.     T)o    Grocn    Islaud    VlkVrrtek 
{oat's  Head  la  distance  est  de  8  lieues,  lu  course  E.  }  N.  ;  t  ntre  es  places  il  n'y  a  pus  d'abri 
sur  la  côte,  m:us  au  sud-est  do  Boat's  lload  est  une  anse,  nommée  Bout  Ilarbour,  oii  les  ^ 
petits  navires  et  les  chaloupes  peuvent  mouiller  en  sûreté,  excepté  avec  les  vents  N.   E. 

Le  Cap  Norman  est  à  l'est,  4  milles  de  Boat's  ïlead,  et  est  la  pointe  qui  porto  le 
plus  au  nord  sur  toute  Terreneuve,  comme  nous  l'avons  déjà  dit. 

Les  Sondagks  dans  lk  Détroit  dk  Bem.e-Tsi.k,  etc. — Kn  traversant  le  Détroit 
de  Belle-Isle,  de  Quirpon  i\  la  B.iio  Château,  vos  sondages  seront  irréguliers,  de  20  à,  30 
brasses  d'eau,  et  dans  quelques  endroits  de  30  à  38  brasses.  Dans  le  milieu  du  détroit 
vous  sonderez  25  et  35  brasses,  un  sable  rude  et  dos  cociuillages  brisés,  et  près  de  la  Baie 
Château  vous  sonderez  45  î\  80  bras.ses  ;  un  mille  on-dedans  de  la  côte  du  Labrador  il  y  a 
35,  30  et  25  brasses  Au  nord,  entre  Belle-Islo  et  la  Baie  St.  Pierre,  il  y  a  59,  80,  90, 
96,  65,  et  30  brasses. 

Le  capitaine  Bayfield  dit  :  "  Les  sondages  dans  le  détroit  sont  si  irréguliers  qu'il» 
apportent  trèr  peu  de  sûreté  au  navire  la  nuit,  ou  pendant  les  brumes  qui  prévalent  .>»i 
souvent.  En  général  l'eau  est  plus  profonde  du  côté  du  Labrador,  comme  par  exemple 
de  la  Pointe  York  i\  la  Baie  Red  ;  cependant  cotte  profondeur  est  interrompao  par  l'eau 
basse  devant  la  Baie  Wroek  des  uMufruges.  Elle  est  aussi  très-profonde  de  ce  coté,  de  la 
Baie  Black  à  la  Baie  Forteau  iiiclusivomont  ;  mais  la  ligne  d'eau  profonde  n'est  pas 
droite,  et  n'est  pas  continuelle  dans  le  détroit,  et  elle  est  d'autant  plus  à  craindre  qu'il  y  a 
autant  d'eau  à  2  milles  de  la  chaîne  dangereuse  nonn\iéo  Flour  Ledgc  au  côté  do  Terre- 
neuve, vis-à-vis  la  Baie  Forteau,  (ju'il  y  en  a  dans  toute  autre  partie  du  détroit.  La  pro- 
fondeur d'eau  varie  dans  le  détroit  de  60  et  70  à  20  brasses,  et  le  fond  de  l'eau  est  aua^i 
changeant  que  les  profondeurs,  étant  tantôt  rocailleux,  tantôt  sablonneux,  ou  compo.sé  de 
gravois  et  de  coquillages.  Les  brumes  viennent  avec  les  vents  du  sud  et  de  l'est,  et  sou- 
vent aussi  avec  des  vents  du  S.  0.  ;  c'est  seulement  avec  des  vents  du  nord  à  l'ouest  (juc 
l'on  peut  dire  que  le  temps  est  éclairci. 

Près  des  rivages  de  chaque  côté,  la  marée  est  régulière  on  beau  temps,  mais  elle  n'est 
pas  constante.  Le  montant  vient  du  nord  lo  long  de  la  côte  du  Labrador,  aussi  du  S.  E., 
du  Cap  Bauld  au  Cap  Nonnan.  Le  dernitT  cours,  j'ai  raison  de  croire,  est  souvent 
tourné  vers  le  nord  par  le  Cap  Norman,  et  la  mOmo  ohoso  arrive  t\  l'Ile  Verte,  au  côté  de 
Terreneuve  vers  l'Ile  Greenby  ou  Greenlet,  au  côté  opposé  du  détroit.  Il  y  a  de  plus, 
parfois,  un  cours  allant  pendant  plusieurs  jours  de  suite  du  S.  0.  le  long  de  l'ouest  de 
Terreneuve.  Ce  cours  connnence  ordinairement  do  la  l^)into  Kérolle  obli(iuement  de 
l'autre  côté  du  détroit  vers  la  Baie  Forteau.  En  un  mot,  ces  cours  ne  sont  pas  constants 
soit  dans  leur  rapidité,  dans  le  lieu  do  leur  origine,  car  les  vents  et  les  marées  irrégulières 
changent  la  rapidité  et  l'origine  dos  courants  irréguliois,  d'une  manière  qui!  est  extrê- 
mement difficile,  pour  ne  pas  dire  impossible,  do  détorminer  avoo  justesse. 

Le  principal  courant  venant  du  nord,  arrive  do  l'espace  rjui  est  outre  Belle  Tlo  et  la 
côte  du  Labrador. 

La  température  est  souvent  à  la  gelée  apportant  ainsi  dos  moncoaux  de  glaoos  dans  le 
détroit,  et  les  entraînent  souvent  jusques  à  plusieurs  milles  dans  le  (iolfo.  Grand  nombre 
de  ces  morceaux  restent  stables  dans  une  eau  profonde,  tandis  que  d'autres  changent  cons- 
tamment de  positions,  Ils  sont  plus  nombreux  â  eei taines  saisons  (juà  d'autres,  puis<jue 
j'ai  vu  200  banquises  de  glace  et  d'énormes  naassos  au  mois  d'août  une  annéo.  et  f|ue  jo 
n'en  ai  wx  que  six  ou  sept  dans  le  même  mois  de  l'année  suivante. 

J'ai  remarqué  que  ce  courant  venant  du  nrird  et  do  l'est,  aidé  dos  vents  N.  E-,  faisait 
2  milles  à  l'heure  tandisque  d'autres  fois  sa  marche  était  proS(pi'insen.<ible.  On  dit  même 
que  le  courant  prend  xme  direction  opposée  parfois,  et  je  oi-ois  (|ue  eo  rapport  des  i»èchouri* 
est  exact,  surtout  au  baissant,  et  quand  il  vente  S.  O.  ilans  le  golfo. 

En  même  temps  que  ce  courant  fuit  vers  l'ouest,  il  est  un  cours  d'eau  plus  cliuudo 
qui  court  vers  l'est  sur  la  côte  de  Terreneuve,  surtout  au  baissant. 

Navigation  dans  i,e  Détroit  pendant  la  nuit. — Par  ce^^  remar((ues  on  verra 
que  la  navigation  dans  le  détroit  est  très-dangorouso  dunint  los  nuits  obsoures  et 
brumeuses;  durant  lequel  temps  aucun  navire  no  devrait  tontor  le  passage;  mais  j'ai 
découvert  que,  avec  toute  notre  expérience,  en  de  tell{>s  (.'onjonctures.  on  ne  p(Mit  fuis  être 
fiûrs  de  la  position  du  navire  à  10  milles  de  ce  détroit,  A  l'approche  donc  d'une  nuit 
obscure  ou  brumeuse,  il  serait  prudent  de  mouiller  dans  (pielqu'une  desbiios  an  côté  nord 
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d\i  Détroit,  p1ut<'>t  que  de  ccnfiuuer  son  chemin.  Vn  vaiswai;  se  dirigeant  danH  legolf^p,  c,t 
courant  avec  un  vent  twt,  ne  tniuverji  pas  de  place  propre  à  cet  effet  avant  (ju'il  soit  arrivé, 
dans  la  Baie  Bluck,  et  le  mouillage  n'y  ont  pasbou,  car  la  Baie  Ked  rouge  n'ent  pas  açce»; 
siole  avec  un  veut  de  l'est.  L«  Baie  Loup  est  le  premier  bon  mouillage  dans  'à^  te^lert^ 
oîrccasttmceK,  et  li\  le  navire  serait  tellement  avaniMÎ'danH  sa  course  \  travers  le  détrdtii' 
qu'il  lui  serait  inutile  d'arrêter,  vu  qu'il  pourrait  sans  risqiie  francbir  lu  dist^ince  qu'il  lui 
rt^e  à  faire.     Mais  avec  un  vent  S.  0.,  i\  l'approcho  de  la  nuit,  et  d'une  brftme,  un  yiaift^ 


seau  qui  serait  destiné  ù  sortir  du  détroit  vers  l'est  devrait  se  t<înir  loin  4u., rivage  et' .sous, 
TQJIes  uiriées  en  louvoyant  avec  sa  sonde  en  s'éloignant,  du  côté  de  t'erreneuve  ju^u'aîi 
o^ltiu,  s'il  n'est  pud  plus  loin  vers  l'est^u'à  la  pointe  Férolle.     Si  lé  vaisseau  est,nIti^,e]oi- 


gné,  il  devra jt  s'efforcer  dp  gagner  la  Baie  Forleau  avant  que  la  nuit  ne  le  surpî'qnne,  et 
mouiller;  pour  la  nuit.  Avec  des  vents  légers  où  calmes,  pendant  les  nuit»  ooiscures^et 
brÛQieuscs,  Il  est  mieux  du  mouiller  avec  une  ancre  de  ruisseau. n'iuiporte  où  dans  le 
dQt|t)it  que  de  mouiller  avec  les  courants,  sans  connaître  où,  mais  alors  on  devrai,  ôbft  ea 
garde  contre  les  glayony  que  la  mer  entraîne." 
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m  LA  I?OI,\TE  YORK  A  LA  ÇAIE  SANDWICH. 

La  Pointe  Yorl^  au  55°  55'  30"  de  long  0-  ^pn^o  ï*iP'>'ntp  ouest  de  la  î^aje  Cbî^tea»; 
Elle  est  éctjre  ainsi  qup  la. pointe  Château  vers  l'omist,  majh  à  50  brassas  au  la p-gp  vpr»  le  S.  !^, 
l'eau  est  ba»H»%  A  Is.  0.  delà  pointe  est  un  terraii»  b»ut et  nonnné  HiF,b;âeaupn,  «tjq^e, 
l'on  dit  «élever  à  1*59  pieds  au-des»su8  du  niveau,  de,  la  mer  à.  iiiaréo  hautp.  Op,  pQïjii, 
regarder  York  Point  comme  la  pointe  nord  de  l'entrée  est^  aji  détroit,  de  Bfjlle-Islp. 

Château  o\i  la  Baie  York  est  à  19  milles  N.  0.  ^.  N.  de  la  partie  sudrouei^t  de,,^elle 
lie,  et  87i  milles  N»  ^  Q,  dP  Quirpon  Harbour,  et  sera  reconnue  par  sa  posifiion  par  rapppft 
à  ce  Promoutoireceu  plat<)au  trîvs-élevé,  et  aux  Iles  St.  !^ierre  ;  par  le,  terrain  olevé-dei'ù^re 
eUe  ;  et  pan  cela  qu'il  y  a  un  rivage  droit  et  non  acci4enté  sans  île  à  l'ouest,  mais  plus  partiq^- 
liènement  par  les  deux  côte«  taillées  en  mur  et  au  SQOimettQlnt,  hautes  de  200  p:ed3,  siit^pe 
sur  les  Iles  Caetle  et  Uenley  qui  sont  à  l'entrée  d^  la  baie.  I^n-ded^npde  la,ba|p  sontile^ 
havres  Henley,  Antelope  et  Pitt,  dont  les  deux  dqr^iers  sont  parfaitement  sûrs  et  prjOpFçs 
aux  grand  vaisseaux.  La  principale  entrée  de  If^  Baie  Château,  est  entre  les  Poiiftps 
Château  et  York,  le  dernier  portant  à  1^  mille  vers  l'O.  I^.  0.  ^,  0.  en  partapt  du  prenùe^. 
En-dedans  de  cette  entrée  à  1^  mille  vers  le  nord,  est  l'Ile  Whalg  â  l'entrée  4e  la  Baie  Temple. 
Dans  la  Baie  Temple  l'eau  est  profonde,  mais  il  n'y  a  pas  de  mouillage,  bien  qme  quelq^e£\ 
navires  de  pêche  viennent  parfois  mouiller  au  côté  ouest,  jfiste  en-d^çdans,  Temple  Pass 
rentrée  sud  de  la  Baie,  où,  comme  sur  le  côté  nord-ouest  de  l'Ile  Whale  il  y  a  des  babines 
et  des  établissements  construits  par  les  pêcheurs.  Au  côté  npçd,  de  TUe  Whale  e^^  Wihale 
Gut,  large  de  200  brasses,  avec  un  chenal  navigable  sur  100  verges  avec  xffie  profondeju; 
d'eau  de  4  brasses.  A  moitié  chemin  entre  la  Pointe  York  et  Teniple  Pass  s' étend,  une, 
petite  chaîne  de  rochers  sm  laquelle  on  sonde  3  brasses,  d'eaji. 

Le  Havre  Henley.  formé  par  l'Ile  Stage,  est  propre  aux  petits  navires,  seulement  biep, 
qu'il  y  ait  une  ea"  de  4  à  6  brasses.  Il  a  un  quart  de  mille  de  long  sur  une  encablure 
de  large,  et  son  entrée  qui  seule  est  navigable  fait  face  au  sud  dans  laquelle  djrediioi?  se 
trouvent  h^s  colonnes  de  l'Ile  Castle.     Les  vagues  grossissent  avec  les  vents  du  su^-oi^sli. 

Le  Havre  Antelope  est  sur  le  côté  est  de  la  baie  au  nord  de  l'Ile  Henley,  et  entre  cott^ 
île  et  la  Point*^  Barrier.  qui  avec  son  ressif  le  sépare  du  havre  Pitt  au  nord.  Le  p<Ui§ag<^ 
nni  conduit  dans  ces  deux  havres  oM  -^ntre  les.  Iles  Stage  et  Henley  à  L'est,  et  ontfc,  les 
Iles  VVhak-  et  Fiat  Plate  à  l'ouest  L'eau  bassç  s'étend  de  l'ouest  d^  l'Ile  S^e  àf  15Pi 
bwflses  ;  et  devant  l'est  de  l'extrémité  sud  est  des  Iles  Whale  et  Fiat  à  lOQ^  bras^s.  Outre 
c^a,  il  V  a  trois  petites  chaînes,  dont  la  première  est  la  plus  en-dehors,  a  2brafisç^  d'ea,u,  e^t, 
qui  se  trouve  exactevuent  en  ligue  avec  l'extrémité  ouest  de  la  Pomte  ÇhâjtjÇfnu  à>  l'e^flff^ 
mité  est  de  l'Ile  Whale  ;  et  avec  l'extrémité  sud  des  Iles  Sea  vue  à  travers  le  cj^çiq^ 
élroit  entn^  les  Iles  Castle  et  Henley,  portant  vers  l'E.  ^  N.  j  ]fi  seconde  aya,nA  3  hxs^^s^ 
est  à  100  brasses  du  côté  est  de  l'Ile  Fiat  et  la  troisième,  n'ayant  que  9  piçds  d'eau,  e»^ 
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•entre  r«xtréniit^  est  d^  l'Ile  Wlialc  et  de  la  Pointe  Black,  qui  est  la  pointe  nord-ouest  de 
rlle  lîenley.  Devant  la  Pointe  Black  est  Black  Rœk  rorhi-r  petit  et  bas,  mais  toujours 
a^-dcHHUH  de  l'eau. 

Le  Havre  Pitt  est  meilleur  que  le  Havre  Antilope;  et  est  suflisaiument  vaste  pour 
con^qir  upc  <j;rande  flotte,  de  plus  bien  abrité  c«)ntre  les  vents.     Il  est  lon^   d'un    mille, 
large  do  ^  do  i^llle,  et  est  profond  de  18  brasses  d'e:»u  au  centre,  diminuant  graduellement, 
i^-f  brasses  près  de  la  rive  de  cbiuiue  côté  ;  le  mouillage  est  de  v;ise. 

I^oi^r  entrer  dan»  ce  bâvre  et  celui  nommé  l'itt,  joignez  les  Pointes  York  et  (M'-'teau, 
N.  N.  E.  J  E.  et  suivez  cett^  course,  ce  qui  vous  fait  laisser  à  votre  droite  la  pi  .liôre 
•chaîne  d  bi)  brises,  ju8<[u'à  ce  que  vous  arriviez  entre  les  Iles  Fiat  et  Stage,  laiss  tut  la 
^seconde  chaîne  iV  votre  gauche  ;  Urez  un  peu  au  nord,  et  piissez  près  de  l'ouest  du  Kocher 
Black;  aprè^Tavoir  doublé  à  l'est  vous  entrerez  dans  le  havre  Aiitelope.  I*our  entrer  dans 
le  Havre  Pitt  a^issitôt  que  Blaçk  Rock  porte  vers  l'est,  changez  votre  course  vers  le  N.  0. 
aùj  N.  ;  ou  bien  suivez  l'extrémité  sud-ouest  des  colonnes  de  l'Ile  Hcnley  ouverts  à  l'ouest 
de  la  Pointe,  Blapk,  et  vous  évitei:cz  le  I^cssif  Barrier,  en  le  laissant  à  l'Est. 

Foursuivei  cett^  course  jusqu'à^  ce  que  l'extrémité  de  l'Ile  Whale  et  l'extrémité 
ouest  do  l;i  Pointo  C'hâteau,6ur  l'île  Castlçj'se  réunissant,  portent  vers  le  S,  |  0.  Puis 
cnàpgez  votre  course  vers  le  N.  |  Vf.,  ou.  enfin  de  remonter  le  havre,  eu  suivant  les  der- 
nières marques  ;  et  vous  éviterez  l'eau  basse  s'étendant  à  50  ou  00  brasses  devant  la  Pointe 
Pitt,  et  pourrez  ni^uill^r  où  bon  vous  semblera. 

Un  mille  a  l'est  di;  l'Il^  Henley  est  Tlle  .Seal,  1^  mille  plus  loin  l'Ile  Duck  ; 
l'cjspace  entre  est  qommé  la  Baie  Bad  nmuvuUte,  et  u^-nii  son  nom  l'indique,  n'apporte 
auçùu  mouillage.  Elle  est,  ouv.ortp  aux  ventes  de  Test  3t  co.ulint  des  rochers  au-dessus  et 
au^-dessous  de  l'eau. 

Les  Iles  St.  Pierre,  sont  un  ainas  de  petits  îlets,  ayant  beaucoup  dp  rochers  au-dessus 
et  au -dessous  de  l'eau,  gisant  autour  d'eux;  ces  île.<i  '«mt  à  3.  milles  S.  0.^  0.  de  Table 
Ilead,  Le  groupe  qui  est  le  plus  à  l'est,  se  nomme  les  Iles  Peterel,  parceque  les  oiseaux 
dp  ce  qom  les  fréquentent.  Eu-dedans  de  ces'  les  sur  la  terre-ferme,  est  la  Baie  St. 
Pierre,  qui  présente  un  mouillage  passable,  mais  utile  en  cas  de  nécessité.  Elle  est  entiè- 
rept^ent  ouverte  au, S.  E<  Environ  20Q  brasses  à  l'ouest  de  l'ilet  le  plus  en-dedans  est  un 
bas-ipqd  sur  lequel' on  sondp  2  bra^s,  et  un  ressif  s'étend  devant  la  Pointe  Peter,  1»  pointe 
8up!;4ela  baie,  150  brasses  vers  ip  sud-est.  Le  mouillage  est  à  J  mille  de  la  tête  de  la 
b{iiq  QUfts  13'  à  20  brjui^ies,  le  fond  est  sablonneux.  On  peut  s'y  procurer  du  bois  et  de 
l'eau. 

Table  Headau  N.  E.  des  IJes  l^etierel  est,  très-remarquable,  étajitun  amas  de  colonnes, 
dpnt  le  sommet  est  à  200  pieds  au-dessus  du.  niveau  de  la  mer.  A  l'est  est  l'Ile  Truck; 
.A^u.  N.  E.  de  l'Ile  Truck  est!  TAnse  White  Mica,  propre  aux  chaloupes  seulement. 

La  B|iie  Camp  est  à  l'abri  vers  le  N.  0.  par  les  Iles  Inner  et  Outer  Camp.  Dans 
l^baic  sont  trois  petits  îlets,  et  un  rocher  à  découvert,  à  162  brasses  sud-est  de  celui  qui 
est  le  plu?  en-dehors.  L'Ile  luner  Camp,  haute  de  300  pieds,  et  de  f  de  mille  en  dia- 
n^ètre  est  séparée  de  la  pointe  sud  de  Niger  Sound  par  un  chenal  pour  chaloui>es  ;  dans 
laquelle  se  voient  des  cabanes  de  pêcheurs,  [Les  Iles  Outer  Camp,  longues  de  1 J  mille,  ne 
sqpt.  pas  si  hautes,  et  sont  aussi  d'un  granit  aride.  Elles  sont  séparées  des  premiè  -es  par 
UQ  chenal  large  de  200  brasses,  et  sont  sans  danger.  Au  côté  ouest  dps  îles  est  une  petite 
aa^  dont  se  servent  les  pêcheurs  qui  mouillent  près  des  rochers,  mais  ne  sont  pas  à  l'abri 
des  vents  sud-ouest. 

NioBR  Sound  est  au  nord  des  Iles  Camp  entre  elles  et  le  Cap  St.  Charles.  Il  est 
la^e  de  1^  mille,  remonte  6  milles,  et  contient  beaucoup  de  places  d'un  bon  abri.  A  2^ 
miUBS  en-ded,an8  de  l'entrée  est  llle  Niger,  longue  de  IJ  mille,  et  au  sud  de  cette  île  est 
l'île  Smooth,  beaucoup  plus  petite  et  plus  basse.  Le  chenal  entre  ces  îles  n'est  pas  sûr, 
raàîs  vous  pouvez  passer  au  nord:  ou  au  sud  sans  danger.  On  trouvera  un  bon  mouillage 
dî^i^s  la  Baie  Horn  à  I4  tête  du  Détroit,  et  aijssi  dans  la  Baie  Islet,  au  nord  de  l'Ile 
N^r. 

LE  HAVRE  ST.  CHARLES.— Le  Cap  St.  Charles,  au  nord  duquel  est  le  havre, 
sei^  recoi^nu  par  la  côte  ronde  du  même  nom.  654  pieds  en  hauteur,  portant  N.  0.  sur 
O.  à  850  brasses  du  Cap,  et  où  est  le  terrain  lé  plus  élevé  sur  cette  partie  de  la  côte. 
Lç  hpvre  sera  aussi  recounu  par  l'Ile  St.  Charles,  située  à  un  raille  du  cap,  au  S.  E.  sur 
E.,  qui  est  haute  et  longue  de  ^  mille,  avec  plusieurs  rochers  près  de  son  côté  intérieur 
«ij^, dehors  se  trouve  l'Ile  Low,  au  sud-ouest  de  laquelle  à  un  mule,  est,  un  danger  assez  im- 
minent.   Entre  ces  îles  et  le  cap  est  un  chenal  facile. 
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Le  liâ\  rtî  cHt  fornio  |iar  M  île.«,  (lui  s«jnt  un  cûtd  ost  du  ciap.  L'ospacp  danH  Ivquel 
les  navinis  inouilloiit  est  loii^  do  (îOO  brasses  et  lar^e  do  280  ;  la  profondi'ur  d'eau  est 
de  5  à  12  l)rasd(!.s,  l'oivl  vawux.  Los  vents  sud-ost  grcissiront  lu  mer,  e'o8t  pour  cela  que 
ce  hAvro  n'o.Ht  pas  ro}:ardi;  Cdiimio  trèf<-.''nr  pour  Ion  j^nis  navires,  excepté  pendant  les  plu» 
beaux  mois  do  rôté.  L'île  lo  plus  au  sud  est  j.rotcf^oaiit  le  hfivre,  se  nomme  Fishflake, 
autre  laiiuolle  et  lo  liiuro  los  jtotits  navires  nuiuilK  ront  «;n  sûroti?  dans  9  à  10  broMaes 
d'eau,  on  s'aniarrant  aux  rooliors,  mais  ce  elienal  ne  peut  être  fréquenté  en  approobant 
du  bilvrtî,  étant  Iroj)  bas.  Blaokbill,  (jui  est  liauto,  noirâtre  et  escarpée  est  l'Ile  Spare 
t'st  lo  plus  à  l'intérieur.  JiO  chenal  on-doliors  du  luîvre,  au  N.  0.  do  l'Ile  Spare,  est 
compliqué  ot  propre  aux  clial()uj)Os  M-ulonicnt.  L'entrée;  du  liûvre  est  entre  les  Iles  Fish- 
flake et  BlîK'kliill,  ot  est  trùs-sùr.  L'extrémité  S.  K.  do  l'Ile  l'ishflake,  apparaît  comme 
l'extrémité  du  C.ip  S.  Charles,  ot  porte  E.  sur  S,  1^  mille  do  la  Côte  /////  St.  Charles. 
Quand  vou>  vous  dirigerez  vers  le  hûvre,  gouvernez  vers  le  côté  N.  K.  de  l'Ile  Fishfliiko, 
de  manière  ii  i>assor  son  extrémité  S.  E.,  à  150  brasses  de  distance,  gouvernant  vers  le 
N.  O.  sur  ().,  ot  cotte  course  vous  conduira  i\  travers  l'entrée  entre  le»  Iles  Fishflake  et 
lilackhill,  dans  le  htlvro.  sans  aucun  ri.squo.  Il  y  a  trois  petits  rochers  au-dosmiB  do  l'eau, 
devant  la  pointe  N.  ().  do  Fishfiako  ;  mais  ils  sont  taillé.s-à-pic,  do  même  que  les  rives  de. 
cha<[ue  côté.  Los  havres  St.  Charles  et  lîattle  sont  les  principales  pêcheries  sur  cette 
côte. 

Le  Chenal  St.  Charles  est  entre  la  côte  et  les  Tics  Caribou,  Size  et  Muddlc  ,  il  est 
profond,  ot  u'a  pas  de  bas-I'onds.  ]ja  course  en  remontant  le  centre  de  ee  magnific^ue 
chenal  jiis(|u'aux  Nairows,  est  X.  0.  ^  N.  3}  de  milles.  Une  course  de  A  mille  au  nord, 
à  travers  los  Détroits,  conduit  dans  le  chenal,  entre  la  côte  et  l'Ile  Muddle,  qui  est  pro- 
fond et  sans  dangers.  La  course  dans  ce  chenal  jusqu'à  l'embouchure  de  la  rivière  St. 
Charles  o.st  N.  JSf.  0.  li  milles  j  ot  un  vaisseau  jKiut  remonter  cette  baie  à  l'ouest,  ou  À 
travers  lo  chenal  Muddle  à  l'est,  jusque  dans  St.  Lewis  Sound.  La  rivière  St.  Charles 
court  vers  l'est,  ot  est  large  d'un  mille,  mais  à  2  milles  en  remontant,  elle  se  rétrécit  et 
devient  ombarras.«aute.  (3n  peut  .se  procurer  dans  cette  rivière  beaucoup  de  bois  et 
d'eau. 

LE  DETROIT  ST.  LOTIS.— La  pointe  nord  de  ce  détroit  ef;t  le  Cap  St.  Louîs, 
au  52°  21'  24"  de  lat.  N..  et  au  55°  41'  2:î"  de  long.  0.,  il  se  compose  de  côtes  escar- 
pées ;  et  d'un  granit  obscur  et  rougoâtre.  A  son  extrémité  sud  est  une  petite  pénin- 
sule rocheuse,  et  environ  un  mille  à  l'est  de  cette  péninsule,  est  le  Rocher  St.  Lewis,  près 
de  terre. 

Le  Détroit  est  de  4  milles  de  large  à  son  entrée,  entre  le  Cap  St.  Louîs  et  l'Ile 
Nortli  lîaltle,  la  course  entre  los  doux  étant  S.  sur  0.  J  0.  Le  détroit  est  8  milles  de 
long  dans  une  direction  N.  0.  sur  0.  de  son  entrée  à  la  Pointe  Telegraph,  à,  St.  Lewis 
Inlet.  Les  rives  sont  pour  la  plupart  tailk'es-à-pic.  et  l'eau  est  partout  extrêmement  pro- 
fonde, dépassant  souvent  50  ou  (50  bra.ssos  d'eau.  Environ  au  centre  du  détroit  sont  les 
Kochors  Middle*/*/  milua  ot  plus  au-dodans  sont  les  Iles  River.  Dans  l'automne  un  ter- 
rible soulèvement  dos  flots  se  fait  quelquefois  sentir  et  ils  roulent  ainsi  dans  le  détroit  en 
venant  de  l'est,  aussi  loin  que  l'entrée  du  Inlet  ^*«»S'///^,  arrivant  on  gros  et  ses  vagues, 
souvent  .sans  Mut,  se  réi)andant  sur  des  îlots  hauts  de  30  pieds,  s'avançant  avec  une  force 
irrésistible  f-ur  les  rochers.  Il  n'est  cependant  pjis  aussi  dangereux  pour  les  chaloupes  que 
la  mer  (jui  se  brise  dans  le  golfe,  et  il  mot  ù  découvert  des  bas-fonds,  vu  que  tout  ce  qui 
n'a  pas  plus  que  4  brasses  d'eau  ù  sa  surface  est  sûr  de  se  briser. 

Au  côté  nord  du  détroit  est  une  petite  anse,  nommé(î  le  Havre  Fox  des  Renard», 
a  4 J  mille  N.  O.  du  Cap  St.  Tiouis.  (jui  apporte  un  bon  mouillage  dans  5  î\  8  brasses, 
fond  vaseux.  La  pointe  est  du  havre  est  basse,  oi'i  sont  plusieurs  eabaîics  dc  pêcheurs  ; 
et  il  est  un  petit  rocher  au  nord,  qui  se  joint  b.  cotte  pointe  avec  une  eau  basse,  et  que  voui 
devfCk  laisser  à  50  ou  GO  brasses  à  votre  droite,  atin  d'éviter  un  ressif,  en  partie  au- 
dessus  de  l'eau,  et  qui  court  vers  l'extrémité  sud-ouest  de  la  pointe  qui  sépare  le  havre 
d'avec  la-baie  non  abritée  à  l'oïK'st,  ot  formant  lo  côté  nftrd  de  l'entrée.  Mouillez  à  300 
brasses  eu-dedans  dc  l'entréo.     Il  y  a  do  l'eau,  mais  pas  de  Dois. 

Deer  Ilarbour  à  l'ouest  du  ITâTre  Fox,  est  Tuis  à  l'abri  dos  vents  du  ;vud  par  l'Ile 
Mandiam  à  l'entrée,  avec  impétuosité  sépare  cotte  route  en  deux  chenaux. 

On  entre  principalement  par  l'ouest  de  l'île,  oïl  l'on  sonde  10  il  31  brasses,  et  la  rive 
des  deux  côtés,  qui  est  en  roc,  est  taillée-îl-pic  ;  l'autre  chenal  n'est  propre  (ju'aux  cha- 
loupes :  il  n'y  a  pas  do  danger  qu'on  ne  puisse  voir,  et  lo  havre  rootîvra  n'imjjorte  (jnel 
nombre  de  navires,  et  ils  pourront  sortir  ou  entrer  avec  facilité. 
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i.a  Baie  Open  au  .sud-om'«t  du  ll/lvro  I)p<!r  a  un  Imhi  mouillage  j\  mx  ti'tc,  mai^n  (.Ht 
<!Xiiom'c  au  S.  K.   L'eau,  comme  celle  du  Havre  Deer,  est  inollMide. 

<T.  liKWrS  INLKT.--lia  iKiinte  sud  do  la  IJaic  Opcii  adcvant  elle  (juelques  ro- 
chers au-dos.susde  l'eau,  nommi^s  le  Black  Iloof  largos  d'un  niillo.  I^a  prof'unih'ur  est  de 
'M)  brasses  ot  plus,  en  surto  qu'il  n'v  a  pas  do  bon  mouillage  jusqu'à  eo  que  l'on  soit  près 
de  l'île  Blaok  Fly,  i  !•  mill<!.s  (ïo  lontréo,  et  au  côté  ouest  laquelle  il  y  a  un  Iton 
mouillage  dans  l"»  iX  0  brasses  «l'eau  ;  le  lond  do  l'eau  est  do  vase  ot  do  ruches  :  le  bois 
et  l'eau  ici  sont  abondants.  Au-dessus  de  cet  endroit  la  navigation  devient  difficile,  mais 
l'on  peut  mener  plus  liant  un  n.iviro  ne  tirant  pas  phis  «[uo  IH  pieds  d'eau,  à  r)\  milles. 
Plus  haut  (luo  la  dite  île  est  r Ile  Wood.  longue  de  1  mille.  Kii  gagnant  le  Iiilet,  gou- 
vemea  X.  ÎS.  0.  I  O.  2.1^  milles  de  l'Ile  Nortb  Battle  vers  les  Kochers  Nortli  .Middlo 
(deux  rochers  nus  priV  riin  do  Tautre.  hauts  do  40  pitMls.)  ot,  leur  ayant  prêté  une  dis- 
tance d'une  ou  deux  euctblures  i\  votre  gauche,  gouvernez  >f  N.  0.  ^  0.  2  milles  ou  plus  ; 
alors  les  deux  Iles  Seal  {petites  et  arides,  ayant  une  eau  basse  devant  letirs  extrémités 
est)  seront  à  tOO  verges  .\  votre  gauche.  Changez  alors  votre  course  v(ms  le  N.  0.  sur  0. 
1"  0.  et  passez  dans  le  chenal  au  nord  dos  lies  Hiver,  large  do  '■)  de  mille  et  sans  dangers, 
ji  rexc'ptinn  d(!  doux  petites  îles  que  vous  devez  passer  au  .sud  i\  une  distance  d'une  en- 
cablure. 

Los  Iles  Hiver  fonnant  le  côté  sud  de  l'Ile  St.  Louis,  consistonts  les  Iles  Kalmia, 
Pocklingten,  et  les  Iles  Seal,  des  loups-marins.  Les  deux  promiùres  scmt  d'un  gnivier  nu, 
et  hautes  de  150  pieds.  Devant  le  eôté  est  de  l'Ile  Poekiington  sont  plusieurs  petits  îlets, 
dont  ceux  qui  sont  le  plus  à  l'est  se  nomment  les  Iles  Seals  :  il  y  a  aussi  un  petit  rocher 
au-dessous  <le  l'eau  devant  l'extrémité  sud  est  de  la  même  îlt,  iV  \  de  mille,  sur  lc«|uel  la 
mer  a  coutume  de  se  briser.  Fntre  c»îs  îles  et  la  côte,  il  l'miest,  on  ptnit  mouiller,  bien 
<jue  la  profondeur  de  l'eau  soit  extraordinaire,   dépassant  *Î0  brasses,  sur  un  fond  de  vase. 

En-dedans  des  Iles  Hiver,  sur  la  côte,  est  le  Havre  Fall,  propre  aux  petits  navires 
seulement,  avec  unx  mauvais  mouillage,  et  exposé  .au  coups  de  vents  de  l'est  ;  l'est  est 
profonde  de  'A  brasses.  A  l'Kst  de  ce  havre  est  la  Baie  Cutter,  propre  aux  petits  navires 
seulement,  et  à  cause  do  la  profondeur  inégale  de  l'eau,  et  de  (juelipios  rochers  à  son  inté- 
rieur. La  Baie  Isthmus  est  trop  exposée  pour  être  de  <iuolqu'iitilité  ;  de  là  la  côte  court 
vers  le  nord-est  à  2  milles,  jusqu'au  Cap  Club,  doviint  lequel  s'éttMid  un  re.s.sif  à  70  brasses 
vers  Test.  A  \\  mille  S.  R.  \  E.  du  Cap  .sont  les  Hochers  S<iuth  Middlo,  .•lu-dessus  de 
l'eau  mais  on  ne  devra  pas  en  approcher  plus  prés  de  2  encablures,  si  ce  n'est  quand, 
•en  beau  temps,  les  b.os-fonds  .sont  visibles. 

Au  côté  sud  de  St.  Lewis  Sound  sont  les  Iles  Battle.  Caribou,  Muddle.  Size  et  Surf, 
entre  lesquels,  et  au-dedans  .sont  quelques  bons  havres.  Le  hiivre  Muddle  est  un  bon  petit 
havre  bten  clos  dans  les  terres,  iiyant  4  à  10  brasses  d'eau  entre  l'Ilt;  Surf,  l'île  Size  et 
l'Ile  Muddle  ;  pour  y  pénétrer  en  venant  de  St.  Lewis  Sound,  gouvernez  0.  N.  (X  \  0.  2 
milles,  jusqu'au  Cap  Surf,  l'extrémité  nord-ouest  de  l'Ile  (îreat  Cariliou,  que  vous  pourrez 
côtoyer,  et  gouvernez  de  cotte  île  S.  0.  sur  O.  1  mille  vers  's  détroits  du  grand  Chenal, 
entre  rextrémité  sud-est  de  l'Ile  Surf,  et  l'extrémité  ouest  de  Great  Caribou  ;  pui.s  procédez 
à  600  brasses  vers  le  nord-ouest  entre  les  Iles  Surf  et  Size,  vous  ton.ant  d'abord  plus  pn\=i 
de  la  première  que  de  la  dernière,  puis  en  plein  chenal,  ensuit"  tirez  vers  l'ouest,  et  mouillez 
OÙ  vous  voudrez.  Les  Iles  Battle  forment  la  pointe  sud  de  St.  Lewis  Sound,  ot  l'Ile  au 
sud-est  est  l'extrémité  sud-ouest  et  nord-est  de  la  Côte  du  Labnidor.  Los  ressifs  Ribb 
sont  séparés  les  uns  des  autres  par  un  espace  de  ^  mille,  et  portent  l'un  de  l'autre  nord  et 
sud  ;  le  ressif  au  nord  porte  à  l'est  \\  mi!le  de  l'Ile  North  Battle  :  la  mer  s'y  brise  tou- 
jours, et  les  navires  do\Taient  passer  en-dehors.  A  l'ouest  do  ceux-ci  est  l'Ile  Great 
Caribou,  qui  a  9  milles  de  circonférence  ;  son  côté  sud-est  est  accidenté  par  des  anses 
ouvertes  .\  l'est,  et  il  est  longée  do  plusieurs  îlets  et  rochers,  dont  l'un  nommé  le  Rocher 
Foam,  est  au-dessous  de  l'eau;  mais  c'est  le  seul  danger  entre  les  Iles  Battle  et  l'Ile  Great 
Caribou. 

Le  Havre  Battle  est  entre  les  Iles  Battle  et  l'extrémité  est  du  Great  Caribou.  Il 
n'est  propre  qu'aux  petits  n.avires,  n'étant  large  (pie  de  .'30  bras«os  à  son  entrée,  de  70  ou 
80  en-dedans,  est  long  de  1^  mille.  Il  est  généralement  rempli  de  navires  '  chaloupes 
des  pêcheurs  qui  s'attachent  aux  rochers  de  chaque  rive,  et  le  rivages,  est  sont  couverts  de 
leurs  établissements.  Il  existe  une  bonne  maison  et  un  hangard"  sur  l'Ile  Signal,  ain  i 
qu'un  mât,  qui  sera  reconnu  facilement  à  la  mer,  et  dont  l'Ile  tire  son  nom.  L'entrée 
sud  n'est  propre  qu'aux  chaloupes;  les  navires  devront  on  conséquence  en  approcher  du 
«ord.  en  passant  à  l'ouest  de  North  Battle  et  des  îles  qui  se  trouvent  entre  cette  île  et  l'Ile 
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Signal.  Il  y  ii  doux  pctitH  îlotn,  duiit  celui  qui  ont  le  plu»  au  sud,  ont  di.uH  l'fMitrdo  du 
\\&\rv  ;  DU  pourra  pas«or  do  cluujuu  eôto  prôh  do  ces  îlot»*.  C'c  hùvru  CHt  sur  »'U  été,  luui» 
no  l'cHt  pas  vu  auturniio  à  ouuhu  du  HuuU'vonu-utH  dtu*  flotH  déjà  uientiunn<5. 

Lk  ('ai-  .'^t.  léOViH  aôti'  luontioiiné  déjà.  !>«  l'autre  côté  du  Can  est  Vcntii'i  d'une 
petite  auHe,  uoiuiuée  Deep  Water  .Sound,  nui  eourt  eii-dedaii8  S.  0.  ^  0.  à  un  demi-U'illc, 
et  eNt  trÔH-étruite,  niai.><  au-dedull^<  l'un  huuuc  du  20  à  40  brasHeH  d'cuu. 

liK  IIavkk  Pkttv. — Le  lu  {Mtinte  nord  du  Cap  St.  Ijouîd  à  lu  tétc  Hud  do  lu  Laie 
Potty  Harhour,  la  cour!*e  est  environ  N.  N.  E.  i  K.  lu  distance  1^  mille;  le»  rive»  «ont 
taillées-ù-jtie.  L'entrée  est  larj^e  de  1^  mille;  et  la  pointe  nord  porte  au  N.  E.  sur  N.  de 
la  pointe  Hud.  La  baie  court  uu-dcdanei  N.  ().  Hur  N.  à  un  mille,  et  est  profonde  de  20  à 
40  hruf»m;H.  Au  t'oml  de  lu  baie  est  le  hû'.rc,  ùunt  l'cr.tiée  est  au  nord  d'une  pointe  do 
terre  basse,  renfermant  le  hfivre  de  lu  uicr,  de  manière  il  rendre  an  position  difficile,  à 
reconnaître  ;  son  entrée  n'est  pu»  plus  lurge  que  de  50  bmases;  le  mi-ehcnal  est  profond 
de  5  brasses  ;  et  près  des  rives  on  ne  sonde  <|ue  3  bru**ses  ;  mais  ce  pussuge  étroit  ne  se 
prolonge  pas  au  loin  ;  en-dedans  de  ce  passage  étroit  le  h&vre  s'élargit,  et  les  navire» y 
seront  bien  logés,  et  iH)urrout  mouiller  partout  duns  7  ou  12  brasses,  étant  pariuite- 
ment  elos  entre  les  terres.  Do  la  tête  nord  de  la  Buie  Petit  ILirbour  à  la  Pointe  Spear, 
lu  course  est  N.  K.  i  N.,  lu  distance  2;^  milles  et  du  Cap  Louis  au  Cap  Spear,  dans  la 
même  direction,  la  distance  est  de  ti  milles;  entre  les  deux  promièresi pointes  sont  lu  Baie 
Burren  et  le  Ilâvie  Spear  ;  La  Buie  Barrer  est  un  peu  au  nord  de  lu  partie  Nord  de  la 
Baie  Petty  Ilarbour,  et  ne  donne  uueun  abri  ;  mais  le  llûvre  qui  est  au  sud  de  lu  pointe 
Spear,  est  très-commode.  En  venant  du  nord  et  en  gugaant  la  Pointe  Spear,  vous  décou- 
vrirez deux  îles,  au  fond  d'une  petite  baie,  entre  lestiuelles  est  le  meilleur  passage  dans  le 
Hdvri'  Spear.  Longez  l'île  au  nord,  duns  4  brasses  d'eau  ;  et  ([uand  vous  serez  à  une 
encablure  en-dednns  des  îles,  allez  vers  le  milieu  du  havre,  et  mouillez  dans  7  ou  ^  brasses  ; 
mouilluge  excellent.  Les  petits^navires  peuvent  aller  de  chaque  côté  de  l'île,  la  moindre 
profondeur  étimt  de  2  brusses  ;  mai»  remanjucz  qu'en  venant  du  sud,  vous  ne  pourrez 
distinguer  (|u'une  seule  île,  vu  que  l'autre  sera  jointe  à  la  rive,  de  manière  il  n'Être  vue  que 
lors(|ue  vous  serez  en-dedans  des  pointes. 

Les  IIavuks  Sopuia,  Charlottk  et  Mbcklknbi'raii. — De  lu  pointe  Spear  à 
l'entré',!  de  ce.;  trois  havres  la  course  est  N.  0.  sur  N.,  environ  3  milles,  en  passant  plusieu|r8 
îles  petites  mais  huntes  situées  à  1\  mille  de  terre  ;  on  les  nomme  les  Iles  Spear  elles  sont 
taillées-à-pie,  et  ontenire  elle  un  chenal  de  20  brasses  de.  profondeur.  Au  N.  E.  sur  E.  ^ 
E.  de  lu  tête  sud  de  l'entré»  à  ces  hûvres.  sont  2  petites  îles  très  rapprochées,  et  nommées 
l'Ile  Double,  et  qui  .sont  ausxi  hautes  que  large».  A  1  encablure  l'est  sont  deux  rochers 
sous  ciiu.  sur  le.^ciuels  lu  mer  i,"  brise  constamment  en  mauvais  temps.  Au  milieu  de 
l'entrée,  sont  aussi  deux  îles  tellement  rapprochées  qu'elles  n'en  forment  qu'une;  ellossont 
taillée.s-ù-pic.  et  les  vaisseaux  peuvent  passer  de  chaque  eôté.  dans  12,  13,  et  14  brateMVS, 
mouillant  en-dedans,  duns  Queen's  lioad,  duns  Itî  brasses  d'eau  ;  mais  ;iu  sud  de  ces  îles  est 
le  plus  large  passage,  et  ussez  spucieux  pour  (lue  les  navires  puissent  y  tourner. 

Le  Havre  Sophia  est  le  premier  et  le  plus  au  sud  de  ces  îles  ;  il  court  au  S.  S.  0., 
environ  IJ  mille,  dans  10  ou  15  brasses  d'eau,  il  seriiente  iilor-  aut<  ur  d'une  pointe  à  l'eBt, 
et  devient  beaucoup  plus  large  ;  l'eau  alors  est  bas.se,  et  les  petits  navires  seulement  peuvent 
y  aller. 

Le  Port  Charlotte  est  le  havre  du  milieu,  et  est  propre  à  tous  les  vaisseaux,  il  oiuipte 
une  tic  basse  et  plate  à  stribord  en  entrant,  de  laquelle  Un  ressif  de  rochers  s'étend  à-^ 
tiers  de  largeur  du  chenal  ;  et  vou»  pourrez  l'éviter  en  longeant  la  côte  sud  ;  vous  aurez -9 
brasses  près  d'un  quart  de  mille  en-dedans  du  ])i1vre  ;  îilors  vous  pou/rez  mouiller  da^s 
quelqu'endroit,  duns  12  à  17  brusses,  en  vous  tenant  éloignés  du  côté  à  stribord,  afin  d'é- 
^■wWr.  un  ressif  sur  ce  côté. 

Le  Havre  Maclenbui"g,  le  plus  au  nord  court  N.  N.  0.  ^  N.  et  N.  0.  sur  N.  cn- 
viron.2  .milles  ;  à  l'embouchure  il  y  a  20  brasses  d'eau,  mais,  àme'iure  que  vous  avancez, 
l'eau  diminue,  et  près  de  la  tête  du  h  "ivre  il  n'y  a  plus  que  12  brasses.  Pour  péifétrer 
jusqu'à  la  tête  de  la  baie,  vous  devez  vous  tenir  plus  près  du  eôté  à  bjvbord,  afin  d'échap- 
per à  la  chaîne  dt;  rochers  qui  est  à  stribord,  à  30  brasstîs  environ  du  rivage  les  rochers 
.sont  eu-dedans  de  la  partie  lu  plus  étroite  du  hâvi'e,  et  au-dessus  de  la  pointe  basse  à  stri- 
bord.     Le  mouillage  e.^t  à  la  tête  du  hivvre.  , 

LE  HAVllE  ST.  PEANÇOIS.— De  la  pointe  Spear  au  Cap  St.  Frunçois 'la 
course  est  Nord,  ti  milles,  et  des  île.s  s\  l'entrée  des  trois  havres,  mentiotmés,  au  Cap  St. 
Fran(;ois.   \.  K.  y  X.  environ  5  milles  ;  environ  un  mille  à  l'tiuest  du  cap   est,  le  hlivre 
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St.  François,  oxcoUent,  sûr,  (juoique  jHîtit,  et  ^énéroleniont  rempli  de  navires  {K>ndant  la 
uison  de  la  pêche,  vu  qu'on  conduit  la  |»t'olu'  «ur  une  grande  échelle  dan8  les  environt». 
U  y  a  deux  ontréeH  dans  oe  hrivre,  l'uno  au  unrd,  l'autre  au  HudHiue8t  de  l'Ile  l'igeun, 
.juitjst  direotement  devant  son  entrée  ;  le  clienal  du  Mud-est  conduit  à  une  {»etite  anmi 
n  muuéo  llound  Harbour,  le  monilliige  est  bon  iwrtout,  et  l'on  sonde  10  briww»;H  dans  le 
elteual  on  entrant  ;  la  profondt-ur  diniinui-  i\  mesure  t|ue.  l'on  avan(ro  vers  la  t^!te,  où.  l'on 
a  .^  et  3  brasses.  En  entrant  au  nud-ouent  jMiur  lu  iiàvre  St.  l''rauyoiH,  vous  devrez  vo a» 
éloigner  du  côté  ouest  de  l'Iie  Pigeon,  ear  un  n-ssif  rocheux  se  projette  dans  l'oau  ;  pro- 
oéOcï  ver»  le  N.  N.  h).  ^  N.  et  apri^w  <|Ue  vous  serez  entre  les  deux  pointes  du  hûvro, 
voub  verrez  à  atribord  un  petit  nn-her  blanc,  dont  vous  n'uppnxiherez  pas  i\  plus  de  7 
brassoa  ;  dirigez  votre  course  au  nord,  et  rendus  à  un  chenal,  ou  plutôt  li  la  rive  à  stri- 
bord, vous  reiuar(|uerez  (juo  les  rmîliers  au-dessus  de  l'eau,  (jue  vous  verrez  i\  ohatjuo  oôt<  < 
de  vous,  se  tournent  vers  l'ouest  ;  puis  mouillez  dans  5  ou  4  brasses.  Les  petits  navire» 
vont  à  ttirnell  Ueach,  ou  dans  l'anse  i\  l'extrémité  nord  du  havre.  Le  havre  Merohant^ 
man  est  environ  à  2  milles  0.  •i  S.  do  l'Ile  St.  Françqis  :  il  est  petit,  mais  a  une  eau  pro- 
fonde de  7  à  15  brnsscs. 

Le  Cap  St.  François  est  la  pointe  lu  plus  à  l'est  d'une  île,  entre  lm|uelle  et  l'Ile 
Granby  est  un  étroit  passage  pour  des  ehnloui)es,  ayant  4  brasses  d'eau  t\  wm  intérieur. 
De  eu  cap  dans  une  direction  N.  N.  Ouest,  l'i  trois  quarts  de  mille,  est   la  Pointe  Indian, 

Îui  a  entre  lui-même  et  la  pointe  S.  E.  des  Iles  Jasper  une  ouverture  conduisant  daos 
ndian  Bight  et  Shoal  Ticklc,  deux  étroites  anses,  dont  la  dernière  est  basse,  dans  la- 
quelle on  ne  sonde  que  2  et  1  ^  brasses.  Au  nord  de  la  Pointe  Indian  sont  les  Iles  Har« 
et  Fox,  avec  un  passage  étroit  euti .celles  courant  au  nord.  En  traversant  de  Indian 
Bight  criqur.  au  chenal,  vous  serez  daas  une  eau  profonde  mais  dans  le  passage,  elle  devient 
basse,  et  se  réduit  i\  5,  4,  3  et  2  brassais;  oc  qui  continue  à  la  distance  d'un  (juart  de  mille  ', 
puis  l'eau  aiigmente  à  5,  7,  10  et  12  brasses.  Les  navires  mouillent  souvent  dans  cetta 
place  sur  le  oôté  ouest  de  l'Ile  flare,  ou  eu  doublant  l'extrémité  nord  de  l'Ile  Fox,  passeï 
à  travers  Piorce'a  Tickle  jusiiue  dans  Sealing  Bight  crique. 

Sf.iLINO  Bioiit  est  une  place  trùs-commode  pour  les  pêcheries.  Le  meilleur  mouil- 
lû^d  est  dans  la  partie  nord  de  la  Baie,  à  l'ouest  de  l'Ile  Jasper,  où  vous  mouillerez  en 
sûreté  dans  8,  lit  ou  11  brasses,  ou  plus  loin,  avec  moins  d'eau.  Il  y  a  plusieurs  ausetf 
le  Ior.\g  de  la  oôte  au  nord  de  ce  mouillage  ;  elles  donnent  un  bon  mouillage  pour  de  petits 
vaisseaux.     L'eau  douce  est  abondante  ;  mais  le  bois  est   rare.     L'entrée  sud  dans  cette 

F  lace  cet  entre  la  Pointe  et  l'Ile  Jasper  d'un  côté,  et  entre  les  Iles  ilare  et  Fox  de  l'autre  ; 
eau  est  profonde,  et  il  n'y  a  pas  de  danger,  si  ce  n'est  un  ressif  qui  s'étend  au  sud-ouesfc 
en  partant  de  l'Ile  Gull,  et  sur  le(|uel  la  luer  se  brise  avec  force  en  mauvais  tempt  ;  il  sera 
donc  prudent,  ofin  d'éviter  ce  ressif,  do  longer  la  Pointe  Indian^  en  fortant  ou   en  entrant 
dans  Sealing  Bâte. 
,     Lk  Havrs  Fishing  Ship. — De  l'Ile  St.  François  &  l'île  la  plus  ati  nord  de  celle* 

Ïu'on  nomme  Fishing,  la  course  est  N.  N.  E.  |  N,,  et  la  distance  3  milles.  Les  Ilerf 
ishing  sont  au  nombre  do  trois  :  les  doux  qui  sont  le  plus  au  nord  sont  jointes  par  un 
rivage,  lequel,  de  concert  avec  la  côte  principale,  forme  le  Havre  Ship,  où  les  navires  pei»- 
ver  mouiller  dans  14  à  5  brasses  d  eau,  clos  entre  les  terres,  et  à  l'abri  des  vent^. 
L'entrée  est  au  sud,  de  chaque  côté  de  l'Ile  Fishing  au  sud. 

Le  meilleur  passage  sera  entre  les  deux  îles  à  l'ouest,  cette  entrée  portant  de  l'Ile  Har» 
N.  sur  O.  Il  n'y  u  pas  de  dangers  dans  ce  chenal,  et  les  navires  peuvent  passer  dedans, 
dans  une  direction  presque  N.  sur  N.,  jusqu'à  la  tête  du  hfivre,  et  mouiller  dans  13 
brasses  ;  mais  les  navires  s'y  peuvent  mouvoir  commodémeni.  Il  y  a  deux  autres  passage» 
dans  cette  place,  l'un  à  l'ouest  de  l'entrée  à.  la  Rivière  Gilbert,  l'autre  au  nord  de  toutes 
les  Iles  Fishing  ;  ce  dernier  à  7  braeses  d'eau  partout,  mais  est  si  étroit  que  vous  aurea 
de  la  difficulté  à  découvrir  l'ouverture. 

La  Rivière  Gilbert.— lîntre  les  Iles  Fishing  et  Granby  au  s  !  est  l'entrée  nor4 
de  la  Rivière  Gilbert  ;  l'entrée  sud  ?!t  la  plus  large  étant  entre  l'Ile  Dt  i;h.  et  la  oôt«  ;  il 
y  a  aussi  une  entrée  entre  lea  Iles  Denbigh  et  Granby.  Le  passage  on-dedan^  est  pro- 
fond partout.  La  course  de  cette  rivière  est  environ  N.  0.  sur  N.,  à  environ  6  milles> 
elle  se  divise  alors  en  2  branches  dont  l'une  court  N.  0.  sur  N.,  à  environ  7  ou  8  milles, 
l'autre  S.  0.  sur  0.,  à  environ  6  milles.  Ces  deux  branches  sont  remplies  de  rochers, 
de  petites  îles,  et  de  bas-fonds  ;  mais  au  centre  le  mouillage  est  bon  jusqu'd  la  tête,  dana 
10  à  20  brasses.  La  rivière  a  aussi  un  passage  à  la  mer,  entre  l'Ile  Hare  et  les  Ile» 
Fishing. 
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CAP  ST.  MICHEL.— A  (5  milles  N.  N.  E.  J  N.  de  l'Ile  Fishinfr  la  plus  au  nord, 
ot  à  10  n-ille»  au  N.  N.  E.  ;,'  N.,  de  lu  Pointe  Spear,  est  le  Cap  St.  Michel,  qui  .est  haut  et 
escarp»^  vers  la  mer.  Il  est  au  52°  47'  lat.  N.  et  outre  qu'il  est  haut  et  escarpé,  il  sera  reconnu 
par  une  large  baie,  nonunée  B.aio  St.  Michel,  au  nord  ayant  dans  son  intérieur  plusieurs 
giMnde.s  et  petites  îles.  La  plus  vaste  de  ces  îles  nommée  Square,  est  à  l'embouchure  de 
la  baie,  est  longue  de  îH  milles,  et  très-haute;  sa  pointe  nord-est  est  une  côte  haute  et 
ronde,  et  prend,  lorsque  vue  du  sud,  la  forme  d'une  île  .séparée,  jointe  seulement  par  une 
langue  di;  terre  basse  et  étroite. 

Lk  IIavrk  OccAsioNAL. — Environ  2\  milles  au  sud  du  Cap  St.  Michel,  se  trouve 
If  Havre  Occasional.  (|ui  sera  facilement  reconnu  par  les  Twinn  jnmeaux,  deux  grands  ro- 
ahfsa  qui  sont  iV  ^  d'un  mille  en  dehors  de  l'entrée.  Ils  sont  très-rapprochés  l'un  de  l'autre, 
et  '98  navires  peuvent  passer  chaque  côté  ;  l'entrée  du  havre  est  entre  deux  côtea  élevées, 
et  court  il  0.  sur  N.  2  milles,  puis  N.  0.  sur  N^.  ;  les  deux  côtes  sont  éccrea  sans 
dangers;  le  mouillage  peut  être  obtenu  dans  10  à  7  brasses;  environ  à  2  milles  de  l'en- 
trée.    Le  vent  de  t»îrre  pousse  soit  eu-dedans  soit  en-dehor"^»  du  havre.. 

Du  Cap  St.  .Michel  au  Cap  Bluff  la  course  est  et  la  distance  sont  N.  N.  E.,  7J 
milles.     Ces  deux  caps  forment  les  pointes  de  l'entrée  ù  la  Baie  St.  Michel. 

La  Baie  St.  MiniEi/. — Le  meilleur  mouillage  dans  la  baie  St.  Michel  est  au  côté 
.sud  ;  c'est-à-dire,  longez  la  côte  di\  Cap  St.  Michel,  puis  la  côte  sud  de  la  première  île  que 
vous  rencontrerez,  l'Ile  Long,  jus(pi"à  ce  <jue  vous  soyez  près  de  son  extrémité  ouest,  où 
vous  pouvez  mouiller  daiis  12  ou  50  brasses,  clos  entre  les  terres,  d'où  vous  pourrez  retour- 
ner pour  gagner  la,  mer,  de  ehacjue  côté  de  Long  Island. 

Du  Cap  St.  Michel  à  l'entrée  du  havre  Square  Lqland  la  course  est  N.  N.  0.  3  ^ 
milles  ;  dans  l'entrée  se  trouve  une  petite  île  de  hauteur  moyenne,  à  l'ouest  de  laquelle 
est  le  meilleur  passage  conduisant  en-dedans  et  en-dehors  du  hûvre,  vu  qu'il  n'y  a  que  2 
brasses  d'eau  à  l'est. 

Une  lieue  N.  N.  0.  de  Square  Island  Roimd  Hill,  est  l'entré  dans  le  Havre  Dead 
Island  qui  n'est  bon  que  pour  les  petits  navires,  et  est  formé  par  un  nombre  d'îles.  Entre 
ces  Jles  et  le  Cap  Bluff  est  un  passage  à  la  mer. 

Le  Cap  Bluff  est  un  haut  terrain,  dont  le  sommet  est  rude,  et  escarpé  vers  la  mer. 
Le  Havre  Cap  Bluff  est  petit,  et  propre  seulement  aux  petits  vaisseaux. 

Pour  y  entrer,  longez  la  côte  du  Cap  Bluff  jusqu'à  ce  que  vous  arriviez  à  une  petite 
tle,  puis  passez  à  l'est  et  mouillez-y. 

Du  Cap  Bluff  à  l'Ile  Barren  la  course  est.  N.  E.,  environ  à  xme  lieue  ;  et  de  la  pointe 
sud  de  cette  île  au  hitvre  Snug  la  course  est  N.  0.  sur  0.,  I|-  mille.  Ce  n'est  qu'un  jjetit 
havre,  mais  le  mouillage  y  est  excellent  dans  26  bua-sses  d'eau,  outre  qu'on  y  entre  et  qu'on 
en  sort  sans  courir  de»risque. 

Un  mille  au  nord  de  l'Ile  Barrea  est  l'Ile  Stony  ;  et  en-dedans  de  ces  îles,  sur  la  côte, 
«ont  les  Baies  Martin  et  Otter  ;  dans  celle  qui  est  le  plus  au  nord  !e  mouillage  est  exceV 
lent  ;  le  bois  est  abond'mt,  il  n'existe  pas  de  danger  qui  ne  soit  visible. 

Le  Havre  Dmv:. — Sur  le  côté  ouest  de  l'Ile  Stony,  est  le  Havre  Duck,  qui  est 
très  bon  pour  les  p(^tits  navires.  Les  gros  navires  peuvent  mouiller  entre  la  pointe  ouest 
de  l'Ile  Stony  entre  l'Ile  Double,  dans  20  ou  24  brasses  d'eau,  et  peuvent  se  renvoyer  à  la 
mer  de  cha((ue  côté  de  l'Ik  Stony,  en  parfaite  sécurité. 

Ii'Ile  Hawke  est  à  un  mille  au  noi'd  de  llle  Stony.  En-dedans  de  l'Ile  Hawke  est 
la  Baie  Hawke,  qui  court  2  lieu-'s  vers  louest,  et  se  divise  .alors  en  deux  bras,  lont 
l'un  court  vers  l'O.  sur  S.,  4  lieues,  et  l'autre  vers  le  N.  sur  0.,  5  milles,  ces  bras  sont 
abondants  en  bois.  Le  mouillage  est  bon  après  que  vous  serez  eu-dedans  de  l'Ile  Pigeon, 
et  il  continue  ainsi  jusqu'à  la  tête  des  deux  bras. 

Au  sud  d(!  l'Ile  H.awke  est  ."anse  Eagle,  daîis  laquelle  le  moiiillage  est  bon  pour  les 
petits  navires,  dans  .'ÎO  à  40  brass;e.».  Les  petits  peuvent  inouiller  à,  la  tote,  dans  7  ou  8 
brasses. 

La  Bai  F,  Covi.rN. — Sur  la  eôte,  en-dedans  de  l'Ile  Hawke,  environ  5  niilles  à  l'E. 
sur  N.  de  la  liaie  Havvk<\,  est  la  Baie  CapUn,  d.'ins  laquelle  le  bois  est  abondant  et  le 
mouill;ige  excellent. 

La  Haie  Partr  dire  <vt  4,V  milles  .lu  nord  de  l'Ile  Hawke  ;  dans  cette  baie  lemouillaue 
est  exci^llenl  .  mais  l'accès  en  est  difficile,  à  moins  que  vou-i  ne  soyez  connaisseurs,  à  oause 
d'un  grand  nombre  d'îles  et  de  rochtrs  à  son  entrée.  liC  terrain  ici  sera  facilement 
reconnu,  car  la  pointe  sud  de  la  baie  est  haute,  et  tout  le  terrain  entre  cette  côte  et  le  cap 
St.  Michel  ist  haut.  tandis(jne  qn  an  nord,  il  est  bn.'^. 
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Le  Ile8  Seal.— Du  cap  St.  Michel  à  l'Ile  Seul  la  plus  au  sud,  la  course  est  N.  E 


^  N.,   9  lieues; 


et  de  là  ^  l'Ile   Round  Hill.  elle  est  N    E.,  11-i  milles;  cette  dernière  île 


est  le  terrain  le  plus  à,  l'est  sur  cette  partie  de  la  côte,  et  sera  reconnu  par  une  côte  très 
haute  sur  la  pai-tie  ouest. 

Do  Round  Ilill  à  l'Ile  Spotted  la  course  est  N.  N.  0.,  ^  N.  la  distance  1^  lieue.  De 
cette  île  la  côte  tend  vers  le  N.  N.  0.,  et  est  bordée  de  plusieurs  îles. 

La  BaiE  Suai.low. — De  l'Ile  Seal  la  plus  au  sud  à.  Whitc  Ilook,  la  course  est  N. 
E.,  ^  E.,  environ  5  milles  et  de  ce  rocher  la  course  dans  la  Baie  Shallow  est  O.  ^  S.,  4 
milles.  Le  mouillî^e  dans  cette  baie  est  passable,  et  il  n'existe  de  dangers  qu'un  petit 
rocher  devant  ■  une  au.se  à  bâbord,  et  à  un  tiers  do  la  largeur  delà  baie,  ce  rocher  est 
découvert  à  la  marée  basse.     Le  bois  est  rare  sur  les  côtes  do  cette  baie. 

De  White  Rock  à  l'Iîe  Porcupine  la  course  est  N.  N.  0.,  la  distance  2  lieues.  Cette 
île  est  haute  et  aride,  et  vous  pouvez  entrer  dans  la  Baie  Porcupine  porc-épic  en  passant 
decha({ue  côté  de  l'île;  dans  la  baie  le  mouillage  est'^bon  mais  le  bois  est  rare. 

La  Baie  Sandy  est  au  sud  de  l'Ile  Ponds,  et  N.  ^  0.  à  4  milles  de  White  Rock.  Le 
mouilLige  y  est  bon  dans  10  brasses  d'eau  sur  un  fond  sablonneux  ;  le  bois  est  extrêmement 
rare,  autrenieut  ce  serait  une  excellente  place  pour  les  navires  pôcbeurs.  Entre  cette  baie 
et  l'île  Sptted  sont  beaucoup  d'îles  et  de  rochers,  qui  rendent  cette  partie  de  la  côte 
dangereuse. 

L'Ile  Spotted  est  haute  et  aride,  et  sera  reconnue  par  un  grand  nombre  de  taches 
blanches  à  son  côté  est.  Elle  est  longue  de  3  milles,  et  de  la  môme  largeur,  et  la  partie 
nord  est  au  33°  27'  de  la  N.  N.  En-dedans  de  cotte  île,  à  l'ouest,  est  la  Baie  Rock  y  est 
rocheux;  vous  pouvez  entrer  dans  cette  baie  en  pa.ssant  au  nord  de  l'Ile  Spotted  et  entre 
les  îles  qui  sont  à  l'entrée  de  la  baie.  Le  mouillage  dans  la  baie  n'est  pas  bon  ;  le  fond 
étant  rocheux,  juwju'à  ce  que  vous  soyez  entre  la  Pointe  Level  et  l'Ile  Eagle  où  vous  pouvez 
mouillez  dans  8  oU  10  brasses,  bon  fond  ;  éloignez- vous  de  la  Pointe  Level.  Le  meilleur 
mouillage  est  au  côté  ouest  de  l'Ile  Eagle,  dans  8  ou  9  brasses,  le  fond  est  vaseux.  En 
passant  entre  les  rochers  Eagle  et  les  Rochers  Duck,  vous  pouvez  mouillez  de  chaque  côté 
dans  un  espace  de  §  d'une  encablure,  ou  vous  pouvez  mouiller  au  sud  de  l'Ile  Narrow,  dans 
le  havre  Narrow,  et  vous  serez  à  même  de  vous  procurer  de  l'eau  douce  et  du  bois. 

De  l'Ile  Spotted  au  rocher  Wolf  la  course  est  N.  N.  E.  ^  N.,  18  milles.  Ce  rocher 
apparaît  au-dessus  de  l'eau,  et  est  à  10  milles  de  la  côte.,  quelques  rochers  sous  eau  autour, 
et  plusieurs  îles  entre  lui  et  la  terre-ferme. 

L'Ile  Indian  est  2  milles  au  nord  de  l'entrée  de  la  baie  Rock  ;  le  terrain  est  très- 
élevé,  l'extrémité  ouest  le  point  le  plus  haut.  Entre  cette  île  et  la  côte  est  un  abri  pour 
les  petits  navires,  et  est,  paraît-il,  une  bonne  place  pour  la  pêche  aux  loupsi-marins. 

L'Anse  Sand  Hill. — A  4  lieues  à  l'ouest  de  l'Ile  Indian  est  l'Anse  Sand  Hill  nommée 
ainsi  à  cau3e  de  plusieurs  côtes  de  sable  sur  le  côté  sud  de  l'entrée  ;  dans  cette  anse  le 
mouillage  n'est  pas  mauvais,  à  J  mille  environ  en-dedans  de  l'entrée,  dans  3  ou  4  brasses, 
fond  de  sable.  En  entrant  dans  l'anse  éloignez-vous  de  la  pointe,  vu  qu'une  chaîne  de 
rochers  s'étend  à  un  encablure  au  large  à  partir  de  cette  pointe,  et  qui  court  le  long  de  la 
côte  dans  une  direction  ouest,  à  ?  encablures  de  distance. 

La  Baie  Fable. — La  tête  sud  de  cette  baie  est  à  2  lieues  N.  sur  0.  de  l'Anse  Sand 
Hill,  et  sera  reconnue  par  une  côte  aplanie  au  côté  uorQ  'ie  la  baie,  ù  8  milles  en-dedans 
de  l'entrée  ;  cette  côte  .sera  vue  du  rocher  Wolfe,  qui  est  N.  0.  |  N,à  7^  lieues  de 
l'entrée  de  la  baie.  Dans  la  baie,  à  4  milles  do  l'entrée,  se  trouve  l'Ile  Ledge,  nommée 
ainsi  ù  cause  d'une  chaîne  do  rochers  qui  s'étoud  à  l'ouest  à  partir  do  l'île  en  remontant 
à.  2  milles  dans  la  baie.  Au  côté  sud  de  cette  île  est  nn  mouillage,  dans  12  ou  14  brassen 
d'eau,  dans  l'endroit  qu'on  nomme  South  Harbour  ;  ou  vous  pouvez  remonter  plus  haut 
et  mouiller  au  Havre.  Fable.  Au  côté  nord  de  la  baie,  exaetomcnt  en-dedans  de  l'Ile 
Ledge,  est  le  Hâvie  Nortli,  dans  lequel  on  peut  mouiller  commodément.  En  remontant 
la  baie  au  côté  nord  de  l'Ile  Ledge  au  Ilàvre  Fablo,  longez  bien  la  côte,  afin  d'éviter  un 
rocher  qui  se  trouve  presque  ù  moitié  chemin  en  l'extrémité  nord-ouest  de  la  chaîne  devant 
l'Ile  Ledge  et  la  terre-forme. 

Les  Iles  Gannet  sont  uu  amas  d'îles  ù  environ  7  à  .1  milles  de  la  côte:  celle 
est  la  plus  en-dehors  porte  N.  N.  0.  ;f  0.,  à  10  lieues  de  Wolf  Rock. 

Le  IIâvr(!  Curlew  est  pres<iue  S.  au  S.  0.  dos  Hob  Gannot,  et  pourra  être  recnnu 
par  une  île  rondo  et  verte,  à  son  entrée. 

Le  chenal  conduisant  dans  le  havre  est  entre  cette  île  et  une  pointe  ba.s.sc  de  la  côte 
au  sud,  ayant  un  petit  rocher  au-dessus  de  l'eau,  près  de  la  pointe  ou  peut  entrer  dans  ce 


qui 
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havre  sans  courir  de  risque.  Le  meilleur  niouillafi;e  jK»ur  1(!8  gros  uavircs  est  à  un  raille 
•en-dedans  de  l'entrée,  en  mneuant  un  j)etit  rocher  d(!vant  la  pointe  de  l'entrée  à  se  joindre 
avec  la  pointe  nord  de  l'Ile  Jjong  ((jui  ent  à  ^  lioucau  N.  sur  0.  de  l'Ile  Green  )  on  mouil- 
lera alors  dans  14  ou  15  brasses,  sur  un  l'ond  excellent.  Ijcs  petits  navires  peuvent  mouiller 
plus  haut  dans  10  ou  7  brasses  d'eau.  An  côté  sud  du  havre  est  un  bas-fond,  à  une 
petite  distance  devant  la  côte.  Il  n'y  a  pas  de  bois  dans  ce  hrivre,  mais  l'eau  douce  est 
abondante. 

La  Baie  Isthmlh. — Autour  de  la  p<jinto  ouest  du  Havre  Curlew  est  l'entrée  à  la 
baie  Isthraus  isthme  rorsqu'on  y  entre  en  venant  du  Havre  (îurlew,  vous  devrez  longer 
l'Ile  Great  Grande,  afin  d'éviter  uu  bas-fond  <jui  s'étend  vers  l'île  en  partant  de  la  pointe. 
Il  est  un  autre  passage  à  la  Baie  Isthraus,  entre  la  pointe  <iuest  et  un  rocher  bas  et  aride 
de  hauteur  moyenne,  qui  est  devant  la  pointe  sud  de  l'Ile  Great  :  ce  passage  est  étroit,  et 
est  creux  de  6  brasses.     Le  bois  et  l'eau  y  sont  abondants. 

Le  Havre  H  are. — Une  lieue  à  l'Ouest  est  le  Hâvni  Hare  propre  aux  petits  navires 
«eulement,  le  mouillage  étant  trompeur.  jus({u'à  ce  (ju*-  l'on  soit  à  la  tête,  où  vous  pouvez 
mouiller  dans  3^  brasses,  et  avec  sûreté.  L'Ile  flare,  qui  est  devant  l'entrée  du  havre, 
est  un  terrain  élevé.  La  pointe  est  de  l'Ile  Huutingdon  est  à  2  milles  au  nord  de  l'Ile 
Oranet  de  plus  en-dehors  :  elle  est  de  hauteur  moyenne,  et  mesure  7  milles  de  longneur, 
de  l'Est  à  l'Ouest. 

A  1^  mille  devant  la  pointe  Est  de  l'Ile  lïuntingdon  sont  les  lies  Saddler  et  Leveret, 
«t  au  nord  de  cette  dernière  est  un  banc  de  sable  bas. 

Il  y  a  un  passage  sur  le  long  de  la  côte  sud  de  l'Ile  lïuntingdon,  conduisant  au  Havre 
Huntingdon  :  dans  ce  havre  vous  pouvez  mouiller  dans  15  à  5  brasse. ,  mais  le  meilleur 
mouillage  est  environ  dans  6  brasses  j)rèH  de  l'île  ;  vous  y  serez  à  l'abri  de  tous  les  vents, 
«t  serez  à  la  portée  de  l'eau  douce  et  du  bois  ;  et  il  y  en  a  beaucoup  dans  l'île. 

La  Baie  Sandwich. — Au  côté  S.  0.  de  l'Ile  lïuntingdon  est  l'Ile  Earl,  de  chaque 
côté  de  laquelle  est  un  passage  à  la  Baie  Sandwich,  qui  est  magnifique,  étant  large  do  6  ou 
S  milles,  et  profonde  de  6  lieues  ;  elle  est  remplie  de  bois  et  contient  4  belles  riTièrep 
abondantes  en  poisson.  Il  est  un  bon  mouillage  dans  une  anse  au  côté-est  de  cette  baie,  et 
au  côté-nord  au-dessous  d'une  haute  montagne  :  de  la  rive  au  pied  de  la  montagne,  et  en 
continuant  à  5  milles  vers  l'ouest,  les  sondjiges  augmentent  par  dégrés  depuis  5  jusqu'à  25 
jurasses,  fond  vaseux,  et  sont  à  3  milles  environ  du  rivage.  Le  passage  à  la  baie,  au  côté 
ouest  des  Iles  Huntingdon  et  Earl,  n'a  pas  été  suffisamment  sondé  pour  être  recomuaapdé 
bien  qu'il  soit  de  beaucoup  le  plus  large.  Le  passage  du  côté  est  de  l'Ile  Earl  est  étroit, 
«t  on  n'y  sonde  que  3  brasses  d'eau. 
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En  gagnant  vers  l'ouest  écore  la  Pointe  York,  dans  le  Détroit  du  côté  du  LabfacloF, 
la  côte  est  droite  et  de  vers  jusqu'à  la  baie  Wrock. 

La  Baie  Wreck  porte  0.  -^  S.  d  10  A^  milles  de  la  Pointe  York,  et  a  une  petite  rivière 
à  sa  tête,  mais  n'apporte  pas  d'abri.  Devaut  la  pointe  est  de  cette  baie,  à  2^  njillee  S. 
Bur  0.  est  un  bas-fond  rocheux,  avec  5  brassi^  d'eau  dans  le  moins  ;  Sur  ce  bas-fond 
«ont  les  colonnes  basiiltiques  des  Iles  Henley  et  «.'.tstlo  (|ui  sont  ouvertes  au  sud  de  la  Pointe 
York  ;  et  la  Pointe  Barge,  l'autre  extrémité  vers  l'ouest,  porte  0.  3ur  S.,  à  une  distance 
de  6  milles.  Ijo  fond  peut  être  vu  à  cet  endroit  dans  le  beau  temps  ;  la  mer  s'y  bri.ie 
toujours  avec  les  vents  de  l'est  ;  les  glaçons  y  échouent  trèsNSOuvent. 

La  Baie  Barge,  4^  milles  à  l'ouest  de  la  Baie,  n'a  pas  de  mouillage. 

La  Baie  Greenish,  5^  milles  0.  sur  N.  de  la  Baie  Barge,  est  large  de  2  uiilles  ù 
Ventrée  mais  rétrécit  en-dedans.  Les  petits  navires  y  mouillent  par  occasion  ;  niais  le  lit 
4e  la  baie  est  de  sable  peu  ferme,  et  le  mouillage  est  ou  au  vent  et  •),  la  mer  du  S.  E.  A 
^  mille  0.  sur  S.  de  la  pointe  ouest  do  la  baie  est  Oil  Islet,  un  rocher  petit,  bas.,  et  aride, 
août  l'extrémité  sud  porte  0.  ^  N.,  6  ^  milles  de  la  Pointe  Barge.  Environ  1|  mille  à 
l'ouest  de  cet  îlet,  et  on  joignant  son  extrémité  sud  et  la  Pointe  Barge,  se  trouve  le  Sunk 
Ledge  portant  E.  ^  S.,  une  petite  chaîne  de  rochers,  à  découvert  à  la  njarée  basse,  et  sur 
lequel  la  mer  a  coutunu;  de  se  briser.  Les  rochers  portent  S.  E.  ^  E..  envii'Oii  3;5  d'un 
mille  de  l'Ile  York,  qui  cfl  près  de  la  iwinte  est  de  la  Baie  Red  lîid  Bai/. 

Red  Bav  est  un  ex<î«;llent  havre,  parfaitement  à  l'abri   de  tous   les  vents»,     il  est 
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form.<  par  l'Ile  Saddle,  qui  est  devant  l'entrét'  d'une  baie  sur  lu  côtr..  laquelle  il<!  a  une 
côteà,  chaque  extrémité,  haute  de  100  pieds.  A  louest  de  l'Ile  Saddle  à  ;i  de  luille, 
est  la  Baie  West,  apportant  un  assez  bon  mouiIlai;v  (piand  le  ent  est  ouest,  dans  10  ou 
12  brasses  d'eau,  sur  un  fond  de  sable,  mais  exj)Osé  aux  vents  de  lest.  Le  havre  le  plu» 
en-dehors  de  lied  Bay  est  entre  Saddle  Island  et  IJle  Harltonr  llurlonn-  M ,  à  l'entrée 
du  hiivre  intérieur,  et  la  profondeur  d'eau  est  do  *i  à  !)  ))r-^s.s«!s,  fond  vast;nx.  L'outrée 
à  ce  havre  en  venant  de  l'ouest  est  large  de  100  brasses.  oX  l'espace  fMiur  iimuilhir  est  long 
de  400  brasses,  sur  200  de  largeur.  Il  n'y  a  pi's  d'entrée  à,  lest  de  Saddlr  Island,  ex- 
cepté pour  les  chaloupes.  Exactement  au  N.  E.  do  ce  mouillage  est  l'entn-e  au  havre 
intérieur  (jui  est  entre  Harbour  Lsle  et  la  côte  à  l'est,  et  large  de  lOO  briisses  ;  mais 
l'eau  ba.sse  de  chaque  côté  (.'iniinuc  '■>.  profondeur  d'eau  du  chenal  ju.-*(ju'à  50  brasses.  La 
profondeur  qui  existe  justju'à  la  tête  est  de  7  brasses.  A  l'intérieur  t\st  un  ba.ssin  spa- 
cieux, presque  ^  de  mille  en  diamètre,  {)rofond  de  10  ou  17  bras.ses.  sur  un  fond  vaseux, 
et  où  un  grand  nombre  de  navires  peuvent  hiverner  en  sûreté. 

Le  Capitaine  Bayfield  dit  que  :  "  On  peut  facilement  pénétrer  dans  Ked  Bay  avec  un 
vent  favorable,  mais  que  rien  de  plus  grand  (ju'une  got^lette  ne  peut  entrer  et  sortir  égale- 
ment. Les  dangers  à  éviter  en-dehors  du  havre  sont  le  Sunk  Ledgi',  devant  Twiii  Island; 
un  autre  bas-fond  rocheux  à  170  brasses  devant  le  côté  sud  de  Sadtll»!  Island  :  et  un  rocher 
à  découvert  à  70  brasses  environ  de  la  Pointe  Peninsular.  En  gagnant  K'  havre  lorsqu'on 
vient  de  l'est,  le  premier  danger  sera  évité  en  tenant  (Jreenish  l'oint  ouvert  au  sud  de 
l'îlet  aride  qui  est  à  l'ouest,  jus({u'à  ce  que  l'extrémité  om'st  de  Saddle  Island  [utrtA!  N.  0. 
\  N.  Puis  dirigez  votre  course  vers  le  N.  0.  ^  0.  poiir  gagner  l'entrée'  de  l,i  liaie  entre 
Saddle  Island  et  la  pointe  de  West  Bay,  en  vous  gardant  d'approehcr  du  premier  endroit 
plus  près  d'un  quart  de  mille,  ou,  avec  la  s<mde,  à  plus  de  il  ou  10  brasses.  Aussitôt 
que  l'extrémité  ouest  de  Saddle  Island  porte  N.  .sur  0..  vous  pouvez  y  visi-r  et  la  (h>ubler 
ù  l'est,  à  20  brasses  de  distance  ;  mais  remarijucz  que  plus  au-dedans.  e'e.it-à-dire  devant 
lu  pointe  nord  de  l'île,  il  est  un  ressif  courant  70  bras.se;^  au  nord,  ou  vers  Jlarbour  Is- 
land. Le  chenal  entre  ce  ressif  et  le  bas-fond  de  grosse,»'  roches  joignant  Ifarbour  lsle 
avec  la  terre  ferme  à  l'ouest,  n'est  large  que  de  100  brasses.  Aussitôt  que.  vous  au- 
rez passé  cette  entrée,  vous  pouvez  choisir  votre  endroit  de  mouillage,  en  observant  cepen- 
dant (^ue  l'eau  est  basse  partout  en-dedans  de  l'Ile  Saddle,  et  jus({u"à  une  distance  de  70 
brasses.  Un  vaisseau  raouuiauL  ici  sera  hors  de  l'atteinte  des  vents  violents  ;  mais  si 
vous  désiriez  entrer  dans  le  havre  intérieur,  il  ne  sera  pas  difficile  de  le  faire  avec  votre 
carte,  ou  si  vous  envoyez  d'avance  au  lieu  une  chaloupe  pour  examim-r  à  rentrée  étroite. 
En  approchant  de  lied  Bay,  venant  de  l'ouest,  rien  ne  vous  fera  obstacle,  excepté  le  rocher 
■devant  Peninsular  Point  près  de  la  Baie  West,  nommé  déjà  ;  et  (jui,  étant  si  près  de  la 
ïive,  peut  être  reconnu  facilement," 

L'anse  (Jarrol,  à  3^  milles  0.  sur  S.  de  Red  Bay,  est  très-petite,  mais  jteut  acconmder 
un  certain  uoMibre  de  navires.  A  4  milles  ouest  de  Carrol  Cove  est  la  plus  orientale  de 
deux  petites  îics,  éloignées  l'une  de  l'autre  d'un  mille,  et  que  l'on  nomme  les  Iles  Little 
St.  Modest,  devant  elles  est  un  rocher  dangereux,  à  découvert  S.  E.  sur  S.  de  l'extré- 
mité .  uest  de  l'île  à  l'ouest.  St.  Modest  lsle  au  côté  opposé  ouest  de  la  Baie  Black,  est 
nride  ;  en-dedans  les  navires  de  pèche  mouillent  près  des  rochers  de  chaque  côté. 

La  Baik  Bl.U'K,  11  milles  à  l'ouest  de  Red  Bay,  est  large  de  11  milles,  et  profonde 
de  2  milles.  Elle  est  ouverte  aux  vents  du  S.  E.,  «jui  font  grossir  la  mer,  nuis  le  mouil- 
lage est  bon,  dat\s  10  brasses  d'eau,  devant  une  grève  sablonneuse  à  l'ouest  d'une  rivière 
à,  la  tète  de  la  baie.  Il  est  un  bas-fond  rocheux  sur  lequel  l'on  8(mdc  2  bra.s,ses,  à  un 
.>ùlle  N.  E.  de  l'Ile  Modest 

A  1^  mille  S.  0.,  de  l'Ile  St.  Mod(;st,  so  trouve  le  Cap  Diable,  et  à  l'ouest  de  ce  c^p 
est  la  Baie  Diable,  qui,  avec  la  Baie  Loup,  H  milles  ]>lus  loin,  sera  facilcLient  roconnu 
par  les  hauteurs  de  gravois  rougeàtro,  hautes  de  300  ou  40  pieds,  et  qui  s'étendent  i\  2  ou 
3  milles  entre  ces  baies.  Schoouor  (  'ove,  est  au  côté  S.  0.  de  la  Baie  Loup  ;  cette  anse 
est  ouverte  à  l'est,  mais  les  navires  de  pô<;he  y  logent  en  été. 

Dans  cette  uns»,'  sont  plusieurs  établissements  de  pèche.  Le  mouillage  dans  la  Baie 
Loup  est  extrêmement  bon,  surtout  dans  le  coin  N.  E  ;  et  bien  qu'il  soit  ouvert  au  *ud,  les 
uavires  y  mouillent  tout  l'été. 

La  Bafr  FnttïKAi;,  4  milles  à  l'ouest  de  la  Baie  Loup,  est  large  de  4  milles  entre 
U  Pointe  Belles  Amours,  la  pointe  S,  E.,  et  Point  Forteau,  la  pointe  S.  0..  les<iuelles 
pointia  portent  l'une  par  rapjwrt  à  l'nutre  E.  |  S.  et  O.  \  N.  ;  elle  est  profonde  de  2^^ 
mille*  et  court  au  nord.     A  la  tète  de  la  baie  est  une  rive  de  sable  fin,   aussi    une  iirande 
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rivière  dmit  lo  ctiiirso.st  rapide,  et  (jiii  ahonde  eu  s;iuiu<ni.  Il  y  a  une  'telle  ehùte  d'eau  X 
4^  milles  ;\  l'intérieur  de  la  baie,  de  la  l'ôiiito  Korteau.  ([ui.  aVvt  a  i  "'  :i  élevé  dc^vantV- 
partie  S.  (>.  de  la  i'uinte  1%  Iles  Amours,  servira  à  indicjiier  lu  hnk  aux  étnii  :i,er.«.  C'est 
?a  mei'leuv;j  >»liee  di;  Déiroit  de  lielle-lsle.  et  les  navires  lu-  feisev  rn">lov»'s  hi\  pèelieries 
y  restent  ])eiid;int  tout  l'été  ;  ils  ont  d(î  ;;rands  étalilissemeiits  de  péel\»'  ,;ii  e'tté  ouest  de 
la  baie,  ije  meilleur  mouillativ  est  au  eôté  M.  C)..  vis-a-\'.«  les  étaliiiHm'nu'itH  de  p^ehe. 
De  la  l'ointe  Amour,  de  l'antre  côté  de  l'entrée  au  détroit  de  Belle-lsle,  à  l'exiréndté  N. 
O.  de  Terreneuve.  la  distancf  est  de  U.V  milles. 

Quatre  milli^s  à  l'ouest  N.  ().  de  F(U'teau  Point  est  unti  petite  baie  ouiserte  an  .sud, 
nommée  Ste.  l'l,iir,  nui  n'apporte  pas  de  nionillajie.  I>evant  son  extrémité  t^*  s'étetident 
à  ({ueicjue  distance  un  p<'tit  ilet  et  un  re.ssit'. 

Trois  nulles  «'iiviroM  à  iDuest  de  le  liait;  Ste.  Clair  est  la  Baie  Hlane  Sablon.  (pii  est 
exposée  ;iux  vents  de  1  <i\ie.st.  mais  est  abritée  au  S.  ().  par  deux  îles  nome  ées  Wood  et 
(Ireenby.  Jie  mouillage  est  danjrereux.  surtout  t-n  automne,  et  lor.s(|ue  les  vents  vieniimt 
de  l'ouest,  lt's(jiiels  font  iirossir  la  mer.  Klle  est  profonde  d  un  mille,  et  larue  de  1  ]■  mille; 
et  sur  la  pointe  (|ui  s'avance  à  la  tête  de  la  baie,  .sont  les  bâtisses  d'im  établissement  de 
peehe.  l'rès  du  tH)té  est  de  eette  pointe  est  un  ri'ssif  de  rochers  (pii  s'étend  à  IWi)  brasHOS 
à  partir  de  la  eôte. 

Wooil  island.  devant  la  Baie  Blaiie  Sablon,  est  basm-  et  aride,  et  !<in<;ue  de  Ijj  mille; 
sur  son  côté  est  s'élèsent  des  établùssenieuts  de  peehe.  I>(i  son  côt*' ouest  s'ét(!nd  un  resâif  à 
un  quart  de  mille. 

ij'lle  (inH-nl)  est  l[  mille  à  l'ouest  de  l'Ile  Wood,  et  entre  ces  'des  est  un  ehemil 
clair.  Devant  ia  pointe  sud  de  l'île,  à  la  distance  de  2(M(  brasses  environ,  est  un  ba.s- 
l'oiul  rocheux.  Sur  sou  côté  est  se  trouve  une  anse  employée  par  k^s  ])êcheurH.  nuiifi  ce 
mouillagi'.  aussi  bien  ipie  eehii  qui  est  au-de-ssous  de  ITle  Wood.  n'est  pus  bou. 

Tu  mille  et  dend  A  l'ouest  de  la  liaie  Blanc  Sablon  est  l'Anse  'iulch,  petit  passafi;c 
de  la  côte,  devant  l'entrée  de  la(|Uelle  sont  (|uel(jues  rochers  (pii  la  p,  »téj;ent  ;  elle  est  si 
étroite,  (pu^  la  ]ilns  petite  «•oêletto  ne  peut  tourner  à  l'intérieur;  delà  vient  que  les  na- 
rires  qui  y  pénètrent  en  sortent  à  reculons. 

De  la  baie  Blani^  Sablon  à  la  Pointe  (jrand,  la  distance  est  de  2f  milles.  Au  larjro 
est  un  re.ssii'de  rochers  redoutables,  à  351)  brasses  au  sud-ouest  à  l'ouest  ;  et  à  l'est  de  ce 
ressif,  ju.scpi'ù  l|uiille,  il  y  a  des  rochers  au-de.ssus  et  au-dessous  <ie  i'eau,  (pii,  du  rivaj^e 
se  projettent  à  un  ipiart  de  mille  dans  (|iu^l((ues  endroits. 

L'Ile  Perroquet  est  xN.  sur  (>.  ^U.,  1^  nulle  de  (rrand  Point.  Kilo  est  haute,  et 
moins  d'un  demi-mille  en  diamètre  et  investie  d'une  uudtitude  de  plonjïeons  nuirins.  Elle 
est  à  un  demi-tnille  di'  turre.  mais  il  v'y  u  pas  de  chenal  entre. 

A  :>  milles  dan.- la  même  directie  ■  sur  ().  ^  (.>.)de  (jiuud  Point,  se  trouve  le 
bord  des  baa-ibuds  a«  eôt4?  sud  de  Ijeii ;.:  slaud,  entre  la(iuelle  île  et  l'Ile  Perroquet  est 
le  passade  au  havre  Bradore.  Vis-à-vis  ii;  centre  de  eette  ile,  sur  lu  côte,  à  l'est,  se  trouve 
un  établissement  qui  est  i\  1  :j'  niilh;  N.   N    K.  du  côté  ouest  de  l'Ile  Perroquet. 

Le  IIavkk  JÎKAi»(»rtK. — Le  Havre  Bradore,  au  côté  Est  de  l'Ile  Ledj;es,  devra  être 
accosté  au  sud.  entre  une  chaîne  d'îles  (bavant  l'Ile,  (pli  .sont  bien  taillées-à-pic,  fiu-mant  le 
côté  ouest  du  chenal,  et  la  côte  de  la  terie  ferme  sur  letpiel  est  l'établissetnent  déjà  men- 
tionné, formant  le  côté  Est.  Il  ny  a  pas  de  pas.sa<ie  à  ce  havre  au  l'.ord  ou  à  l'ouest  dus 
Iles  Ledi.'es.  vu  qise  l'esjiace  est  investi  de  rochers  etc.,  (pioiipi'il  y  ait  un  chenal 
étroit  et  très-})rofonil  pour  des  petits  navires  près  de  l'île.  Pour  entrer  dans  le  Havre 
Bradore.  eu  venant  de  l'est,  éloi^^nez-vous  de  Grand  P(»int  de  h  mille  p<mr  éviter  les  reasifs 
qui  sont  devaiîi,  ou  voyez  à  ce  que  l'extrémité  ouest  de  l'Ile  Perroquet  ne  port<- pas  à 
l'oïK'st  du  Nord. 

On  peut  j)asser  à  }  de  mille  de  l'Ile  Perro(|uet.  .Vprès  l  avrtir  passé  tirez  vers  l'entrée 
jusqu'A  ce  ()ue  l'extrémité  ouest  de  l'Ile  (ireenby  soit  d'un  demi-point  ouverte  d'avec  l'ex 
trémite  oue.st  de  l'Ile  Perro(pU!t,  ou.  portants.^  0.  afin  d'éviter  le  Uull  Ki>ck  ou 
licdire.  «pli  }MU-te  S.  O.  ^ur  0..  et  .sont  distants  de  :iS(»  et  de  4(M»  brns.ses  respectivement 
de  Point  Jolies,  sur  la»,  lelle  s'élèvent  les  maisons.  Le  rocher  est  couvert  à  la  marée  haute, 
(  6  liui  de  plus;  ce  (pii  h' rend  f'acik'  à  reeoimaitre  ;  mais  la  chaîne  de  rochers  n'a  ;'Uo 
deux,  brasses  d'eau,  et  est  {)ar  conséquent  très-dangereuse.  Au  coté  ouest  de  cette  ehuine, 
'es  extrémité  ouest  di-s  lies  Perroquet  et  (ireeid)y  sont  jointes,  et  <in  peut  les  éviter  en  bui- 
vnnt  la  course  ci-dessus  menti<mnée.  Suivez  cette  course  N,  ^  K.,  ju.squ'à  ce  que  l'étu- 
bli  ement  Joues  porte  K.  N.  E.  et  l'îlet  nord  à  l'est,  qui  parait  ctînjmi;  l'extrémité  nord  de 
i'il'   Jiedj.'.',  porte  N.  h.  sur  X.  ;  puis  viwz  à  la  dernière  place.  lais,iunt  GuU  liwk  à  l'est, 
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•et  cherchant  un  petiv  rocher  devant  un  ile  an    côté    op|Ktsé 
vous  a|ip:iraîtri  * 
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•iir.   si  voufl  vous  teii:  z  plir-:  piv  •  d  .-  i!<  tx^^u^  de  la  côt,^.      ]',n 


e  I  licnal 
m  '.iUut 
a  700  brass^'s  an-des-u  .les  iii.Json.-.  vous  arriverez  devant  l'nitré  ■  du  havre,  al  •ts  wxxa 
tirerez  brusipuMîint  autour  vei.^  l'ouest  entre  les  îlets  jusipie  dtns  le  havre  ;  cette  tu 
tré(ï  est  lari^e  de  .'^ii  bras.M'S,  et  profonde  de  S  brasses.  Le  havre  est  p-trf'aiti'uieut  r ; ';i 
entre  dos  t(!rres,  et  n'aeconmiodera  (|u'uii  petit*  nombre  de  navires;  lu  piolbudeur  du  1  e.i'i. 
est  de  4  ù  1 7  brasses,   fond    aseux. 

Kii  approchant  du  Havre  liradoro  de  l'ouest,  prenez  trarde  aux  ressi{s(j\ii  sétcudant  ;'fc 
■'  de  mille  au  sud-umst  île  Ltdfres  Island,  ijui  sera  évité  en  ne  faisant  point  î><)rterl  Ile  Per  • 
roijuet  N.  K.  vers  le  sud  du  S.  E.  sur  K.  jus(ju'à  ce  (jue  l'éUiblissement  Jones  porte  N.  E. 
sur  K.,  puis  jj;agiiez  vers  cette  dernière  place  avant  ipu'  vous  distinguiez  les  marques  pur 
]('S(iuelli!s  vous  pourrez  éviter  (JuU  llock  et  Ledge  ;  alors  vous  devrez  procéder  comme  ci- 
dessus  mentionné. 

Au  nord-ouest  du  Havre  Hradore.  sont  les  Bradore  Hills,  reniainuables  parcecjue  ces 
haut^Mirs  sont  le  plus  haut  point  sur  la  eôte.  Elles  eonsistent  en  :{  montagnes  rondes, 
dont  celles  (jui  est  la  plus  aa  nord  est  la  plus  haute,  étJint  à  l^jU  pieds  au-d(;ssus  du  ni- 
veau de  la  mer. 

La   Baie  Bradore,   entre  le  hîivre  et   la  i*«>inte   Belles  Amou"s,  est  regardée  connnc 
langereu.se  à  cause  des  rochers  épars  (;aet  là,  et  parce  (qu'elle  est  exposée  aux  vents  du  sud, 
■  (ui  grossissent  la  mer.     La    Pointe  B(;lles  Amours  est  un  rempart  de  granit   rougo,  haut 
île  (50  ou  70  pieds,  et  sera  facilement  ret^onnu. 

Le  Havre  Bklt.kk  Avigiits. — Ce  hâvn'  est  au  nt>rd-est  delà  Pointe  B(>lles  Anumrs, 
le  côtl^  nord-est  de  l'entrée  étant  nommé  la  Pointe  Stony,  à  1]  mille  S.  siir  K.  de  la<piello 
sont  les  Fiat  Roeks.  La  Pointe  Ilarbour  est  une  côte  de  granit  aride,  haute  de  150  picd.s, 
couvertes  de  plusieurs  rocs,  située  1^  mille  en-dedans  de  la  Pointa'  Belles  Amours,  au  côté 
ouest.  Pour  pénétrer  dans  le  havre  par  le  passage  à  l'est,  gouvernez  N.  -ur  ().  ^  0.,  do 
manière  à  laisser  les  Fiat  Rocks  un  ([uart  de  mille  à  l'est  ;  pn. cédez  sur  eettt;  ligne  jus- 
<(u'à  ce  que  vous  soyez  au  côté  est  de  la  Pointe  Harbour.  aussi  près  que  100  brasses,  en 
vous  gardant  cependant  d'approehez  à  plus  d'un  eiu'àblure  de  Stony  IV)iut.  Puis  gouver- 
nez N.  jusqu'à  ce  que  voue  soyez  devant  le  rocher  au-de-isus  devant  la  p.irrii!  de  Harborr 
Point;  alors  vous  tircTcz  un  peu  à  l'oue.st,  de  manière  à  joindre  Harbour  Point  et  Pond 
Point  (presque  vis-à-vis  Stony  Point.)  (tardez  les  jointes,  atiu  de  doubler  l'extrémité  uord 
du  Fiat,  et  vims  aurez  4  brasses  d'eau  jusqu'à  ce  que  Wark  Point  (l'extién-'^té  au  cnfc 
nord  en-dedans  du  hâvrc)  se  joigne  à  Peak  Point  (une  pointe  rocheuse  et  ;  ujarijuahle 
<lans  Middle  Bay)  vu  au-dessus  de  terrain  bas  à  la,  tête  du  luivre  et  po-...i  <), -'  S. 
aussitôt  (jue  vous  verre/,  cette  manpie,  tirez  brusquement  à  l'ouest,  vous  '  .  ant  a  une 
<!ncâblure  de  distance  (^«  lu  côte  élevée  nord  jus<ju'à  ce  que  vous  soyez  bieti  ;  v-dedans  de 
la  face  de  sable  ;  alors  vous  pourrez  tirer  au  sud.  et  mouiller  n'iujportc  où  dans  5  à  7 
bra.s.scs  d'eau,  sur  un  fond  vaseux. 

Euviron  à  moitié  chemin  entre  la  Pointe  Belles  .Smours  et  les  rordiera  Vhit,  v^  un 
amas  de  terre  rocheus(\  sur  hujuel  on  ne  sonde  que  l'  brasses  d'eau,  il  y  en  a  nussi 
d'autres  de  ces  pièces  de  terre  rocheuses  à  iîi  brass»;s  <Mitre  la  première  pièce  de,  terre  et 
la  pointe.  Pour  entrer  dans  le  hâvn'  par  le  passage  'luost,  qui  est  le  nu'illeur  ;  vec  les 
vents  de  l'ouest,  prenez  garde  de  ne  pas  renfermer  la  Pointe  St-'iiy  derrière  la.  Pointe 
Belles  Amours,  pour  éviter  les  3Tiddle  Ledges,  ([ui  sont  devant  Middb^  Point,  dont  celle 
qui  est  la  plus  en-dehors  est  à  600  brasses  de  la  terre.     Passez  U  Pointe  Bclle>!  Amours  il 
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la  distance  de  200  bra.sses  et  gardez  cette  distance  de  la  rive  lusqu  à  er 
passé  la  Pointe  Pond;  jinis  visez  à  Ilarbour  Point,  et  continuez  vutn 
indiqué  ci-dessus. 

Le  Havre  Belles  Amours  est  une  bonne  pip.e'\  on  un  grand  nnndire  dt 
peuvent  nnmiller,  étant  clos  entre  les  terre-'  :  l'eau  douce  est  abondante,  mais  I 
(chauffage  est  rare. 

A  1^  mille  0.1;  N.  delà  Pointe  Belles  Amours  est  Middle  Point,  dev,..,.  laquelle 
mvi  plusieurs  roches,  et  U  mille  plus  loin  est  Five  Le.'guos  Point,  la  côte  e.me  ces  deux 
poîKÎirH  se  repliant  on-dedaiis  à  2  milles,  et  formant  une  belle  baie  ouverte  nommée  Mid- 
dle Bay,  dans  laquelle  vous  pourrez  mouiller  dans  4  à  l'{  brasses,  fotid  sablonneux  sann 
d.-^Mi.;.  î's.    Dans  le  jnemier  mille,  on  ne  devrait  prtsai>pr."'her<lelîi  rive  à  plus  di-  150  bras.4eb. 

Kive  Leagqes  Point  est  l'extrémité  «l'une  })éniusule  (ini  est  remarquable  |  ir  une,  côte 
iM'ii".  et  escarpée  haute  d<!  200  pieds,  à  ^  de  mille  au  nord  fn  de  !a  jtointe. 

'    la  pointe  s'étend  un  rci-if  à  un    qiinrl  de    luill-' a-i    .>ud  oue.'-i..  'ii  deiLinv  dtiMuel 
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dans  U  luôiiio  diroctum,  wmt  lox  d«'ux  H.iiTit'r  lloof's,  que  l'on  évitera  eu  joiLi;iiimt  lot»  extrrf- 
iuit«5î<  sud  dov?  l'uiiitt-s  .Mid'îlc  et  Ucllos  Amours,  portant  E.  A  S., 

A  l'ouest  di'  Five  Lo;ij;\U'h  l'oint  est  le  liiivre  du  même  nom,  qui  n'est  propre  ((u'uux 
petits  navires.  A  '.i^y  milles,  ().  sur  N.  de  la  Pointe  Five  Leu^ues,  se  trouve  Sahnon  lalot, 
qui  est  joint  à  l'Ile  Cariliou  jmr  une  j)ointe  de  s;d)le,  et  devant  lequel  Ilet  les  bas-t'ond» 
s  étendent  ù  'M»  brasses  au  S.  K.  Entre  l'ilo-Caribou  et  terre-ferme  est  l'entrée  est  de  la 
Baie  Salmun  (|ui  n'a  qui;  (>  pieds  d'eau  à  la  marée  basse;  l'autre  entrée  est  depuis  le  llàvro 
Bonne  Espérance,  jusqu'à  l'île  Caribou,  dans  bujuelle  entrée  nord  est  beaucoup  d'eau 
douce,  et  un  bon  abri. 

Le  U.vvkk  Bd.NNR  Esi'KRANck,  trueron  regarde  comme  le  meilleur  sur  cett<(  partie  de 
la  côte,  se  trouve  i\  l'ouest  de  l'Ile  Caribou,  l'ne  bonne  maripie  pour  ce  bàvre  est  Whale 
Island,  l'Ile  la  plus  au  sud-e^t  d'entre  les  lies  Es(|uimaux  ;  cette  île  est  N.  0.  sur  0.  ^  0., 
à  18|  milles  de  l'Ile  (ireenlv,  à  l'entrée  au  Détroit  de  Belle  Lslc,  et  est  remarquable  par 
une  eôte.roiuh'  à  son  ci:ntre,  ayant  au  .sommet  un  amas  de  ru'îlies,  connue  c'est  aussi  le  ca» 
sur  pres(|iu'  toute»  ces  îles.  Ji'lle  Whale  porte  O.  S.  O.  ^  Ouest,  à  1  ^  milles  de  l'ilet 
Salmon  déjà  niendonné. 

Devant,  Kntn-  ces  derrières  places  .sont  les  îles  qui  rorment  le  bàvre  ;  elles  sont  trùs- 
bautcs  et  d'un  uranil  aridr.  Au  .sud ',:;ie.«it  de  l'Ile  Caribou  est  l'Ile  Cîoddard  qui  v  est 
jointe  ainsi  qu'à  un  autre  ilet  par  une  eau  ba.sse.  Devant  l'Ile  Caribou  est  un  petit  ro- 
cber  au-dessus  de  l'eau,  l'M  brasses  au  sud-ouest,  et  v}50  bra.sses  au  sud-est  G oddard 
lloek  lï'tichrr,  (jui  se  découvre  à  la  marée  b:us.sc.  De  l'autre  côté  du  chenal,  vis-à-vifl  ces 
rochers,  est  le  \\'ateli,  petit  rocher  découvert,  et  Breaking  Ledge,  qui  se  recouvra  à  la 
marée  haute.  L'entrée  au  bàvre  qui  compte  des  obstacles  "nouibreux,  est  large  de  4t)U, 
avec  17  brasse»  d'eau  dans  le  emitre. 

Ij'llet  lioaeon  est  0.  S.  0.  A  0..  environ  un  nulle  de  l'ilet  (joddard  ;  il  est  bas, 
et  surmonté  de  beaucoup  de  roches.  A  trois-ciuarts  de  mille  ouest  est  Red  llead,  une 
île  portant  E.  N.  E.  à  !)()()  brasses  de  Whole  Island  ;  entre  ces  places  est  Eish  Islet. 
Au  nord-est  de  l'Ile  Red  Head  est  l'Ile  Chain,  comjH)8é  tle  deux  péninsules,  et  au-delà  l'Ile 
Bojme  K.'pérance,  longue  de  ^  de  mille  et  haute  de  l')!)  pieds.  L'Ile  Lion  est  à  un 
(juart  de  mille  Est  de  l'Ile  Boime  E.spérance,  et  entre  elles  est  un  Ilet  bas  joint  à  Liou 
Island  N.ir  un  eau  ba.s.se,  mais  lai,<sant  mi  chenal  étroit  et  diflieile  entre  lui  et  l'Île  de 
Bonne  Esp-'^anee.  Au  large  du.  côté  Est  de  Lion  Island  est  le  R«)eher  Whclp  toujours  à 
découvert,  à  j(>  bras.<i.'s  de  l'île.  Entre  ce  rocher  à  l'ouest,  et  les  Iles  (îoddard  et  Caribou 
à  l'est,  est  ce  (pi'(Mi  peut  nommer  l'entrée  intérieure  partant  du  mi-chenal;  elle  est  largo 
do  450  brasses,  et  ses  eaux  sont  profondes  de  10  ou  L5  brasses. 

Pour  entrer  dans  le  làvre  Bonne  Espérance,  de  l'ouest,  avec  un  vent  de  l'est  tenez- 
vous  prés  dc!  l'Ile  Caribou,  et  (juand  vous  serez  au  côté  sud,  à  un  mille  au  large,  les  ctîté» 
sud  des  lies  Beictin  et  Caribou,  et  le  côté  nord  de  Fish  Islet,  seront  unis,  portant  0.  ^  N. 
Remontez  en  vous  servant  de  cette  manjuc,  ou  bien  gouvernez  à  l'ouest,  en  sondant,  et 
en  épiant  le  Rocher  (nxldanl.  Vous  aurez*  t*  bras.^es  d'eau  à  la  marée  basse  jusqu'à  ce 
que  vous  ayez  passé  ce  rocher  ;  puis  l'eau  diminuera  soudain  en  profondeur  jusqu'à  15 
oui!)  brasseh  ,  alors  vou,''.  serez  dans  le  chenal,  (u)uvernez  aussitôt  nu  N.  sur  E.,  et 
Whelp  Rdt-k  sera  exactement  en  face  de  vous.^et  vous  apparaîtra  comme  ne  formant  ([u'un 
avec  b>  côté  ouest  de  l'il"  Ilouse,  tjui  est  directement  au-dessous  de  la  terre-feriuo  à  uu 
mill  ■  J(  l'Ile  Iji.'î»,  et  est  surmontée  d'une  u'aison.  Suivez  cette  course  jusiju'à  ce  que 
vou;^  .ijer.  }>n,<^é  't^îîrl  Rock,  devant  la  pointe  sud-ouest  de  l'Ile  (ioddard  ;  alors  vous  du- 
vrca  tirer  ui»  peu  vers  l'est  pour  éviter  le  Banc  Lion  et  Whelp  à  une  encablure  do  distauoo  ; 
puis  ninontez  < -.  >,'  0.  en  côtoyant  les  côtés  intérieurs  des  Iles  Lion  et  Bonne  Espé- 
rance jusque  uanlt  iàvre,  en  mouillant  où  bon  vous  semblera,  dans  12  à  1()  bnusses 
d'eau,  sur  un  fond  vaseux.  Toute  la  baie  yeui  être  considérée  connue  uu  havre,  et  peut 
accomoder  une  iiottc.  Le  bois  et  l'eau  seront  trouvés  sur  terre-ferme  nuiia  uon  sur  les 
lîe:. 

En  venant  Je  l'ouest  avec  uu  vent  de  l'ouest,  tenez  vous  à  un  demi-inillo  de  la  pointe 
!-  .d  de  ri'e  Whale,  et  gouvcne?  E.  sur  N.,  afin  d'éviter  deux  obstacles,  oi\  vous  no  son- 
derez (lue  t  bra.sses  ;  l'un  esL  ie  Whale  Patch,  à  un  demi-mille  E.  sur  y.  du  centre  de 
l'Ile  Whale,  et  l'autre  nouuué  Middle  Patch  est  à  ij  «le  mille  sud  de  IMle  Beacon.  On  les 
peut  éviter  en  n'approchant  (pie  dans  une  profondeur  de  10  brasses,  eu  en  vous  tenant 
au  sud  de  la  course  déjà  mentionnée,  (lardez  cette  course,  jusqu'à  ce  tjue  Welph  Rock 
et  l'Ile  IIou.se  ne  ia«s<.'nt  (pi'un,  portant  N.  sur  E.  ;  puis  tirez  vers  cette  course,  o.t  pro- 
OL^dez  comme  auparavant.     li  y  a  beaucoup  d'autres  euti\k\s  au    Ilûvre  de  Bonne  EsihS- 


joignant  lc«  oxtr<5- 

'titst  propre  qu'aux 
ouve  Salniou  lalet, 
llet  les  bus-lond» 
t  l'cntréo  o«t  do  la 
;st  depuis  le  llàvro 
U  beuucuup  d'euu 

:  sur  cette  partie  de 
;e  havre  e.st  Whale 
N.  0.  «ur  0.  ^  0., 
<t  reuiari|Uiible  par 
le  e'est  au«si  le  ea» 
i  ^  millcH  de  l'Uet 

e  ;  elles  sont  trùs- 
Gculdard  qui  v  est 
ou  est  un  petit  ro- 
1  sud-est  Goddard 
Lîlienal,  vis-à-vis  ces 
(ui  se  recouvre  H  la 
,  est   large  de  4t)0, 

Kldard  ;  il  est  bas, 
ist  lied  Ilead.  une 
lîs  est  Fish  Islet. 
lies,  et  au-delà  l'Ile 
Lie  Lion  est  ii  un 
t  bas  joint  à  Lion 
litre  lui  et  l'Ile  de 
r  Whclp  toujours  à 
oddfird  et  Caribou 
nal  ;  elle  est  large 

nt   de  l'est  tenez- 

au  largo,  les  côtiî» 

is,  portant  0.  ^  N. 

st,  en   sondant,  et 

0  basse  jusqu'à  ce 

'ondeur  jusqu'à  15 

au  N.  sur  E.,  et 

ne  formant  qu'un 

terro-l'eriiio  à  un 

se  jus(iu'à  ce  que 

d  ;  alors  vous  do- 

îblure  de  distauvo  ; 

et    Bonne  Espd- 

12  à   l(î  brasse» 

a  havre,  et  peut 

mais  uon  sur   les 

mille  de  la  pointe 
,  oi\  vt>us  no  80U- 
r  y.  du  centre  de 

Tieacon.  On  les 
LU  en  vous  tenant 
que  VVelph  Kcxrk 
tte  course,  et  i)ro- 
i>  de  Bonne  EsjhJ- 


Di:  LA  l'dlNTi:  V(»15K  AI    CAI'  wilirTLi;.  8r. 

r:\i  ce  iMitrc  les  iio  iii\  inuinaiilo.  An  nmil  ilii  llàviv  ilr  Ihuiiic  I'I-ju'IMiii'c  >'>iit  li 
Wiiw  et  If  liàvrc  K>((iiiiii;iii\.  l/llc  de  ce  iimn  est  dans  Ir  iiiiliiii  ilc  l.i  Imic,  et  loriin' 
a\cc  la  tcni'  iiiuii'  à  lest  un  chi'n.il  tri">  ctrnii,  (|ni  cunri  \\  mille  K.  N.  Iv,  pni> 
sduvi''   d.iii.-i    lin  iiiantl  cs|iaci'  nyanl  deux  iKis  ù  lintcriciir. 

I,  l'IllhiMIrlluri'  tic  la  ri\irlc  cl  le  |.n.-tc  ilr  tralji"  sclnllt  a]i|irii>'|:r>  en  >uiwilil  lie  |ir«> 
la  cùlc  à  li'-l.  Le  |iii-li'  lie  lialic  i'--t  >iir  nnc  |iiiinti'  saiildimcn-»'.  rnni  i  nniu'i'  rn  iiiiièrr 
«le  |iiii>.  li  iiiilio  an-<lc>Mis  di'  llle  l"!-i|iiiinan\.  La  rivière  abnihlf  «'ii  >aniiiiiii  ;  mais  on 
eu  appruclie  de  \ers  l'oiiest  |i:ir  ini  paj^sa;;»'  ,-i  enniiilinni',  à  eaiisi-  liii  uiand  nuinlii'i'  diles. 
((it'un  ne  peiil  dnnner  aucun  lenseiu'nemcnl. 

lii:s    ll.is    i'Isi.MIM  AIX.   -l'es    ile>  ciiiiiineiu  l'iii  à    l' lie  CarilMui  ,  elle-    -niit    iivnér.'i 
leineiil  iléjuinilK-es  d  arlires.  et  s'i'tendent   1  I  iiiille>  à  l'nue.sl  :    leiir    lianteiir  et  leur  irran 
(leur  sdiil  uciuraleau  lit  i!e  lit'U  pieds.      Mlles  tninii'iii  mie   inijintiti'    inniiiiil>rali|e    de   élu 
iiaiiN,  qii  il  111)11-  -l'iait  iiujxis.-ilil''  Ac  d('eriri':  ei  de\aiil  ee>  iles  sdiit  plii>ieiu's  |ielit>  riielier> 
et  lias HukIs,   ([(Mit  nui'l,(iie>-iiiis  sont  eerlainiinenl  à  une  ili>lanee  de  leri'e  di'   I  milles. 

l'iii  ^e  diri^v'anl  m  !>  l'iinesl    à  |,ailir    de  1  lie  W'iinle.   en  ilelior.»  des  i!t-,   I.',   niille>  O. 
siir  .N .   Ion  arrive  au  riieju-r  le  plti'-  en-deliurs    d.'-'    l^'urls  Koeks,  nn  amas  de  nielu-r»  lias 
s'élemlant    à    iiTtll    lirasse.;  an    Mnl-niiesl    de    l'Ile  ()lil     l'urt,    lai|nelle    ile  est  de    liaiileiir 
lll(i\  eiine  el   de    I.',     mille  en     dialiièire.       Le     ,-eul     elielial  à   liaVii-    les  ile>.    entre    le.-   lien 
W'i'uilc  el  Old  l'oit,  c.^t  le  Wl\i(e  Cliaiinel.    eiilr»'  les  lle>  W  jiole  et   'l'inl. 

L'Ile  .^^■nllot.  (  ).  N.  ().  2'|'  mille  du  l'nrl  lioek  en-delioi>  e>t  1)  i.— i-,  et  a  de\aiit  elle 
nn  de  ineheis  (pii  -'l'ieud  m;  m'dle  an  sud  niie>t.  .\  inoitit'  eliemin  I-'^rl  Koeksetl'IKi 
.'Mennol.  la  cmir.-e  à  travers  le  chenal  (>ld  l*'ort  M-miit  N.  M.  |'  N.  a\ee  une  eau  tics 
jirol'onde  jusqu'à  la  haie  Old  Fort,  (|ni  court  I  milles  au  nord  est  a\ee  iiiii' e.iii  prolondeàlii 
tète. 

Li"'  lle>  I'ol:'.  à  l  ouest  des  I''ort  IJoek>  M>nt  très-iiom)n'eii-e-.  et  enloniees  d'un  !:;raml 
iionilire  de  rochers  et  de  Ikl-IoihIs.  Il  \  a  un  lion  nioiiillaue  entre  elles  it  la  terre-l'erme 
que  l'on  ne  pourra  atteiiidn'(|U  iMHK-.>eemlant  avec  un  hoii  veiii  de  l'ouest  depuis  Shccatioa 
le  lon^  de  la  ti'ire  renne,  dans  le  chenal  entre  la  dernière  jilaee  et  les  roclieis  et  cliaincrt 
éjiars  au  larue  dans  le  l'hcnal  l'easi  est  prolondc  d>  iKI  Itr,is,-ev  dan,-  (|uclqucs  endroits  au 
nord  des  IK.'s  .Meiniot,  et  à  l'est  de  lies  Doi^  C/iim.  c>t  un  aiiia>  d'ilel>  rocheu.>c  uommt'».'> 
Kidcis. 

A  ;')■,'  milles  eiivirou  O.  X.  (  »,  !  '  )..  des  'doelu'i's  l>ou  (>n-deliors  sont  (leu.\  ou  trois 
rocher-  iioiis  au-de.-sus  de  l'eau  près  des  Porpoiscs.  à  ;{  de  mille  du  ri\a.i;c.  l'Iu.-loin  dans 
la  même  dirirtion,  à  ."î,'!'  milles,  est  le  lion).'»,  l'.ue  petite  île  ronde  \ert«'au  sommet,  et  liaiitdc 
70  }iieds  et  avec  l'ouverture  ;\  la  Haie  Lolisler  vue  à  1  }  mille.  K.  N  Iv,  ,serv ira  à  imliqucr 
aux  vais.-<i'iiii.\  leur  position  .sur  la  côte. 

La  Baie  Lolister  est  eiitiùvmcnt  exp'.éc  aux  vent.-  du  sud  ouest.  Kllc  e>t  jiroll>mle 
de  1-  milles,  laru'c  de  L'Od  hra.-ses.  et  a  .'!.'>  hrassi's  d'eau  à  sou  entrée  ;  laquelle  proioudcur 
diminue  uraducllcment  à  14-  luasscs.  à  moitié  chemin,  après  (|Uui  h  mouillage  est  lion  i  la 
tète  de  II  haie,  sur  un   l'ond  vaseux. 

V  l  mille  N.O,  de  IJonlet  e.-t  l'ilel  Crah.  et  1^  mille,-  ().  sur  N.  de  Crab  sont  Ich 
l'our  Koeks  i^ii"/ri  /v/cA,  ,>  avant  au-delà  l'Ilcl  Lnicr  ixfi'riinr.  (Je  sont  les  seuls  îlcts 
entre  l'.oidct  et  Shetie.i,  et  il  v  a.hcancoup  «le  roehers  entre  ee-  pl.nccs,  au,-si  devant  lîoulet 
du  cote  de  1,1  iiu'r.  Le  plu-  dan-erenx  e.-t  le  i'eril  Uock.  ipii  est  trè,-peti(  .se  dè-eouvrc  à 
la  maiéc  moitié  ha,-se.  el  est  situ,;  .■^.  .<  (>.  à  \[  mille  d  îîoidet.  C'est  le  dan>i»T  le  plu.- 
,,  en  dehors  et  le  plus  d.in;:ercux  devant  cette  paiïic  de  la  <-ôle  .  cependant  lu  mer  .-'v  brise 
5'  piT,-(|Ue  toujours,  ainsi  .jne  sur  le,-  antre-  i|ni  soûl  entre  ces  rocher  I'eril  /',rif  cl  lès  l'our 
Ivoks.      On    n  obtient     rien    en    .-ond,.»u    à    l'ipproclie    île   -e,-    rochers,    car    ils  ,>i<iut  tous 


ccorcs. 


l  n  mille  .1  Ic-t  de  l;i  IS.iie  Loli.-tcresl  l,i  l»aie  lîockv.  au  côté  est  de  laquelle,  nu  nulle 
en-dedans  de  Icutn-e,  est  une  [letite  anse  rré<pientè-c  par  les  pêcheurs  ipii  jettent  l'ancre 
dans  .•  luasscs,  et  .sont  à  l'aliri  de  tous  les  vents,  là  est  une  mai.sou  et  un  è't;iMissemeiit 
A  l  ouest  de  la  Haie  Lobstcr  à  ;!,l  nulles  l'st  un  passic^c  droit  et  l'Iroit  nommé  la  |{ai«> 
.Narpctepct'.  l'c.ssemblant  à  la  Itait"  Lo)>.4cr,  et  eoiirant  vers  le  nord-oue>t  à  Ll  milles;  cette 
baie  n'apporte  pas  d'ahri,  étant  ouverte  à  la  mer. 

A  ;5.\  milles    O.  N.  {).  de    l'Ile  Boulet    est  l'Ile  Shciiea,  (pii  a    près  d'elle  sur  la  cote 
l'Ile  Mistauoiiue,  en-dedans  (h>   laquelle  est  la  baie   du  même  nom  ;   cette;   baie  court   daii,- 
Ics  tcrresj!  milles  au  nord  est,   et  à  27  brasses  d't^aii  dans  le  centre,  <liminnant  en  proi'ou 
dcur  à  17  brasses  aux  côtés  près  des  rochers.      IJu  dcmi-millc  il(>  la  têti-  est  un   tmuiiUage 
sur  un  fond  vaseux,  dans  nue  piorondcur  d'eau  couvcuable. 
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Virt-îi-vis  r('i)i)»f)ucliurc(l('  l.ibaic  mi  cùti' nord  ihjriK-,  ust  1(!  Ifaviv  Mi.stunogue  ayant 
un»'  profoiidoiir  d'i'au  d(!l5  ii  'H)  bnisseti,  Hiir  un  tond  viiseux. 

Los  niiviro  pciivciit  ninuillfr  daiii  ninin.»  d'cim  un  jn-ii  à  W-M,  cntn'  la  pointoost  de  la 
JJiiiiM't  riK.  mais  If  (lii'iial  ii'i'.-(  laruc  (pic  df  SlMirasses.  l'n  drini-inillc  à  l'Ouest  do 
MistaïKimio  est  Kiitcr  Islct,  et  à  !•(•  brasses  j^ilim  l(»iM  Diver  Islet,  a_\aiif  au  côté  sud  un 
rossil'qui  se  jiiDJetlf  ii  la  dislaiiee  de  ]'.W  brasses. 

("es  Ilets  SKiit  bas.  .\  1(1(1  bia.'^ses  iiu  N.  ().  de  et;s  îlets  est  un  t;n>ujie  de  petites 
îles,  tbrniant  avec  les  autres  le  ebenid  clair  de  l'iaiest.  euiuluisaut  au  bâvre.  Il  n'y  a  rien 
directement  en  deluirs  des  lies  Slieeatiea,  Mistaiici^au'.  Kuter  ou  hiver,  de  sorte  (|U  il  n'v  a 
d'iiutr;'s  instriietions  à  donner  «lUe  de  jiasstr  dans  le  ndlieu,  de  l'un  on  de  lautre  clienal, 
f-elou  <|ue  Vous  jus:<'rez  prétV'rablc. 

]']nviron  TA  milles  ().  'j  K.  de  iMistaiiouin-  est  Slnii.'  Islet,  (|uî  est  très-reni»r(|uable. 
étant  petit  et  liant,  avec  mie  eoie  ronde,  et  pointue  et  verte  au  milieu,  et  es!  \ni  excelleni 
guide  jjoni  distiniiuer  Mi-tauovuc  de  l'ouest  connue  l'est  lîoulet  pour  le  distinguer  de  l'est. 
11  y  a  plusieurs  rocliers  au  S.  1'].  sur  K.  de  cet  TIel.  dont  celui  (jui  est  le  pins  «'n-debors 
le  Sbau  Ivook.  est  éloijiné  <)>•  -  milles.  (^>uaut  vous  serez  il  de  mille  au  sud  du  Shair 
llock,  la  jH)iute  si\d  de  Sliet,.at ici  portera  V..  ]S.  K.  à  8  milles  de  là,  et  cotte  course  vous 
mènera  à  un  mille  au  Mid  de,>  Wree  llock>.  à  moitié  ebemiu  entre  ces  deux  jibicc^. 

lia  côte  de  là  !;u  sud-ouest  se  comj^ose  d'immenses  baies  et  passades,  *jui  iornu'nt  à 
leur  tour  des  îles  de  banteur  moyenne,  et  in  jmrtie  couvertes  de  jiKUisse.  Lu  côte  ex- 
térieure est  bordée  de  jtetits  îlets  et  roclier,^,  à  travers  le.x(|uels  il  l^^t  tivs-ditlicile  de  se 
frayer  un  passade  ;  t;nidis  (ju'eutre  eux  est  une  t'au  très-prolbndu  dans  les  cbenaux  et 
baic!;' eou'.pliiiués  entre  les  lies  et  la  terre  ferme. 

Lk.  IIaviih:  Cimukki.ani».— l-'ormé  i)ar  l'Ile  Cumberland,  à  l'est,  et  l'Ile  l^uke 
à  l'ouest,  est  situé  ou  N.  sur  K.  ^  K.  environ  3  milles  de  rocber  .Sliag  en-debors,  et  sera 
reconnu  à  t(iiip.-<  par  une  côte  trèsdiaute  dans  les  terres,  })rcnant  au  somnu't  l'apparence 
d'un  ebâteau,  et  taillée  au  pied  comme  vme  muraille  ;  cette  île  est  au  nord  à  oK  lieues  de 
l'entrée  au  bâvre.  Les  îles  l'ormant  le  bâ\re  sont  assez  élevées,  celle  de  l'est  fondant  deux 
côtes  rondes.  PjU  approebant  du  bâvre  on  devra  }msser  entre  le  Koclier  Slnui  et  les  Tbree 
Rocks,  (jui  portent  l'un  de  l'autre  E.  N.  K.,  et  (b  S.  ().  distance  2^  milles.  A  l'on 
trée  de  ce  bâvre  il  n'y  a  pas  de  dan<rer  <jui  ne  soit  visible,  exeejvté  nu  petit  rocber  S.  sur 
0.,  un  peu  plus  d'un  drnc-mille  de  la  pointe  ouest  de  l'entrée.  L'entrée  est  large  de 
200  verges.  Aussitôt  «jUe  \ous  stjicz  «ri  dedans  de  .ses  «'xtrémités  extérieures,  tirez  an 
côté  ouest,  et  suivez  ce  côté  iusi|u'i\  la  pointe  intérieure  sur  ce  côté,  portant  X.  sur  0  }, 
à  trois  (piarts  de  mille  de  la  pointe  extérieure  est  de  l'entréi .  .\rrivés-là  vous  pourrez 
tirer  i\  l'est,  et  mouilKr  où  vous  \oudrez,  dans  7  à  -0  Vu-asses.  sur  un  fond  excellent. 
C'est  un  bon  bâvre,  le  meilleur  même  ei  le  plus  abordable  sur  e^tt»!  côte  ;  et  l'on  i)eut  se 
procurer  de  beau  douce  en  abondance  au  côté  est  du  bâvre  ;  mais  jxnir  a\oir  tin  bois,  il 
vcuas  faudra  .dierà  la  Baie  Slieeatiea. 

IjA  lÎAiK  Sii;;(  \i  ti  A  est  15  ou  4  •nilles  an  nord-est  du  ila\re  Cumberland,  et  court 
dans  l<!s  terres  plusieurs  li.'ues  au  wjrd.  Klle  a  plusieurs  iles,  bras,  et  passages  étroits  et 
t(a'tueu\.  ti<i|i  eoinplii|nés  junu"    ipi  uiir  vi'"-onn.   étrangère  à  la  iia\igation    dans  ces  lieux 


l'Uisst'  en  l'ssiiver  le  jia.'^siiiii. 

Lk   11  \\i!K  Sa.miv.     ('.■  bâvtv  .si  â  N.  N'.  (t.  .',  (>.  L';, 


nu 


Iles 


Ile 


lia; 


Islet,   et  nu 


côté  suil  lie  l'Ile  .'^aiiily.  l'nur  _\  entrer  [las-rz  à  l'est  des  Kgg  Uucks,  «jui  portent  N.  (). 
sur  ().  \'j  mille  de  Sbau  Islel.  et  .-«niviz  la  jiointe  à  stribord  de  la  baie  (qui  «'St  l'extrémité 
^juc^  lU-  l'Ile  Puki'.  portant  N.  K.  à  jilus  d'un  demi  mille  d»'s  Mi^g  lloeks.)  Yuui'  verrez 
alors  un  jielit  i-oeber  au-di.-.-su-  di  Ican  au  nonl.  \ers  le  côté  est  devant  l'entrée  <lu  bâvre, 
et  ((ue  \.uis  pourrez  passev  de  »  li.-njue,  côté,  et  puis  g<iii\eriie;  N.  N.  E.  \  K.  vi;rs  le  bâvre; 
car  il  n'y  a  pas  sur  la  route  d'obstacle  ijui  m  soit  visil.iK,'.  A})rès  ijue  \ous  aurez  passé 
l'entrée,  qui  est  large  de  deux  eiicâblnris.  \nns  de\rez  tirer  N.  ().  dans  le  bâvre,  et  tenez- 
vous  au  large  dans  une  profondeur  de  *»  ou  <j  brasses.  Ce  bâvre  est  siir  et  offre  un  bon 
mouillage.  Ici.  eemnu  dans  la  liait:  Cuniberlatid,  il  n'y  a  pas  d(^  bois,  mais  il  y  a  beau- 
coup d'euu.  En  g.ignant  vers  ce  bâvre.  on  devra  prendre  soin  d'éviter  une  cbaîne  de 
roebers  sous-eau,  à  l'ouest  de  8bag  Kock  ;  et  un  mille  au  sud  de  l'île  8hag  ;  au.ssi  une 
autre  un  ndlle  environ  au  S.  ^  E.  des  Roebers  Egg.  et  0.  sur  N.  du  sommet  d«  Shag 
Islaiid.  Il  y  a  un  petit  ressif  d'iuieeau  basse  s'étendant  |  de  mille  de  l'Ile  Sliag  vers 
cette  ebaîne,  laissant  entre  un  cbenal  proMtnd.  large  de  plus  de  2  de  mille. 

Le  jMirl  Augustine  est  un  très-petit  bâvre,  ayant  une  entrée   difficile  et    très-étroite  ; 
il  n'est  j.r.>j[>re  qu'aux  petits  oùvires.     On  en  approcbe    \y.ir   l'ouest  d'Agustine  Cbain,  une 
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cliaiut'.  cl«'  petits  ili;l.-,  ddiit  ci-liii  (|ui  t^si  U-  plus  cu-tlcliors  t'st  un  iik^Ikt  uni  c  roinl,  avuc 


Il  !;ro\ij'i'  »li'  potiti'.s 
âvn;.  Il  n'y  !'  l'ioii 
.  lie  .«cirtc  ([u'il  11'}-  a 
>ii  (K'  lautiv  clii'iiiil, 

<t  trî's-roin.'tnjiiablc, 
,  et  est  un  t'Xvt'lK'Ml 
('  distinguer  de  l'est, 
■st  le  plus  cn-delitti-H 
llle  au  sud  du  SIuil' 
t  cetti'  eouiftc  vous 
deux  i>laces. 
sages,  »jui  fctrinent  à 
unisse.  La  vote  ex- 
très-dithcilc  dc  se- 
lans  les  cl\onaiix  et 

l'est,  et  l'Ile  Duke 
'^  eu-deliors,  «  t  sera 
sominet  l'apparence 
nord  ù  oh  lieues  do 
>  l'est  f'uriMaut  deux 
•  Slitiji  et  les  Tliree 
2^  milles.  A  l'cn- 
petit  rocher  S.  sur 
nitrée  est  large  dc 
xtérieures,  tirez  au 
xirtant  N.  >ur  0  ?, 
.v('s-là  \()us  pourrez 
nn  l'ond  exeellent. 
le  ;  et  l'un  jieut  s<; 
ir   a\(>ir    dn  bois,  il 

iinilterland,  ot  court 
c  piissaiics  étroits  et 
tioii    dans  ee8  lieux 

Slia;^  Isli't,   et  au 
|ui  portent  N.  (). 
njui  e.st  l'cîxtréniitt^ 
ks.)     A''ous  verrez 
l'entrée  du  îiâvre, 
,  Vj.  vi'.rs  le  h;ivr('; 
le  \(ius  aurez  passe- 
le  liâvre,  et  tenez- 
iir  et  oft're   un  bon 
,  mais  il  y  a   beau- 
iter  une   chaîne  de 
le  Shag  ;  aussi  une 
i   sommet  d«  Shag 
de  rile  Shag   vers 
lie. 

il<;  »^t    très-étroite  , 
gustine  Chain,  une 


rocher  haut  et  noir,  un  demi  niilU;  a  I  ouest 
une 


Knti 


1111 

ri!  ces  roelicr.s  <iudn  vient  de  noinnier  est 

Ut! 


le  eliiiine  visible  tpiand  la  marée  est  dm-  .-on  litM»  «K>  biis.iaut.    Le  pa.^sa^e  est  de  i'li:i(| 
lé  de  (\!tte  chaîne  de  roeliiis,  pui.s  au  nord    h'  lonj;    du  e."ité«    oue.-<t    d'.\u,uustin(!  ( 'h.iin. 


'ernie.      Il  est  trop  eompliijui'  pour   «pion  le  i'.i-eri\e  ;  à  Itou  1;'»  niilles    plus    haut,  dan.s 
me  direction  M.   O.   \  N.,  est  l'enlrée  à    la    Uivière    Augustine,    ('tant  travi-rst-e    par  une 


i 
ui 


L'extrémité    sud    d' Vuiiusline  Cliaiu    porte   O.  ^  S.  à  7    milles    environ    de  Shag    Islet. 
Entre  comleux  places  est  S(|Uare  Chamh'l,   li;  plus  grand  (îhenal  entre  les  iles,  vers  la  terre 

t  ou  ir>  milles    plus    ha* 
ustine,    ('tant  travi-rsé-e    p: 
barre  de  terre,  .Oehe  à  la  marée  bus.se.   Ki  bui.-^  abonde  sur  les  bonis  de  cette  rivière. 

Li;  IIavuk  K.\«.i.k,  sur  L(jiig  Island,  n  est  propre  ipiaux  petits  navires,  les  entrées 
étant  étroites  et  dilheilcs.  Cette  partie  de  la  côte  est  dangereuse  à  cause  des  nondtreux 
ilet.s  cl  rocher,-.  .\u  large  d.:  leiilrée  de  l'i>l!  l[arl«our,  X.  A  O.  4jl  milles  du  Hottlo 
au  nord  de  l'Ile  (ireat  .Mceattina,  est  IIK  W  ood,  ainsi  nouinu'c  à.  eairxî  delà  gramlo 
quantité  de  bois  ((ui  ia  couvre.  liCS  entrées  an  llavn!  Fish  Mii\t  de  chai|Ue  eôti' de  U'ood 
Island,  celle  du  nord  étant  la  meilleure  ;  il  y  a  au  sud  de  l'Ile,  une  chaîne  de  rocher» 
loujour.<  visible,  ainsi  ipi'un  rocher  sur  le«piel  il  n'y  u  ((ue  2  pieds  d'eau,  à  un  tiers  de 
mille  iS.  k".  K.  ,j  H.  de  la  pointe  est  dc  l'Ile,  L'«!au  et  le  bois  sont  abondiints,  et  on  y 
\oit  un  étalili.-senn'iit  de  tralie. 

L.v  JLviK  IIa-IIa.— Cette  baie  est  sur  l.i  terre  lernie  i\  l'onest  de  Long  (■<laml,  i;t  a 
plusieurs  petites  lies  à  son  entrét;,  formant  plusieurs  entrées  distinetes.  l^a  nn'illcure  est 
celle  (|ui  est  i  litre  Seal  l'oiiij.  et  l'Ile  l'o>Mid  /Cmii/r,  et  laisse  toutes  les  îles  à  stribord  • 
ce  }ia.sNige  est  ,Naiis  dangers,  excepté  ceux  ipii  sont  visibhis.  Jia  Maie  llalla  court  à  H 
uiilles  N.  K.  sur  N..  et,  dans  uiu;  partie,  est  prorundc  de  Ud  brasses  ;  à  l.i  tête  à  stribord. 
Kn-dedans  de  ee>>  île.-,  à  l'est,  sont  plusieurs  endrolt.s  di!  mouiIl;ige,  de  11  -X  20  brasHcs. 
Les  navires  peuvent  mouiller  par  occasitm  n'importe  où  le  long  de  la  côte  est  do  la  baie 
d.iiis  12  ou  14  brasses,  sur  un  l'ond  vaseux  ;  Jiiais  au  côté  ouest  l'eau  est  trop  prorond(>  ; 
N.  environ  à  2  milles  \.  N.  K.  de  l'entrée,  au"côti!  ouest,  est  une  côte  élevée  et  abrupto. 
Autour  de  cette  hauteur,  N.  O.  sur  ().  à  un  demi-niille,  est  un  hàvri!  pt!tit  mais  in-  pour 
des  petits  na\ires,  dans  leijuel  vous  aurez  12  brasses  d'eau,  fond  excellent,  (,'e  h  ivn;  est 
Ibrmé  )iar  une  île.  de  chaijue  côté  ih;  hujuelle  esi  un  passage  étroit,  mais  sûr. 

L'Ii.K  (JiiK.VT  .Mecatti.n.v,  au  sud  de  hi  lîaie  lia  Ha,  esta  2  milles  S.  K.  de  Red 
l'oint,  la  partie  la  plus  proelu-  de  la  côte.  Sa  longiiiMir  est  <le  :>J  niilles,  nord  et  sud,  sa 
largeur  de  :>  milles,  cl  haute  de  ;')(l(>  pied.^  au  centre.  Kllc  s«!  compose  do  grai/it,  et  la 
position  de  l'Ile  par  rapport  au  terrain  élevé  en-dedans  du  Cap  Mécattina,  îY  4  ou  5  milles 
0.  N.  0.,  la  distingue  dune  autre  île  dans  le  (ioll'e. 

Lk  JioTTl.K  se  trouve  presipie  joint  à  sa  pointe  nord;  c'est  un  îlet  élevé  et  rond 
ayant  un  rocher  devant,  au  N.  O.  sur  N.  ;  et  à  un  demi  mille  dans  la  même  direction, 
est  un  ^astbiid  rocheux  de  4  brasses  d'eau.  Hlull'  Ilead  »'st  la  {Ktinte  élevée  au  N.  K.' 
de  l'Ile  ;  et  entre  cette  place  et  IJottle  est  une  anse,  prol'onde  d'un  mille,  nommée  Island 
ilarbour,  mis  à  l'abri  de  l'est  par  un  amas  de  {wtits  ilets,  ayant  un  passade  d(!  (ihaiiiu!  côté 
on  mouilliî  près  de  la  tète  de  l'anse,  dans  14  à  20  b.asses,  sur  un  fond  excellent  ;  on  peut 
ici  se  procurer  bois  et  eau.  Si  vous  entrez  par  le  pas,sage  sud,  fixez-vous  sur  Bluff  llcad  . 
et  si  c'est  par  le  pas,sage  nord,  pas.sez  intre  i'a.-.semblage'd'îlet-,  déjA  mentionné,  cr  un  iK'tit 
rocher  isolé,  îY  I  de  mille  environ  N.  (>.,  et  à  la  distance  dune  encidilure  de  la  rive  de 
(Ireat  .Mécattina, 


L'Ile  Trebble  Ilill  est  environ  ;i  ;)  milles  K.  sur  S.  du  cejitre  de  l'Ile  (Jreai  Mécat- 
tina, rile  Fiat  fi(af>.  S.  S.  F,.  \  K.  :i  milles  de  son  extrémité  sud  et  les  Ilets  Murr  S  () 
à  5  milles  environ  de  cette  même  pointe.  Au  N.  E.  sur  E.  de  celle  d'entre  les  Iles  .Murr 
tjui  est  la  plus  à  lest  gît  une  chaîne  de  rochers,  sur  le,s(piels  la  mer  a  coutuitie  de  .ve  briser. 
Toutes  ces  iles  sont  taillécs-à-pic.  et  akiident  de  poissons  à  leu.s  rives.  Les  Muvr  Islcts 
sont  d'un  hauteur  coiisiih-rablect  plates  à  leur  sommet.  A  A  mille  au  S.  E.  de  celle  ipii  est 
le  plus  au  sud  sont  deux  rochers  petits,  bas,  et  au-dessus  del'eaii. 

Le  Uavue  Mécattina,  «lerrière  l'Ile  sur  la  terre  ferme  est  sûr.  mais  i«;tit,  a.lmettra 
.îcpendant    des  vaisseaux  chargés,  vu  <,m;  daiis  toute  voie  de  communication  à  ce  havre  il 
moins  de  ■'{  brasses  d'eau  a  '  '    '  ...     - 


y  a  pu 


bouts. 


marée  basse;  mais  ils  devront 


car  on  ne  peut  mouiller  autren.ent.     Ce  havre  est  N.   () 


iimarrer  aux  deux 


de  Round  Head,  péninsule  élevée  au  côté  ouest  de    l'Ile  Great    Mecatt 


•<ur  0.  A  O.,  à  -l^  milles 


N.  sur  O.    L  0.  Je,,^  Xslets  Murr.     Il  n'est   1 


arge  que  de  28  brasses  i\  l'enti 


ma,  et  ù  5-.^  milles 


60  à  70  ;l  r intérieur.     On  peut  entrer  facilement  dans   le    beau  temps 
navires,  mais  non  en  mauvais  temps,  l'entrée  étant  très-étroite  ;    la  moindre  né'A 


ee  ouest,  et  de 

avec  de  petit» 

igenco  en 


f 


SH 
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•^iMi\>'i'ii.iiil  |piMiir.i!t.  l'iiv  lîi  (Miir-ii-  i|iii'  If  ^li^scm  ir.iit  ù  t^'irc.  Il  n  v  îi  p.i'^  «le  risi[U«  i\ 
.•(Mirir  l'ii  ciiîr.iiii  |i,ir  If  |i;iHs;iLri' lï  l  niii'st.  iiiiiis  |Miiir  ciitrcr  |iiir  le  »'lii'iiiil  l'st  on  doit 
ulisfiM-r  ff  t|iii  .Miii  :-- Df  l.i  puiiitf  fsf  (ji-  rilf  .M(<Mttiii;i  c;omv< nif/  N.  sur  ().  vfr8  la 
iflTf  li  l'iiif.  i;i'ilnvfy.  cfltc  ii.'iitic,  jiiM|ir:~i  ce  (|iif  \iiii«  \ mis  jui.:nic/  li  |")iiitf  N.  (>.  lU'  I  îlo  à 
Ifiilri'i'  "iiif.»t  fi^if  l.i  pipiiilf  -ml  ilf  Ih'iiil  CnVf  ;  cf-t  une  potitc  iiiim'  sur  l;i  ffriv-toriiu' 
jui  f»l  oiivfitf  il  l'f.-l  ;  If  ifri'.iiii  i|iil  If  li'riiif  est  liC'  l)js.  et  est  cciiirnuiK'  tic  hrniissalllfs. 
-uisiv.  fftif  (liiff linii  juMiii'a  cf  i|iif  vous  ayez  jias.'^f  iiiif  |M>iiitf  nicliciisf  i|iii  t'iniiif  le 
fùtf  iMiiij  «If  fft'if  aiisf  :  iiii  jus<|u'à  ff  ipif  Vdiis  juloiiic/,  la  p<iiiil''  nord  ilf  tJiill  Islatid 
•  |ni  f .  !  ihif  |.>.'litf  d"  à  ri'î.  sur  N..  à.  un  uiillf  de  l'ilf  Mccaltina.  avec  la  )iniinf  K.  N.  K, 
'il!  rilf  Mff.iWiiia  :  \MUs  sflfZ  aliifH  oii-didan-  d'un  aH-ci.dilauc  di>  niflifis.  ipii  se  jirdji'ttfut 
df  I  ilf.  ft  d  'Vil',',  iiif:'  \fi>'  i  ilf  .Mfcatlina.  aliii  d'i'\ilfr  uur  cIihhu'  df  riiflii  rs  se  pfiijct- 
laiit  Ai'  la  [Miiiitr  -tid  *\v  l'cad  Ciixc.  ft  i|Uaiid  vimi-  fntri'ic/  dans  If  |ia  -.ij^c  iiui'st  vous 
|iiiun(7,  ii'MiilJfr  dans  (!  ou  ï  lirasscs  d'oan. 

Li-  iii\irf-  \fiiaiil  de  I  fst  ft  dfstini'-  |iiiur  !f  liàvri-  Mfraftina.  ii  p.issauf  fiitrf 
rilf(!ullfi  la  tiia-f  Irniii'  dfvrniii  cùinv  fr  (  Jull  Island  nu  tfri'ft'fniif.  atiu  d'fvitfr  un 
niflifr  --(lU-"  fan  ijiii  r»t  à  Mmitii' f  Jif uni)  iMitn  .  ft  sur  uiif  pirtif  de  lai|iifllf  un  uf  sniuK' 
|i.,'s  pins  (iiir  ,'!  pied-  d'fan.  I,!i  p!ii<  liautf  paitif  df"*  tcrn-s  futrf  (irand  l'niiit  «'t  la  llaio 
lia   Ma  f>l  f s:ii''fin.iit  au  df.-sns  du  lii"i\rf  Mfcattiiia. 

\.V.  V  w  Mi.r.\\r\\\  Ki:  l'a  wn  I'ihnt.  fsi  l'iNtrfinitf  d'un  pinniiutuirc  fimraiit 
.•n-dilnas  df  la  tcrir  priiifip.df  :  i!  fst  lias  sur  la  pninlf.  mais  «iraiidit  à  l'iutôrii  ur  pur 
df;j,r('<.  jiK'jii'à  iiiif  liuitfur  assf/.  fniiMdfr.ililf  ;  un  )i"Ut  If  j-ffonualfrc  par  li's  îl(>>s  uu 
iiifliiTs  viiL-in-^.  If  plus  priiclif  ('tant  un  r>.rlifr  bas  |irfs  df  la  piiiutc  |)fi'A  de  cfs  ÎU'S 
•iuiil  lifanciiup  pln-<  '.riiilf<  ipif  Ifs  autrf-,  ft  sontirunnu^cs  Ips  lie!»  l\vl<f  ;  ffllcs  (pii  sont 
If  pins  cii 'iflinrs  xiul  pfliifs.  I>assis  et  nu  lieusos,  à  'Jj  tuillos  df  la  jimIihc  :  flics  sont 
luulfs  .iui-^  uut'  diifftiiin  S.  S.  !•].  .',  K.  pa,-  rappiutà  la  pointe.  Ijcs  vaisseaux  destines 
pour  le  lliivre  .Mrratlina  de  l'ouest  pas.fu'  par  le  elicuid  clair  et  profond  entre  l'Ile  North- 
ern .Murr  ft  Ifs  Oulir  lîofks.  nu  iMitrf  Ifs  ilfs.  car  il  y  n  un  passa^re  sur  de  cliaiiuc  côté 
de  1  Ilf  l'iuli'aiief.  la  sfenudf  a\ ant  la  pninlf  :  eepeinlant  l(!  nifilleur  ('iKiial  ù  travers  ces 
iIcH,  fst  (litre  If-  lies  Kntrance  et  l>vl\e.  Le  ca]t  est  situé  au  ."iU"  Kl"  de  lat.  N.,  et  au 
.V.)°  :J(I"  ,U'  Inu-.  (►. 

li  \  I»\IK,  roirrAiii;,  à  l'niifst  du  ll.'nrf  .Mfcatliiia.  -  st  l!  milles  N.  sur  K.  d<' la 
p(tuitf  S.  du  Cap  .Meeattina  Klle  eiaiit  Ij  mille  au  nord,  et  ntVre  ijuelipjc  abri.  On 
trouvera  un  |iftil  ilt^t  dans  renihoueliuie  de  la  liaie,  vers  le  côté  est.  ipii  forme  un  Jietit 
havre  :  sou  eutréf  onest  est  la  meilleurf.  .\  l'approche  de  ve  havre  il  i'aiU  éviter  deux 
chaînes  Ar  rnche  l's.  sur  Ifsipielles  on  iie  sniid-  ipu"  1.')  piedsd'fati.  l'une  située  A  400  brasses 
S.  -i^  ().  de  l'cNtréinité  ouest  de  .Miittnu  Island.  et  l'autre  à  un  mille  N.  K.  sur  E.  du 
Uochcr  St'id  au  sud,  i|ul  e.st  1  ■,'  de  mille  N.  K.  sur  N.  de  la  pointe  sud  ilii  Caj)  .Mo- 
f  attina.  ♦ 

|ja  (irande  Ile  de  .Miïcattina  étant  la  terre  la  ]ilu^'  remar'|uilile  dans  cette  partie, 
li's  navires  en  font  leurimint  de.  di'purt.  i>t  i»reniient  de  là  leurs  (îourscs  i\  d'autres  jibice.". 
(^uand  \niis  serez  en-dehors  des  Murr  lîocks.  nue  course  ().  sur  S.  sur  f)')  milles,  vous  con- 
duirti  indi.'hors  des  rnflu'rs  d.fv.ant  le  Cap  H  liittle.  liieii  rpie  ]):ir  cette  voie  vous  passerez 
près  de-  li.f>sifs  Stf.  .Marif.  Des  1  les  .M iirr  à  l't le  Wond.  prés  de  (irnml  Point,  à  l'en- 
trée du  .'n'iinit  d>'  i!fl!'  i.-lf.  la  cniiise  e.-t  II.  \  N..  7'»  milles:  en  fontiniiant  dans  la  course 
est  jii-,Mf-  à  (lit  ii'illi  ■  jiui-  Inia.  vous  arriverez  à  l'entrée  est  du  détroit. 

ii'li.K  lii'f'i'i,*-:  M  i;i' \'i  TIN  V  ;st  lnii';iif  de  71  milles,  dans  nm;  direction  N.  N. 
Iv.  ft  l:ii-v  il'  :\  millf.-.  r.P.f  est  ().  ,"••.  (>.  l  {)..  7i  1.")  milles  du  Ca]i  .Mecattiiia  ;  entre 
ces  deux  plai-fs  est  une  laruf  Ijaie.  |,arsf  méf  d'iui  'jrand  i^nnibro  «l'iles  ft  de  rochei's.  dont 
ou  de\  r.i  s'idoi-ner.  \,u  Baif  Salaberr^ .  nu  coté  ouot  de  cette  ile,  la  divi.se  presque  en 
deu.v.  l-a  partie  iin;-d  de  lile  est  basse,  et  jointe  à  la  partie  sinl  par  un  isthme  très-étroit  ; 
tandisipif  la  pariif  sud  est  haiili  .  I;i  [«lus  haute  jiointc,  étant  à  peu  près  :i  une  élévation  de 
,')('it)  pii'ds  .lu-dfssiis  tlu  nivf.i.i  i\i'  la  mer.  La  rivière  Liftie  .Meccatina  est  larue  et  tombe 
iU'  ;!(l  jiifds  par-dfssusun  iifaiiit.  à  >ine  jiftite  distaiice  dans  l'entrée,  et  ù  li.{- milles  environ 
N.   N.   O.  df  l'extrémité  iinni  de  l'île. 

L'Ile  Little  .Aiecattiiia.  n'ayant  aucun  cbeiial  entre  elle  et  l:i  terre-ferme  pour  les  na- 
\lves  et  même  à  jifine  pour  les  chalnu])esà  la  marée  basse,  peut  être  regardée  comme  for- 
mant le  eùîé  ouest  d'ime  vaste  baie.  Le  jirotuontoire  de  Mocnttiiui  forme  le  côté  est  de 
cette  baie,  <pii.  comme  nous  lavons  déjà  dit,  est  remplie  d'un  !iond,)re  prodigieux  il'îlep  et 
de  rochers,  |iarmi  lesquels  aucun  n.ivire  ne  pourrait  trouver  «on  elieniiii,  et  une  chaloupe 
même  ne  devrait  pas  se  ris(juer. 
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l,c  Havre  llare.  an  côté  e«.t  di-  l'Ile  Mécaltiiia,  est  'proloïKle  d  lar;j:e  assez  pour  re- 
.rvuir  le-  plus  ;^rros  navires,  iii:ii«  à  daii»  riiiti'rieur  plusieurs  rocher,-  i^t  ehaines  i|ui  le  rend 
ditticile  aux  l'-traiijicrs.      ( 'oininc  il  e-t    oimit  .m  Mid.    les  \ciit>  de    loiiest    et  de    1  e^t  i|Ul 

dominent,  sont  ]»ropic.'>  |Mtur   I  «  utrée,  et    ^out    onlinain-ment    aet ipa^iiu-s  par    une  mer 

ealim-  à  rentn'-e.      Les  \ents  du  -ud  seule m   ■..•r<w»i.veul  la    mer.  et  niéiiie  alor.-»  les  eaux 

ne    syiil  pa«    houlever-i'i^  an  point  «le  laiie  du  d maue  aux  na\  ire>.      Tour   i-ntrer  daim 

ce  liTurc  a\!'c  nu  veut  de  l'e-l  \nu-  ilevrez  jiasser  au  sud  des  Koehers  Fin,  Scale  l'I  Sini;le, 
;i  la  di-taiice  .reiixiroii  un  leini  i.iilli',  l.e  lloidier  Siii^le  e.-t  exactement  à  découvert, 
et  à  trois  rochers  snu>  eau  ]iiè>  de  lui,  .•!  ne  de\  ra  pas  être  ahorilé  à  plii>  il  un  ipiarl  de 
mille,  \  Il  ipie  les  ruchers  sous  eau  snitla  1  .*»(!  I nasses  près  de  lui.  il  n'e»t  rien  dans  lo 
rlicmiii.  à  roin^t  delà  lii:ne  de  Siii-le  l!i'il<  an\  Ile»  Kden,  excepté  les  Uoehers  ('al.  au- 
ilessus  de  l'eau,  et  Statl'  l^h't  avec  se>  chaîiio  de  l'oclier.-  (^)uand  vous  serez  en  l'ace  di' 
Sinule  llock.  tirez  par  dcjn-s  an  nord  ouest,  et  iciidn»  un  demi-mille  t"i  1  ouest  du  loolier. 
l'eiitri'e  au  liTivre  poilcra  .\,  N.  (  )..  >aii>  oli»tacle.  cl  mmi-  pourrez  vous  diriger  directe- 
uieiit  dc>>u>'. 

Kn  arrivant  avec  un  vent  de    l'oucsi,   uon\eniez    N.    .N.   \].  \    \]..   pa»«aiit    la  l'ointe 

\iitrohu.'>.  la  pointe  esl  de  l'Ile  hittle  .Mecattina.    à    la  dislance    d'un  tici--  de  mille  :    coii- 
linuez  à  uouverner    N.    \.    K.    \  K..   laixaiit  à  l.al.ord  Ie>    Cil     rioek>.    '••    SlalV    Met  cl 

licdji-es,  n'approehant  pa- de  ces  l.ed'jes  à  plus  d'un  ipiarl  de  mille  ;  et  iiuand  vous  verrez 
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on'il  n'y  a  pas  de  chenal  (pli.  de  cette  iio»itiou.  mmi-  la>se  ciilrexoir  clairei.  ei,t  le  liavre. 
l/entrée  larn'c  de  170  hras.ses.  et  prolotide  de  'Jtl  e-t  eniie  les  Ile-  Daly  et  Triée  :  ou.  delà 
première  position  de\;mt  StatV  Islet.  prene/.  une  course  N.  .N.  K.  A  K..  sur  un  es)iaee 
de  ;{00  hri'^m-s.  juMpi'a  ce  (pie  l'entrée  porte  N.  N.  ().,  ]tui.s  tirez  eii-dedaas  du  liiivre. 
!  lissant  à  votre  droite  Kden  Islands  et  Priée  Island.  et  vous  tenant  à  la  distance  de  ilO 
lira.sses  de  re\tri''initi'>  S.  (  ).  de  la  dernière  lie.  L'Ile  |)aly  à  votre  Liauclie,  ou  li  l'ouest, 
est  ('core. 

A  euTiriiii  à  170  brasses  en-dedans  de  reiilri'e  ;i  Test,  ou  du  coté  de  l.'rice  Isl.and, 
vniis  verrez  VVatcl:  l'ock  à  di'convert.  et  plu-  eii-deibuis  un  ilci  trè.--])ctit.  nommé  1  lie 
l)old.  (pli  est  à  .\  de  mille  en-dedans  de  reiiln'e,  i;t  à  SI)  brasses  O.  N.  O.  de  l'e-xtrémité 
intérieure  de  ITle  Priée,  et  est  taillée-à-|tic.  .Vu  ciité  ouest,  dans  une  direction  K.  .N.  }  O. 
a  :J00  brasses  de  r(!xtrémit('  est  de  ITle  Haly,  est  SaCe  Hoek.  très-petit,  et  au-dessus  de 
1  eau,  très-sur  à  son  côté  est  ;  et  environ  à  moitié  clicmin  entre  Sale  Itock,  et  Hold  Islet 
<'st  situé  lia;;'  Ledu,e,  tpiî  ussèche  tY  la  man'e  basse  :  c'est  le  principal  dauii'cr  dans  la  route, 
mais  on  peut  toujours  le  voir  de  loin;  et  il"  eliaipie  c("»té  de  cette  ehaine  est  un  bon  elienal, 
lafLie  d  une  eneàbUirc,  avec  une  prol'ondeur  d'eau  de  l'J  à  1.')  brasses.  i^e  chenal  de 
l'ouest  est  le  nu^illeur  ;  et  la  course  à  partir  de  l'entrée  sud  à  ce  chenal,  de  manière  à 
passer  à  une  demi-enciiblure  du  Safe  Ivock,  est  N.  ô  ().,  un  tiers  de  mille,  (^uaiid  vous 
aurez  i'r.Tiichi  ces  obstacles,  vous  devrez  choisir  votre  inonilla;:e  au  moyeu  de  la  sonde,  car 
il  y  a  plusieurs  détachements  de  roolierffsur  lesipiels  on  n'a  tpie  1  à  t>  brasses,  ipioi(pi"or- 
dinairement  le  fond  soit  vaseux,  avec  !)  à  11  brasses  d'eau.  Kn  faisant  cela,  cependant, 
il  est  un  autre  obstacle  A  éviter,  à  savoir  le  l''oul  llock,  un  niiias  de  rochers  sur  leipiel  ou 
ne  sonde  (pie '.i  brasses,  portant  à  000  bra.sses  au  nord  à  partir  do  la  pointe  S.  ().  de  Price 
Islaud  jusfju'iV  ce  ipie  vous  soyez  en-dedans  de  (!e  roidier,  vous  devez  viuis  tenir  à  plus  de 
moitié  chemin  des  îles  loi m'iiit  lo  coté  est  du  havre,  vers  sa  côte  ouest.  Vous  jMUirrez. 
.si  vous  l'aimez,  vous  poster  i.  plus  d'un  mille  en-dedanis  diî  ce  rocher  Foui,  et  mmiiller  à 
l'est  de  Chestcr  Point,  (pii  consiste  en  ipiehpies  îlets  et  rochers  bas  et  petits,  se  projettant 
delà  rive  de  fiittle  Mecattina;  cette  jiosition  est  reLiardée  comme  la  plus  pro|ticc  dans  le 
havre.  La  côte  sud  de  l'île  Little  Mecattina,  jus(|u'aii  Cap  Mackinoii,  est  élevée  et  écore. 
avec  une  rive  remarfpiable.  et  parsemée  déroches  blanches.  A  un  mille  et  demi  N.  X. 
().:l  (>.  du  cap  est  un  rossif  daniicreiix,  i\  découvi^rt  à  la  marée  ba.s.se,  nommé  Spray 
lleef,  (pii  est  taillé-i\-pic  tout  autour,  et  l'i.m  devra  toujours  passer  à  l'ouest  en  entrant 
dans  Aylmcr  Sound. 

Aylmer  Sound,  à  l'ouest  de  l'Tle  Little  Mecattina,  n'apiiorte  pas  de  mouilla'!e  avant 
iju'on  soit  au-delà  des  lies  Doyle  à  sa  tétc,  derrière  lesipielles  sont  Lou  lload  et  h;  ILivre 
Louisa  ;  dans  ce  hiivre  les  tiavires  pourront  mouiller  dans  -l  brasses,  dans  la  ])artie  sud 
du  havre  ;  imiis  ils  seront  exposés  à  l'O.  S.  ().,  bien  (pie  protégés  grandement  par  les 
lies  Doyle.  Pour  entrer  dans  ce  havre  ou  dans  Loux  Ikmd,  longez  le  côti'  est  des  Iles 
Poyle,  ce  ([\w  faisant  vous  éviterez  quekpies  chaînes  de  rochers  à  l'entrée  d(i  la  Baie  Sala- 
berry  au  N.  E. 
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Jj«5  cùté  ouest  d'Aylmer  Sourd  ont  loriuti  pur  un  awstiiiiblage  do  hautos  ilcs  noiiiuiuefl 
Ilnri'iii^toii  ;  à  l'extiviuitô  de  coll»;  qui  est  le  plus  en  dehors  est  nouiiuéo  lo  (Jap  Airy.  Il 
ny  a  pas  de  passage  tntre  ces  île»  à  .ause  du  grand  noujbre  de  roeliers.  Devant  le  Cap 
Airy  à  2  uiilles  de  distance,  S.  sur  C*.  ^  0.,  est  le  Hlaek  llcel',  cnmpojié  do  rochers  bas,  au- 
dessus  de  l\;au,  et  ().  sur  N.  l\  mille  du  Cap  3Iajor  Jleel",  découvert  à  la  niar<5o  basse,  et 
ù  3  milles  \)\\\h  loin  sont  les  lies  Netaganm,  entre  lestiuelles  et  les  Iles  Ilarrington  le  con- 
tinent jiorte  en  dedans  et  l'orme  une  baie,  ayant  un  grand  nombre  d'îlets  rocheux  à  son 
«ntri'e.  ,  Sur  la  plus  urande  des  îles  Net agamu  est  iiu  rempart  i<;mar(juable. 

Environ  1,"^  mille  \.  sur  0.,  des  Iles  Netagamu  est  la  rivière  du  même  nom,  qui 
sera'  reconnue  par  sa  ri\e  sablonneuse  en  arriiTo  de  hmuelle  est  une  tbrêt  de  sapins,  du 
chaque  côté  de  l'entrée,  laquelle  entrée,  bien  qu'étroite,  a  une  eau  prolbude  près  de  la 
;!hutc  i\  luie  dii^tance  de  11-  milles  ;  cette  chute  est  haute  de  50  pieds.  U  ne  barre  do 
sable  sur  l:u|uelie  on  sonde  lî  pieds  d'eau  se  projette  de  l'entrée  à  un  mille  et  est  dangereux 
|)our  les  eh.'iloupes  à  cause  du  nssac  violent.     Le  courant  de  la  rivière  est  rapide. 

Dix  milles,  0.  S.  0.  du  Cap  Airy  sont  les  Iles  Ste.  Marie,  200  pieds  du  haut  ;  elk» 
sont  composées  d'un  granit  aride  et  escarpé,  et  taillé- ù-pic  tout  autour,  ù  l'ouest  de  ces  îles 
sont  les  amas  des  Iles  Alifl'et  Boat,  séparées  par  un  chenal  d'un  demi-mille  de  large  ayant 
une  profondeur  d'eau  de  17  ù  .'}0  brasses.  Au  nord  de  ces  assemblages  d'îles  est  l'Ile  Wa- 
laghoistic,  longue  de  il  milles  et  large  de  11  mille,  à  l'entrée  d'une  vaste  baie,  en-dedans 
de  laquelle  est  un  détroit,  contenant  plusieurs  bons  endroits  de  mouillage,  mais  (ju'ou  no 
peut  aborder  sans  l'aire  une  très-mauvnisj  navigation  de  7  milles.  Au  nord  des  Iles  Ste. 
Marie  sont  plusieurs  îlcts,  rochers  et  ressit's  :  le  plus  grand  de  ces  ilets  est  ('ove  Island, 
portant  N.  N.  0.,  ù  1  milles  de  la  pf)inte  nord  ;  il  y  a  plusieurs  rochers  épars  tant  au-des- 
sus qu'au-dessous  de  l'eau  entre  cette  lie  Cove  et  les  Iles  Netagamu. 

L'entrée  est  entre  l'Ile  Watagheistie  et  la  côte  est  étroite  et  compliquée,  mais  l'entrtîe 
ouest  tst  large  d'un  demi-mille  ;  et,  (juoiqu'elle  contienne  plusieurs  rochers  et  chaînes, 
cependant  ftn  peut  y  passer  avec  soin  ;  mais  il  n'y  a  pas  de  bon  mouillage  en  allant  ou  en 
sortant  de.-"  entrées  à  Watagheistie. 

Les  Uessife  Ste.  Marie  sont  ((uatre  chaînes  de  rochers  dangereuses,  exactement  au- 
dessous  de  l'eau,  s'étendant  ù  un  mille  N.  et  S.  celle  du  sud  portant  S.  0.  i^  S.,  à  3i  milles 
de  l'extrémité  S.  O.  des  lies  Boat  ;  0.  S.  0.,  1}  0.,  à  0  milles  de  l'extrémité  S.  0.  des  Iles 
Ste.  iMari '.  et  S.  E.  -1-  S.,  à  3|  mille  de  celle  d'entre  les  Iles  Southwest  ;  (c'est  leur  nom), 
qui  se  trouve  le  plus  à  l'ouest.  Le  Tenden  Rock,  petit  et  à  découvert,  se  trouve  N.  sur 
O.  i  O.,  :'i  un  mille  du  lloclier  Mary  qui  est  le  plus  au  nord,  et  à  2  milles  S.  J  0  de  celle 
des  lies  Middle  qui  est  la  plus  à  l'ouest  :  et  qui  est  en-dedans  des  Iles  Boat,  entre  elles  et 
Watagheistie. 

Entre  les  Iles  Middle  >.  'Vai>itagun,  la  côte  est  se  brise  «in  anses,  et  est  bordée  d'un- 
grand  nombre  d'îlots  it  de  r»...;hers,  à  traAcrs  k'S<juels  rien  ((u'un  très-petit  navue  très- 
accoutumé  fi  naviguer  sur  cette  côte  peut  passer.  Il  n'y  a  rien  qui  vaille  votre  atten- 
tion si  ce  n'est  la  rivière  Etamamu,  qui  se  débouche  dans  la  mer  ù  4  milles  N.  E.  de 
Wapitagtui  :  elle  est  rapide,  et    il   son  embouchure  est    un  poste  de    trafic  et  de  pèche, 

Mis  f  uns!  ni.  Stoiit,  situé  sur  l'extrénnté  S.  E.  de  llleWapitagun  en-dehors,  est  un  bloc 
de  granit  ressemblant  à  un  mortier,  et  nommé  quelque  fois  \e  Gun  par  les  pécheurs.  C'est 
un  excellent  guide  à  l'entrée  est  à  AV-ipitagun,  dont  il  est  distant  de  J  de  mille  à 
l'ouest. 

Southmakers  Ledge  est  S.  \  0.  à  lU  milles  dn  rocher  Mistassini  ;  Ouest  à  9  milles 
des  Rochers  Ste  Marie  ;  vt  (!V  milles  S.  K.  J-  E,  du  Cap  Whittle.  La  course  à  partir 
de  ce  ressif  dangereux  jusqu'à  l'Ile  Greenly,  près  de  l'entrée  au  Détroit  de  Belle-Isle,  est 
de  128  milles  E.  ^  N.  C'est  un  petit  rocher,  qui  n'est  jamais  entièrement  couvert  dans 
un  temps  modéré  ;  l'étendue  du  ressif  autour  est  de  130  brasses  E.  et  O,  et  de  50  brasses 
N.  et  Sud,  et  à  côté  il  i»  y  a  pas  de  danger.     Les  sondages  autour  sont  très-irréguliers, 

Lb  IIavrf,  Waimta<}LN  est  un  long  chenal  étroit  entre  les  Iles  Wapitagun  qui 
sont  en-dehors,  sont  d'un  granit  aride,  et  apparaissent  comme  une  seule  île,  et  l'Ile  Wa- 
pitagun au  nord,  et  est  complètement  abrité,  l'entrée  ouest  au  hùvre  est  pointue,  autour 
de  l'extrémité  ouest  de  l'île  extérieure  Wapitagun,  qui  est  située  E,  jj^  S.  de:  la  Pointe 
Cormorony  à  600  brassv.  j  de  distance.  Cette  entrée  est  large  d'environ  80  brasses,  et  le 
havre  lui-même  est  étroit  et  n'irait  pas  uux  navires  de  plus  de  150  ou  de  200  ton- 
neaux, 

Pour  entrer  de  vers  le  sud  avec  un  vent  est,  gouvernez  vers  l'entrée  est,  que  l'on 
a  désignée,  et  vous  ne  rencontrerez   aucun  obstacle.     Au  côté   ouest  de  l'entrée   est  un. 
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rocher  et  une  chaiue  visible,  et  par  eonsé(|uent  v<ius  devrez  voii?*  tenir  an  «tt'ttô  est,  eu 
gouvernant  N.  0.  sur  N.  ;  à  un  tiers  de  mille  cti-dednnâ  de  l'entrée  ttout  trois  ilets  et 
au  nord  est  une  anse,  d:ins  l'Ile  Wiipitugun.  courant  à  l'ouest,  siutinir  d'une  |»ointe  ro- 
cheuse et  ewarpi'e,  devant  laquelle,  non  loin  se  trouve  un  rocher  sous  t-au  au  t^.  E.  Luissez 
ù  votre  gauche  les  trois  îlets  (in  passant  près  d'eux,  et  portez  vers  l'imest  cntri'  ces  ilefs  et 
la  pointe  escarpée  ai  rocheuse.  C'est  le  passaii,\;  le  plus  sûr,  mais  ou  devra  l'-tre  prudent, 
et  avoir  l'ceil  au  guet. 

Pour  entrer  dans  le  havre  avec  un.  \ent  venant  de  l'ouest,  passez  entre  1(^  South- 
niakers  Ledge  et  les  Rochers  Cornioranls,  qui  sont  au  sud  du  Lake  Island,  jMjrtant  vers 
le  nord  afin  de  passer  le  Rocher  Corniorant  au  8.  K.,  à  un  demi  mille.  On  reconnaîtra 
facilement  ce  rocher  d'avec  le  Nest  Rock,  couvert  d'oiseaux  et  blanchi  par  eux,  et  situ«5  à 
120  brasses  îI  l'ouest  ;  100  brasses  N.  E.  du  Roclier  Corniorant  au  .S.  E.,  est  une  chaîne 
de  rochers  sur  les()uels  on  ne  sonde  que  2  brasses  d'eau,  et  que  l'on  devra  laisser  à  gauche. 
Puis  tirez  un  peu  vers  l'ouest,  de  manière  sY  laisser  Slime  Roek  ou  le  Corniorant  du  N.  E., 
pas  moins  de  .'iOO  brasses  à  votre  gauche,  afin  d'éviter  une  autre  chaîne  .«ur  laquelle  on  ne 
Honde  que  2  brasses,  poitant  N.  E.  ^  N.,  à  un  quart  de  mille  de  ce  roidier.  En  passant 
près  de  l'est  de  cette  chaîne,  tirez  vers  l'îlet  dans  le  chenal,  (jue  vous  vttrrez  eiitrt*  l'extré- 
mité ouest  de  l'île  extérieure  Wapitagun  et  la  Pointe  Coriuorant  ;  mais  pour  [Kisser  à 
l'Est  de  Long  Ledge  (jui  est  à  moitié  chemin  entre  Slime  Roek  et  Connorant  i'oiut,  la 
course  ne  devra  pas  dép:is3er  le  N.  N.  0.  ^  0.,  ou  l'extrémité  ouest  de  l'îlet  déjà  meu- 
lionnée,  jointe  à  la  pointe  élevée,  qu!  est  l'extrémité  est  de  Lake  Island,  au  nord  de  l'îlet. 
Quand  vous  serez  à  2  encablures  de  l'îlet,  le  havre  commencera  à  s'ouvrir  il  le-st.  alors 
vous  le  gagnerez  promptement,  en  laissant  l'îlet  au  nord,  en  vous  tenant  à  200  brasses  devant 
la  jM)inte  ouest  des  Iles  Wapitaguns,  qui  sont  en  dehors,  afin  d'éviter  une  chaîne  de  rt>- 
chers  au  large  ;  et  quand  cette  pointe  portera  à  l'est  du  nord,  procédez  dans  le  havre,  et 
moiiillez  où  bon  ous  semblera.  La  meilleure  place  est  dans  une  petite  baie  au  côtt'  sud 
du  havre,  GOO  brasses  en-dedans  de  l'entrée  ouest,  dans  7  bra.ss(  *  d'eau. 

LE  CAP  WHITTLE,  la  pohite  sud-ouest  de  l'Ile  Lake,  a  autant  <ie  dangers 
au  sud,  qu'à  l'ouest,  dont  les  deux  les  plus  éloignés,  nommés  Whittle  Rocks,  sont  de» 
rochers  qui  se  découvrent  à  la  marée  à  uioitié  basse.  Tous  ces  rochers  sont  écores,  ayant 
entre  eux  de  20  à  40  brasses.  Le  cap  est  situé  au  54°  10'  44"  de  lat.  N.,  et  au  (50°  9' 
46"  de  long.  0.,  et  à  partir  de  ce  cap  la  côte  du  Labrador  change  sa  direction  sud-<»ueBt 
qu'il  avait  retende  jusqu'ici,  pour  une  direction  ouest.  On  peut  se  prix; urer  du  bois  sur 
rile  Lake  mais,  pour  l'eau  il  est  nécessaire  de  visiter  la  terre-ferme. 

Le  montant  de  l'est  et  le  baissant  de  l'ouest  courent  f)rdinairemeut  au-delà  de  l'en- 
trée à  Wapitagun,  à  raison  d'un  demi  ou  d'un  mille  ;  niais  les  dt;ux  courants  èubiss<vjt 
grandement  l'influence  des  vents. 
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LE  GOLFE 

ET  LE  FLEUVE  Sï.  LAURENT. 


1ère  PARTIE 

LE  GOLFE  ST.  LAURENT. 


REMARQUES  GENERALES 

On  a  toujours  supposé  que  la  navigation  du  Fleuve  et  du  Golfe  St.  Laurent  est  trè» 
difficile,  et  leo  nombreux  accidents  qui  arrivent  constaui ment  aux  vaisseaux  sembleraient 
confirmer  cette  opinion. 

L'Amiral  Bayficld  a  remarqué  que",  Parmi  les  difficult<!s  de  la  navigation  on  peut 
mentionner  k  glace.  En  printemps,  l'entréo  et  les  parties  est  du  Golfe  en  sont  .souvent 
couvertes,  et  les  navires  sont  quelquefois  cernés  pendant  plusieurs  jours.  N'étant  pas  faits 
pour  lutter  contre  ce  danger  ils  sou^'V'eDt  «mvcnt,  et  sont  (juolquefois  naufragés,  mais  les 
accidents  sérieux  qui  pourraient  provtu.r  de  là  U9  sont  pas  nombreux,  parce  que  la  glace 
fond  ordinairement  aux  feux  d'un  soleil  très-ardent  dans  le  printemps.  En  automne  les 
accidents  produits  par  la  glact  sont  rares,  excepté  quand  l'hiver  nous  prend  par  surprise, 
ou  quand  les  vaisseaux  retard' intimprudeuimcnt,  dans  l'attente  d'une  forte  cai^aison. 

M  iis  la  glace  est  moins  r.  doutable  que  les  brumes  fréquentes  ;  elles  peuvent  advenir 
eu  aucun  temps  dans  la  saison  navigable,  mais  elles  sont  très-fréquentes  au  commen- 
cement de  l'été  ;  elles  sont  rares  et  jamais  de  longue  durée  avec  les  vents  de  l'ouest  ; 
mais  elles  ne  manquent  jamais  d'accompagner  les  vents  de  l'est,  quelque  fort  ou  durable  qu'il 
soit.  L'observation  ci-dessus  peut  être  restreinte,  cependant,  dans  ce  qui  regarde  la  localité, 
ou  la  saison.  Ainsi  les  vents  entre  le  sud  et  l'ouest,  qui  sont  ordinairement  des  vents  de 
beautemps,  plus  haut  que  l'Anticosti,  sont  fréquemment  accompagnés  de  brume  aux  parties 
est  du  golfe. 

Les  vents  entre  le  sud  et  l'est  sont  presque  toujours  accompagnés  de  brume  et  de 
pluie  par  tout  le  golfe.  Les  vents  E.  N.  E.  ru-dessus  de  la  Pointe  de  Monts  sont  souvent 
dans  le  golfe  changés  en  vents  E.  S.  E.  ou  S.  E.  par  les  hauteurs  do  la  côte  sud,  et  ont 
ordinairement  le  même  degré  de  brùme.  Je  parie  de  vent  d'une  force  et  d'une  durée 
considérables,  et  qui  probablement  s'étendent  à  de  grandes  distances. 

Il  peut  surgir  des  vonts  doux  sans  brume  dans  aucune  saison  ou  locJité.  Dans  1» 
première  partie  de  la  saison  navigable,  surtout  dans  les  mois  de  Mai  et  d'Avril,  il  s'élève 
souvent  des  vents  doux  du  N.  E.,  ils  se  retrouvent  aussi  quelquefois  en  d'autres  saisons,  dans 
tontes  les  parties  du  Golfe  et  du  Fleuve  St.  Saurent. 

Quelquefois  la  brume  dure  plusieurs  jours  de  suite,  et,  pour  le  navire  montant  ou 
descendant  il  n'y  a  d'autre  guide  sûr  que  l'usage  constant  de  la  sonde  de  mer  et  celle  de 
la  charte   contenant  des  sondages  corrects. 

Les  brumes  qui  accompagnent  les  gros  vents  de  Test,  montent  plus  dans  l'atmosphère 
et  on  no   peut  voir  par  dessus  aucune  partie  du  cordage  du  navire.     Elles  ne  sont  cepen- 
dant pas  aussi  épaisses  que  celles  qui  arriveal  dans  un  calme  après  de  gros  vents,  et  qui 
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Nont  toUenieiit  condcnst'i'.s,  qu'cllos  no.  pcrinctteiit  pas  de  voir  un  vui.ss«'au  i\  la  porttlc  de  lu 
voix  ;  tuiidiH  (juc  Io.m  in-t'iuit^roH  jk  ri(Rtt«irit  (|U(!li(Uc.fiii^,  pas  toujours,  ilv  voir  la  côte  et  un 
navire  i\  la  distance  il'un  don)i-uiilI»!,  dans  le  jour. 

Les  t'p!UH.scs  bi  Aines  (|ui  arrivent  dans  un  ealiiM'.  ou  avec  des  vents  trù.s-légers,  s'élè- 
vent souvent  jX  un<!  tn^s-jKjtite  disf.inee  :iu-dos.sus  de  la  mer,  de  sort»;  (jue  {)arfbis  un  homme 
monté  :\  cinquante  ou  soixante  pieds  dans  le  cordage  voit  ee  (ju'un  autre  ne  verra  pas  ii 
«implante  ver<>eH  du  pont.  D.in.s  les  mois  d'Octobre  et  de  Novembre  !a  brume  et  la  pluie 
"pii  accompagnent  les  irro.»*  vents  d'est,  sont  remplacés  par  une  neige  dense,  (jui  embarrasse 
également  le  uavigatiuir. 

Ijcs  vents  prévalent-,  pendant  la  .saixiii  navigHVilc,  soufflent  directtmieiii.  soit  en  nion- 
tant  ou  direutcment  vn  descendant  les  bra.s  de  mer,  en  suivant  le  cours  des  chaînes  de 
hauteurs  de  chaque  (;êté  de  la  grande  vallée  du  St.  Ijaurcnt. 

Ainsi  uu  veut  S.  E.  d;ins  le  golfe  devient  un  vent  E.  M.  E.  au-dessus  de  la  Pointe 
<les  Monts,  et  N.  E.  au-d(vs^uH  de  l'Ile  Verte.  Les  vents  ouiîst  ne  sembK'nt  piis  être 
'uituut  irouvemés  par  lesliauteurs  excepté  le  K)ng  de  la  côte  sud,  oi»  nous  avons  remar()ué 
un  vent  ().  8.  0.  à  lîle  <hi  I5ic,  devt>nir  ouest,  O.  N.  ().,  et  N.  O.,  tandis  que  nous 
^lescendions  en  côtoyant  '  ■  côte  éh^vée  ot  courbe  jusqu'à  ce  qu'il  devint  N.  N.  0.  au  Cap 
(iiaspé.  ('es  vents  soufflent  avec  véhémence,  .souvent,  jKtndant  trois  ou  (juatre  jours  couse- 
iîutivemeiit;  les  vents  ouest,  étant  presque  toujours  accompagnés  d'un  temps  In^au,  sec, 
clair  et  chaud  :  les  vent.^  de  l'est,  et  c'est  souvent  le  contraire,  d'un  temps  froid  et  humide, 
et  brunamx.  Au  printemps  ce  sont  les  vents  de  l'est  {\n\  prévalent  le  plus,  .soufflant  fré- 
quemment pendant  plusieurs  semaines  de  suite  à  mesure  <{ue  l'été  avance,  les  vents  ouest 
deviennent  plus  fréquents,  et  on  jteut  dire  que  c'est  le  vent  S.  0.  qui  est  le  vent  prévalant 
de  l'été,  dans  le  Klcuve  et  le  (Jolfe.  Quelquefois  c'est  un  léger  vent  du  sud;  mais  les 
veutj^  du  nord  ue  sont  pas  fréijuents  eii  été  bien  qu'elles  arrivent  quelquefois.  Des  vents 
posés  du  N.  0,  ne  soufflent  pas  .souvent  avant  le  mois  de  Septembre,  excepté  pendant 
quelques  heurcH  à  la  ibis,  alors  <[u'il  succtl-dcnt  généralement  àceux  de  l'est  qui  sont  tombés 
au  calme,  formant  alttrs  le  commencement  de  gros  vents,  et  tournant  orduiairemcnt  au  S. 
O.  Les  vent  N.  0.  est  .sec,  avec  un  ciel  brillant  et  clair,  des  nuages  fuyants,  et  des  ondées. 
Les  vents  au  nord  de  l'ouest  deviennent  plus  fré({uents  après  l'équinoxe  de  l'automne, 
et  sont  alors  des  vents  forts  et  durables. 

Dan»  les  mois  d'Octobre  et  de  Novembre,  le  vent  N.  0.  souffle  souvent  avec  une 
grande  force  et  par  coups  d'ouragan,  accompagné  d'ondées  passagères  de  neige  et  de  grêle, 
suivie  d'une  forte  giflée. 

Les  orage*  ne  sont  pas  rares  dans  les  mois  d'Août  et  Juillet:  raremimt  ils  durent 
plus  qu'i^ne  heure  ou  deux,  mais  le  vent  qui  ■•irrive  dans  ce  moun;nt  est  ordinairement 
violent  et  précipité,  surtout  quand  on  est  devaiit  une  partie  de  la  côte  qui  est  monta- 
gneuse on  doit  donc,  à  l'rfpproche  de  cciï  orages,  abattre  proinptement  les  voiles. 

Les  vents  violent'S  virent  rarement  d'une  partie  du  (H)mpas  à  une  autre,  ou  presque 
à  l'opposé;  ils  s'amortissent  généralement  au  calme  par  degrés,  et  sont  suivis  par  un  vent 
dans  la  direction  opposée.  Je  ne  veux  pas,  cependant,  dire  (ju'il  ne  peuvent  pas  virer  de 
plusieurs  points.  Les  vents  N.  0.  virent  rarement  ou  jamais  du  N.  et  du  N.  E.  au  S.  E.  ; 
uçluih  souvent,  après  avoir  été  apaisés,  ils  \ire!it  par  degré.s  an  S.  O.  Les  vents  S.  0.  virent 
rarement  par  le  N.  0.  et  Nord  à  l'est,  ma'is  quelquefois  par  le  Sud  au  S.  E.  et  Est,  Les 
vents  de  l'est  prennent  ordiuîiîrenu^nt  le  calme,  et  sont  suivis  de  vents  venant  d'une  direc- 
tion opppsée. 

Eu  été  dans  les  vents  (me.st  «£ui  accompagnent  le  beau  temps,  nue  forte  et  fraîche  brise 
diminuera  en  une  brise  légère  ou  calme  la  nuit,  et  surgira  de  la  même  direction  le  Kînde- 
maiu  matin  ;  c'est  alors  Hculement  (ju'on  jumrra  s'attendre  à  avoir  une  bri.se  de  t<!rre  venant 
de  la  côte  nord.  J'ai  remarqué  la  même  chus»,  pour  la  côte  sud,  n.ais  la  bri.se  n'était  pas  si 
(jécidée  et  ne  s'étendait  piis  tant  au  large. 

J'ai  souvent  senti  le  vent  de  la  côte  du  nordju.S(jue  sur  la  côte  sud,  mais  n'ai  janmis 
senti  celui  qui  venait  sur  la  cote  sud  à  plus  de  cinq  ou  six  milles,  et  cela  très-raremeut. 
Sous  les  mêmes  cireonstanees.  e'est-îVdire,  quand  le  vent  ouest  de  beau  temps  s'apaise  avec 
le  soleil  couchant,  on  trouvcua  souvent  qu'une  brise  S.  0.  souffle  de  la  côte  nord 
de  l'Anticosti,  la  nuit  et  le  matin  de  bonne  hc\ire.  Cependant,  si  lelemps  n'est  pas  fixé 
au  beau  et  que  le  vent  ne  tombe  pas  avec  le  soleil,  il  sera  presque  iimtile  de  mener  le 
navire  près  de  la  côte  dans  la  nuit,  dans  l'espoir  d'avoir  uu  vent  de  terre.  Tel  est  le  cours 
habituel  des  vents  dans  les  saisons  communes,  dans  lesquelles  on  n'aura  probablement  pas 
de  gros    coups  de    vent    de  Mai   à  Octobre,   bien   <iuc   les   brises   de  ris    de  humier 
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soient  assez  fréquentes.  Purt't  is,  cependant  il  est  des  années  qu'  ont  un  caractère  tout-îV- 
tait  tetnpcstueux.  Los  ouragans  d'une  véliéuieiioe  ooosidérablo  su  suivent  rapidement 
et  d'endroits  opposés. 

Le  baroruôtro  marin,  utile  eu  tout  touip^  au  navigateur,  le  devient  plus  particuliè- 
rement pendant  ces  sai.sons  ;  et  les  remunjuos  suivantes  sur  ses  indications  générales,  lors- 
Qu'elles  sont  prises  en  connexion  avoe  le  cours  ordinaire  des  vents  et  du  temps  dans  le  St. 
iaurent,  seront  y^  consécjuent  utikïs.  I^e  Raromôtre  varie  do  29  pouces  à  30-5, 
dans  le  golfe  et  le  ficave  St.  Laurent  durant  la  saison  navigable  ;  et  ses  changements 
acconipagiiunt  ceux  des  vents  et  du  temps  avec  un  degré  de  constance  reraar(|uable.  Lee 
fluctuations  alternatives  de  la  colonne  barométrique  sont  plus  grandes  et  plus  fré<(uente8 
que  dans  de  plus  basses  latitudes  ;  et  il  peut  survenir,  sans  que  le  vent  ou  le  temps  y  corres- 
ponde, des  changements  qui,  dans  d'autres  climats  seraient  alurmantfl.  Mais  lu  naviga- 
teur ne  doit  pas  négliger  ces  changements  insensibles,  vu  qu'une  attention  constante  ù 
l'instrument  peut  seule  lui  faire  apprécier  justement  ces  indications  décisives  du  mercure, 
qui  trompent  rarement  ou  ne  trompent  jamais.  .Les  reman^ues  subséquentes  se  rattu- 
cneront  à  ces  changements  marqués  (jui  présagent  l'approche  d'un  vent  furieux  ou  d'un 
changement  de  vent  ou  de  temps  ;  de  la  prévoyance  exacte  desciuels  dépend  souvent  la 
sûreté  du  vaisseau  et  k  durée  du  voyage. 

Quand,  après  une  longue  durÔQ  de  venta  de  l'ouest  qui  ont  fait  le  beau  temps,  le 
baromètre  s'est  élevé  à  son  plus  haut  degré,  disons  un  dixième  au-dessus  de  HO  pouces,  ou 
bien,  commence  à  tomber  un  peu,  on  peut  s'attendre  à  avoir  bientôt  un  vent  nord-est,  ou 
d'est.  Si,  à  ce  signe  donné  par  le  baromètre,  se  joint  durant  le  jour  une  atmosphère  chaude 
et  brumeuse,  avec  une  abondante  rosée  pendant  la  nuit,  des  étoiles  très-scintillantes  et  une 
aurore  boréale  colorée,  on  peut  être  sC  d'avoir  un  vent  de  l'est.  Si  la  côte  est  visible  en 
ce  temps,  et  qu'elle  paraisse  contournée  remarquablement  par  la  réfraction  de  la  tCrre,  et  si 
les  vaisseaux  visibles  ont  les  proportions  relatives  de  leur  corps  et  de  leurs  mâts  changées 
par  le  mirage,  ou  présentent  une  image  double  ou  triple,  ces  signes  rendront  certaines  les 
indications  qui  paraissent  les  plus  proDables.  Au  commencement  le  vent  de  l'est  sera  pro- 
bablement léger,  par  un  beau  temps  clair,  mais  cela  ne  durera  pas  plus  <|ue  <|uel<}ues 
heures,  si  le  oaromètre  continue  à  tomber  j  au  contraire,  le  vent  augmentera  par  degrés, 
et  en  même  temps  le  ciel  se  couvrira  peu-à-peu  jusqu't\  ce  que  les  nuages  le  cernent  de 
toutes  parts.  Suivront  la  pluie  et  la  brume,  qui  continueront  pendant  toute  la  durée  du 
vent  est  ou  avec  peu  d'intermiasion,  jusqu'à  ce  qu'une  forte  brise  venant  du  côté  opposé 
les  dissipe  entièrement. 

Si  le  décroissement  du  baromètre,  ptmdant  que  le  vent  de  l'est  souffle,  est  lent,  ce 
vent  durera,  mais  ne  sera  pas  bien  fort  ;  s'il  est  rapide,  il  sera  de  courte  durée,  mais  véhé- 
ment ;  quoiqu'il  en  soit  quand  le  mercure  tombe  il  environ  29  ponces,  un  changement  se 
fait  certainement,  et  sous  peu,  et  la  brise  riendra  généralement  du  N.  0.  La  force  de 
ce  vent  subséquent  sera  mesuré  sur  la  rapidité  de  la  descente  du  barromètre,  et  sur  la  vio- 
lence du  vent  est  qui  l'a  précédé. 

Dans  ce  cas  il  y  a  rarement  beaucoup  d'heures  de  différence  entre  les  deux  vents. 
Celui  de  l'est  tombe  au  calme,  et  dans  très-peu  d'heures,  ou  même  en  moins  de  temps,  le 
vent  N.  0.  s'élève.  Lo  premier  laisse  après  lui  pendant  quelaue  temps  une  mer  agitée. 
Le  baromètre  se  lève  pondant  le  cours  de  l'intervalle  qui  précède  le  vent  N.  0.,  et  d'autres 
fois  lorsque  ce  vent  commence  :  il  n'y  a  plus  de  pluie,  ni  de  brume,  et  le  temps  s'éolaircit 
dans  l'espace  de  quelques  heures,  parfois  immédiatement.  Le  vent  de  l'ouest  est  habi- 
tuellement fort  dans  son  commencement,  et  diminue  à  mesure  que  'le  baromètre  s'élève, 
virant  par  degrés  à  l'ouest  et  au  S.  0.  On  doit  remarquer  que  les  circonstances  men- 
tionnées à  l'instant  sont  directement  opposées  à  celles  qui  accolnpagnent  le  vent  de  l'est. 
Cette  dernière  brise  commence  ordinairement  avec  un  temps  clair  et  un  baromètre  haut, 
léger  d'abord  du  sud  ou  du  S.  E.,  et  augmentant  graduellement  pendant  qu'elle  tourne  à 
l'est,  avec  un  baromètre  tombant.  Retournons  au  vent  ouest  Si,  après  s'être  viré  au 
S.  0.  et  s'être  apaisé,  le  baromètre  reste  fixe  à.  une  hauteur  moyenne,  on  peut  s'attendre 
d  avoir  du  beau  temps.  S'il  reste  à  une  hauteur  considérable,  mais  meonsistante  cepen- 
dant et  vacillante,  dans  certaines  limitas,  on  peut  attendre  un  temps  et  des  vents  chan- 
geants mais  non  orageux.  Si,  au  contraire,  il  s'élève  rapidement  â  tlne  grande  hauteur, 
il  est  probable  que  le  vent  de  l'est  sera  renouvelé.  Nous  avons  connu  des  saisons  où  le 
baromètre  n'était  pas  sitôt  poussé  eu  haut  par  un  vent,  qu'il  était  pouMé  en  bas  par  un 
autre,  et  cela  pendant  plusieurs  mois,  tandis  que  dans  d'autres  nous  Bvciui  eu  à  peine  un 
Ben)  vent. 


96 


LK  GOLFK  ST.   LAURENT. 


ij  '« 


prubableuiontdù  N.  0.  qui,  nuii»  pouvons  être  sftre,  survieri 
sera  iiiiiiiédiat,  car  il  peut  être  pr('céd«5  d'un  vent  S.  0.  jkjiu 


Eu  effet,  il  y  u  tiiiit  de  dilTéroneo  dans  lo  pliéuuukènc  du  temps  duuH  <li'ïi'rcut€t! 
saisons  qu'il  est  tris-ditficile  du  v'w.n  écrire  là-deasuH,  (pii  ne  serait  HUHceptiltle  de  beau- 
coup d'exceptions.  Il  y  n  cependant  des  cuK  do  connection  trc  miuds  entre  les  indica- 
oations  du  baromètre  et  les  ehaMj:;enients  des  vents  et  du  tem|)n,  (jui  ont  étd  upsujcttis  à 
peu  d'observation  dans  le  cours  de  notre  propre  expérience  de  huit  ou  neuf  années.  Le 
premier  de  ces  cas  est  celui  (pii  est  le  plus  coninnui,  et  ijuc  j'ai  déjù  essayé  de  décrire, 
celui  d'un  vent  nord-est,  ouest,  avec  un  baromètre  tombant,  étant  toujours  humide  et 
brùmuuJi,  et  étant  suivi  dune  forte  brise  du  côté  opjwsé  avec  un  baromètre  ascrindant. 
Uu  second  ciis  plus  rare  dans  les  saisons  ordinaires,  excepté  dans  le  printemps  ou  de 
bonne  heure  dans  l'été,  c'est  d"uu  vent  est  avec  un  baromètre  croissant  ;  lequel  vent  s'a- 
paisera, s'adoucira,  et  finira  par  amener  au  bout  de  quelques  heures  uu  temps  des  plus 
beaux.  Il  est  uu  troisième  cas  iiue  l'on  peut  compter  co>nmc  certain  ;  si,  dans  aucun 
temps,  le  baromètre  tombe  soudain  et  beaucoup,  c'est  un  vent  très-fort  du   nord,  ou  plus 

nenûra.  Il  ne  s'ensuit  pas  qu'il 
idant  quel(,ucs  heures,  durant 
lequel  le  baromètre  montera  rarement,  et  même,  contîauera  probablenient  à  tomber  ; 
mais  quand  le  vent  »S.  ().  se  calme,  celui  du  nord  ou  du  N.  O.  suivra  bientôt,  avec  un 
baromètre  a.seendant. 

En  terminant,  je  puis  remanjucr  (|ue,  de  même  que  d'un  côté  le  l)aroa'ètre  peut 
tomber  considérablement  sans  qu'une  forte  brise  ne  Survienne  ;  de  même,  mie  forte  brise 
peut  survenir  sans  indication  du  baromètre,  mais  rien  (pii  vaille  le  nom  d'ouragan,  ou 
de  vent  violent.  De  notre  uonnaissance,  il  n'est  jamais  arrivé  sans  indication  du  baro- 
mètre, de  vent  si  fort  qui  ait  eu  des  coiisé(|uenccs  sérieuses  pour  un  bt)n  navire.  Mais  il 
faut  romarqaor  qu'un  baromètre  élevé  dans  ce  climat-ci  est  significatif  d'uu  vent  nord-est. 
[1  est  inissi  remarquable  que  dans  le  golfe  et  les  bras  de  mer  du  8t.  Laurent,  on  peut  re- 
garder lo  baromètre  élevé  comme  un  signe  précurseur  d'un  temps  humide  et  brumeux, 
qui  accompagne  ordiuaù-emeut  sa  chute.  Tandis  qu'un  baromètre  Itas  rend  aussi  pro- 
bable '"  '  'ù  icuqw  sec  suivra,  puisqu'il  accon^pague  souvent  sa  montée.  Je  suis  parfaite- 
meti  !',  ■  iH  que  le  baromètre  marin  est  de  la  plus  grande  utilité  pour  la  navigation  du 
golffc  .  .lu  fleuve  St.  Laurent,  et  <iu'en  suivant  exactement  ses  changements  et  sou  état 
par  rapport  aux  vents  et  au  temps  qui  les  ont  précédés,  combiuos  avec  les  indications  four- 
nies par  l'apparence  du  ciel,  etc.,  ces  changements  du  vent  et  du  temps  <(ni  doivent  s'o- 
pérer, pourront  être  prévus  avec  as.sez  de  certitude  pour  enipêclier  que  l'on  soit  surpris 
.sur  un  riv  ge  expi>sé  au  vent  ou  sur  un  endroit  de  mauvais  mouillage,  aussi  bien  (jue  pour 
nous  faire  régler  notre  course,  dans  la  conjecture  du  changement  «jui  arrivera. 

On  croit  que  les  compas  des  vaisseaux  se  dérangent  dans  le  golfe  et  le  fleuve  St. 
Laurent,  et  ce  dérangenieut  a  été  attribué  aux  minéraux  magnétiques  do  fer  dans  les  hau- 
teurs, surtout  celles  de  la  côte  nord.  L'oxigène  nii<gnétiquc  de  fer  existe  en  abondance, 
«t  en  quelques  endroits  il  attire  puissamment  l'aiguille  particulièrement  du  long  de  la 
côte  de  la  Baie  des  Sept  Iles,  en  allant  vers  l'est.  Au  milieu  des  Iles  Mingan,  nous  avons 
remarqué  que  le  oompas  variait  de  19°  à  31°  0.  A  Portncuf,  et  à  la  Pointe  Mauicoua- 
gan,  l'aiguille  fut  aussi  dérangée  ;  mais  ces  eff"et8  ne  furent  reii.arqués  (jne  lorsi|ue  l'ai- 
guille était  )X)séc  sur  la  côte.  Dans  deux  cas  seulement,  quand  nous  naviguions  à  deux 
milles  de  terre,  noua  avons  remarqué  un  pareil  effet  sur  les  compas  à  bord  du  Gainare. 
(le  navire  sur  lfc(£ucl  l'essai  fut  fait),  et  alors  la  variation  n'était  que  de  que'.ques 
degrés. 

Nous  n'avouscounu  rien  de  semblable  quît^.d  nous  passions  d'une  place  à  l'autre,  à 
de  plus  grandes  distanct  Je  la  côte  ;  de  sorte  queje  suis  sûr,  que  de  neuf  cas  entre  dix. 
où  cette  souive  de  jugement  o'rnnié  a  été  alléguée  comme  étant  la  eau.se  d'accidents  arrivés 
uux  navires,  ils  ont  été  causés  soit  par  une  erreur  dfc  la  chai  te,  soit  par  l'attraetiou  locale 
à  bord  des  vaisseaux  eux-mêmes. 

Lks  Courants,  etc. — L'Amiral  Bayficld  dit:  C'est  l'opinion  générale,  qu'un 
oourant  se  piu"tc  eonstammcnt  dans  son  origine  vers  le  suù-est  on  dehors  du  gt.:'e  St. 
Laurent,  entie  Terreneuvc  et  l'Ile  du  Cap  Breton,  aussi  qu'il  est  fréquemment  détourné 
vers  le  sud,  vers  les  côtes  de  l'île  nommée  en  dernier  lieu,  par  uii  autre  courant  venant 
■du  nord,  qui  est  dit  entrer  dans  le  goll'e  par  lo  Détroit  de  Belle-Isle. 

J'ai  moi-même  observé  qu'un  courant  part  d'eutre  le  Cap  Kny  ei,  l'Ile  St.  Paul, 
lorsque  le  temps  est  beau  et  que  lo  vent  vient  de  l'ouest,  mais  il  est  détourné  par  les  vents 
de  l'est,  et  je  crois  qu'il  peut  courir  dans  un  sens  contraire  par  la  même  cause.  Les  vent8 
rd,  et  peut  être  aussi  le  courant  ci-dessvts  mentionné  venant  du  nord,    peut  en  fùre  di- 
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riger lo  cours  vers  le  sud,  sur  lo  Cap  Breton.  Mais,  il  ont  vrai  que  Iiîh  vents  pritsents  oti 
41oigné8  ont  uni;  fiction  81  puissante  et  si  irrégulitNre  sur  la  force  et  la  diructiou  des  cou- 
rants et  des  marées  dans  cette  entrée  du  golfe,  que  je  ne  puis  rien  dire  de  certain  eu  de 
défini  sur  leur  compta;. 

Xm  réalité  d'un  courant  on-detl«ns  à  travers  lo   Détroit  de  Hi''ile-I«lo   est  confirmée 

1>ar  la  présence  de  monceaux  de  glace  que  ce  courant  jette  dans  le  giitf(>  ehaijno  été,  contre 
es  vents  prévalents  du  S.  0.  ;  les  iH)rtant  très-souvent  jusiju'iY  Me<;attina,  et  wuvent 
même  jusqu'aux  -'nvirons  de  la  iMiintc  est  de  l'Anticosti.  Sa  force  est  beaucoup  aug- 
mentée par  les  vents  du  N.  Ë.  qui  prévalent  ;  dans  ces  temps  il  court  à  raison  de  2  nupuds 
À  travers  le  détroit,  et  à  30  ou  40  milles  plus  loin  vers  l'ouest,  diminuant  par  degrés  en 
force,  À  mesure  (|u'il  s'étend  dans  les  parties  plus  larges  du  guli'e.  Ordinaireinont  son 
«ours  est  moins  rapide.  Pa-fois,  qunml  les  vents  S.  0.  préviileut,  il  diminue  do  beau- 
coup; et  l'on  m'a  môme  dit,  qu'on  a  observé  un  courant  en-dehors  du  tiolfe,  dans  une  di- 
rection opposée  au  N.  E.,  pendant  plusieurs  jours  de  suite  ;  mais  nous  n'avons  jamais  re- 
marqué cela  durant  les  trois  saisons  que  nous  }'  sommes  restés.  Il  n'y  a  cR)RMidant  ptis  de 
<lou'u3  que  ce  Courant  est  très-irrégulier,  eomme  on  peut  s'att^'ndro  à  l'avoir  dans  le  pa.s- 
SHge  étroit  d'une  grande  mer  resserrée  par  les  terres,  oit  les  vents,  eu-dtîdaus  et  en-dehors, 
doivent  nécessaireiiient  avoir  une  grande  influence. 

Après  avoir  nénétré  dans  le  golfe,  ee  courant  se  dirige  le  long  de  !a  côte  nord  ou 
côte  du  Labrador,  à  la  distance  de  2  ou  !t  milles  des  îles  en  dehors:  laissant  un  étroit 
•espace  près  de  terre,  dans  lecjuel  les  courants  ou  murées,  sont  passablement  réeulicrs 
iorsqu'ils  ne  .sont  pas  influencés  par  les  vents.  Pitssant  en-dehors  de  .Mistanoguo,  des  îles 
de  Grand  Mecattina  et  de  Southmakers  ]jedge.  il  |K>iysuit  une  direction  (|uc  lui  donne  la 
•côte  dans  ses  sinuosités,  jusqu'à  ce  (|u'il  soit  détourné  pen-:Vpeu  vers  le  sud,  par  le  faible 
«ourant  (|ui  vient  souvî^nt  de  l'ouest  entre  Anticosti  et  la  (^ôto  nord,  p'mdant  <(ue  les  vents 
de  l'ouest  soufflent,  et  qui  de  la  Pointe  Natashguan  se  dirige  vers  le  sud.  Les  courants 
unis  coutinucnt  dans  leur  cours  avec  une  vitesse  «(ui  diminue  i\  mesure  ({u'ils  se  répandent 
<lans  plus  d'espace,  et  ([ui  excède  rarement  un  demi-nœud  ;  et  finalement  joignant  le  cou- 
rant principal  du  St.  Laurent  eu  descendant,  dont  on  parlera  dans  l'instant,  ils  prennent 
tous  une  direction  S.  E.,  vers  l'entrée  princùpale  du  golfe  entre  lo  Cap  llay  et  l'Ile  St. 
Paul.  C'est  ce  courant  que  sentent  les  navires  dans  la  direction  nord,  lors4|u'ils  viennent 
■des  Rochers  Bird  des  oiseait-c  vers  l'Anticosti  :  et  qui  a  été  la  principale  cause,  avec  celle 
de  négliger  un  a'ilouement  à  l'attraction  locale  du  compas,  que  des  maîtres  de  vaisseaux  se 
sont  souvent  trouvés  dune  manière  inattendue  sur  la  côte  sud.  Beaucouji  de  naufrages 
ont  été  causés  par  cela,  près  du  Cap  Rosier,  (îaspé  et  Malbai'î,  etc. 

Effets  de  la  murée  sur  t'  rourant, — Ces  deux  courants,  c'est-à-dire,  celui  du  nord, 
<3t  le  courant  principal  du  St.  Laurent  en  descendant,  sont  modifiés  par  les  marées,  mais 
•d'une  manière  directement  contraire  :  car  lî  courant  du  nord,  en-dedans  et  à  travers  le  Dé- 
troit de  Bellc-Isle,  est  accéléré  par  le  monunt  et  ralenti  par  le  baissait  ;  Umdisque  l'au- 
tre est  accéléré  par  le  bais.sant,  et  ralenti  par  le  montant.  Ces  causes  niodiiiantes,  às;i- 
voir  les  vents  et  les  marées,  donnent  lieu  à  diflTérentos  (tonibinaisitns  et  irrégularités  con- 
séquentes, i)our  la  direction  et  la  force  de  ces  courants,  et  (jti'il  est  i-ii  tout  temps  très- 
difficile  déjuger  correctement. 

Courant priiicipid  du  Fleuv'. —  Le  courant  le  long  île  la  eôle  ■«titl  parait  T'tre  su- 
perficiel ;  du  moins  nous  l'avons  trouvé  être  ainsi  dans  l(!S  parties  plus  basses  de  l'Kstuairo 
où  des  observations  faites  sur  la  gravité  spécifique  de  l'tiau  à  sa  surfaiîe,  et  prises 
•d'après  des  profondeurs  diverses,  ont  pnuivéque  l'eau  du  St.  Laurent  ».'t  de  ses  nombreux 
bras-de-mer  était  grandement  répandue  sui  l'Kstuaire.  On  a  de  plus  renwinjué  que  le  cou- 
rant est  plus  fort  au  printenjps,  pou  après  l'ouverture  de  la  navigation,  quand  les  rivières 
sont  grossies  par  les  neiges  qui  se  sont  récemment  dissoutes.  Mais,  bien  «juc  générah:- 
ment  parlant  il  semble  n'y  avoir  pas  do  doute  (|uc  ee  courant  soit  le,  tributaire  du  St. 
Laurent  en  route  pour  l'océan  ;  Jiaisdans  bipartie  supérieure  de  l'estuaire  il  n'est  pas 
seulement  toujours  causé  par  la  décharge  du  St.  Laurent,  mais  il  dépend  aussi  de  cer- 
taines particularités  dans  la  direction  des  courants.  Ainsi  <(uand  nos  observations 
avaient  appuyé  la  vérité  du  rapport,  savoir  que  le  couratit  descend  toujours  sur  le  côté  de 
l'Estuaire,  à  quelques  milles  de  Red  Island  V  lie  liouye  en  allant  vers  l'Ile  du  Bic,  nous 
ae  pi^uvious  pas  d'abord  répondre  pourquoi  ;  car  il  para'ssait  impossible  (|ue  ce  pouvait 
flomparativeinent  être  de  l'eau  douce  du  St.  Laurent  qui  coulât  si  la  surface  vors  la  mer. 
tandis  que  nous  savions  que  toute  la  nappe  d'eau  à  quel(|ues  milles  plus  haut,  d'une  rive  à 
•l'autre,  de  «haijue  côté  de  l'Ile  Haro,  aux  Liècres,  et  dans  la   Rivière  du   Saguenay,  re- 


98 


LK  (iOLKK  i>T.  LAlllENT. 


montant  à  Ih  tnardo  niontnntc.  Jj'tittoiition,  et  de  nonibrouHCH  obscrvattonn,  jointcn  à  un' 
czunicn  de  lu  teinpdratun!  ut  dt;  la  gravité  suC't-ilitiuo  de  l'u.iu,  nouH  ont  appri»  que  cV^tiiit 
un  rcfliixen  roinous  :  voicî  foiiuiiout  on  hc  1  i'.\pli(|UO. 

Lo  reflux  de  lu  inor  niunto  daiiH  un  chtMial  lar<^u,  et  profond  du  KiO  bruHHCs  ;  en  nrri 
Tant  au  puR^ta^ecvinipurutivuniunt  étrcit  lbrni(-  par  (jirc«'n  Ihlund  l'ik  Vi  rtf,  Red  Islet  lleuf 
te  rvseif  de  l  Ile.  Jioum  et  lu»  j^randM  liaH-tonÙH  devant  l'entrée  du  Sa^uenay,  il  CHt  obwtrué 
pur  lii-ni(}nie,  auH^^i  bien  <iuu  par  leh  buH-tundH  du  ciienal  au  sud  du  l'IIu  aux  LiùvreM  Ilart- 
JiUind.  Il  n'y  pan  de  place  poiir  le  pannag(î  d'une  hî  grosse  nnpp<!  d'eau,  et  conutîqui.'Uiuent 
une  partie  de  cette  eau  est  rtijetéo  en  arrière,  et  forme  un  rciuouu,  coninienyant  en  bu«  de 
Hcd  iHlet  Ileef,  on  allant  ver»4  les  lie»  lla/iade.  Au  LalHt<an)^,  lu  courant  du  Saguenuy  ne 
dirige  vers  le  sud  dan.s  la  niênio  direction,  en  sorte  <{uc  le  courant  de  co  côté  lu  ent  eu 
dcHccndant. 

Le  courant  ne  monte  nullement  (excepté  tollcment  près  de  terre  qu'il  ne  Boit  aucune- 
ment utile  aux  navires)  le  long  de  t<.iuttr  la  côte  du  Cap  Uatipé  juwim!»  à  quclqucH  millci' 
au-dcBHOUsi  de  Red  Islet,  /'//e  Jiouyr,  par  suite  de  l'union  de  ce  remousuveo  le  courant  prin- 
cipal de  la  rivière  ;  et  ils  influent  tellement  sur  lu  navigation,  que  je  vais  m'efforcer  de 
tracer  leur  cours  plu»  particulièrement, 

A  coiuuiencer  à,  une  petite  distance  au-dessous  du  Red  Islet  Reef  ou  du  Kessif  de 
rislet  Rouge,  le  courant  y  est  très-fort  de  4  nœuds,  Sa  rapidité  diminue  à  mesure  qu'il 
gagne  vers  le  sud-est,  en  inclinant  vers  les  Islets  Ilagude,  devant  ces  îlets  il  court  à  ruison 
de  2  ou  3  iiicuds.  Sa  rapidité  est  grande  le  long  du  côté  nord  du  Bank  of  Sounding  Banc 
de  Sondujrs  devant  lu  côte  sud, ^ et  sur  lequel  ba no,  surtout  dans  loH  grandes  marées, 
on  verra  un  courant  de  reflux  se  jettant  dans  la  direction  oppouée,  la  borne  des  deux  courant» 
est  ordinairement  murcmée  par  une  forte  boule. 

De  la  Pointe  aux  Pères  au  Cap  Chatte,  le  courant  qui  descend  est  d'une  rapidité  de  ^ 
ou  2  nœuds,  selon  l'état  de  la  marée,  la  direction  du  vent,  et  lu  saison  de  l'année. 

Au  baissant,  le  courant  descend  des  doux  côt4s,  plus  fort  sur  la  côte  sud  que  sur  la 
côte  nord,  et  plus  faible  au  milieude  l'Estuaire.  Il  dévie  vers  le  sud,  à  cause  des  Pointes 
Mille-Vaclu',  Bersiuiis.  Manîcouagan,  et  de  la  Pointe  des  Monts,  et  à  cause  des  courants 
baissants  dos  grandes  rivières  qui  passent  entre  ces  Pointes  ;  c'est  une  circonstance  que 
les  navîraf*  njoutuit  avec  un  vent  nord  doivent  remarquer  avec  soin  ;  car  ils  seront  infaillible- 
ment jet/'h  VOIS  le  sud,  sur  une  (;ote  où  le  vent  affale,  s'ils  ne  laissent  pas  le  vent  agir  sur  eux 
au  nord. 

Pendant  le  montant,  ce  courant  continue  à  descendre  en-deliors  du  Banc  des  Sondages 
(Soundings)  devant  la  côte  sud,  bien  que  avec  une  rapidité  moindre,  et  est  senti  jusqu'à 
mi-chemin  vers  la  oôte  nord.  Au  milieu  du  l'estuaire  l'eau  est  généralement  stable  ;  tandis 
que  le  long  de  la  côte  nord  le  courant  du  montant  est  régulier  dans  son  retour,  et  augmente 
sa  force  en  remontant  Tostuaire.  l^a  force  du  courant  est  plus  grande  près  de  terre, 
et  diminue  il  mosui'e  que  l'on  gagne  lu  côte  snd,  jusqu'il  ce  qu'elle  oevienne  insensible  à  la 
di.stance  de  .^>  lieues.  Ces  différences  dans  la  force  et  la  direction  des  courants  font  rider 
grandement  l'eau,  niais  leur  position  varie  avco  d'autres  oauses,  de  manière  qu'un 
marin  ne  doit  pas  s'y  fier. 

Autour  de  la  Pointe  de  Monts,  il  n'y  a  guère  ou  il  n'y  a  pas  du  tout  de  courant  de 

montant  excepté  bien  près  de  terre.     Le  courant  du  baissant  existe  touiours,  ou  presque 

toujours,  devant  celle  pointe  ;  et  il  faut  un  navire  d'une  course  pour  le  aoubler  contre  un 

vent  de  l'ouest.     La  j'ointe  do  Monts  donne  à  ce  courant  la  direction  S.  S.  E.,  avec  une 

force  de  1  ou  2  nœuds  ;  d«;  sorte  qu'un  navire,  ayant  un  vent  ouest,  et  se  tenant  au  sud. 

.v<'C  une  bordée  à  stribord,  sera  entraîné  vers  la   côte  sud  rapidement,  ayant  le  courant 

■  il     son   côté   du  vent  pendant  qu'il  fait  sa  bordée  vers  le   nord,  il  sera  retardée. 

le  courant  alors  étant  opposé  i\  son  cours.     En  naviguant  à  raison  de  4  nœuds  à  l'heure, 

il  ne  faudra  c  rdiuairenicnt  que  la  moitié  du  temps  pour  partir  d'auprès  de   la  Pointe  de» 

Monts  et  se  rendre  a  la  côte  sud,  qu'il  faudra  pour  retourner  de  cette  côte  à  la  Pointe.  C'est 

une  cir<!onstance  très-importante,  contre   laquelle  on  doit  se  garder  avec  soin,  quand  on 

remonte  dans  cette  partie  de  l'estuaire  pendant  des  nuits  téné/Breuses,  et  surtout  dans  un 

temps  brflmeus. 

Au-dessous  du  Cap  de  Monts  on  ne  sent  plus  le  courant  près  de  la  côte  nord,  et  même 
point  du  tout  au  nord  d'une  ligne  joignant  la  Pointe  de  Monts  .et  l'Anticosti.  Il  est 
restreint  aux  environs  de  la  côte  sud,  qu'il  suit  dans  ses  détours  au  sud,  filant  rapidement 
jnsques  au-delill  du  Cap  Gaspé,  l'Ile  Fiat,  et  l'Ile  Bonaventure;  delsi.se  courbant 
graduellement  vers  le  Sud  et  le  S.  E.,  il  continue  à  gagner  vers  l'entrée  au  Golfe,  avec 
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tmc  courKC  beaucoup  diminuée  t .;  con.séuueneo  du  grand  ecpaee  sur  lequel  il  Me  répand, 
lia  largeur  du  courant  entnî  la  llivi/^re  Madeleine  et  le  Cap  GnHpé  est  de  JJ  oii  4  lieuo»  ; 
mais  cet  estimé  n'«'.«tpa."<  uniforme.  Quand  le  vont  est  8.  ().  il  paraîtrait  que  ce  courant, 
ou  une  branche  du  même,  est  entraîné  du  voimnage  de  la  Ftivi^re  Madeleine  vc^rs  l'An- 
ticosti  ;  une  partie  du  eourant  doubl.'uit  la  jMuntc  ouent  de  cette  île,  p:irt  de  large  iHlnnd 
hi  Oraiidi:  Ilf  qui  est  une  des  lies  Mingau  ;  do  lA  tournant  graduellement  en  briN  nn-dehore 
lies  lies  ISIingan  et  Ks(|uiniaux  et  le  Idiig  de  la  côte  nord,  il  suit  rajndement  le  détour  A 
l'ouest  de  la  Pointe  Natasliquau  et  est  détourné  vers  le  sud,  ('(«mme  nous  l'avons  déjà  men- 
tionné. L'autre  partie,  se  jette  dans  l'enfoncement  sinueux,  ou  la  baie  qui  e.st  entre  la 
|)oiutc  ouest  et  S.  0.  deTAnticosti  ;  et  est  détourné  ver»  le  siid  par  In  pointe  8.  O.  produi- 
sant souvent  devant  une  grande  houle  ipi'on  a  simvent  prise  pour  des  brisans  sur  un  n'ssif 
beaucoup  plus  grand  qu'il  en  existe  liV. 

J'ai  noté  la  vite8.se  de  ce  courant  devant  différentes  parties  de  lu  eôte  sud  entre  les 
Oaps  Chatt*  et  Gaspé,  dans  les  mois  de  Juin,  Juillet,  A<»Ât  et  Septembre,  (!t  dans  diffé- 
rentes années,  et  ne  wni  presijue  jamais  trouvé  la  niOme.  Kilo  variait  de  1  à  2  rjoeuds  avec 
les  vents  ouest.  ,Vvee  les  vents  est  il  était  moins  rapide  et  souvent  prcs(ptMnHensiblc. 
Kt  dans  une  circonstance,  au  largo  de  la  Uivit^re  Mont  lionis,  dans  un  ciilme  (pii  fut  suivi 
par  une  forte  brise  de  l'est,  il  était  iinjM'reeptihle. 

Les  navi'.es  qui  reinonleiit  le  .St.  l^aurent  contre  les  vents  de  l'ouest  éprouvent  ordi- 
nairement p*^u  de  difficulté  t\  les  opposer,  apr^s  qu'ils  ont  doublé  la  p<»inte  ouest  de  l'Anti- 
Aiosti,  et  sont  arrivés  à  la  côte  nord  ;  parce  qu'il  y  a  rarement  des  courants  de  ce  côté-liV,  et 
<iuc  les  uiarées  quoique  faibles,  sont  assez  réguliC'res.  Il  fst  ordinairement  tr^s-facilo,  de 
louvoyer  depuis  les  Sept  liés  juwpi'iV  la  Pointe  des  Monts;  car  lt\,  le  eourant  du  montant 
est  plus  fort  que  celui  du  baissant  ;  le  dernier  au; .«  bien  que  le  ecmrant,  étant  détourné 
vers  le  sud  par  la  Pointe  de  Mi»nts.  Il  j»araît  aussi  y  avoir  l:\  parfois  un  courant  ou 
remous,  (jui  court  dans  renfoncement  ou  la  baie  entre  les  jjointes  ei-de.ssus  mentionnées. 
n  commence  au-dessus  de  Egg  Islet,  ou  l'Tlet  des  Œlufs  au  »S.  S.  (,).  ;  et  est  probablement 
la  cause  que  les  navires,  qui  se  dirigent  droit  sur  la  Pointe  de  Monts,  avec  un  vent  N.  O. 
venant  de  terre  la  nuit,  .sont  si  souvent  obligés  de  cberelier  lu  luniit^re,  ou  le  phare.  " 


L'ILE   ST.  PAUL,   LES  ILES   DE   LA  MADELKÎNE,  L  ILE  lillYON,  (LES 
BIRD  ISLETS)  L'ILETS,  DES  OFSEAIX  ET  L'ILE  D'ANTIC'OSTI. 

L'île  St.  Paul. — (.otte  île  est  hmgue  de  près  de  li  milles,  et  larire  de  1  u)ille.  I^e 
■Cap  Nord  est  tb>n8  une  direction  0.  S.  0.  ]  0.  par  rapjxirt  à  l'extrémité  sud  de  cette  île, 
et  à  une  distûnce  de  13  milles  ;  et  «le  l'extrémité  nord  d(î  J'île  au  Cap  Ray,  la  direction 
est  E.  stff  'N.,  et  la  distance  de  41 A  ndlles.  Le  bord  de  l'île  est  rocheux,  taillé-»  pic  prescpie 
tout  autoûl",  découpé  par  des  anses,  dnns  lesquelles  on  peut  ehcreher  abri,  pendant  e<>rtains 
vents  prévalants.  Vn  petit  îlet  détaché  forme  la  pointe  N.  E,  qui  est  S(?p;irée  par  un  <;l)enid 
très-étroit  d'une  péninsule,  haute  de  300  ù  400  j.iods,  laquelle  avec  TistlinK-  e>t  si  |)er|K'n- 
dioulaire  qu'elle  est  pres<]u'inaccessible. 

Deux  phares  de  forme  oct<tgone  sont  construit  sur  cette  île  ;  Tmi  sue  •l'extrémité  nord 
et  l'autre  sur  la  jiointe  sud,  et  dont  un  si^ni  toujours  visible,  excepté  à  un  navire  <|ui  serait 
bien  près  des  rochers  du  centre.  La  lumière  du  nord  est  Hxe,  et  visiljle  si  environ  20 
mille  tous  autour  du  Coniptis,  excepté  quand  notre  course  est  entre  le  N.  sur  E.  et  l'E 
sur  N.,  car  alors  elle  sera  rendue  obscure  par  les  côtes  au  sud  de  <'ette  Imnière.  Celle  du 
sud  tourne  chaque  minute,  environ  à  la  mêm*-  hunteur  ((ue  celle  du  nord  (40  pieds,  ot  est 
visible  aussi  de  toutes  le.'^  directions,  exoejtté  dans  colle  de  l'ouest  el  S.  S.  E.;  car  elle  est 
alors  cachée  par  la  côte.  Au  phare  du  sud  il  est  une  eloehe  qui  tinte  eontinuellenient 
par  un  t^mps  brumeux  ;  elle  est  mue  par  le  mécanisme  ;  de  plus  il  y  a  un  cinon  qui  est 
tiré  tous  les  4  heures,  en  conm»ençant  de  4  h. 

A  un  mille  environ  de  la  pointe  sud  au  côté  ouest  de  l'île,  est  l'.Anse  à  la  Trinité,  à 
la  partie  nord  de  laquelle  est  un  poste  de  provisions  ;  et  au  côté  opppsé  de  Tlle  est  l'Anse 
Atlantic  ;  on  peu  prendre  terre  dans  les  deux.  Lh  côte  au  N.  O.  présente  une  rive  étroite 
et  taillée-à-pic,  longue  environ  de  150  pieds  environ  ;  on  peiit  y  gagner  terre,  mais  ordinai- 
rement avec  difficulté,  à  cause  du  soulèvement  continuelle  »îcs  flots. 

L'intérieur  de  l'île  s'élève  en  trois  côtes,  la  plus  haute  étant  presque  dans  le  centre. 
•ost   terminant  en  un   sommet  carré  de  50  pieds  environ  de  chaque  côté,  presque  perpen- 
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diouliiiro,  ft  porU^  t\  nno  hnutour  de  500  pimis  onvlron  au-(loH8UH  du  iiivotvu  <1c  la  inflr. 
La  Hurfuw  )U>  l'ilo,  vM  ^«Indralouiciit  roulivuMu,  avco  <|iU'ti|UeH  uNpuvMw  (Ici  terrain  iiiuri^ua^uux. 
LoH  HoiilnH  produutioiiN  de  l'ilu  .«ont  duHu|yA)  raltuu^^rif^  du  boulnau  blanc,  ot  i^uelqui*  baiup 
(?parHun  yu  ot  lA. 

Ou  peut  mouiller  tout  autour  do  l'ilo,  ot  prè.s  de  terre,  ec  (|ui  permet  aux  iiuvircH  d'} 
reHter  aveu  aucun  vent,  en  prenant  tetir  {Mixitioii  cuoiinie  Toxigent  le  vent  et  lo  tenipH  ;  et 
les  pirateH  Amdrioaiu^  l'ont  t'ait  durant  la  dernière  guerro. 

Au  large  de  la  côte  nord  de  l'Ile  les  Honda^^e^i  sont  aHF«ex  bon»  iV  la  di^tanue  d'un  dem> 
nu  de  troiH  iiuartH  du  mille.  \\i  eôté  N.  K.  ^ît  un  bano  à  la  <liHtancu  d'environ  tnÙH 
quarts  de  mille  et  sur  l(^(|uel  on  sonde  de  7  à  K  brasses  d'eau. 

La  prot'on<lonr  m'>n(1rale  des  sondages  autour  de  l'île,  i\  un  demi  mille  de  terri',  eat  de 
27  à  40  brasses,  mais  l'eau  creuse  bientôt  à  100  brassttH,  eu  sorte  qu'en  upproebant  do 
cette  lie  par  un  temps  bnim"ux,  ta  sonder  {H-ut  presque  pas  ou  nullement  nous  servir  de 
guide.  Autour  de  la  eôte  il  e^tune  bonm-  plae(;  du  ))êehu  de  morue  et^>  ma<(ucreau,  et  une 
grande  abondance  de  loups-nuirins. 

Lk8  ll.KH  i>B  i,A  .Madklkink. — Ces  îles  forment  une  ehaîno  dan»  une  direction 
rt^gulièro  et  eourbde,  et  sont  entre  les  parallèles  du  47°  12' et  47°  Î5U' N,  Vuch  de  loin 
ce»  îles  paraissent  comme  de  {tetites  iles  montagneuses,  avec  des  cbenaux  à  l'entrée  ;  nuiis  en 
approchant  on  trouve  qu'elles  s,int  toutes  jointes,  à  l'exception  de  l' lie  Entry  Entrée  par  une 
double  lignes  de  barres  de  sable  et  des  grèves,  renfermant  de  grande»  lagunes  ayant  d'étroites 
entrées,  par  les((uelles  la  mer  entre  et  sort. 

Dans  <iuel(}ucs  endroits  ces  barres  de  sable  ne  sont  qu'i\  ((ueIi(ucH  pieds  au-dessus  de 
la  nier,  tandis  qu'en  d'autres  ils  s'élèvent  en  côtes  de  sable  d'une  hauteur  considérable 
Klles  paraissent  augmenter  puis<(u'il  y  a  généralement  des  rangées  de  sable  de  S)  à  12 
pieds  d'eau,   parallèles  à  la   rive  et  distantes  de  la  roSme  de  50  à  100  brasses. 

Entre  ces  rangées  et  la  grève  l'eau  mesure  3  ou  4  brasses,  ce  qui  a  été  fatal  pour 
les  équipage»  de  quelques  navires  naufragés  sur  ces  côtes.  Les  parties  centrales  de  cef 
îlcH  attcigiuMit  une  élévation  de  200  à  580  pieds.  Elles  contiennent  une  population  d'en- 
viron 1100  habitants,  qui  eomptcnt  pour  vivre  principalement  sur  la  morue.  Près  des 
habitations  le  bois  de  chauffage  est  rare,  et  on  ne  peut  obtenir  des  matéréaux.  On  peut 
avoir  de  petites  provisions  fraîches,  surtout  de  l'Ile  Entrée,  et  do  l'eau  du  Ifftvre  Am 
herst.  Ces  Iles  n'ont  pa."  dis  hCivres  pour  les  navires  ;  mais  il  y  en  a  trois  capables  de  re- 
cevoir de  petits  vaisseaux,  les  hSvres  Amherst,  House,  et  Orande  Entrée.  Les  noms 
de»  Ile»  sont  Kntrée,  Amherst,  Grindstone,  Abright,  Wolf,  Grosse,  et  Coffin  ;  sans 
compter  l'Ile  Cross  et  Uryon,  ainsi  que  les  Ilets  des  Oiseaux  qui  sont  plus  au  nord. 

L'ILE  AMHEJ{>iT. — L'Ile  la  plus  au  sud  et  lu  plus  inqHjrtanto  de  la  groupe  est 
l'Ile  Amherst,  qui  est  jointe  ù  l'Ile  Grindstone  par  une  double  ligne  de  barres  de  sable. 
renferr\iant  un  lagune  longue  de  5  ou  6  milles,  et  large  de  1  ou  8,  dont  la  partie  sud  est 
nommée  le  havre  Banque,  il  y  a  trois  passages  à  la  Baie  Plaisant  ;  le  plus  profond  de  cet- 
])as8ages  est  celui  ({ui  est  le  plus  au  sud,  mais  il  n'a  ((uc  3  pieds  d'eau  à  la  marée  basse 
Au  nord  de  cet  endroit  et  au  N.  E.  de  l'île,  est  lu  Baie  Plaisant,  qui  est  la  meilleur 
place  de  mouillage  dans  les  îles  de  la  Madeleine  et  la  seule  où  les  navires  peuvent  risquer 
de  rester  avec  toutes  les  sortes  de  vent,  pendant  les  ukùs  de  juin,  juillet  et  août.  Le 
meilleur  mouillage  est  dans  4  brasses  d'eau,  aveu  la  peinte  rocheuse  de  l'entrée  du  Havre 
Amherst  portant  S.  O.  J,  (),  à  la<listance  de  deux  tiers  d'un  mille.  Le  h&vre  Amherst 
est  situé  dans  le  renfoncement  8.  0.  de  la  Baie  Pluisiuit  ;  son  entrée  est  très-étroite  et 
irrégulière  et  au-dessus  de  la  barre  le  mi»ins  d'eau  mesure  7  pieds. 

Les  côtes  à  1  intérieur  de  l'Ile  Amherst  s'élèvent  }\  la  hauteur  de  550  pieds  au-dessus 
du  niveau  de  la  mer.  Vers  la  partie  8.  E.  de  l'île,  et  à  un  mille  environ  au  N.  O.  du 
havre  Amherst,  est  uiu^  côte  remarquable  en  forme  de  cône,  nommée  Demoiselle,  et 
haute  de  280  pieds.  A  7^  milles,  N.  0.  i  0.,  de  la  partie  ouest  de  l'Ile  Amherpt,  est 
situé  rilet  Dcadmai ,  longue  do  3  encablures  environ,  largo  IJ,  et  qui  est  haute  de  170 
pieds  :  de  cet  Ilet  vers  l'Ile  Amherst  s'étend  un  ressif  dans  une  longueur  d'un  tiers  de  mille. 
A  7  milles  N.  60°  E.  de  l'Ilet  Deadman,  et  à  5^  milles  0.  N.  0.  de  l'IletGuU,  est  un 
ressif  très  danirereux,  nommé  AVhite  Ilorse  cheval  blanCy  qui  est  très-petit,  n'a  qu'une 
euctiblure  de  diamètre,  et  1 0  pieds  d'eau  au-dessus  ;  la  mer  se  brise  souvent  dessus. 

L'Ilk  Grindstone. — Cette  île  est  la  seconde  en  grandeur  de  cette  groupe,  tenant- 
pour  ce  qui  regarde  l'étendue,  le  milieu  entre  les  Iles  Amherst  et  Abright.  Le  sommet 
le  plus  élevé  de  cette  île  est  à  une  hauteur  de  550  pieds  au-dessus  du  niveau  de  la  mer,  « 
la  marée  haute.     Au  côté  ouest  de  l'île  est  un  ressif  dangereux,  avec  18. pieds  d'eau  poui 
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It  inoinH,  nonimd  Pierre  de  QroH  (*ap,  (|ui  ent  rarement  vu,  la  mer  nr  hv  bri^anl  i|\io 
dann  un  touiDH  trou-orageux  :  il  ho  trouve  au  N.  E.  Hur  K.  \  K.,  à  G  niilIeH  du  Wliitu 
Honte  ;  X.  0.  nur  0.  |Mr  rapport  au  Cup  Hôpital  )  et  à  34  milleM  du  Cap  Trou,  (pii  eut 
la  partie  du  Gap Grinùfltone  la  pluH  proche;  oi;  romit',  aunni  bien  que  Wtiitv  Hormt  \ii'cf 
rcini/y  peut  dtro  évité  ou  côt«^  ouoHt  en  ne  laÎMint  pas  (xirtur  l'Ilot  Deudmon  duiiM  lu  diroo 
tion  ouoHt  do  8.  O.  ^  0. 

L'ii.e  Alkioiit.— Cett«>  llo  est  àl'cBt  do  l'Ilo  (Jrind»<Ume.  liu  Cap  Alriglit  ext 
l'extrémité  Nud  de  l'Ile,  et  CHt  remarquable,  les  côtes  étant  d'un  gris  blano,  avec  un  |>eu 
do  rouge  brique  iV  leur  pied,  et  leur  hauteur  de  400  pieds.  L'extrémité  sud  du  Cap  ust 
busse,  ayant  un  peu  au  large  un  petit  rocher.  Au  N.  0.  du  Cap  Abright,  \ 
'Z\  milles  environ,  est  l'entrée  du  Havre  [Tousc  mainon;  elle  est  étroite  et  irrëguliôre, 
et  n'a  (jue  li  brasses  d'eau. 

Lo  rei^Hif  Alri^ht  se  trouve  au  S.  80°  K.,  et  ik  ii\  milles  du  Cup  Alright,  ju«M|u'au 
bord  éloigné  du  rcssif,  (|ui  est  long  de  400  brasses,  et  large  do  300  ;  il  ust  formé  de  ro- 
chers pointus  et  blanus,  n'ayant  il  leur  surfiwe  que  0  pieds  d'eau.  Pour  l'éviter  au  eôté 
8.  0 ,  ouvrez  lu  sonunet  si  rumar(|uablo  do  l'Ile  (îrindstono  avec  le  sud-ouest  du  (*ap 
Alright  ;  et  pour  éviter  lo  côté  S.  E.  du  ressif,  ouvro»  le  côté  est  des  bois  de  l'Ile  VVulf 
loup  (vus  piir-dussus  les  barres  de  subie)  aveo  l'est  de  l'Ile  Shag. 

I/Ilk  Woi.v. — De  l'Ile  Grindstone  les  rivages  de  sable  continuent  dans  une  direc- 
tion nordn'st,  sur  une  longueur  de  10  milles,  jusqu'à  l'Ile  VVolf,  longue  de  trois-quart« 
de  mille,  avec  des  côtes  busses  et  de  sable  ;  de  l'Ile  Wolf  les  rivages  au  sable  rooomnien- 
ccnt  ut  continuent,  avec  queltiues  côtes  sabloqneuses,  jusqu'à  la  distance  de  9  ou  10  milles 
plus  loin,  au  Cap  nord  dans  !  Ile  Grosse  ou  la  Grosse  Ile.  Un  bas-fond  rocheux,  do  3 
brasses  d'eau,  nommé  les  Wolf  Rooks  Rochen  du  L<mp,  se  trouve  à  un  demi-mille  de 
terre  au  large  de  l'Ile  Wolf,  et  à  10  milles  au  nord-est  du  Cap  Hôpital, 

Gkosss  Ilb. — La  pointe  nord  de  Grosse  lie  est  le  Cap  Nord  des  Ues  de  la  Madeleine, 
et  est  un  précipice  d'une  grande  hauteur.  Les  Rochers  du  Cap-Nord  sont  à  l'ouest  du 
cup,  celui  qui  est  le  plus  en-dehors  étant  à  600  brasses  de  terre.  Les  rivajfcs  et  les  côtes 
sablonneux  continuent  de  Groee  Ile,  se  courbant  vers  l'est,  jusqu'à  Eust  Point,  la  Pointe 
Est,  6  milles  plus  haut. 

La  Pointe  Est  des  Iles  de  la  Madeleine  est  de  sable  bas,  renfermant  plusieur» 
étangs  d'une  eau  basse,  et  plusieurs  côtes  sablonneuses,  s'éteadant  vers  l'ouest  jus(|u'au 
Cap  du  N.  E.  En  faoe  de  La  Pointe  Est  se  trouve  le  Loi^  Spit,  un  bano  de  sable,  de  2  i 
3  brasses  d'eau,  s'étendant  à  1^  mille  S.  E.  4  S.  de  la  pointe  ;  dans  la  longueur  de  1^ 
mille  plus  loin  dans  la  même  direction,  la  prorondeur  est  de  4  à  6  brasses.  Pour  éviter 
ce  bano,  voyez  à  ce  aue  vous  ne  fassiei  pas  porter  Old  Harry  Head,  la  pointe;  N.  E.  de 
l'Ile  Coffin,  au  sud  de  l'Ouest. 
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n  est  extrêmement  dangereux,  et  la  mer  se  brise  forte» 
ment  dessus. 

Le  Ressif  Doyle  est  S.  E.  ^  Ë.  a  6|  milles  de  la  Pointe  Est.  Le  moins  d'eau 
desssus  mesure  3  brasses  à  un  endroit,  et  de  12  à  13  brasses  autour.  Il  parait  rarement 
être,  mais  il  est  une  des  plus  dangereuses  places  des  Iles  de  la  Madeleine*  y  I^  seule  mar- 
'^ue  pour  l'éviter  est  d'ouvrir  le  Oap  Nord  des  Uos  de  la  Madeleine  «st  d^s  Ifê  deux-tiers 
le  sa  largeur  au  N.  E.  du  Cap  Nord-Est,  qui  est  une  côte  remarquable,  eth^ptc^  de  230 
pieds,  sur  l'Ile  Est,  laqueUe  se  trouve  à  la  tête  du  Havre  Grande  Eqtré^  ,e<f  peut  être  vua 
au-dessus  de  toutes  les  ofites  sablonneuses.  ' 

L'Ile  Coffin. — Cette  fie  est  au  iS»  0.  de  la  Pointe  Est,  et  son  extrémité  N.  E., 
Old  Harry  Head,  est  à  l'O.  S.  0.  à  4^  milles  de  la  Point<t  Est.  Les  basrfonds  Co- 
lumbine  sont  un  amas  de  roobers,  n'ayant  à  leur  surface  que  3  brasses  d'eauf<  et  étant  au 
S.  S.  0.^  0.,à2^  milles  de  Old  Harry  Head.  Il  y  a  un  gi^and  nombre  de  pet^  t^as-fonds 
en-dedans  d'eux,  vers  l'Ile  Coffin,  sur  quelques-uns  desquels  il  n'y  a  qu»;^*(  pfed*  d'eau. 
Cette  place  est  dangereuse,  et  on  ne  devrait  pas  en  i^prooher  la  nuit,  qu  ;Pfur}  un  temps 
très-brûmeux.  L'entrée  du  Havre  Grand  Entry,  située  à  l'extréuitét^iO.  de  l'I^ 
Coffin,  est  extrêmement  étroite,  et  ne  devrait  pas  êtne  tentée  sans  l'aide  dfuA  pilote.  La 
moindre  profondeur  d'eau  est  dix  pieds,  et  le  n&vre  lui-même  estu-andet  l^en  ^rité.       r 

A  6  milles  0.  S.  0.  de  l'entrée  d«  oe  hâvjre,  se  trouve  l^e  âhagi^  q^i  est  petite 
et  basse,  et  hors  de  la  portée  des  navire».  '  (  .|      (\ 

L'Ile  ENTRÉB.t—Â  7*  ntilles  Si-^jË.  du  Cap  Alright  se  trouve  rextrémité  N.  E. 
de  l'Ile  {Intrée  et  le  chenal  menant  dans  la  baie  Plaisant ^  entr'euxj  ^sigD'etotre  Ii» 
le  Besaif  Ahrig^t  etle  Biessif  PearL  Le  sompn^td»  rjle. Entrée  est  A,  A^it^^pjeds  au; 
dessus  du  niveam  de  la  mer,  et  est  visible,  à  8,  ou  9  li^es  d|B  diftanoe  {mu  fi^^4  temps, 
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Les  hauteurs  rougfiitrfîH  Jn  cotte  île  wnt  grandes  et  bellos,  s'élevant  à  l'extréinité 
N.  E.  à  une  hauteur  de  350  pieds,  et  ùk  celle  dé  4U0  ù.  l'cxtréiuitt^  sud.  Les  hauteurs 
S.  0.  de  Âinhcrst  «ont  de  tnêiuc  esuarpées,  mais  moins  élevccd  ;  et,  comme  il  n'y  a  pas 
de  terre  au  8ud  et  à  l'ouest,  on  ne  pc  it  les  méprendre.  Le  Kessif  Pearl  est  petit  et 
dangereux,  fornu'  de  rochers  bliincs  et  pointus,  et  n'ayant  (jue  8  pieds  d'eau  à  sa  sur- 
face.  Par  rapport  à  la  partie  N.  E.  de  l'Ile  Entrée,  il  est  aune  distance  de  4^  milles  et 
porte  E.  sjur  N.,  et  par  rapfwrt  au  Oap  Alright  il  est  à  8|-  milles  de  distance,  et  dans  une 
direction  S.  E.  ^  S.  ;  môme  avec  peu  d'agiUition  la  mer  s'y  brise  avec  violence.  Pour 
l'éviter  du  côté  nord,  ouvrez  la  moitié  de  la  Côte  Demoiselle  au  nord  de  l'Ile  Entrée, 
et  jK)ur  l'éviter  Jiu  sud  fermez  cotte  mêiuc  côte  avec  l'Ile  Entrée. 

L'Ilk  BiiYON, — Cotte  île  est  longue  de  4  milles  environ,  dans  une  direction  E.  sur 
S.  et  O.  sur  N.,  et  n'est  large  que  de  1  mille.  Le  côté  nord  est  ie  plus  élevé,  et  sur  le 
côté  sud  il  y  a  quehjuos  anses,  cil  '  ^  chaloupes  peuvent  aisément  giigner  terre  avec  un 
boa  veiit.  H.m  eKtro.nitô  e^t  porte  au  X.  sur  E.  ^  E.  X  la  di^tinuejde  10^  milles  de  la 
Pointe  Est  des  Iles  de  la  Madeleine,  mais  mn  extiémité  S.  0.  est  éloignée  de  8J  du  Cap 
Nord  de  ces  îles.  Il  y  a  un  ressif  qui  porte  de  l'extrémité  S.  0.  de  l'île  et  se  projette  à 
1^  mille  do  distance  ;  un  autre  s'étend  à  ^  de  mille  de  son  extrémité  est  dans  une  direc- 
tion N.  E.  ;  et  enfin  un  troisième  de  la  pointe  S.  0.  et  se  projette  à  1 J  niiile  vers  le  sud. 
Prùs  de  l'est  du  dernier  de  ces  ressitis,  il  est  un  bon  nin  alliage  dans  4  ou  5  brasses 
d'eau,  ou  dans  6  brasses  à  un  mille  du  rivage.  De  petits  navires  mouillent  souvent  à 
l'abri  de  cette  île,  près  du  ressif,  pendant  que  les  tempêtes  de  N.  0.  durent.  Entre  l'Ile 
Bryon  et  les  Iles  de  la  Madeleine,  lessonduges  sont  réguliers  de  9  à  11  brasses,  en  excep- 
tant  une  partie  de  mouillage  dangereux  ot  couvert  de  rocs,  u^ant  5  brasses  d'eau,  et  qui 
se  trouve  par  rapport  à  l'extrémité  ouest  de  l'Ile  Bryon  entre  le  S.  0.  |  ot  l'O.  S.  0. 
Bien  qu'à  l'approche  de  l'Ile  Bryon  les  sondages  soient  réguliers,  on  devra  être  prudents 
«n  arrivant  près  des  ressifs  déjà  mentionnés,  vu  qu'ils  font  taillés  bien-à-pîc,  surtout  celui 
qui  court  vers  le  sud. 

Nous  croy-^ns  que  l'on  songe  à  ériger  un  plaresur  un  de  ces  ':'ets. 

Les  Ilkts  aux  Oiseaux,  IJini  Mets  aiMt  petits  et  peu  distants  les  unes  des 
autres  ;  ils  Pont  d'une  élévation  moyenne,  pîattes  et  blnncs  au  sonmiet.  Il  y  a  des 
rochers  dans  le  passage  qui  les  sépare.  Celui  qui  est  le  plus  au  sud,  est  le  plus  grand  j 
de  l'extrémité  est  du  Rocher  Bird,  Bird  Rock  du  N.  0.  s'étend  une  chaîne  de  rochers. 

Presqu'ù  moitié  chemin  entre  les  Iles  aux  Oiseaux  et  l'Ile  Bryon,  il  existe  un  bas- 
fond  rocheux,  que  l'on  dit  n'avoir  que  4  brasses  d'eau  à  une  place,  mais  on  a  sondé  pas 
moins  de  7  brusses.  Ceci  aussi  bien  que  le  bas  fond  à  3J  milles  0.  S.  0.  de  l'Ile  Bryon, 
devrait  être  évité  p^r  les  gros  vaisseaux  dans  un  temps  quelque  peu  tempestcieux. 

Quatre  lieues  à  l'est  des  Iles  aux  Oiseaux  se  trouve  le  bord  du  banc  des  sondfiges,  sur 
lequel  on  mesure  55  brasses.  Vous  devriez  ne  pas  approcher  à  plus  de  40  brasses  du  côté 
est,  en  mauvais  temps. 

L'Anticosti. — Cette  Ile  est  à  l'^'^trée  de  la  Rivière  St.  Laurent,  et  mesure  40 
lieues  de  longueur  sur  10  environ  de  largeur.  Elle  est  moyennement  haute,  étant  nulle 
part  plus  élevée  que  ÎOO  pieds,  et  elle  est  extrCmement  aride  apportant  à  peine  assez 
;pout  so'itenir  les  quelques  quadrupèdes  qui  l'habitent. 

Malgré  qu'elle  founiisse  peu,  il  y  a  cependiui  des  ruisseaux  d'eau  fraîche  sur  toute» 
es  .)ui  wCS  de  la  côte,  mais  ordinairement  trop  petits  pour  admettre  même  des  chaloupes. 
Jes  ruisseaux  deviennent  rapides  en-dedans  de  Irurs  entrées  ;  et  même  la  plus  large,  la 
xlivière  l'Observation,  à  l'ouest  de  la  Pointe  S.  0.  est  barrée  de  sable,  excepté  à  certaines 
épotjues  de  courte  durée,  après  les  crues  du  printemps  ou  après  d'abondantes  pluies.  Il 
n'y  a  pas  de  havres  ou  d'endroits  de  mouillage  pour  les  grands  vaisseaux,  les  seuls  habi- 
tants sont  ceux  qui  ont  soin  des  phares  et  des  postes  de  provisions,  et  à  la  Baie  Fox  aux 
Renarth  à  rextréinîté  est  de  l'Ile. 

Il  y  a  sur  l'Ile  plusieurs  postes  d'approvisionnements  établis  par  le  gouvernement  du 
Bas-Canada  pour  le  secours  des  équipages  congédiés  ;  un  de  ces  postes  se  trouve  à  la 
Baie  Ellis,  à  2  lieues  S.  E.  de  l'extrémité  ouest  de  l'Ile  ;  le  second  au  phare  sur  la 
Poiiite  S.  0.  ;  un  troisième  à  la  Rivière  Jupiter  ;  et  un  quatrième  Â  la  Pointe  Heath. 

Ou  a  aussi  placé  des  planches  de  direction  à  diâerents  endroits  de  l'Ile,  près  de  la 
rive,  pour  assister  les  personnes  qui  auraient  essu^'é  un  naufrage  à  trouver  les  postes  ci- 
dessus  mentionnés  ;  ces  plarches  sont  clouées  lux  arbres  dont  les  branches  sont  coupées 
afin  de  rendre  Fécriture  visible.    Elles  sont     ù  ont  été  placées  comme  suit  :  lo.  sur  lex.- 
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trémité  ouest  de  l'Ile  ;  2o.  à  4  lieue?  sud-est  de  lu  Baie  El!)» 
la  Riviôre  Jupiter  ;  et  la  4e  à  7  lieues  e^b  de  la  Rivière  Jupiter. 

Le  phare  de  lu  Poiute  Ileath  est  de  lu  uiôaie  tbruie  et  de  lu  même  couleur  que  celle 

Îui  est  sur  Textréiuité  S.  O.  de  l'Ile.  Il  montre  une  lumière  brillante  et  iixe,  de  l'O.  N. 
).  uu  N.  E.  sur  N.,  à  110  pieds  au-dessus  du  niveau  de  la  mer,  et  peut  Stre  vue  à  15 
mille  par  un  beau  temps.  On  doit  toujours  tenir  ce  '  ure  ouvert  au  sud  delà  Pointe 
Coromunt. 

Le  Cap  Est  Enst.  Le  Cap  Est  i7a«^au  49°  8'  2G"  de  lut.  N.,  au  G*»  39'  59"  0., 
est  une  hauteur  perpendiculaire  ayant  une  élévation  dt  100  pieds.  Au  sud  de  ce  Cup,  ii, 
l'extrémité  de  lu  terre  ba^se  est  lu  ruiatc  Heath,  uveo  son  phare.  De  loin  tu  bâtisse  paraît 
comme  une  voile,  sert  à  manpier  aux  vaisseaux  l'étendue  de  terre  basse  à  l'est  ou  à  l'Ouest 
du  Nord.  Entre  la  Pointe  Head  et  le  Cap  Est  se  trouve  la  Baie  Wreck  Naufrage  dans 
laquelle  il  n'est  point  de  mouillage. 

Un  ressif  dangereux  part  de  la  Pointe  Heath  et  se  projette  à  une  distance  de  2  milles 
dans  une  direction  E.  S.  E.  ;  au  delik  duquel  on  mesure  5  orasses  d'eau,  cette  protbudcur 
augmentant  à  7  brasses  à  la  distanc.'  de  J  milles  de  la  points.  Pour  éviter  ce  ressif, 
n'approchez  pas  du  côté  est  de  la  pointe  ;  l'euu  basée  ne  s'étend  pas  à  plus  de  troiF-<|uarts 
de  mille.  Un  pou  plus  à  l'ouest  se  trouve  une  des  meilleures  places  de  mouillage  ouvertes 
sur  ce  côté  de  l'ile,  oi  vous  pouvez  mouiller  dans  10  b'-asses,  le  phare  portant  E.  sur  N. 
et  la  pointe  Cormoran  portant  0.  N.  0.,  sur  un  ford  de  sable  et  de  vase,  i  environ  4  milles 
du  rivcige.  Avec  un  vent  ouest  il  serait  dangereux  d'approche  '  trop  près  du  côté  Est 
de  la  Pointe  Heath,  oar  tes  vents  i^ui  viennent  le  long  de  terre  chaque  côté  de  l'île,  ne  se 
rencontrent  ((uekjue  fois  qu'ilk  plusieurs  milles  à  l'est  de  la  pointe.  Entre  ces  vents  vous 
éprouverez  un  calme,  et  un  courant  autour  de  la  pointe  vous  jetterait  peut-être  sur  le 
ressif. 

A  six  milles  environ  0.  sur  N.  de  la  Pointe  Heath  se  trouve  la  Pointe  Cormoran 
aa-delà  de  laquelle,  à  la  distance  de  16^  milles,  se  trouve  lu  pointe  South,  où  se 
projette  un  ressif^  s'étendant  à.  1^  mille,  et  produisant  des  brisans.  Pour  éviter  ce  ressif 
à  2  milles  de  distance,  faites  porter  les  Pointes  Heath  et  Cormoran  dans  une  même  direc- 
tion E.  sur  S.  La  Pointe  Sud  a  une  balise  haute  de  40  pieds,  et  située  au  49"  3'  43"  de 
lat.  et  au  62°  13'  30"  de  longitude  0. 

De  la  Pointe  South  au  phare  sur  la  Pointe  S.  0.,  la  distance  est  de  56  milles,  et  la 
terre  entre  à  la  même  apparence  partout. 

Entre  ces  pointes  sont  la  Rivière  Jupiter  ou  la  Crique  Shallop,  la  Rivière  Pavillon, 
et  la  Rivière  et  la  Baie  Sait  Sek 

A  la  Rivière  Jupiter,  qui  est  à  13  milles  N.  0.  de  la  Pointe  Sud,  sont  lefi  maisons 
d'approvisionnement.  La  Rivière  Pavillon  est  à  10  milles  de  la  Rivière  JupîLer,  et  on 
jpeut  aisément  désouvrir  la  localité  par  la  balise  érigée  près  de  U  ;  entre  les  deux  rivières 
la  côte  est  basse,  mais  on  peut  en  approcher  en  sûreté  il  l'aide  de  la  sonde  do  mer,  cur  les 
ressifs  ne  s'étendant  nulle  part  plus  au  large  que  de  1^  mille.  A  environ  21  mille  au  N. 
0.  de  la  Rivière  Pavillon  sont  la  Rivière  et  la  Baie  Sait,  d'où  jusqu'à  la  Pointe  S.  0.  la 
côte  est  plus  élevée  et  plus  à  pic  ;  et  on  devrait  en  approcher  avec  précaution  par  an  temps 
brumeux.  Quand  vous  aurez  mouillé  près  de  terre  la  nuit,  ne  faites  pas  porter  le  phare 
ik  l'ouest  du  N.  N.  0-  Au  large  du  centre  de  la  Baie  Sait  est  un  mouilIagiQ  indifférent  dans 
7  brasses,  et  qu'on  devra  prendre  avec  précaution  j  six  milles  à  l'Est  de  G3tte  baie  est  une 
Wise  dont  la  laK  est  le  49«  17'  30",  et  la  longe  le  63"»  20'  30"  a 

La  Pointk  s.  0. — Le  phare  qui  s'y  trouve  est  sur  l'extrémité  de  la  pointe. 
La  tour  est  de  pierre  grise,  en  forme  de  cône,  de  75  pieds  de  hauteur^t  montre  une  lumière 
brillante,  tournant  chaque  minute,  et  que  l'on  peut  voir  du  N.  N.  0.  autour  par  ouest  et 
sud  jusqu'à  S.  E.  sur  E.  Le  fanal  est  à  100  pieds  au-dessus  du  niveau  de  l'eau  à  la  mer 
haute  et  du  pont  d'un  navire  on  peut  voir  la  lumière  à  15  milles,  et  à  19|  quand  on 
rc>garde  d'une  élévation  de  50  pieds.  Au  phare  est  attaché  un  poste  de  provisions,  lequel 
forme  un  signal  sur  terre  très-marquant. 

La  Pointe  S,  0.  est  basse,  ayant  une  petite  anse  à  son  côté  nord,  elle  a  aussi  un 
ressif  qui  se  projette  à  un  demi-mille  dans  la  dirootion  de  l'oueet  et  du  sud-ouest,  et  à 
2  milles  en-dehors  de  ce  ressif  l'eau  mesure  30  brasses^ 

Dans  cette  anse  les  navires  peuvent  mouiller  dans  12  ou  13  bn>.8se8,  sur  un  fond  de 
sable  et  de  gravois,  en  portant  l'cAtrémité  de  la  pointe  S.  S.  0.  i^  0.;  elfe  sera  distante  de 
f  de  mille,  et  les  navires  seront  abrités  du  N.  sur  E,  &  S.  sur  O.  mais  te  mouillage  n'est 
pas  recommaodable,  étant  opposé  aux  vents  de  l'ouest  et  le  fond  étant  indifférent.    D'ici 
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Jusf|u'à  la  baie  Kllis,  lu  côtn  oHt  bordée  de  ressifs  s'étendant  pour  la  plupart  à  un  mille,  avec 
10  ou  12  brasses  d'eau  ;  et  il  n'y  a  pas  de  mouillage  sûr  pour  les  navires.  En  dcflcendant 
cette  oôto  on  devrait  faire  continuellement  usage  de  la  sonde. 

A  5  milles  au  nord  de  la  Pointe  S.  0.  se  trouve  la  Rivière  l'Observation,  la  plus 
grande  sur  l'Ile,  ayant  5  ou  6  piedii  à  son  entrée,  mais  barrée  par  les  coups  de  vents  du 
flud-ouest. 

Au  nord  de  la  rivière  sont  quelques  hauteurs  de  sable,  et  IG  milles  plus  loin  à  l'ouest 
«ont  d'autres,  nommées  les  hauteurs  de  Ste.  Marie,  de  moindre  élévation,  et  moins  remar- 
quable, mais  .faciles  à  discerner,  vu  que  leur  position  est  marquée  par  une  balise,  dans  le 
49*  40'  30"  de  lat,  et  le  63"  58'  de  long  0. 

Au  delà  de  ces  hauteurs  à  7  milles  de  distance  est  une  petite  rivière,  se  jetant  dans 
une  anse,  et  nommée  la  rivière  Bccseie.    Cette  anse  abrite  les  chaloupes. 

La  Baie  ELfiiH  donne  un  bon  mouillée.  Sou  extrémité  est  se  nomme  Cap  ù 
l'Aigle,  et  son  extrémité  ouest  le  Cap  Henri. 

Du  Cap  Henri  vci's  l^^ud-ouest  à  un  mille  s'étend  un  rcssif  de  pierre  à  chaux,  plate  ; 
et  un  autre  s'étend  du  Cap  à  l'Aigle  dans  une  direction  ouest  à  trois  quarts  d'un  mille, 
L'entrée  entre  ces  deux  Caps  est  large  de  600  brasses,  et  il  y  a  3  brasses  d'eau  de  chaque 
côté.     Les  ressifs  seront  reconnus  par  une  ligne  de  brisans. 

En  approchant  de  cette  baie  du  côté  ouest  longez  les  ressifs  devant  le  Cap  Henri, 
dans  10  brasses  d'eau  jusqu'à  ce  que  le  côté  ouest  de  la  Hauteur  Blanche,  sur  le  côté  est 
de  la  Baie  s'avance  avec  le  côté  est  de  la  côte  la  plus  à  l'ouest  d'entre  les  deux  qui  sont 
plus  avancées  dans  les  terres,  et  qui  portent  N.  È.  f  N.,  puis  montez  en  fixant  ces  deux 
marques  qui  vous  conduiront  dans  des  eaux  tranquilles,  jusque  sous  le  Ressif  du  Cap  Henri, 
dans  3^  brasses.  Continuez  votre  route  jusqu'à  ce  que  Gamache  House  maison  porte  N. 
sur  E.,  puis  gagnez  vers  cette  place,  et  mouillez  dans  3  brasses  d'eau,  sur  un  fond  vae-juz 
à  un  demi>mille  environ  ^es  battures  à  la  tête  de  la  baie,  et  à  300  brasses  d'elles  de  chaque 
côté.     Que  la  sonde  soit  constamment  en  usage. 

En  gîignaiit  vers  la  baie,  de  l'est,  avec  un  vent  est,  longez  le  Ressif  du  Cap  à  l'Aigle 
dans  7  brasses  d'eau,  jusqu'à  ce  que  le  côté  est  de  la  Hauteur  Blanche  s'avance  avec  le 
côté  est  de  la  même  côte,  comme  aup:iravant  ;  puis  montez  jusqu'à  ce  que  le:?  postes  ou  les 
maisons  portent  N.  sur  E.,  puis  avancez  comme  auparavant.  Au  Cap  Henry,  la  mer  est 
haute,  étale,  et  même  commence  à  baisser  à  Ih.  43  m.;  les  grandes  marées  s'élèvent  à  7 
pieds,  les  ))etites  à  4  pieds. 

La  Baie  EUis  sera  reconnue  à  temps  par  le  Cap.  Henry,  qui  est  une  grw^se  pointe,  et 
de  plus  la  ie»re  à  la  tête  de  la  baie  étant  basse,  rend  l'entrée  très-distincte.  Deux  rangées 
de  côtes,' avant  dans  les  terres,  en  faciliteront  la  reconnaissance. 

La^Polnte  Ouest  est  basse  et  baissée,  ayant  des  ressifs  qui  s'étendent  à  un  mille  de  la 
rive.  On.  peut  la  doubler  sûrement  >  dans  15  brasses  d'eau,  à  If  de  distance.  Entre  la 
Pointe  Ouedt  et  la  Baie  Ellis'la  côte  est  bordée  de  ressifs  à  If  mille  de  distance;  on  ne 
devra  donc  pas  en  approcher  trop  près. 

ui:  Le  Phare  de  k  Pointe  Ouest  consiste  en  une  tour  de  pierre  circulaire  haute  de  109 
pieds  entourée  à  l'extérieur  de  brique  à  couleur  légère,  et  la  lumière,  qui  est  fixe,,  parait  à 
une  hauteur  de  112  pieds  au*dessns  dit  niveau  de  l'eau,  et  par  un  beau  temps  peut-être 
vue  à  une  distance  de  14  milles.  Il  est  au  49**  52^'  de  lat.  N.j  et  au  64''  32'  de  long:  0. 
La  lumière  est  allumée  du  20  Mars  au  31  Décembre.  On  donne  des  sîgraux  ou  moyen 
de  sifflets  d*air  ou  de  brume,  qui  résonnent  à  de  courtes  intervalles,  p;  -  un  temps  brumeux 
ttUe  poudrerie  et  des  tempêtes  de  neige  ;  ou  par  un  canon  de  neuf  tiraut  à  chaque  heure 
quand  le  sifflet  n'est  pas  eu  ordre. 

'  La  côte  de  la  Pointe  Ouest  jusqu'à  la  Pointe  Nord  est  basse,  avec  des  ressifs  s'étendant 
au  large  à«nviron  un  mille  ;  et  et  ne -devrait  pas  en  approcher  plus  près  que  25  brasses. 
De  la  Pointe  Nord  au  High  Cliff,  la  Grande  Hauteur,  la  distance  est  13  milles,  avec  une 
côte  moyennement  basse  et  boisée.  High  Cliff  peub^tre  facilement  reconnue,  vu  qu'elle 
est  la  seule  sur  l'île  dont  la  base  ne  soit  pas  baignée  par  la  mer. 

White  North  Cliff.  (La  Blanche  Hauteur  Ai  Nord)  est  26  milles  au  sud-est  de 
High  Cliff  ;  cette  partie  de  la  côte  est  dangereuse,  car  à  un  tiers  environ  de  lu  distance 
de  High  tOtiff  les  ressifs  s'étendent  pleinement  ii  2  milles  de  terre,  et  contiennent  ainsi  à 
une  certaine  distance.  En  approchant  de  White  North  Cliff  ils  ne  s'éloignent  que  d'un 
demi-mille  de  terre.  White  Norte  North  Cliff  peut-être  vue  à  6  ou  7  lieues  de  distanee, 
apparaissant  comme  un  monticule  blanch&tre. 
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La  Pointe  Carleton  est  à  10  milles  sud-est  de  White  North  ClifF;  sous  ot-lle  pointe 
les  navires  peuvent  mouiller  par  un  beau  temps,  et  se  procurer  du  bois  et  do  l'eau. 

Dix  milles  environ  au  sud-est  de  la  Pointe  Charleton  se  trouve  le  Cap  Observation, 
«ne  hauteur  grande  et  escarpée,  à  l'abri  duquel  les  navires  peuvent  mouiller  avee  des  vents 
ouest  et  pdr  un  beau  temps,  et  se  procurer  très-facilement  du  bois  et  de  l'eau.  Plus  à 
l'est,  à  134  milles,  se  trouve  Bear  Head,  à  une  hauteur  semblable  au  Cap  l'Obser- 
iration,  et  élevée  à  400  pieds  ;  on  peut  la  distinguer  facilement,  vu  qu'il  n'y  a  pas  à  l'ouest 
de  cette  derâière  de  liauteur  aussi  élevée. 

Entre  Bear  Head  et  le  Cap  Robert  est  la  Baie  Bear,  que  l'on  regarde  comme  le 
meilleur  endroit  d'arrêt  sur  cette  partie  de  la  côte  d'Antioosti,  vu  <|ue  le  tond  est  excel- 
lent, la  profondeur  modérée,  et  que  l'abri  s'étend  du  N.  N.  0.  sur  8.  l'ouest  et  du  sud 
«u  S.  E.  sur  S.  Elle  est  divisée  par  deux  grandes  hauteurs  en  trois  baies,  dans  chacune 
desquelles  est  une  belle  grève,  et  uilc  rivière  d'eau  douce.  Le  meilleur  mouillage  est  dans 
13  brasses,  avec  la  Pointe  Tower  (celle  des  hauteurs  qui  est  la  plus  au  sud)  portant  N. 
O.  i  le  Cap  Robert  S.  E.  |  S.:  et  Bear  Head  N.  sur  0.  i  0. 

"•  Au  sud  est  du  Cap  Robert,  à  19  milles  de  distance,  se  trouve  Table  Head,  remar- 
quable par  la  hauteur  qui  est  de  forme  de  table,  exactement  en  arrière  ;  la  côte  entre 
contient  plusieurs  petites  baies,  mais  pas  de  mouillage.  A  quatre  milles  plus  loin  est  Fox 
'Head,  beaucoup  plus  basse  que  Table  Head,  et  au  sud  de  la  rivière  est  la  baie,  apportant 
un  bon  mouillage  aux  petits  vaisseaux  durant  les  mois  de  l'été. 

La  pointe  sud  de  la  baie  se  nomme  la  Pointe  Reef,  au  resti/',  et  il  s'y  trouve  un 
i^ssif  qui  s'étend  à  l^  mille  au  large,  et  près  de  l'extrémité  de  ce  ressif  on  mesure  10 
ibrasses  d'eau,  de  manière  que  pour  l'éviter  les  navires  doivent  s'en  tenir  éloignés  à  18 
brasses.  De  \w  pointe  nord  de  la  baie  s'étend  un  autre  ressif  â  un  demi-mille.  Les  vents 
venant  de  l'E.  sur  N.  à  l'E.  N.  Ë.  soufflent  en-dedans. 

hi  vt  De  là  au  Cap  East  Est  la  côte  est  montagneuse  et  élevée  d'environ,  100  pieds  mais 
taîllée-à-pic  et  affranchie  de  tout  danger. 

A  moitié  chemin,  environ,  se  trouve  le  Cap  Sand-Top,  entre  lequel  et  le  Cap  Est,  les 
fiBvires  peuvent  mouiller  avec  un  vent  ouest,  dans  1 6  à  20  brasses  sur  un  fond  de  beau 
sable,  et  à  un  mille  de  terre. 


LA  COTE  NORD  DU  GOLFE. 


DU  CAP  WHITTLE  AUX  ÏLKS  MINGAN. 

r-iv  !  La  première  baie  à  l'ouest  du  Cap  Whittle  est  la  Baie  Wolf,  endroit  plein  de  chaînes 
de  rochers,  mais,  qui,  cependant,  sOiit  tous  visibles.  Au  côté  ouest  de  la  baie  est  l'île  du 
même  nom,  d'une  plus  grande  élévation  que  le  sont  ordinairement  les  îles  devant  cette 
partie  de  la  côte,  par  leur  hauteur  étant  de  150  pieds,  il  est  facile  de  les  recon- 
naître ;  près  d'un  mille  S.  0.  sur  S.  de  cette  île  est  un  petit  îlet  bas  Oitter  Met,  et  à  1^ 
mille  S.  0.  sur  S.  de  cet  îlct,  à  un  endroit  où  on  a  jusqu'ici  sondé  22  brasses  d'eau,  se 
trouve  le  Rooher  Grange,  qui  n'a  que  16  pieds  d'eau  à  sa  surface  ;  il  est  long  de  i  mille, 
très-étroit,  et  écore. 

A  l'ouest  de  r  Ilet  Wolf  est  la  Baie  Coacoacho,  qui  apporte  le  seul  mouillage  aux 
grends  navires  sur  cette  partie  de  la  côte,  et  dont  l'approche  est  dite  être  facile  ;  mais  h» 
âets  et  rochers  qui  l'environnent  font  penser  autrement.  A  la  tête  de  la  Baie  est  le  Bassin, 
havre  excellent,  et  un  autre  havre  est  formé  par  un  bras  courant  dans  une  direction  E. 
sur  N.,  et  nommé  la  Tcrtiary  Shell  Bay,  également  sûr.  Plus  au  largo  de  ces  havres  la 
baie  est  plus  d'un  mille  de  large,  et  suffisamment  abrité  pour  la  sûreté  d'aucun  navire 
ayant  de  bonnes  ancres  et  de  bons  câbles. 

En  dehors  de  l'entrée  de  la  baie  se  trouvent  deux  petites  chaînes  de  rochers  dange- 
feux,  nommés  les  Brisanssud  et  sud-ouest,  dont  le  premier  n'a  que  12  pieds  d'eau,  et  ne 
se  montre  que  par  un  temps  orageux  ;  il  est  dans  une  direction  0.  N.  0.  ^  0.  à  2  milles 
du  petit  Ilet  bas  Outer  Islet,  en-dehors  de  l'Ile  Wolf  aiix  loupa  ;  et  à  ^  de  mille  plus 
loin,  dans  une  direction  S.  0.  se  trouve  un  autre  bas-fond  petit  et  escarpé  ayant  18  pieds 
à  ea  Burl'ace,  lequel  avec  le  Rocher  Grange  sont  les  dangers  les  plus  redoutables   sur  cette 
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partie  de  la  côte.  Le  Brisau  Sud-ouest,  u'a  que  3  pieds  d'eau,  et  porte  N.  0.  f  N.,  ^  2J 
milles  du  South  Breaker,  et  Ouest,  à  2^  milles  de  celui  des  Ilets  Audubon  qui  est  le  plu» 
en  dehors,  au  côté  ouest  de  la  Baie  Coaooucho  Pour  p^^nétrer' dans  la  buie  on  passe 
entre  ces  brisans,  et  on  navij^uant  dedans,  on  doit  laisser  le  Outcr  Islet  et  les  rochers  au 
nord  de  la  baie,  300  brasses  à.  l'est,  et  quand  un  est  en  face  de  osh  rochers,  on  verra  de- 
vant soi  une  chaîne  de  rochers  bas  s'étcndant  jus<j[u'au  sud-ouest  de  l'Ile  Emery.  Faite» 
porter  la  pointe  de  cette  chaîne  au  N,  E.  ;^  N.  ;  alors  elle  paraîtra  se  joindre  avec  l'extrême 
pointe  de  la  terre-f'eruic,  près  do  la  tête  du  la  baie,  et  avancez  avec  cette  marque,  en  lai»- 
eant  quelques  rochcr^^,  (jui  sont  à  600  pieds  au  large  des  Ilets  Audubon^  à  b&bord,  et  alors 
tirez  un  peu  au  nord,  de  manière  à  laisser  les  Roclicrs  Emery   à  stnbord.     L'extr<5niité  le 

Î lus  en-dehors  de  ces  rochers  porte  dans  une  direction  N.  N.  Ë.  ^E.,  à  3  milles  de  Outer 
slet,  et  quand  vous  êtes  rendus  près  de  ces  rochers,  la  baie  vous  apparaît  ouverte  et  libre 
de  tout  péril.  Plus  vous  êtes  en-dedans,  meilleur  le  mouillage  est,  et  moins  les  eaux  gros- 
sissent avec  les  vents  S.  0.,  qui  sont  les  seuls  qui  agitent  fortement  les  flots  dans  la  baie. 
La  Baie  Tertiaiy  Shell  est  bien  claire,  en  exceptant  un  petit  rocher,  à  un  quart  de  mille 
en-dedans  de  l'entrée,  et  que  vous  devrez  laisser  à  stribord  j  la  baie  à  l'intérieur  ept  par- 
faitement fermée  entre  terres;  et  on  y  mouille  dans  L  à  11  brasses  d'eau,  sur  un  fond 
Taseux. 

Pour  entrer  dans  le  Bassin,  vous  laissez  h  Baie  Tertiary  Shell,  et  la  pointe  de  rochers 
bas  au  nord  de  cette  baie,  il  l'est,  et  continuez  votre  course,  jusqu'à,  ce  que  vous  soyez  & 
xiu  demi-mille  de  distance  de  l'Ile,  à  la  tête  de  la  baie.  Paiii  gouvernez  vers  l'est,  vers 
cette  île,  afin  d'éviter  un  bas-fond  de  rochers  s'étendant  à  200  brasses  au  large 
devant  le  côté  ouest  de  lu  baie,  en  laissant  entre  lui  et  l'île  un  chenal  profond,  long  de 
100  pieds.  LaitiHc'/  l'île  50  brasses  à  l'est,  et  en  passant  (J(dans,  la  profondeur  de  l'eau 
augmentera  de  9  à  19  bra!^s«^s,  et  aussitôt  que  vous  aurez  passé  l'extrémité  inférieure  de 
l'île,  tirez  au  N.  0.,  drins  l'oiiibouchure  d'une  petite  baie  ;  ÏH  vous  mouillerez  dans  8 
brasses  d'eau,  sur  un  fond  vaseux,  et  entièrement  à,  l'abri.  Au  côté  est  de  l'entrée  de  la 
baie  se  trouve  une  habitation  occupée  par  des  trafiquants  en  peaux  et  des  pêcheurs  de 
saumon. 

Eu  gagnant  vers  la  baie  de  l'ouest,  vous  pouvez  passez  soit  entre  les  brisans  breakers, 
Bud-ouest  et  sud,  eu  faisant  porter  l'extrémité  intérieure  ou  N.  E.  de  l'Ile  Wolf  aux  loups 
E.  ^  S.,  et  en  gouvernant  sur  cette  extrémité,  ou  en  faisant  porter  Outer  Islet  E.  N.  E., 
et  en  gouvernant  vers  cet  Ilet,  jusqu'à  ce  que  vous  soyez  tl  moins  d'un  mille  ;  alors  vous 
pourrez;  comme  auparavant  tirer  sur  les  Iles  Emery  ou  Ëniéric  ;  comme  dans  cette 
course  dernière,  vous  passerez  par  en-dedana  entre  le  îlocher  Grange  et  le  pptit  amas  de 
South  Breaker  Brisan  du,  Sud. 

Treize  milles  à  l'ouest  de  la  Baie  Cpacoacho  se  trouve  la  Rivière  Olomano-Sheebo 
Paint,  ()\x  La  Romaine,  car  elle  porte  chacune  ces  trois  noms.  Elle  est  très-basse, 
a  un  poste  de  trafiquants  à  son  côté  est,  et  peut  à  peine  être  vue  de  la  mer,  &  oauee  des 
îlets,  niais  peut  être  reconnue  par  les  coteaux  sablonneux,  couverts  de  sapins  de  chaque 
eôté  de  rentrée.  La  côte  à  l'est  et  à  l'ouest  est  bordée  a'inncmbrables  îlets  et  rochers. 
Quand  \  ous  naviguez  à  l'ouest,  peu  après  avoir  laissé  la  rivière,  vous  verres  l'Ilet  qu'on 
iiomiue  Troble,  et  les  llœhers  Loon  ;  ces  derniers  sont  i\  3  milles  de  terre,  tt  toujours  vi- 
sibles ;  et  sont  les  dangers  les  plus  en-dehors  sur  cette  partie  de  la  côtA, 

Devant  l'entrée  de  la  Baie  Wash  Shecootai,  qui  est  10  milles  à  l'ouest  de  Olomano- 
sheebj,  Hont  plusieurs  petites  chaînes  de  rochers,  rendant  l'accès  très-difficile.  Trois 
milles  lîu-dedans  de  la  Pointe  Cloudberry,  qui  est  l'extrémité  ouest  de  la  baie,  celle-ci  se 
rétrécit  à  un  passage  très-étroit,  renfermant  plusieurs  rochers  et  îlets  ;  et  après  avoir 
avancé  ù  8  milles  vous  arriverez  à  un  poste  de  trafic  de  la  Compagnie  dite  de  la  Baie 
«l'HudsoD. 

La  Ri  /ière  Musquarro,  autre  poste  do  la  même  compagnie,  à,  4A  milles  ouest  de  la 
iPointe  Cloudberry,  est  à  3  milles  en-dedans  de  la  pointe  ouest  d'une  baie  remplie  de  petits 
îlets  et  roclwrs,  et  devient  étroite  et  rapide  exactement  en-dedans  de  l'entrée.  Elle  sera 
reconnue  par  une  hauteur  remarquable  de  gi'anit  rougedtre,  élevée  à  200  pieds,  et  2  milles 
à  l'ouest  de  la  rivière,  de  même  par  les  maisons  au  côté  est  de  l'entrée.  Cette  rivière 
n'est  navigable  que  pour  les  chaloupes  et  les  vaisseaux  de  très-petites  dimensionfl. 

La  Baie  Keoaska. — A  4A   milles  ouest  de  la  Rivière  Musquarro  se  trouve  la 

Pointe  Curlew,  au  large  de  laquelle  sont  plusieurs  rochers  et  chaînes  de  rochers  bas  et  nus 

toujours  visibles  :  cette  pointe  forme  la  côte  est  de  la  Baie  Kegaska,  endroit  dangereux, 

fiûr  par  un  beau  temps  seulement,  et  d'un  mouillage  peu  tonaoe,  le  fond  étant  sablonneux, 
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La  côte  ouest  do  la  baie  se  nomme  la  Pointe  Kcgashka,  qui  consiste  en  une  île  presque 
jointe  à  une  péninsule  rocheuse,  et  distincte  do  toutes  les  autres  îlos  sur  cetti;  côte,  en  ce 
qu'elle  est  en  partie  couverte  de  sapins.  Une  chaîne  de  petits  îlets  distants  les  uns  dos 
autres  fournissent  un  abri  asser.  sûr  contre  les  vents  pr»5valents  du  sud,  et  contre  lets  flots 
amassés  de  la  mer  que  ces  vents  font  rouler  «ur  la  côte.  lie  meilleur  endroit  pour  trouver 
un  abri  est  dans  l'extrémité  N.  0.  de  la  baie,  où  l'on  devra  placer  le  navire  de  maniîre 
que  les  écubiers  f;iasent  face  à  l'est,  et  qu'il  soit  fixé  par  un  troisième  ancre  sur  la  côte  au 
S.  0.,  en  sorte  que  l'on  puisse  le  tirer  sous  l.i  pointe,  quand  soufflent  impétueusement 
les  vents  S.  0.  et  sud  ;  l'avant  du  vaisseau  sera  alors  à  15  ou  20  brasses  des  rochers, 
et  l'éclaboussure  de  l'eau  se  jettant  sur  la  pointe,  touchera  à  l'avant  du  navire. 

Le  meilleur  chenal  pour  entrer  dans  la  baie  est  entre  un  petit  îlet  bas  et  noir  qui  est 
entre  l'Ile  Green  verte  réouverte  d'herbe,  à  trois  quarts  de  mille  à  l'est  de  la  Pointe  Ke- 
gashka)  et  la  Pointe  Kegashka.  Ce  chenal  est  large  de  170  brasses,  profond  de  8 
brasses,  et  est  très-éclairci  ;  la  seule  direction  qu'il  soit  nécessaire  de  prendre  en  venant 
de  l'ouest,  c'est  de  se  tenir  à  un  quart  de  mille  de  l'extrémité  sud  de  la  Pointe  Kegashka, 
ou  de  n'en  pas  approcher  plus  (ju'à  8  brasses  ;  puis  naviguez  du  long  du  CJté  est  de  la 
pointe  qui  est  taillée-à-pic,  eu  laissant  à  stribord  tous  les  îlets.  Trois  quarts  do  mille 
dans  une  direction  N.  E.  j^  N.  vous  mènera  au  passage  étroit  entre  l'îlot  le  plus  à  l'ouest 
et  l'extrémité  intérieure  de  la  Pointe  Kegashka,  tires  autour  de  la  pointe  à  une  encablure 
de  distance,  et  quand  vous  serez  en-dedans,  mouillez  comme  on  l'a  déjà  dit. 

En  venant  de  l'est,  t«n';z-vous  à  une  ditancu  d'un  demi-mille  de  la  Pointe  Burlew,  et 
courez  dans  une  direction  N.  0.  ^  N.  3^  milles  jusqu'à  ce  que  l'extrémité  intérieure  de 
la  Pointe  Kegashka  porte  Nord,  puis  avancez  comme  devant.  La  mer  est  haute  à  10|, 
aux  jours  de  la  pleine  lune  changeante,  avec  une  augmentation  de  5  pieds  d'eau  aux 
grandes  oiarées. 

Trois  milles  à  l'ouest  de  la  Baie  Kegashka  se  trouve  la  rivière  qui  ne  donne  d'abri 
qu'aux  chaloupes.     En-dedans  de  l'entrée  est  un  poste  de  pêche. 

Pointe  Natasuquan. — De  la  Rivière  Kegashka  la  côte  court  15  milles  vers  l'ouest 
jusqu'à  la  Pointe  Natashquan  presque  dans  une  ligne  droite,  et  ne  présente  rien  de  remar- 
quable, consistant  principalement  en  un  rivage  sablonneux  devant  des  hauteurs  sablon- 
neuses couvertes  de  sapins. 

A  moitié  route  environ  entre  la  Baie  Kegashka,  ou  10  milles  à  l'est  de  la  Pointe 
Natashquan  et  à  IJ  mille  do  la  côte,  est  un  rocher  petit  et  dangereux,  qui  se  montre  à 
2  pieds  à  la  surface  de  l'eau. 

Avant  d'arriver  à  la  Pointe  Natashquan  on  rencontrera  le  Mont  Joli  û  2  milles  do 
distance  ;  c'est  une  petite  hauteur  presqu'inperceptible.  Voici  la  remarque  du  capitaine 
Bayfield:  "  Le  Mont  Joli  n'existe  pas,  du  moins  il  n'y  a  pas  de  montagne,  rien  qui  vaille 
le  nom  de  hauteur  ;  mais  près  de  là  où  se  terminent  les  hauteurs  sablonneuses,  ce  qui  est 
À  l'extrémité  S.  0.  de  la  Pointe  Natashquan,  le  sommet  sablonneux,  couvert  de  sapins 
s'élève  en  petit  coteau,  un  peu  plus  haut  que  le  reste  des  terres.  C'est  ce  qu'on  nomme 
Mont  Joli  ;  mais  si  peu  remarquable  qu'on  l'aurait  passé  sous  silence  si  ce  n'était  à  cause 
du  nom  qu'il  portait." 

Les  Bancs  Cod  Morue  devant  cette  partie  de  la  côte  sont  de  sable,  de  gravier  et 
d'écaillés  brisées,  et  ont  à  leur  surface  une  profondeur  d'eau  de  20  à  40  brasses.  Ils  sont 
de  6  à  11  milles  distants  de  la  côte,  avec  50  brasses  entre.  Il  est  un  petit  banc  de  morue, 
avec  45^  brasses  d'eau  pour  le  moins,  A  IJ  mille  S.  0.  de  l'extrémité  S.  0.  de  la  Pointe 
Natashquan. 

Au  côté  ouest  de  la  Pointe  Natashquan  se   trouve   la   rivière  du   même  nom,  ayant 
une  entrée  large  d'enviroD  un  mille.     Une  île  divise  cette  entrée  en  deiix  chenaux  étroits, 
dont  celui  du  nord  est  presque  à  sec,  et  celui  du  sud  profond  de  9  à  11  brasses  à  la  mer  • 
haute.     A  un  demi-mille  de  l'île,  sur  la  côte  sud,  se  trouve  un  poste  de  trafic  et  de  pêche. 
Plus  haut  la  rivière  est  navigable  pour  les  chaloupes  seulement. 

A  3^  milles  de  la  rivière  se  trouve  le  Petit  Havre  Natashquan  formé  par  un  grand 
nombre  d'îleiset  de  rochers,  et  propre  seulement  à  recevoir  de  petits  vaisseaux.  L'entrée 
est  entre  quel(|ues  îlets  à  l'est,  qui  sont  près  de  l'embouchure  de  la  petite  rivière  Natash- 
quan, et  dont  celui  qui  est  le  plus  à  l'ouest  est  le  plus  grand,  et  au  côté  ouest  se  trouve 
un  îlet  assez  élevé  et  rond,  de  granit  gris,  surmonté  d'une  croix  en  bois.  Un  ressif  s'étend 
devant  cet  îlet  dans  une  direction  S.  0.  sur  S.  à  dans  une  longueur  de  plun  d'un  demi- 
mille.  Entre  les  deux  côtés  de  l'entrée  est  un  ressif  central,  dont  une  partie  est  toujours 
à  découvert,  et  qui  est  taillé-à-pic,  sur  ses  côtés  est  et  sud  ;  on  devra  se  tenir  à  une  cer« 


108 


DU  CAl»  WlIITTLE  AUX  ILES  MINGAN. 


talne  distance  deB  autres  eûtes.  Pour  entrer  dans  le  port,  étant  arrivés  dans  12  brasses  d'eau 
à  un  demi-mille  de  distance  du  havre,  et  avoir  passé  les  ileta  à  l'entrée,  faites  porter  l'ex- 
trémité ouest  de  la  plus  longue  île  au  côté  est.  faites  la  porter  N.  £.  sur  N.  et  l'ilet  sur- 
monté d'une  croix  portera  N.  sur  E.  ^  £.  ;  puis  dirigez  votre  course  vers  ce  dernier,  jus- 
qu'à œ  que  vous  arriviez  devant  de  la  partie  extérieure  du  resûf  à  l'ouest,  ei  alors 
portez  votre  course  suffisamment  à  l'est  pour  passer  de  l'un  ou  de  l'autre  e^té  du  ressif  cen- 
tral, en  évitant  le  bus-fond  de  ses  bords  nord  et  nord-est,  puis  mouillea  au  n/ilieu  du  hfivre 
dans  4  brasses  d'eau,  de  manière  à  faire  porter  le  rocher  du  rvssif  central  S.  S.  0.  ^  0<, 
distant  de  vous  de  180  brasses,  et  la  croix  N.  0.  sur  ^  0. 

A  5  milles  N.  0.  du  h&vre  Little  Natashquan  se  trouve  la  baie  Little  Washtawoooka 
qui  est  une  place  périlleuse,  remplie  de  petits  tlets  et  de  bas-fonds.  En-dehors  de  la  baie 
est  un  îlet  ou  rocher  plus  vaste  que  les  autres,  nommé  l'ilet  Shag,  qui  aidera  à  reconnaître 
la  baie. 

A  dix-milles  de  Little  Natashquan  se  trouve  la  Rivière  Agwanus,  difficile  à  atteindre 
à  cause  des  rochers  à  son  entrée  ;  et  à  5  milles  plus  loin  est  la  Uivlère  Nabesippi,  qui  n'ad- 
met que  les  chaloupes,  et  cela  par  un  beau  temps  ;  sur  le  banc  ouest  de  cette  rivière  s'élève 
un  poste  de  trafic.  .-> 

A  l'ouest  de  cette  dernière  sont  les  Baies,  Pashashhccboo  Mushkoniatawee  et  Washat- 
nagunasbka,  qui  sont  d'un  abord  trop  difficile  pour  un  étranger,  bien  que  visitées  par  les 
vaisseaux  de  la  côte.  Au-delà  de  ces  dernières  sont  les  baies  Quetachoo-Mauicou^on, 
Peashtebai,  et  Appeletat,  auxquelles  la  même  remarque  peut-être  appliquée. 

On  peut  facilement  reconnaître  cette  partie  de  la  côte  à  l'aide  de  la  Pointe  Watchee- 
shoo  au  4^té  est  de  lu  Baie  Queetachoo-Manicouagon,  laquelle  pointe  est  composée  de 
granit,  s'élève  à  127  piedis  de  hauteur  et  est  dépouillée  d'arbres  ;  c'est  une  péninsule  qui 
u  l'apparence  d'un  îlet  plus  liaut  que  les  autres  lors4j[ue  vu  de  loin.  De  l'Ile  Ste.  Gene- 
viève uitr.  ihs  lies  Mùigun,  cotte  pointe  porte  dans  une  direction  E.  S.  E.  à.'.stance  de  14 
milles,  et  de  Nabesippi  clic  porte  N.  0.  sur  0..  à  18  milles  A 6  milles  delà,  daub  !<)s  terres, 
se  trouve  lu  Côte  Suddie  Saddle  Ilill,  haute  de  374  pieds.  Le  long  de  la  côte  entre  ]» 
Natashquan  et  les  Mingiins,  il  existe  une  multitude  de  petits  îlets  et  rochers  uns,  mais 
nulle  part  distants  des  extrémités  du  la  côte  de  plus  que  2^  milles.  Un  vaisseau  ne  devrait 
donc  pas  approcher  dans  moins  que  20  brasses. 

Les  Il.es  Minoan  sont  basses,  et  sont  estimées  n'avoir  nulle  part  une  hauteur 
excédant  3Q0  pieds  au-dessus  du  niveau  de  la  mer,  étant  en  général  d'une  élévation 
bean'cbup  moindre.  Le  sol  y  est  rare,  cependant  elles  sont  bien  boisées  de  sapins, 
de  bouleaux  et  de  peupliers,  au  côté  qui  fait  face  à  terre-ferme ,  quoique  du  côté  de  la  mer 
il  se  trouve  de  grands  espaces  arides,  composés  soit  de  pierre  à  chaux  nue,  ou  de  bancs  et 
coteaux  d'un  gravier  de  pierre  à  chaux. 

On  peut  facilement  se  procurer  du  bois  et  de  l'eau  sur  des  îles  principales,  les  baies 
j  sont  très-ubondantes  dans  leur  saison,  ainsi  que  différentes  espèces  d  oiseaux.  Les 
quadrupèdes  sont  rureâ,  mais  les  loups-marins  sont  très-nombreux  sur  les  ressifs  de  pierre 
à  chaux,  et  on  pSchc  un  peu  de  morue  au  large. 

La  côte  de  la  terre-ferme  dé  l'ouest  à  l'est,  de  la  rivière  St.  Jean  à  Mingan,  est  de 
8ablc  et  de  terre  bien  boisée  et.  d'un  rivage  beau  et  sablonneux.  Plus  à  l'est  la  rive  est  quel- 
quefois de  gnmit,  quelquefois  de  pierre  à  chaud,  ce  dernier  rocher  étant  exactement  au-des- 
sus du  premier.  !. 

Le  Mont  St.  Jean,  haut  de  1416  pieds  est  la  partie  la  plus  élevée  de  la  terre-ferme 
dans  ce  voisinage.  Il  y  a  d'autres  côtes  d'une  élévation  de  1000  pieds,  6  ou  7  milles  dans 
les  terres,  et  presque  vis-ci-vis  l'Ile  Quarry.  A  part  ces  exceptions  la  terre-ferme  est  basae, 
surtout  en  avant  des  Iles  Orientales  Eastem  Jslands,  où  les  côtes  sont  fort  avant  dans  les 
terres. 

Les  courants  entre  ces  îles,  n'excèdent  jamais  un  nœud  excepté  dans  des  passages  très- 
êtVoits.  Ils  sont  souvent  rendus  irréguliera  par  les  venta,  mais  par  un  temps  bean  et  calme, 
il  existe  une  altération  constante  du  montant  et  du  baissant  entre  les  îles  et  Is^  terre-ferm?, 
ainsi  qu'à  2  ou  3  milles  des  côtes  sud  des  flea 

Aucune  de  ces  îles,  au  nombre  de  29  nlest  inhabitable  ;  quelques-unes  sont  très-petites, 
et  la  plus  grande  n'excède  pas  11  ou  12  millôs  de  circonférence.  Elles  sont  en  paral^le 
avec  fa  côte,  et  s'étendent  sur  45  milles  de  longueur,  à  partir  de  l'Ile  Ste.  Geneviève  i»p^ 
à  l'est,  jusqu'aux  Perroquets,  les  plus  à  l'ouest.  .  '  ■''■<■' 

La  Pointé  Clear  Water,  qui  est  à  14  milles  à  l'ouest  de  Ste.  Geneviève,  s'avance  aux 
large  de  manière  à  interromitfe  la  suite  de  la  «haine  d'îles,  et  les  sépare  «jlp8i<en  deox 
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divisions,  dont  celles  de  l'est  ont  été  notiiniées  Kisquiinaux,  nom  qui  devrait  Hvc  donné  seule- 
ment t\  l'île  appelée  uinsi  dans  la  division  ouest. 

Ste.  Geneviève,  celle  des  Iles  Mingun  (jui  est  la  plus  à  l'est,  a  5  milles  environ  de 
circonférence.  Son  extrémité  N.  E.  est  unu  hauteur  escarpée,  terminant  d'nis  cette  direc- 
tion la  partie  la  plus  haute  de  l'Ile,  qui  s'élève  t\  200  pieds  au-dessus  du  niveau  de  la  mer, 
et  se  dessine  en  pente  irréguliôre  vers  le  sud. 

Le  Mont  Ste  Geneviève  est  une  hauteur  au  sommet  plat,  sur  la  terre-ferme,  de  pierre 
à  chaux,  6i  élevée  à  332  pieds  au-dessus  uu  niveau  de  la  mer  haute  :  ce  Mont  porte  dans 
une  direction  N.  E.,  à  2  milles  environ  de  l'extrémité  N.  ¥j.  de  l'Ile  Ste.  Geneviève. 
Cette  montagne  et  l'extrémité  élevée  X.  E.  de  l'île  montrent  clairement  tV  un  vaisseau  en 
mer  la  posii-on  du  chenal  entre  l'île  et  la  terre-ferme.  Il  y  a  deur  amas  de  rochers  qui 
obligent  à  approcher  de  l'Ile  Ste.  Geneviève  avec  précaution,  savoir  le  Rocher  des  Saints 
et  Bowen. 

Les  Saints  sont  deux  lâchers  bas  et  nus,  à  trois  quarts  de  mille  au  sud  de  Ste.  Gene- 
viève. Il  existe  uu  chenal  de  5  bras.scs  de  profondeur  mais  un  mouillage  difficile,  entre 
ces  rochers  et  l'île  ;  et  il  y  a  des  ressifs  sous-eau  qui,  de  chacun  de  ces  rochers,  se 
projettent  à  300  brasses  vers  le  Sud,  S.  E.,  et  S.  0. 

Le  Rocher  Bowen  du  U.  0.,  qui  est  à  trois  pieds  sous  eau,  à  dire  le  moins,  est  à  1 J 
mille,  dans  une  direction  E.  S.  E.^  E.  par  rapport  au  rochci-  Saint  de  l'est,  de  manière  E 
avoir  le  côté  sud  de  ce  dernier  en  ligne  avec  le  centre  du  rocher  ouest  du  même  nom. 

Le  Rocher  Boiren  du  S.  E.  sur  lequel  on  sonde  6  pieds  d'eau  dans  le  moins,  se  trouve 
par  rapport  au  rocher  Bowen  du  N.  0.,  à  la  distance  de  deux-tiers  de  mille  S.  E.  -^  E.,  et, 
par  rapport  au  rocher  Saint  de  l'est,  à  1§  milles  dans  une  direction  S.  E.  sur  E.  ^  E.;  et 
le  rocher  Saint  que  nous  avons  nommé  se  trouve  alors  ouvert  avec  lo  rocher  ouest  du  mémo 
nom.  Ces  rochers  très-dangereux,  sont  presqu'en  ligne  avec  l'extrémité  S.  E.  de  Ste. 
Geneviève,  à  une  distance  respv  tlvc  de  1^  et  de  2  milles.  L'eau  auprès  et  entre  est  très- 
profonde,  ainsi  que  jusqu'à  environ  plus  d'un  mille  au  sud  de  ces  rochers  et  de  ceux 
nommés  les  Saints.  Les  sondages  ici  sont  très-irréguliers,  variant  de  4  et  6  brasses  sur 
le  roc  à  43  brasses  sur  le  sable,  quelquefois  dans  un  seul  jet  de  la  sonde  ;  toute  cette  partie 
dangereuBe  devrait  Otre  évitée  par  les  navires. 

L'Ile  Hxtntino  à  la  chasse,  voisine  de  Ste.  Genevière  à  l'ouest,  est  basse,  extraor- 
dii|piiîement  boisée,  forme  beaucoup  d'anses,  et  est  bordée  d'îlets  et  de  rochers  do  tous 
côtés  excepté  vers  la  terre-ferme  ;  sa  circonférence  est  de  11  milles.  Son  plus  grand  dia- 
mètre est  parallèle  avec  la  côte,  et  mesure  5  milles.  Devant  son  extrémité  S.  0.,  sont  les 
Iles  Wood  et  Gun  s'étendant  à  IJ  mille,  ne  laissant  aucun  passage  entre,  et  ayant  des 
ressifs  qui  courent  à  300  brasses  vers  le  sud.  Elles  sont  basses  toutes  deux,  et  la  dernière 
est  en  prairie,  couverte  seulement  d'herbe  et  de  tourbe,  dans  laquelle  beaucoup  do  plon- 
geons-marins fie  terrent  et  élèvent  leurs  petits. 

Le  Rocher  garde,  toujours  au-dessus  de  l'eau,  est  plus  d'un  mille  au  sud,  en  partant 
du  centre  de  l'Ile  Hunting  ;  il  serait  très-imprudent  qu'un  navire  osât  passer  entre  oe 
rocher  et  l'Ile,  vu  qu'il  y  a  un  grand  nombre  de  chaînes  de  rochers  éparses  le  long  de  la 
côte  sud  de  l'île,  et  que  le  rocher  garde  lui-même  termine  une  chaîne  de  rochers  sous  eau. 
L'extrémité  sud-est  de  l'île  est  aussi  ceinte  par  beaucoup  de  ressifs,  dont  quelques-uns 
s'étendent  à  trois  quarts  de  mille  au  sud. 

CoUins  Shoal  le  bas-fond  Cnllivs,  un  petit   amas  de  rocs,  sur  lequel   on   sonde   12 

Îieds  d'eau,  à  dire  le  moins,  est  à  2|  milles  Sud,  à  partir  de  l'extrémité  S.  E.  de  l'Ile 
lunting. 

Les  marques  pour  ce  bas-fond  sont  d'ouvrir  l'extrémité  est  de  Ste.  Geneviève 
avec  l'est  du  rocher  Saint  de  l'ouest,  portant  dans  une  direction  N.  38°  E.,  et  l'extrémité 
nord  de  l'Ile  Wood  jointe  au  côté  sud  du  Rocher  Garde,  portant  N.  0.  Entre  le  bas-fond 
OoUins  et  les  ressifs  de  l'extrémité  S.  E.  de  l'Ile  Hunting,  les  sondages  sont  irréguliers,  de 
de  4  à  17  brasses,  sur  un  fond  rocheux,  et  les  navires  n(  devraient  pas  y  passer,  vu  qu'il 
a  été  impossible  de  s'assurer  si  l'on  avait  découvert  tous  les  points  du  rocher  qui  pourraient 
approcher  de  la  surface  de  l'eau  à  quelques  pieds  de  plus  près  que  les  autres. 

Les  Havres  Ste.  Geneviève  et  Betchv/un. — Le  premier  est  situé  entre  l'île  du 
même  nom  et  la  terre-ferme,  et  le  second,  entre  l'Ile  Hunting  et  la  terre-ferme.  Tous 
dmix  sont  excellents,  faciles  d'accès  et  de  so?tîe,  et  propres  aux  plus  grands  navires.  Deux 
dienanx  conduisent  à  ces  havres  ;  à  savoir  les  Chananx  de  l'Est  et  des  Saints. 

Pour  entrer  par  le  chenal  dit  de  l'Est,  avec  un  vent  de  l'est,  suivez  ces  directions  ci  : 
— Etant  non  moins  de  B  milles  de  l'Ile  Ste.  Geneviève,  pour  vous  assurer  si  vous  êtes 
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plus  au  lai;,'(i  (juc  les  H(icli(!rH  Bowcn,  joignez  rextriîiiiité  N.  K.  do  l'Ile  avec  la  Pointe 
[ndian  (pointe  basse  de  la  terre-feiiiie.  ibi-nintit  l'extréniite  e;- ,  de  la  Bai»;  l'illiige),  ])ortant 
N.  î{5°  ().  ii[)pr»iehez  en  vdus  tixant  sur  cette  /iiarquc,  et  vous  laisserez  les  U'n-hors  Bowcn 
un  demi-mille  ù  l'iuiest,  et  les  passerez  dans  une  eau  profonde  de  liU  à  30  brassoH,  sur  un 
fond  de  sable  et  de  corail.  Qua-id  l'extrémité  iS.  K.  di  l'Ile  .^te.  (Jeneviève  et  le  Saint  de 
l'ouest  no  font  fpi'un,  ebanj^ez  un  jieu  votre  course  vers  le  nord,  pour  ne  pas  approclier  trop 
prÔK  d'un  bas- fond,  (jui.  du  i^ôté  est  de  Ste.  (Jeneviùve  s'étend  à  presque  1500  brassen.  Tenez- 
vous  à  une  encablure  de  distanei!  do ''extrémité  N.  K.  de  l'Ile  Ste.  (Jeneviève  et  passant 
aussi  près  (pie  vous  le  vcmdrez  de  la  pointe  nord  rlo cette  île,  mouillez  dans  dix  brosses,  sur 
un  fond  vasi'ux.  à  moitié  chemin  entre  cette  dernière  île  et  l'Ile  Anchor,  (jui  sera  vue 
<j;îsant  en-dedans  de  la  pointe  N.  ().  do  Ste.  (Jeneviève. 

Si  vous  désirez  uvane«T  jus.(uau  Havre  Betchwun  au  lieu  de  mouiller  i\  Ste.  Gene- 
viève, ]»assez  au  nord  de  l'Ile  Aiiehor,  qui  est  taillée  bien  i\  pic  de  <'e  côté,  et  vous  verrei 
l'entrée  du  lietebwun  (entre  l'extrémité  nord  de  l'Ile  Uunting  et  la  Pointe  Partridge) 
portant  0.  sur  N.  Le  Mont  Partridge,  sur  le  côté  N.  E.  de  la']Hiintc  du  môme  nom,  sera 
reconnu  faeilenicnt,  étant  une  e'jte  boisée  et  •  scarpée,  ressemblant  au  .M  mt  Ste.  (Jeneviève 
mais  beaucoup  ]ilus  basse  et  plus  petite.  L'extrémité  nord  et  «le  l'ili!  Ilunting  est  aussi 
\a\  coteau  escarpé,  ayant  une  anse  à  son  tôté  est.  Il  est  taillé-iVpic,  et  on  doit  y  passer 
de  près,  afin  d'éviter  le  lias-fond  devant  la  Partridge.  (pii  s'étend  à  un  mille  au  sud,  et 
réduit  à  ?tb^)  brasses  en  largeur  l'espace  na\  igrd)le  de  l'entrée,  (^uand  vous  serez  dans 
l'entrée,  vous  verrez  un  îlet  bas  dans  h  liâvre  ;  marcliez  desaus,  et  mouillez  en  le  faisant 
porter  O.  sur  X.  ;  vous  serez  éloignés  de  cet  îlot  d'un  tiers  de  mille.  La  profondeur  de 
l'eau  dans  le  liâvre  est  de  l>  à  18  brasses,  sur  un  fond  de  vase. 

La  distance  de  traverse  de  l'extrémité  N.  K.  de  l'Ile  Ste.  (Jeneviève  \  la  terre-ferme 
est  d'un  mille,  mais  la  largeur  navigable  de  l'ejitrée  est  réduite  a  un  deuii-mille,  par  lea 
rochers  et  l'eau  basse  devant  la  Pointe  licdge,  (|ui  est  composée  d'un  grand  nombre  de 
i-ochers  de  granit,  l'un  près  de  l'autre.  ]j'eau  basse  s'étend  di'jniis  la  Pointe  Ledgc  exac- 
tement du  côté  opposé  de  la  baie  Pillage,  jus((u'à  la  JViinte  Partridge,  et  vous  ne  devez  pas 
approcher  de  ces  ba>  l'onds  à  plus  de  7  brasses,  (je  chenal  est  le  meilleur  avec  des  venta 
soufflant  de  l'est,  on  [n!ut  même  s'e,  servir  avec  des  vents  légers  de  l'ouest  à  la  marée  mon- 
tante ■  mais,  les  navires  dans  ce  dcu'nier  cas  ne  devront  pas  être  trop  grands  pour  manieuvrer 
dans  de  si  étroits  chenaux,  et  ils  devront  surtout  veiller  à  leurs  bordées  vers  le  nord,  à  '^eljf  s 
avant  tout  vers  la  ]*ointe  Leilge. 

Le  Chenal  Saints,  r/<.s-  S'tints. — Pour  pénétrer  dans  les  havres  Ste.  Geneviève 
et  Betchewun  par  le  chenal  Saints,  conformez-vous  aux  directions  suivantes  : — .Joignez 
les  extrénùtés  ouest  des  Iles  Ste.  (Jeneviève  et  Anchor,  eu  les  faisant  porter  dans  une  di- 
lection  nord,  à  la  distance  de  pas  moins  de  5  milles  de  la  première,  afin  d'être  sûrs  que 
vous  êtes  en-deca  de  (!oHins  Slioal  (du  bas-fond  Collins).  Avancez  en  fixant  cette  marque, 
jusqu'à  ce  «|ue  les  côtés  nord  des  deux  Saints  ne  i'ornicnt  qu'un,  portant  E.  S.  E.  ^  E. 
Les  côtés  est  du  Mont  Partrivlge  et  de  l'Ile  Uunting  (ou  }  .utôt  d'une  qui  lui  est  adjointe 
;'i  la  marée  basse.  )  se  joindront  aussi  en  ntême  tenq)s  dans  une  direction  N.  0.  sur  N.  ; 
"ouv(!rnez  sur  cette  dernière  nian[ue  afin  d'éviter  un  ressif  (jui  s'étend  à  280  brasses  de 
rextrémité  S.  ().  de  la  Ste.  (Jeneviève,  justju'à  ce  (jue  le  côté  est  du  Mont  St.  Gene- 
viève vu  'lar-dessus  la  pointe  siblomieuse  S.  E.  de  l'Ile  Anchor,  ne  forme  qu'un  avec  l'ex- 
trémité N.  0.  dft  l'île  Ste.  (Jeneviève,  portant  N.  N.  E.  ^  E.  Alors  changez  votre 
courte  vers  le  Nord,  ce  qui  vous  conduira  par  le  centre  du  chenal  entre  les  Iles  Ste.  Ge- 
neviève et  Tlnntiu'j;.  et  vous  pourrez  procéder  soit  vers  le  hâvrc  Ste.  Geneviève,  de  l'autre 
côté  de  l'Ile  Anchor,  vous  tenant  à  2  encablures  de  distance  de  son  extrémité  ouest,  soit 
au  Havre  Betchewin,  le  long  de  la  côte  N.  E.  de  llie  Hunting,  qui  est    écore. 

Ces  directions  pour  le  chenal  des  Saints  conduiront  un  navire  entre  les  écueils  devant 
les  Iles  Ste.  (Jeneviève  et  Uunting,  dans  20  bra.sses  d'eau,  et  le  navire  n'aura  pas  une 
inoindre  jirofoudeur  jusqu'à  ce  qu'il  soit  rendu  à  l'Ile  Anchor.  La  largeur  d'eau  entre 
les  bas-fonds  devant  les  rochers  des  Saints  et  ceux  qui  i^ont  devant  la  pointe  S.  E.  de  l'Ile 
Uunting  est  d'un  mille.  Elle  diminue  à  un  demi-mille  entre  le  ressif  devant  l'extrémité 
S.  0.  de  la  Ste.  (jcueviève  et  l'extrémité  est  de  l'Ile  Hunting,  ce  qui  est  la  partie  la  plus 
étroite  du  chenal.  En-dedans  de  cette  partie,  le  mouillage  devient  excellent,  comme 
l'est  partout  entre  les  Havres  Betchewun  et  Ste.  Geneviève.  A  la  v?rité,  les  flots  de  lu 
mer  pénètrent  si  peu,  que  tout  l'espace  peut  être  regardé  comme  un  havre  capable  de 
contenir  un  grand  nombre  de  vaisseaux  de  la  plus  grande  espace  Ou  peut  se  pr^.curer  du 
bois,  et  de  l'eau  des  ruisseaux,  soit  sur  la  terre  ferme,  soit  sur  los  îles. 
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Il  existe   un  hâvro   à  riiiti'ricur  .ni  notch'.'wuii  ;\  l'onost  Je  l'îlet  bas  (jui  a  ôiô  mon 
ttonné,  mais  ilc  là  il  n'y  a  pas  do  cliciial  cxtrptt'  pour  loH   eliuloupcs,    ixuir   snitir   i\  l'ouest 
entre  l'Ile  Iluntiiio  et  lu  tene-i'eniie. 

Les  marches  entre  lo^  îles  Sto.  (ieiieviève  et  IIinitin;j;  et  la  terre  fernu',  sont  beaucoup 
influenci'es  par  les  vents  ;  inais  leurs  emuants  attei,^iient  rarement  un  nnnid  à  l'iiouro  i\ 
aucun  temps,  et  sont  nrdiiKiireineiit  bien  moindres,  excepté  il  travers  le  chenal  bas  et 
étroit  à  l'extriîmité  nuest  du  lî'ivre  IJi.'tclHWUii.  où  iiy  a  parties  un  rapide  cdiiiplet. 

L'Il.K  CliAHl. KM,  la  suivante  à  l'ouest  de  l'Ile  lluntin;^,  est  longue  de  trois  milles, 
est  parallèle  avec  la  côt*-,  etlar^e  de  1^  mille.  Klle  est  haute  de  liOtl  pieds,  taillée-à-pic. 
et  libre  de  tous  bas-1'onds  ;  mais,  à  trois-(juarts  lU'  mille  sud  ih-  son  extiémité  est,  il  ac 
trouve  un  amas  de  tcrnï  rochqase  sur  laquelle  m  a  sondé  pas  moins  de  ô  brasses  d'eau, 
mais  que  les  gros  navires  f'eroni  mi(!ux  d'éviter. 

«L'extrémité  est  de  l'Ile  Charles  p(>rte  dans  une  direction  N.  0.  sur  (>.,  à  '2}  milles 
de  l'extrémité  ouest  de  l'Ile  (lun.  La  première  (L>  ces  e.vtrémités  esl  taillée  très-à-pic, 
ainfi  (jue  la  dernière  de  .son  côt J  N.  O.  ;  mai.  au  .S.  0.  il  est  un  ressiC  (jui  s'étend  à 
200  bras.scs.  Entre  ces  deux  extréndtés  .se  trouve  l'ontiée  à 'a  baie  Pufliu,  (|ui  est  ou- 
verte aux  vents  du  sud.  En-dedans  de  l'cxtrémilé  est  de  l'Ile  Charles,  et  à  moitié  che- 
min vers  une  anse  ba.<.se  .sur  cette  île,  il  y  a  un  bon  mouillage  dans  7  bras.'^es,  fond  va- 
seux, à,  2  encablures  do  di.staiiee  de  l'Ile  ;  mais  les  vents  S.  E.  y  gros.>rissent  les  vagues. 
Dans  la  partie  N.  E.  de  cette  baie  se  trouve  l'étroite  entrée;  (entre  les  bas-fonds  devant 
la  Pointe  llagg  et  l'Ile  IIui\ting)  à  la  Baie  Itugg,  qui  pré.senle  un  mouillage  médiocre 
dans  sa  partie  N.  0.  ;  mais  elle  a  beaucoup  d'e.tu  sur  le  côté  vis-à-vi^  l'Ile  Huntiug,  et 
est  séparée  de  la  partie  oue.st  du  Iliivre  Betchewun  par  le  bas-fond  et  le  chenal  étroit  jjour 
chaloupes  entre  l'île  et  la  terre-ferme,  mentionné  déjà. 

Le  Havre  Charles,  entre  l'île  et  la  terre-ferme,  (iuoi(]ue  très-étroit,  est  cependant 
très-sûr,  et  assez  profond  pour  les  navires  de  touti;  grandeur,  mais  ses  entrées  ne  .^ont 
larges  (jue  de  80  bras.ses  ;  à  l'intérieur  il  s'élargit  à  ua  (juart  de  mille  sur  trois-(juarts  du 
longueur.  Les  deux  entrées  ont  7  brasses  d'eau,  mais  vous  devrez  passer  dat.s  I  brasses 
si  vous  entrez  de  l'est  à  travers  la  Baie  Puffin.  La  profondeur  eii-ded:'.ns  du  havre  est  de 
4  à  6i  brasses  sur  un  fond  de  vase. 

Des  vents  violents  donnent  quelquefois  'l'-x  courants  la  r/Tpidité  de  2  mouds  dans  les 
entrées  du  havre,  mais  on  général  le  montant  et  le  baissant  est  faible. 

Pour  entrer  en  venant  de  la  liaie  Puffin,  faites  porter  l'extrémité  N.  E.  dd'Ile 
St.  Charles  qui  est  haute  et  escarpée  dans  une  direction  N.  O.,  puis  dirigez  votre  course 
des.sus,  et  tenez-vous  en  éloignés  à  la  distance  de  100  ou  de  180  bra.s.ses,  tandisquo  vou.'^ 
la  doublez  vers  l'ouest  pour  entrer  dans  le  havre. 

Pour  entrer  en  vouant  de  la  Baie  Trilobito,  tenez-vous  à  une  distance  de  GO  ou  1-10 
brasses,  de  l'extrémité  N.  0.  de  l'île  Charles,  tandisque  vous  la  doublez  au  S.  E.  sxir  E. 
pour  entrer  dans  le  havre.  Tout  du  long  depuis  Teutrée  étroite  de  l'est  dans  le  Havre 
Charles  se  trouve  une  zone  d'eau  basse,  «jUi  .^e  replie  avec  la  terre-ferme  jusqu'à  ce  qu'elle 
touche  à  l'Ile  Wliite,  et  (jui  remplit  presijue  toute  la  partie  N.  0.  de  la  Baie  Tri- 
lobite. 

L'Ilk  WllALE,  un  quart  du  mille  du  côté  est  de  la  Pointe  Annnonite,  l'eau  entre 
les  deux  étant  basse,  est  située  à  800  bra.sses  à  l'ouest  de  l'Ile  Charles.  Les  deux  îles 
sont  taiilée.s-à-pic  et  remplies  d'escarpements  et  la  baie  Trilobito  est  entre,  offrant  un  ex- 
cellent mouillage,  à  l'abri  de  tous  les  vents,  excepté  ceux  du  sud.  Le  seul  danger  à  éviter 
en  entrant  dans  la  baie  Trilobito  est  un  rcssif  devant  la  Pointe  Ammonite,  qui  inclut  un 
petit  îlet,  et  s'étend  à  un  demi-mille,  au  large.  La  nianpie  pour  vous  aider  à  l'éviter 
c'est  de  tenir  l'Ile  Gun  ouveite  avec  le  sud  de  l'Ile  St.  Charles,  et  (juaud  vous  entrerez  en 
venant  de  l'ouest,  dans  la  Baie,  tenez  la  pointe  nord  de  l'Ile  Charles  ouverte  au  sud 
de  l'île  Whale. 

La  Pointe  Clear  Water,  à  2  milles  environ  à  l'ouest  de  lu  Pointe  Ammonite,  et  à  2^ 
milles  à  l'ouest  de  l'Ile  Whale,  est  bas.se,  avec  eau  ba.sse  s'étendant  à  un  quart  do  mille 
environ  de  sou  extrémité  vers  le  sud, 

La  côte  forme  une  grande  baie  entre  les  Pointes  Clear  Water  et  Esquimaux,  le  long 
desquelles  se  trouvent  des  hauteurs  éle\ées  et  remarquables  de  sable  ot  d'argile,  qui  font 
distinguer  cette  partie  de  la  côte  à  un  navire  en  mer.  L'eau  basse  s'étend  à  une  distance 
considérable  de  la  côte  tout  autour  de  cette  baie,  et  vis-à-vis  l'Ile  Sea  Cow  la  ligne  du 
sondage  de  trois  brasses  est  à  un  mille  de  la  grève  droit  à  l'Ouest,  et  à  1 J  mille  de  lu 
Pointé  Clear  Water,  se  trouve  un  bas-fond  rocheux  de  3  brasses  d'eau  ;  il  y  a  de  plu» 
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troÎH  mitres,  do  '2  briisHc»,  au  nord  du  premier,  ot  en  lij^no  avec  lu  pointe,  ver»  l'Ile  Wol- 
ruN  ;  celui  (j[ui  eit  cn-tlchors  et  lt<  pluu  à  l'uuuHt  des  deux  tHuut  i\  pIuH  de  4  niillcH  de  U 
pointe. 

Lu  inar(|Uo  pour  celui  t|ni  cHt  le  plus  cn-dohora  est  le  eôté  <i  do  la  partie  élevée  do 
l'Ile  Niapis(;a  ko  joi^^nant  avec  l'extrémité  sud  de  l'Ile   Oull,  rtant  N,  0.  Hur  0.  h 

0.  ;  ou  bien  l'extrémité  nord  de  r Ile  Fright,  80  joignant  avec   le  sud  de  l'Ile  Esfjm- 

maux,  et  ouverte  avec  le  Hud  de  l'Ile  E84|uimaux,  et  ouverte  avec  iJ  sud  de  l'Ile  Grecn, 
portant  N.  0.  sur  ().  lia  man)ue  pour  puHHcr  cn-dehorK  de  ces  bus-fonds,  à  un  demi-mille 
de  distance,  sont  les  extrémités  sua  des  Iles  GuU  et  Friglit  ne  formant  qu'une,  et  portant 
N.   0.  sur  (). 

L'Ii,E  Wai.ris  est  à  4  milles  0.  N,  0.  par  rapport^  la  Pointe  Clear,  ot  l'Ile  Se» 
Cow  Vdihi  Mariiir,  en  est  voisine  au  N.  E.  Lt 
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18  ensemble  courent  un  espace 
Je  1^  mille,  dans  une  directioi.  N.  E.,  et  elles  sont  escarpées,  excepté  au  sud,  auquel  côté 
le  ressil' devant  l'Ile  Sca  Cow  s'étend  ii  trois-cjuarts  de  mille,  et  celui  qui  est  devautTllo 
Walrus,  i\  200  brasses. 

Il  est  un  chenal  clair  à  l'ouest  de  ces  îles,  ainsi  (|u'entr'ellc8  et  les  bas-fonds  Clear 
Water.  Ce  dernier  chenal  est  large  de  l-\  mille,  ot  bien  «lu'il  ne  soit  pas  le  meilleur, 
peut  Otre  suivi  cependant  en  allant  au  Havre  Escjuimnux  de  l'est  en  s'avanyant  sur  la 
marque,  qui  a  été  donnée  pour  éviter  les  bas-fonds  à  l'ouest  do  la  Pointe  Clojir  Water, 
jusqu'à  ce  que  les  côtés  est  des  Iles  Esquimaux  et  Walrus  ne  forment  ((u'un.  Puis  gou- 
vernez vers  le  côté  N.  E.  de  l'Ile  Sea  Cow,  et  doublez  la  à  une  distance  de  2  encablures 
uu  moins,  en  vous  tixant  vers  le  nord-ouest  pour  arriver  à  l'entrée  est  du  hùvre. 

L'Ii.E  Grken  rcrtc,  petite  busse,  couverte  d'herbe,  avec  ressifs  s'étcndant  à>  270 
brasses  au  nord  et  au  sud,  mais  taillée-à-pic  à  l'est  et  i\  l'ouest,  se  trouve  à  ^  d'un  mille 
0.  N.  0.  do  l'Ile  Wabrus,  et  à  J  de '"«Ho  E.  S.  E.  de  l'Ile  Esquimaux. 

L'Ile  Gri.i.  gnêhiud  est  à  un  mille  0.  \  S.  de  l'Ile  Green  à  laquelle  elle  res- 
semble, si  ce  n'est  qu'elle  est  plus  petite.  Elle  est  distante  d'un  demi-raille  de  l'extré- 
mité S.  E.  de  l'Ile  Esquimaux,  mais  il  n'y  pus  de  passage  pour  les  vaisseaux  entre. 
L'extrémité  sud  do  l'Ile  Gull  est  tailléo-à-pic,  et  on  peut  y  passer  avec  en  sûreté  à  une 
distance  de  2  encablures. 

L'Île  aux  Ehqiîlmauic,  longue  de  2|  milles,  et  large  de  1|  mille,  est  haute  de  200 
j\  2.50  pieds  vers  son  côté  nord,  décimant  vers  le  sud.  A  son  extrémité  S.  0.  est  un 
bas-fond  qui  s'étend  vers  l'Ile  Friglit  (jui  elle  aussi  à  un  bas-fond  s'étendant  vers  l'Ile 
Esquimaux. 

Le  chenal  entre  ces  deux,  conduisant  dans  une  direction  nord-est  vers  le  Havre  Es- 
«luimaux,  est  large  de  880  bra.sses  ;  avec  une  grande  profondeur  d'eau,  mais  comme 
il  n'y  a  pas  do  marque  pour  la  directi(>n  vers  ce  chenal,  et  que  les  ressifs  de  chaque  côté 
sont  très-dangorcux,  on  no  peut  pas  le  recommander. 

L'Ile  Fkkhit  p>nr,  est  îi  un  milio  environ  de  l'extrémité  ouest  de  l'Ile  Estjnijçaaux, 
ot  longue  d'un  demi-mille,  dans  une  direction  N,  E.  ;  elle  est  taillée-à-pic,  au  sud  pt  ^Xi 
S.  0.,  sur  lesquels  côtés  les  vaisseaux  peuvent  passera  la  distance  d'une  encablure,  mais 
les  ressifs*  delà  se  projettent  vers  l'est,  N.  J],  et  N.  0.  à  trois  enedblures  de  distance. 

L'Ile  Quin  est  en-dedans,  ou  au  N:  E.  sur  N.  de  l'Ile  Fright,  de  laquelle  elle  est 
distante  d'un  demi-mille  à  peine  ;  elle  est  longue  de  presque  \\  mille,  dans  une  direction  N. 
N.  E.,  et  ses  rivages  sont  taillées-à-pic,  à  l'exception  d'un  large  rossif  partant  de  son  ex- 
trémité nord  et  courant  à  un  demi-nulle  vers  l'O.  N.  0.  Entre  l'Ile  Quin  et  les  ressifs 
devant  l'Ile  Fright  se  trouve  un  chenal  large  de  2  encablures,  et  nommé  le  Chenal  Fright. 
On  peut  s'en  servir  avec  un  vent  ouest  pour  s'avancer  sur  le  HAvre  Esquimaux,  en  tirant 
à  l'est  de  Niapisca,  jusqu'à  ce  (jue  l'extrémité  sud  de  l'Ile  Quin  se  joigne  avec  le  côté  sud 
de  l'anse  dans  les  Iles  Esquimaux,  portant  E.  S.  E.,  puis  gouvernant  de  manière  à  dou- 
bler de  près  l'extrémité  sud  de  l'Ile  Quin,  qui  est  taillée  très-à-pic,  ensuite  dans  une  di- 
rection E.  sur  N.,  à  2  milles  jusqu'à  l'entrée  du  havre. 

Mais  le  meilleur  choHal  de  l'ouest  vers  le  Havre  aux  Esquimaux  est  le  Chenal  Quin  ; 
il  se  trouve  entre  l'Ile  Quin  et  la  côte,  qui,  à  la  Pointe  aux  Morts,  est  distante  de  deux- 
tiers  d'un  mille  au  N.  N.  E.  de  la  pointe  nord  de  l'île.  L'eau  basse  s'étend  à  une  encS- 
blure  de  longueur  au  nord  en  partant  de  l'île,  mais  devant  la  Pointe  aux  Morts,  ainsi  que 
devant  les  petits  îlots  qui  sont  à  plus  d'un  tiers  de  mille  à  l'O.  N.  0.,  de  cette  pointe,  les 
ressifs  s'étendent  à  200  brasses  vers  le  sud,  et  l'eau  basse  est  continue  à  l'est,  jusqu'à^ 
côté  opposé  de  l'embouchure  de  la  grande  baie  au  nord  du  havre,  et  entre  la  Pointe  aux 
Morts  et  la  Pointe  aux  Esquimaux.    La  profondeur  d'eau  dans  le  Chenal  Quin  est  de  ^ 
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ù  7J  bniHSCs,  avec  un  f»mil  do  nwlio.  do  fj;riiv(»iH,  ou  do  hMv.  —  Lu  Ilûvro  aux  K8<|niniiinx 
vfit  untro  lo8  cxtr<5initL>H  N.  K.  et  nord  do  l'Ilo  du  iiiôtno  nom,  ot  ontro  cotto  îlo 
ut  la  turre-turuio.  L'IIu  oHlent  d-MX)  britoMOH  do  lu  l'ointe  Ks4|uiniiiux,  (|ui  borno  la  partie 
N.  E.  du  hilvi'o.  Lu  l'ointo  Ks(|uiniiiux  ayant  i\  son  côto  ouest  l'ontréo  d'uno  jHstitc  ri- 
vière, cunHiHtc  do  mu!,1o  ot  oHt  taill«5o  à-pic  i\u  S.  (>.,  bion  (luo  d«'s  rossit'H  on  niu'tont,  ot 
traversent  lus  baios  dus  doux  vôU^h,  uomniu  on  u  déjà  dit.  Les  oxtrL^niit«5rt  nord  ot  \.  K. 
de  rUo  aux  Ks((uiniaux  Hont  aussi  tiiilIt'oH-il-pic,  ot  pouvont  ôtro  lon<;<ÎOH  par  lus  plus  u:runds 
vaiHSuHUX  ù  la  distance  do  70  brasses.  Lu  prot'ondour  d'eau  dans  lo  havre  est  do  5  à  15 
broBsca  d'ouu,  sur  un  tond  de  sable.  I/espaco  dans  lequel  les  navires  {>ouvont  mouiller  est 
presf^ue  1^  mille  en  lonj^uour,  dans  une  diroetion  N.  0.  ^  (  ).,  ce  (|ui  est  la  direction  de.< 
deux  extrémit«5s  l'une  do  l'autre,  et  la  largeur  du  havre  est  estimi'e  i  4  encâhiures.  l\  y  a 
donc  de  la  place  pour  beaucoup  de  vaisseaux  «lui  seront  i\  l'abri  de  tous  les  vents  s'ils  ne 
tiennent  près  de  l'île  (o'ost-i\-<lire  on-dodans  de  la  lij^ne  joi^^nant  ses  extrémités  nord  et 
N.  E.,  et  dans  11  brasses  d'eau  pas  plus.)  On  se  procurera  de  la  bonne  oati  il  la  rivière 
<iui  est  il  la  Pointe  aux  Escjuimaux,  ou  ik  dos  ruisseaux  sur  l'île  ;  le  bois  aust^i,  est  abon- 
<tant. 

On  a  déjà  donné  do  courts  renstûgneraents  pour  les  chenaux  Soa  ('ow,  Frij^htet  Quin, 
conduisant  à  cet  excellent  havre.  Pour  les  nicilleurs  chenaux  do  l'est  et  de  l'ouest,  ob- 
servez ce  (jui  suit  : — 

Lo  nieillour  chenal  avec  vents  de  l'est  est  le  Chenal  Walrus,  entres  les  Ues  Walrus  et 
<jrrcen.  Ce  chenal  est  larj^e  de  trois-ijuarts  de  mille,  avec  8  brasses  d'eau  pour  le  moins, 
ot  il  est  seulement  noecssairo  do  se  tenir  i\  200  brasses  de  l'une  ou  de  l'antre  île,  pour 
éviter  tous  les  écuoils.  Quant  vous  serez  à  2  ou  H  milles  en-dehors  de  ces  îles,  t'aittîs 
porter  l'extrémité  N.  E.  do  l'Ile  aux  Escjuimaux  milieu  entre  les  deux  îles  mentionnées 
comme  formant  le  chenal,  et  «lie  paraîtra  ù-iUS  une  direction  Nord.  G^puvoniez  dessus, 
et  en  gardant  une  distance  d'une  encablure,  doublez  la  oôt<>  en  courant  au  nord  ouest  dans 
lu  position  ot  la  profondeur  désignées. 

Le  meilleur  chenal  de  l'ouest  avec  vents  est  à  l'ouest  des  Iles  Fright  et  Quin,  en- 
tr'elles  et  l'Ile  Niapisca,  puis  entre  l'Ile  Quin  et  la  terre-ferme.  L'étend-  "  et  la  position 
desresaifs  devant  les  Iles  Fright  et  Quin  ont  déjà  été  données.  Cependant  r  <3vant  l'Ile  Nia- 
pisca s'étendent  un  domi-mille  au  sud  des  ressifs  de  ôalcuire  plut  ;  ainsi  <ju'it  un  (|uart  de 
mille  à  l'est,  partant  de  ses  extrémités  S.  ot  est,  entre  lesquelles  on  verra  une  groupe  re- 
marquable de  rocbers,  bouquetiers  se  tenant  au-dessus  du  calcaire  au  niveau  de  la  ligne  de 
la  mer  haute.  De  son  extrémité  est,  qui  est  l'extrémité  sud  d'une  baie  dans  l'île,  s'étend 
un  autre  ressif  un  demi-mille  au  N.  E.  sur  E.  mais  l'espace  est  grand  entre  ces  ressifs 
et  l'Ile  Fright,  chenal  étant  largo  do  plus  d'un  mille  d  la  partie  la  plus  étroite,  et  profonde 
de  30  d  4^  brasses  d'eau.  En  vous  dirigeant  vers  le  chenal  de  l'ouest  observez  ce  qui  suit  : 
D'abord,  remarquez  quo  la  marque  pour  vous  faire  éviter  le  ressif  do  l'Ile  Niapisca  à  une 
distance  de  plus  de  2  encablures,  est  l'extrémité  N.  0.  de  l'Ile  Fright  formant  une  avec 
l'extrémité  sud  de  l'Ile  Quin  ;  ainsi  donc  ne  séparez  pas  ces  deux  îles  l'une  d'avec  l'autre, 
jusqu'à  ce  que  l'Ile  Moniac  (  portant  N.  jt  E.,  à  2^  milles  de  l'extrémité  la  plus  proche  de 
Niapisca)  vous  apparaisse  à  l'est  de  Niapica.  L'ayant  fait,  entrez  dans  le  chenal,  et  gou- 
vernez N.  N.  E.  ^  E.,  et  quand  l'Ile  Moutange  (la  suivante  à  l'ouest  de  Moniac)  vous 
apparaît  au  nord  de  Niapisca,  vous  aurez  évité  le  ressif  qui  est  dans  la  direction  N.  E. 
sur  B.  Remontez  alors,  si  c'est  nécessaire,  afin  d'éviter  le  ressif  qui  de  l'extrémité  nord 
de  l'Ile  Quin  se  projette  à  un  demi-mille  0,  N.  0.,  jusqu'à  ce  que  non  seulement  l'ex- 
trémité de  l'Ile  aux  Esquimaux  f(ui  se  présente  à  votre  vne  placée  au  nord  de  l'Ile  Quin, 
mais  aussi  que  l'extrémité  nord  de  l'Ile  Sea  Cow  vous  apparaisse  au  nord  de  l'Ile  aux  Es- 
(^[uimaux.  Pénétrez  entre  l'Ile  Quin  et  la  terre-ferme,  en  tenant  ouvertes  les  marques 
mentionnées  en  dernier,  portant  environ  S.  54°  E.,  et  elles  vous  conduiront  au-delà  de  la 
pointe  nord  de   l'Ile  Quin   à  la   distance  d'environ  200  brasses. 

Faites  attention  que  la  marque  pour  les  bas-fonds  devant  la  Pointe  aux  Monts,  ot  les 
petits  îlots  à  l'ouest,  est  la  Pointe  Nord  et  la  Pointe  N.  E.  de  l'Ile  aux  ïîsquiniaux  jointes 
en  une,  et  portant  S.  E.  ^  E.  ;  si  vous  les  ouvrez  avant  que  vous  soyez  autant  à  l'est 
q^e  l'Ile  Quin,  vous  serez  à  terre.  Après  avoir  passé  l'Ile  Quin,  continuez  à  marcher 
vers  la  pointe  nord  ''e  l'Ile  aux  Esquimcaux  ;  et  passez  de  l'autre  côté  au  sud-est  dans  le 
Havre. 

Les  marées  courent  dans  le  Havre  aux  Esquimaux  généralement  d  raison  d'un  nœud, 
le  montant  doublant  la  Pointe  Clear  Water  de  l'est,  et  passant  à  l'ouest  entre  l'Ile  Quin 
et  la  terre-ferme.     Le  baissant  coule   dans  une  direction  contraire.     Le  montant  passe 
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uuH.ti  i!iitri>  luH  ilort  Kri^lil  ut  Niapirioa,  ut  1»  biiihMaiit  Hont  par  co  iiu'iiio   ch(>nal.     MaiHce.-' 
foinM  Minl  lienii('uii|i  iiiHiK'iK'i',>»,  tant  »>ii  Uiir  miiiilift'  i|iron.li'ur  durt^o,  pur  \v>*  voiits,  et  le 
bai.-hant  ol  j;riiii<liiii(iTit  acw'li'n'  par  Uh  vont»  oucHt  dati."  It;  HAvro    au\    KH(j\iiiiiaux,  cou 
laiit  li\  parluÏM  -  iitL'iidh  l'Iifuri'. 

li'Il.K  NiAl'isi  A,  (Idiit  ks  riîHsits  ont  AfyX  éti'  ini'iitiuniu's  est  mi  jmmi  plun  (pic  2 
lililIcH  *'ii  loiiuu*!ur.  (lu  nord  an  sud  ;  vWv  vM  m  partii;  couv(!rtc  de  bois,  et  u  deux  cûtCh 
principak's,   ii'cxiu'diint  pas  lillO  picdM  eu  liauti'iir. 

li'll.is  Qi  AUHV.  lon;:in>  pri'>4(|Ui' de  'JA.  l't  environ  d(!  la  nu'ine  liauteur  que  l'Ile 
Niapisea  est  st'pan'r  de  eeltt!  ilernii're  par  un  elienal  larj^e  de  iJTO  brasses,  avec  un  petit 
îlet  iknlans,  nniis   sans  passade  sûr  jHinr  les  navires,  i\  eiuse  des   bas -fonds  ipii  sont 

dans  la  baie  au  suii,  et  diin  ressit'<|iii  se  projette  au-delii  du  petit  îlet.  D'autres  ressify 
courant  aussi  à  un  tiers  de  mille  du  vMé  ouest  do  Niapisea,  et  du  côté  sud  de  l'Ile 
Quarry.  ^' 

Ji  Anse  Ciii-f  (^uariy  est  au  ec'jti'  nord,  et  deux  tiers  de  mille  au  nord-ouest  de  l'cx- 
tréiuité  est  de  lUe.  KUe  est  lary;e  d(! '^50  brasses,  et  prof'onik'  de  KH»,  avec  22  brasses 
d'eiiuù  l'entrée,  diminuant  •rradiu-llemeiit  à  4  bras.M's,  avec  un  l'ond  vaseux  i)rùs  de  sa  tdte. 
Les  îles  et  les  bis-l'uiids  le  Ioul'  de  la  terre-ferme,  ne  sont  distantes  ipie  de  ."{  nulles  au 
uord  de  cette  anse,  (pli  p.ir  \i\  n!('me  devient  enti(renient  enfermi^e  entre  terres,  bien  (|U0 
formant  un  très  petit  h.ivre. 

11  n'(  st  pas  besoin  d'autres  directions  iput  de  se  tenir  plus  prt-s  du  cfité  (»uest  eu 
entrant,  et  de  mouiller  pri's  du  centre  dans  1»  mi  10  brasses.  On  peut  se  procurer  de  lu 
bonne  eau  d'un  rui.sseau  dans  le  coin  S.  ().  de  l'Anse.    • 

Kntre  l'Ile  (^u.irry  et  l'Ile  Larjje  d'rdiitJr,  se  trouve  le  ulienul  Quarry  (pii  est  le  sui 
vaut  à  l'ouest,      ('e  chenal  est  larj^e  de  4(l((  bra.sses  d'une  île  à  l'autre,  dans  la  plus  (étroite  ' 
partie,  où  l'eau  bj>.sse  devant  l'Ile  l.(arij;o  r(.'d\iit  la  largeur  navigable  à  '.V.W  brasses. 

Les  seules  directkins  niicessaires  .sont  de  l'aire  jx)rter  les  chenaux  au  N.  N-  E.,  puis 
entrez  en  vous  tenant  au  centre  jus<pi'à  ce  ipie  vous  soyez  i\  deux  tiers  d'un  mille  de 
l'extrtMnité  S.  0.  de  l'Ile  Quarry,  apri's  (|uoi  vous  pourrez  longer  cette  île  de  près,  \ti  que 
le  reste  du  chenal,  1|  mille,  est  tn'-.s-prolond  de  iiûlv,  tandis  que  l'eati  bas,«e  s'(5tend  t\  150 
briwses  de  l'Ile  Large.      Le  numt.iut^entre  dans  le  chenal  et  en  sort  lentement. 

li'll-K  li.vmil':  (îrinuîr  est  de  forme  ovale,  le  plus  long  diamètre ''e  nord  au  .sud  (5tant 
de  1  milles;  elle  mc-ure  plus  (pie  onze  milles  de  circonférence,  est  bien  boisiie,  et  s'(51ève 
à  200  pieds  aii-de,«sus  du  nive.iu  de  la  mer,  dans  sa  partie  lu  plus  haute.  Oc  ses  extr<?- 
inité.s  sud  et  ,'^.  C).  s'tUeiident  dos  ressifs  de  jiierre  à  chaux  plate  à  une  distance  de  près  do 
trois  (piarts  de  nulle,  et  la  manpxe  pour  rextrémit(5  sud  de  ces  ressifs,  dans  2  brasses 
d'eau,  sont  les  ]M)inte«sud  des  lies  Ninpi.sca  et  Fright  sur  le  côté  ouest,  un  mille  au  nord 
de  son  exlrémiti'  S,  0.  il  y  a  grand  nombre  de  rochers  boiuiuetiers  et  voûtés,  re^).sant  sur 
la  pierre  i\  chnix  plate  ;iu-de.ssu."  de  la  présente  manjuc  de  lu  haute  mer. 

Ii('  Hessif  de -Milieu  MiddU  /i»«/' est  exactement  dans  la  ligne  (pii  unit  les  extré 
mités  sud  des  lies  Large  et  Mingan,  et  2  nulles  à  l'ouest  de  la  première.  Tne  partie  de 
'»c  ressif  est  toujours  au-de.ssus  du  niveau  de  l'eau  mais  il  n'a  pan  '{0  brasse-  de  (liamètrc*, 
,.ioi(pie  le  bas-f(»nd  autour  soit  k)ng  d'un  demi-mille  dans  nue  diixiction  N.  E,  sur  N.,  et 
iarge  d'un  tier.<  de  mille.  La  manpie  pour  le  C('»té  e.st  de  ce  ressif  sont  les  côtés  est  des 
deux  lies  lîirch  johits  de  manière  une  former (pi'un. 

Le  passage  navig.ible  entre  ce  ressif  et  l'Ile  Large,  nommé  le  Chenal  Large  est  largo 
de  Ijî  mille,  et  profond  de  T)-!  brasses.  C'est  le  chenal  d(mt  devrait  st!  servir  un  vaisseau 
allant  veis  le  liâvre  Mingan  avec  un  vent  est,  et  eu  faisant  cette  course  lu  seule  observa- 
tion néee.-saire  c'est  (|ue  les  ressifs  s'étendent  il  l'ouest  eu  partant  du  rivage  de  l'Ile  Large, 
sur  une  distance  de  2  à  U  encablures,  justjii'au  Flowerpot  Columns  ;  après  quoi  le  rivage 
de  ril'i  devient  escarpé,  On  est  peu  ou  nullement  averti  par  la  sonde  du  côté  de  l'Ile 
Largo,  mais  on  peut  s'approcher  à  131)rassesdu  Ressif  du  Milieu  na  M'iddïr  Rerf,  ([ni  sur 
le  e('>té  e.-'t  se  trouve  éloignée  de  l'Ile  de  plus  d'un  demi-mille.  Plus  à  l'intérieur,  les  Iles 
Biicli  forment  le  côté  ouest  de  co  chenal,  à  la  distance  de  2  milles  de  l'Ile  Large;  la 
partie  est  de  l'Outer  lîiroh  est  taillée-à-pic,  et  l'eau  basse  ne  s'étend  qu'à  150  brasses  de 
l'extrémité  est  de  l'Ile  Outer  13irch.  Mais  il  existe  au  côté  ouest  de  l'Ile  OuterBirch  un 
ressit'  diiugereux  (|ui  s'étend  à  050  brasses  du  rivage.  Le  chenal  entre  les  deux  Iles 
Bireli  i  •^t  l.irgi'  de  .".00  brasses,  mais  le  fond  i;'est  pas  bon  et  un  étranger  ne  pourrait  pas 
traveri-er  un  espace  plus  grand  que  3^  brasses.  L'Ile  Bircli  Outer  en-dehors  a  un  mille 
de  diamètre,  et  oOO  pieds  cuvirou  d'élévation  ;  on  voit  sur  sou  extrémité  S.  0.  un  rocher 
bou(iuetier  renianiuable. 
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L'II»,'  Iiinnr  Uireli  «'."t  plus  gninilo  ;  si»ii  oxtn'niitd.   N.  0.  ont  longue  ot  biiMW,  s'i^en- 
lant  un  dcuui-niillo  i\  loueMt  du  curiMH  du  l'ilo,   avec  une  cnurhc  au   S.  (>.;  de  cet»»!  pointo 
-«'«^tend    un    U',m\'  X   un  diMui-iuilio  à  l'ouertt,  ayant  12  hrasm'siV  imio  «Minihluru  de  dititaneu 
do  u;.s  Itoi'dH. 

Un  deiui-Miille  au  H.  O.  do  eottc  nu'nie  jtnliito,  ent  un  p«'tit  \U'.\  bas,  et  pri-w  d»!  l'oxtrd- 
initi<  Hiid  lie  cet  iU-t  ost  un  roelicr  tn's  rtMnar(|iialil(',  luininu'  li'  i{n(luT  ILiiitli,  li  i.uiî-e  do 
Ml  reHrtond)laiict!  nwv  la  can'^no  d'un  navire  niiiilriim^.  Jjc  p  N^ildc  pierre  i\  eliutix  |il.it,  i\ 
soe  i\  nier  basse  (|ui  joint  eet  îlet  et  ee  rnclier  itvee  la  point»-  Iiiksi;  de  l'Ile  Innur  Kireii, 
•*'(îtond  A,  .'100  brasM's  du  roclier  vers  le  S.  ()..  et  à  200  l)rasses  vers  lum'^t.  liC  iiiuntant 
nDlue  au  S.  O.  (între  les  Iles  llireli,  ainsi  qu  entr'elles  et  le  Ifessil'  Middie  «/»'  niiliin. 

Entre  les  Iles  Iliruli  et  l'Ile  Miiigan  se  trouve  le  elienal  Hireli,  i|ui  est  !»>  meilleur  ù 
prendre  pour  parvenir  au  Ilâvre  Mingan  ave<!  dt!s  vents  del'one.st.  Il  est  large  de  \\  niillen, 
f^i  profond  partout. 

L'Il.K  MiNUAN,  \\\  nulles  à  rou(\st  de  l'Ile  Mircli  Iniier  ih-  rink'n'rur,  est  longue  de 
2  nulles  et  située  dans  une  directiiai  N.  N.  E.;  incluant  deux  petits  îlets  près  de  son 
<jûté  oue.st,  elle  est  large  d'environ  un  mille.  Son  élévation  est  (le  lOO  pieds  à  jk-u  près, 
('telle  e.st  dépourvue  d'arbres. 

L'eau  basse  !\  partir  de  son  extrémité  sud  tu(  s'étend  pas  plus  loin  (juo  .'500  brasses  ; 
mais  au  S.  ().  et  ouest  les  res.sif's,  renfermant  les  îlets,  courent  à  environ  000  tirasses  au 
large.     L'île  est  taillé-à-pic  sur  ses  côtés  nord  et  est. 

Au  S.  0.  A  S.,  il  15^  milles  de  l'extrémité  sud  de  l'Ile  .Minguii,  et  en  ligne  avec 
rcxtrémitc  sud  de  l'Outer  Bircb  jointe  i>vee  la  pointe  nord  de  l'Ile  jjarge,  >^(  trouve  le 
Mingan  Patch,  <pii  eon.sistc  en  un  i'ond  roelieux  de  li  bras.ses.  Entre  ee  l'ateli  mt  hum» 
<fe  rorhtrs  et  l'Ile  il  y  a  22  brasses  d'eau. 

Lkk  P.ERR(><it  kts  celles  des  Iles  Mingan  les  plus  à  l'ouest,  sont  quatre  petits  îlets  bas 
et  non  boisés.  (Mui  du  nord-cmest  est  plus  haut  (|ue  les  aiitref,  entouré  de  coteaux,  .et  a 
\m  superstrattjm  de  tourbe  sur  son  .sommet  aplani  et  où  un  grand  nondu'e  de 
plongeons-marins  abondent,  et  élèvent  leurs  petits.  Les  deux  îlets  de  l'»!st  sont  à  uiu'  dis- 
tance do  2  milles  N.  0.  sur  0.  du  contre  de  l'Ile  Mingan,  et  ont  un  ressifdo  pierre  ù 
idiaux  plate  .Vétendant  depuis  l'anse  ju-squ'à  trois  (juiirts  de  mille  ou  S.  S.  O.  au  nord 
d'eux  est  aussi  un  bius-fond  à  un  tiers  de  mille,  ain^i  qu'un  chenal  CTroit  entre  eux  «(t  les 
deux  autres,  mais  denulh;  utilité  pour  les  vaisseaux.  A  l'est  et  à  l'ouest  de  l'îlet  qui  est 
le  plus  nord-ouest  l'eau  est  ba.sse  jusqu'à  un  quart  de  mille,  nuiis  un  vaisseau  peut  passer 
au  nord  de  cette  îlot,  a  200  bnis.seâ  de  «listance,  dens  14  ou  1;')  br.isses  d'tsau. 

Le  Chenal  Perrofjuet,  entre  ces  îlets  et  l'Ile  Mingan,  est  large  de  1^  mille,  et  a  une 
[trofondeur  au  cliiiial,  variant  de  iJO  i\  40  brasses.  Le  montant  et  le  baissant  courent  dans 
le  chenal,  le  premier  au  S.  0.,  et  le  dernier  au  Sud. 

Toutes  les  îles  ci-devant  déerites,  depuis  l'Ile  Niapisca  ju.stju'aux  Perroijuets,  inclusi- 
vement sont  taillées-à-pic,  et  sans  riscjue  sur  leurs  côtés  nord,  en  sorte  (jue  le  chenal  Mingan 
eutr'elles  et  la  côte  ou  la  terre-ferme,  est  sûr  partout  prcs((UO  vis-à-vis  l'Ile  Niapisca,  de 
laquelle  elle  est  distante  de  2^  milles. 

L'Ir-E  3Ioi:tan(1K,  1^  milieu  l'ouest^ de  Moniac,  est  à  peu  près  1]  mille  en  diamètre, 
et  ost  située  devant  xuie  baie  pleine  de  petits  îlets,  et  dans  la(juelle  sont  plusieurs  petites 
rivières.  Moutange  est  directement  vis-à-vis  l'île  Quarry  à  la  distance  de  21-  milles.  Ces 
lies,  Moniac  et  Souhnige,  sont  à  trois  quarts  de  mille  de  l'extrémité  la  plus  voisine 
ile  la  terre-ferme,  mais  les  bas-fonds  en-dedans  et  eutr'elles  sont  j»resqu'à  sec  :i  la  mer 
basse. 

Au  .sud  dos  Iles  Mt)niac  et  3Ioutaiigo  les  bas-fonds  ne  s'étendent  pas  à  plus  de  /i  en- 
cablures au  large,  mais  le  fond  est  rocheux,  avec  des  sondages  irrégtiliers  entre  4 
et  10  brasses,  jusipi'à  la  distance  d'un  mille  au  sud  des  <leux  ;  en  sorte  <iu'un  navire 
louvoyant  dans  le  Chenal  Mingan  ne  devrait  pas  se  tenir  au  nord  à  plus  de  1|  mille  des 
côtes  nord  des  îles  en-dehors  nu  dans  moins  de  10  brasses  d'(!au. 

Le  llessif  Sand  Lark,  :5^  milles  au  N.  0.  ,sur  0.  de  l'Ile  Montange,  à  2;\  milles  E.  S. 
E.  de  rilo  Mingan  Harbour,  et  un  pou  plus  d'un  mille  de  la  terre-ferme,  est  petit  et  bas, 
mais  toujours  au-dessus  de  l'eau.  L'eau  basse  à  partir  de  ce  ressif  ne  s"étend  pas  à  plus 
d'une  encablure  de  distance,  et  de  tous  les  côtés  lo  ehonal  est  profond  et  clair;  mais  à  H 
mille,  en  ligue  vers  le  côté  sud  de  l'Ile  Montange  est  un  amas  do  rochers,  ayant  5  bra.ssos 
d'eau  à  leur  surface.     Cette  eau  b  isse  n'a  pas  été  examinée,  et  d(!vra  être  évitée. 

Entre  l'Ile  Inner  Birch  et  l'Ile  Harbour,    le  Chenal  Mingan  est    large  do  \'^  nulle 
uvec  sondages  rocheux  et  irréguliers,  entre  7  et  20  brasses.      IjU  plus  grande  profondeur 
d'eau  est  vers  l'Ile  Bircb,  où  le  fond  est  généralement  de  sablC;  degravoiset  de  coquillages. 
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Entre  les  Perroquets  et  lu  Longue  Pointe  Long  Point,  ainsi  qu'entre  l'Ile  Mingan  et 
cette  Pointe,  le  Chenal  Mingan  eet  large  de  2\  milles  et  sans  dangers,  à  l'exception  d'un  bas- 
fond  de  sable  qui  s'dtend  devant  la  côte,  directement  à  l'ouest  de  Longue  l*ointe,juRf{u'àun 
mille  en-deya  des  Perroquets.  Il  y  a  souvent  des  brisans  devant  ce  bas-fond,  causés  par 
le  montant  qui  est  détourné  par  la  Longue  Pointe  vers  le  Sud.  0.  On  peut  se  servir  con- 
venablement de  ce  chenal  en  se  dirigeant  sur  le  Havre  Mingan  avec  un  vent  du  nord. 

La  IjongTie  Pointe  est  de  sable,  et  de  Id  vers  l'est,  jusqu'au  Hûvre  ^lingan  inclusi- 
vement, est  un  rivage  mag-nifiquc. 

Le  Havre  3Iin(J.vn  est  lespace  étroit  mais  bien  abrité  entre  l'Ile  Harbour  Mvre 
et  la  terre-ferme,  la  terre-ferme  ou  la  côte  est  basse  et  est  bordée  d'une  belle  rive  de  sable, 
tandisque  l'île  est  de  pierre  à  chaux,  haute  de  100  pieds  environ,  bien  boisée,  escarpée  et 
taillée-à-pic  vers  le  havre,  mais  s'échelonnant  et  basse  au  sud  jusqu'à  un  quart  de  mille  du 
rivage.  I^a  longueur  de  l'île  est  de  2  l'iilles,  et  sa  plus  gi-ande  largeur  n'est  pas  plus  qu'un 
demi-mille. 

Les  ressifs  sur  les  extrémités  est  et  ouest  de  l'île,  et  qui  sont  ce  c(u'il  y  a  de  plus  à  su 
garder  contre  quand  on  pénètre  dans  le  havre,  s'étendent  à  -40  brasses  au  large  depuis  la 
manjuc  de  h  haute  mer. 

La  côte  s'éloigne  de  l'île  dans  la  partie  est  du  hitvre,  qui  conséquemment  serait  exposée 
aux  vents  de  l'est,  s'il  n'y  avait  un  bas-fond  de  sable,  sec  à  la  mer  basse,  s'étendant  à  700 
brasses  de  l'entrée  de  la  Rivière  Mingan.  Cette  ivière  n'admet,  et  d  la  mer  haute 
seulement,  que  des  chaloupes,  et  son  embouchure  est  vis-à-vis  l'extrémité  est  de  l'île. 
L'entrée  est  du  havre,  entre  le  bas-fond  nommé  et  lîle,  est  lai^e  de  200  brasses,  l'entrée 
ouest  entre  la  terre-ferme  et  l'île  est  large  de  170  brasses  ;  toute  la  largeur  dans  les  deux 
entrées  ayant  une  eau  profonde.  L'espace  à  l'intérieur  oi\  les  navires  peuvent  mouiller  en 
toute  sûreté  est  de  1  mille  de  longueur  sur  270  brasses  de  largeur,  avec  beaucoup  d'eau 
pour  les  plus  grands  vaisseaux,  sur  un  fond  de  sable. 

Bien  que  ces  entrées  soient  si  étroites,  il  y  a  peu  de  difficulté  à  faire  entrer  un  navire 
aussi  grand  qu'une  corvette,  et  de  grandes  frégates  ont  quelquefois  visité  le  havre. 

Pour  pénétrer  dans  le  Havre  Mingan,  suivez  les  directions  données  ci-dessous  :  En 
l'approchant  de  l'est  fa^s  porter  dans  une  direction  N.  0.  le  côté  nord  ou  intérieur  de 
l'Ile  Harbour,  et  les  maisons  du  poste  de  la  Compagnie  de  la  Baie  d'Hudson  devront 
alors  paraître  séparées  de  tente  leur  largeur  du  nord  de  l'île.  Dans  cette  direction 
■j^agnez  vers  ces  maisons,  laissant  l'extrémité  est  de  l'île  d  150  brr"ises  au  sud,  ou  à  votre 
gauche,  t  prenant  garde  de  renfermer  le  côté  sud  de  la  pointe  sablonneuse  de  la  terre- 
;  jrme,  ce  qui  forme  l'entrée  du  hu»re,  derrière  le  côté  nord  de  l'île  ;  car  lorsqu'ils  seront 
joints  eu  un  seul,  vous  serez  échoués  sur  le  bas-fond  sablonneux  devant  la  rivière  Mingan. 
Après  que  vous  aurez  passé  l'extrémité  est  de  l'île  longez  son  côté  nord  à  une  encablure 
de  distance,  et  choisissez  votre  local  en  aucune  partie  vers  le  centre  du  hdvre,  dans  9  à 
13  brasses  d'eau,  sur  un  fond  de  sable. 

Quand  vous  vous  dirigez  de  l'ouest  vers  ce  htivre,  courez  vers  la  rive  sablonneuse  de  la 
terre-ferme  à  trois  (quarts  de  mille  d  l'ouest  de  l'île,  jusqu'à  ce  que  l'extrémité  sablonneuse 
de  la  terre-ferme,  qui  forme  l'extrémité  ouest  du  hdvre,  ne  fasse  qu'un  avec  la  face  des 
hauteurs  de  terre  glaise  h  l'est  des  maisons  de  la  Compagnie  de  la  Baie  d'Hudson,  portant 
E.  sur  S.,  ou  jusqu'à  ce  »|ue  vous  soyez  dans  11  brasses  d'eau.  Avancez  sur  cette  marque, 
ou  dans  cette  course,  le  long  de  la  rive,  et  tenez  vous  à  une  demi-encdblure  de  distance  de 
la  pointe  sablonneuse  de  la  terre-ferme,  tandisque  vous  entrez  dans  le  hdvre,  et  chcisisscz 
le  local  comme  il  a  déjà  été  dénoté. 

Le  Havre  Mingan  est  sûr  avec  tous  les  vents,  et  de  même  que  le  Havre  Esquimaux 
il  a  ce  grand  avantage,  que  les  navires  peuvent  entrer  ou  eu  sortir  avec  le  vent  ouest  oa 
est  indistinctement. 

De  Longue  Pointe  jusqu'à  la  Rivière  St.  Jean  s'étend  un  beau  rivage  de  sable  ;  en- 
dehors  duquel  l'eau  basse  se  projette  trois  quarts  de  mille  au  large. 
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i 
DU  CAP  GASPÉ  A  LA  POINTE  ESCUMINAC. 

LE  CAP  GASPÉ  est  une  pointe  remarquable  de  pierre  à  chaux  ayant  sur  son  oôté 
N.  Ë.  une  rangée  de  hauteurs,  s'élèvant  à  692  pieds  au-dessus  du  niveau  de  la  mer.  Devant 
l'extrémité  sud-est  du  cap  il  y  avait  encore  récemment  uu  rocher  blanc  remarquable 
nommé  le  Rocher  Flower-pot,  Ship's  Head,  ou  Old  Womau.  La  base  de  ce  rocher  avait 
été  tellement  usée  par  la  mer,  qu'il  fut  enfin  submergé  dans  une  grande  profondeur. 

Devant  le  Cap  Gaspé  se  trouvent  un  gr^niù  nombre  .  do  rochers,  fréquentés  par  les 
pêcheurs.  Ils  sont  placés  dans  une  même  direction  par  rapport  au  Rocher  Flower-poL, 
S.  S.  E.  La  première  groupe  qui  est  petit  a  pour  le  moins  8  brasses  d'eau  à  sa  surface,  le 
second  en  a  1  G,  et  le  troisième  10.  Leurs  distances  respectives  du  rocher  Flower-pot 
sont  de  sept-huitièmes  d'un  mille,  de  1^  mille  et  de  13  milles.  Entre  ces  rochers  l'eau  est 
profonde  et  les  sondages  irréguliers,  et  le  dernier  nommé  est  sur  le  banc  de  soudages  qui  est 
situé  devant  cette  côte. 

A  la  distance  de  7^  milles,  S.  S.  0.  }  0  du  Cap  Gaspé,  se  trouva  la  Pointe  Peter 
Pierre,  formant  la  pointe  N.  E.  de  la  Malbaie,  et  la  pointe  sud  de  la  Baie  de  Gaspé. 
Elle  est  de  pierre  sablonneuse,  et  couverte  des  maisons  blanches  des  pêcheurs. 

L'Ile  Fiat  platt  est  à  400  brasses  devant  la  Pointe  Peter,  et  est  basse,  petite  et  de 
pierre  sablonneuse.  Entre  l'île  et  la  pointe  le  chenal  est  clair,  mais  sans  mouillage  com- 
mode ;  ear  bien  que  des  navires  jettent  l'ancre  de  temps  à  autres  au  nord  de  l'île,  le  fond 
est  si  dangereux,  qu'on  court  risque  de  perdre  l'ancre,  qui  peut  s'accrocher  aux  rochers. 

De  rile  Fiat  au  Cap  Gaspé,  de  l'autre  côté  de  l'embouchure  de  la  Baie  Gaspé,  la 
course  est  d'une  direction  N.  N.  E.,  la  distance  de  7^  milles. 

La  Baie  de  Gaspé  à  des  avantages  qui  pourront  plus  tard  la  rendre  une  dos  places 
les  plus  importantes  de  ces  mers,  au  point  de  vue  maritime.  Elle  contient  un  excellent 
local  de  mouillage,  en  face  de  Douglas  Town  ;  un  havre  t\  sa  tête,  capable  de  contenir  en 
parfaite  sécurité  une  flotte  nombreuse  ;  et  un  bassin  où.  les  plus  grands  navires  peuvent 
être  mis  à  sec  et  réparés.  La  course  dans  la  baie  en  remontant,  de  l'Ile  Fiat  à  l'extré- 
mité de  la  Pointe  Sandy  beach  qui  forme  le  havre,  est  N.  sur  0.  ^  0.,  un  peu  plus  que 
16  milles. 

De  la  Pointe  Peter  les  terres  su  lèvent  en  ondulations  jusqu'à  la  chaîne  de  montagnes 
à  5  milles  environ  de  la  rive  sud-ouest  de  la  Pointe  Peter  à,  Douglas  Town,  une  distance 
de  12  milles,  présente  une  suite  de  pointes  escarpées.  L'eau  basse  s'étend  à  presqu'un 
tiers  de  mille  des  hauteurs,  et  les  navires  louvoyant  doivent  se  défier  puisque  l'eau  s'as- 
sombrit trop  rapidement  pour  que  la  sonde  nous  puisse  avertir  à  temps. 

Dans  le  côté  N.  E.  de  la  baie  est  un  mouillage,  sur  un  fond  tenace,  mais  dans  p^s 
moins  que  17  brasses  d'eau,  excepté  à  un  quart  de  mille  du  rivage,  en  face  de  l'Anse  St. 
George,  Grand  Grève,  et  Little  Petit  Gaspé.  Ce  côté  est  taillé-a-pic,  et  sans  périls  par- 
tout à,  l'exception  des  Rochers  Seal  Loups-Marins,  qui  sont  les  seuls  dangers  détachés  que 
l'on  ait  ù  redouter  dans  la  baie. 

Les  Rochers  Seal  sont  à  6^  milles  en-dedans  du  Cap  Gaspé,  à  un  mille  S.  E.  sur 
S.  du  Cap  Brûlé,  et  à  un  demi-mille  de  la  rive.  La  longueur  de  ce  ressif  est  de  .3 
brasses,  et  dans  une  direction  parallèle  à  la  côte,  est  d'un  demi-mille  ;  et  sa  largeur  d'un 
quart  de  mille.  Le  moins  d'eau  est  de  4  pisds,  et  il  y  a  3  ùi  3^  brasses  entre  ce  ressif 
et  le  rivage.  Qi'ind  on  est  sur  l'extrémité  externe  des  Rochers  Seal,  le  Cap  Brûlé  pa- 
raît ne  faire  qu'un  avec  la  pointe  voisine  et  escarpée  plus  haut  dans  la  baie,  portant  sur  le 
compas  dans  une  direction  N.  35°  0.,  et  cette  seule  marque  suffit  pour  la  sécurité  des 
navires  qui  louvoyant,  car  les  rochers  sont  hors  do  la  route  quand  les  vents  sont  favo- 
rables. 

DonaiiÀB  Town  est  un  village  de  pêche  ars  et  de  cultivateurs  sur  la  terre  haute  au 
fÊté  sud  de  l'eatrée  de  la  Rivièra  St.  Jean.  Le  mouillage  de  cette  place  est  vaste,  et  lea 
navires  peureot  y  mouiller  partout,  et  dans  aucune  protondeur  d'can  de  11  à  6  brasses, 
au  ù;  &ad  de  sable  et  de  terre  ;  quoiqu'on  soit  mieux  de  mouiller  dans  7  brasses,  en 
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faisant  porter  l'entrée  Je  la  llivière  St.  Jean  dans  une  direction,  N.  0.  sur  0.,  à  une  dis- 
tance d'elle  de  1^  mille. 

La  course  et  la  distance  du  Cap  Gaspé  à  ce  mouillage  est  N.  0.  sur  0.  7f  milles. 
Il  n'y  a  cependant  pas  d'abri  contre  les  venta  entre  le  S.  E.  sur  E.  et  le  S.  S.  E.,  qui 
soufflent  directement  dans  la  baie,  et  y  font  grossir  lu  mer.  Cependant  dans  ces  cir- 
constances le  mouillage  est  beaucoup  plus  facile  qu'on  pourrait  se  l'imaginer,  et,  comme 
le  fond  est  tenace,  un  navire  peut  y  mouiller  avec  sécurité  pendant  les  mois  de  l'été.  On 
peut  se  procurer  de  l'eau  en  remontant  la  Rivière  St.  Jean  jusqu'aux  îles  à  une  distance 
de  2  milles.  Au  printemps,  il  y  a  souvent  neuf  pieds  d'eau  dans  l'entrée  de  cette  rivière, 
qui  est  entre  deux  pointes  de  sable  ;  et  il  y  a  12  pieds  d'eau  dans  le  chenal  étroit  qui  est 
à  quelque  distance  en-dedans.  Aux  îles  la  rivière  devient  basse  et  rapide.  Deux  milles 
au  nord  de  Douglas  se  trouve  le  Cap  Haldimand,  une  pointe  abrupte,  et  à  l'extrémité  sud- 
est  de  la  rangée  de  hauteurs  qui  sépare  le  havre,  le  bassin,  et  le  bras  S.  0.,  de  la  vallée 
de  la  rivière  St.  Jean. 

Le  Kavre  Gaspe. — Du  côté  N.  E.  du  Cap  Haldimand,  la  Pointe  Sandy-beach  court 
au  nord  et  fonue  le  Havre  de  Gaspé.  C'est  une  pointe  de  sable  très-basse  et  très-étroite  ; 
converse  vers  la  mer,  sur  lequel  côté  l'eau  s'approfondit  par  degrés  de  la  marque  pour  la 
mtr  hnute  à  3  brasses,  une  distance  de  presqu'un  demi-mille  ;  à  l'intérieur  elle  est  aussi 
escarpée  qu'une  muraille.  Ainsi  ce  en  apparence  si  fragile,  devient  un  brisan  naturel, 
sur  lequel  les  vagues  grossissantes  qui  souvent  roulent  dans  la  baie,  ne  peuvent  produire 
aucun  effet,  dépensant  toute  leur  violence  dans  l'eau  basse  avant  que  d'attendre  le  rivage. 
L'eau  devient  plus  profonde  immédiatement  à  la  profondeur  de  3  brasses  tout  du  long  de 
la  partie  externe  de  la  Pointe  Sandy-beach,  ainsi  que  devant  son  extrémité  nord  ;  en  sorte 
qu'il  est  également  dangereux  et  difficile  de  louvoyer  en  sortant  et  en  entrant  dans  ce  havre 
la  nuit  ;  la  sonde  guidant  peu  on  ne  guidant  pas  du  tout. 

Au  nord  de  la  Pointe  Sandy-beach,  a  environ  un  mille,  est  une  péninsule  sablonneuse 
et  basse,  couverte  de  sapins,  et  ayant  plusieurs  cabanes  à  baleines  près  de  son  extrémité 
ouest.  Entre  l'eau  basse  dans  la  baie,  au  sud-est  de  la  péninsule,  et  celle  qut  s'étend  de 
l'extrémité  de  la  Pointe  Sandy-beach,  se  trouve  la  partie  la  plus  étroite  de  l'entrée  du 
havre,  qui  est  large  de  420  brasses  et  profonde  de  plus  de  11  brasses  dans  le  mi-chenal. 

Pour  pénétrer  dans  le  havre  de  Gaspé,  suivez  les  directions  et  les  remarques  ci-dessous 
données. — Sur  le  côté  N.  E.  du  bras  N.  0.  est  une  pointe  boisée  avec  un  coteau  bas  et  de 
terre  glaise,  à  2|-  milles  au-dessus  de  la  péninsule.  Cette  pointe  paraît  comme  l'extrémité 
sur  ce  côté,  quand  elle  est  vue  au-dessus  de  l'extrémité  de  la  péninsule  à  bord  d'un  vais- 
seau gagnant  vers  l'entrée  du  havre,  et  elle  est  nommée  la  Pointe  Panard.  Et  cette  pointe 
(vue  au  delà  de  la  péninsule)  jointe  avec  le  côté  intérieur  au  nord  des  cabanes  à  baleines  déjà 
mentionnées,  est  la  marque  pour  l'extrémité  nord  du  banc  devant  la  Pointe  Sandy-beach. 
L'extrémité  des  sapins  est  aussi  loin  des  cabanes  à  baleine  que  cf  s  dernières  le  sont  de  la 
i;ointe  sablonneuse  de  la  péninsule.  Sur  le  côté  intérieur  de  Sandy-beach  et  près  de  sa 
jonction  avec  la  terre-ferme  est  un  moulin  de  bois  à  vent.  Joignez  en  une  seule  la  Pointe 
Panard  avec  cette  extrémité  des  sapins  sur  la  péninsule,  dans  une  direction  N.  47°  0., 
jusqu'à  ce  que  le  moulin  qu'on  vient  de  nommer  ne  fasse  qu'un  a'^ec  le  côté  ouest  ou  inté- 
rieur de  l'extrémité  de  la  Pointe  Snndy-beach,  portant  au  S.  J  0.,  et  alors  vous  pourrez 
tirer  dans  le  mouilage  sous  la  pointe,  ou  gagner  dans  le  bassin. 

Quand  vous  louvoyez  en  entrant,  louvoyez  eu  la  sondant  en  partant  du  côté  N.  E. 
(le  la  baie,  et  dans  la  bordée  vers  la  Pointe  Sandy-beach,  poussez  la  barre  sous  le  vent 
aussitôt  ((xie  les  marques  pour  conduire  dedans  se  joignent  en  un,  les  marques  que  nous 
avons  indiquées. 

La  nuit  quand  on  ne  peut  voir  ni  la  Pointe  Sandy-beach,  ni  la  péninsule,  il  devient 
difficile  de  faire  entrer  un  navire  dans  le  havre.  Le  seul  gi*ade  alors  c'est  la  sonde  ;  on 
doit  d'abord  sonder  au  côté  N.  E.  de  la  baie,  à  deux  milles  en-dehors  de  l'entrée  du  havre 
et  le  bord  du  bas-fond  ou  de  l'eau  basse  sur  ce  côté  devra  être  longée,  dans  5  à  7  brasses 
d'eau,  jusqu'il  ce  que  vous  jugiez,  par  la  distance  parcourue,  et  le  changement  de  direction 
que  les  bords  du  banc  que  vous  suivez  prennent,  que  vous  .ipprochcz  de  la  péninsule  et 
avez  passé  la  Pointe  Sandy-beach  et  pouvez,  conséquemment  vous  aventurer  de  tirer  au 
sud  dans  le  mouillage.  Ce  jugement  dans  la  marche  est  difficile  à  faire,  et  comme  dans 
cet  te  matière  une  erreur  pourrait  causer  la  perte  du  vaisseau,  si  la  mer  se  précipite  en 
grossissant  dans  la  baie,  avec  des  vents  S.  E.  l'Amiral  Bayfield  recommande  au  vaisseau 
de  jeter  l'ancre  devant  Douglas  Town  plutôt  que  de  risquer  l'entrée.  Dans  le  cas  où  un 
vaisseau  perdrait  ses  ancres,  les  directions  données  seront  utiles.     En-dedans  de  la  Pointe 
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Ssndy-bcach,  l'abri  contre  tous  les  vents  ;    est  sur  ce  fond  est  vaseux,  et  la  profondeur 
n'excède  nulle  part  1 1^  brasses. 

L'Amiral  Buiffield  dit  :  *'  Il  y  a  des  cours  réguliers  mais  faibles  de  n^ontant  et  de 
baissant  dans  les  entrée»  du  havre  el  du  bassin.  Dans  la  baie  les  cours  des  marées  sont 
irréguliers,  et  ordinairement  imperceptibles,  excepté  vers  les  rivages,  et  inôme  là  ils  sont  si 
faibles  qu'il  sont  de  peu  ou  d'aucune  conséquence  à  un  vaisseau. 

Le  courant  du  baissant  du  St.  Laurent  passe  rapidement  le  long  du  Rocher  Flower-pot 
en  traversant  vers  l'Ile  Fiat,  surtout  dans  le  baissant,  qui  souvent  augmenta  sa  rapidité  à 
2  nœuds,  et  il  est  nécessaire  de  savoir  cela  lorsqu'on  gagne  vers  la  baie  avec  un  vent  nord. 
Lorsque  ce  courant  se  rencontre  avec  la  grosse  mer  que  produisent  souvent  les  vents  sud  et 
S.  E.,  il  fait  hausser  les  flots  en  brisans  tout  le  long  de  la  côte  au-dessus  du  Cap  Ilozier 
jusqu'au  Cap  Gaspé  et  en  s'étendant  de  l'autre  côté  de  l'entrée  de  la  baie  Gaspé.  Quand 
le  vent  est  léger,  un  vaisseau  devient  presqu'inmaniable  dans  cette  mer,  et  il  est  extrême- 
ment dangereux  de  s'y  ftiire  prendre,  près  de  la  rive,  par  une  brise  légère  venant  de 
terre. 

Dans  un  beau  temps  d'été  il  y  a  souvent  une  brise  de  mer  soufflant  dans  la  baie  depuis 
9  heures  jusqu'au  seleil  couchant.  Dans  ces  temps  il  vient  souvent  dans  îa  nuit  une  légère 
brise  de  terre  venant  des  bras  de  mer  et  soufflant  dans  la  baie  ^  plusieurs  milles  de  distance. 
Cependant  dans  la  partie  extérieure  de  la  baie,  on  trouvera  du  calme  même  dans  un  temps 
où  une  brise  fraîche  soufflera  en-dehors  du  Cap  Gaspé  et  de  la  Pointe  Peter.  Dans  de 
telles  occasions  le  vent  à  la  mer  généralement  8.  O. 

Mal  Baik. — La  Pointe  Peter,  comme  nous  l'avons  dit,  est  l'extrémité  N.  E.  de 
Mal  Baie.  Cette  baie  est  de  5  ou  6  milles  en  largeur,  sur  4  milles  de  profondeur  et 
entièrement  ouverte  au  S.  E.  La  tête  de  la  baie  est  bordée  d'un  côté  à  l'autre  par  un 
rivage  magnifique  de  sable,  et  renferme  une  lagune  d'eau  basse,  dans  lequel  une  grande 
rivière  et  plusieurs  sources  déchargent  leur  eaux  ;  cette  lagune  à  un  passage  de  sortie 
nommé  Tickle  dans  l'enfoncement  N.  0.  de  la  baie,  qui  admet  des  chaloupes  ik  la  mer 
haute  et  par  un  beau  temps. 

Il  y  a  mouillage  tout  autour  des  rives  de  la  Mal  Baie,  mais  comme  une  grosse  mer 
et  une  brume  épaisse  précédent  souvent  une  tempête  de  S.  E.,  et  rendent  difficile  au  vais- 
seau de  louvoyer  en  sortant,  on  ne  peut  pas  la  recommander. 

Au  côté  N.  E.  est  une  anse  ouverte  ou  une  petite  baie,  dans  laquelle  un  vaisseau 
peut  de  temps  à  autres  s'amarrer  près  de  la  côte,  et  dans  3  brasses  d'eau. 

De  la  Pointe  Peter  au  Cap  Despair  la  distance  est  de  13^  milles,  et  dans  cet  espace 
se  trouve  l'Ile  Bonaventure  qui  a  des  hauteurs  perpendiculaires  de  tous  côtés  excepté  â 
i'ouest  duquel  côté  l'eau  basse  couvre  un  espace  d'un  (juart  de  mille  vers  le  large.  Il  y  a 
mouillage  dans  15  brasses  entre  l'île  et  White  Head  ;  mais  le  mouillage  on  est  sans  sûreté 
et  difficile  à  cause  de  la  grosse  mer  qui  en  mauvais  temps  roule  autour  de  l'île.  Entre 
l'Ile  Bonaventure  et  le  Rocher  Percé  au  nord-ouest  le  chenal  est  large  de  1^  et  sans 
péril. 

En-dedans  de  l'Ile  Bonaventure,  et  près  de  la  terre-ferme,  à  laquelle  elle  est  unie  par 
un  ressif,  pres(][u'à  sec  à  la  mer  basse  est  situé  le  Rocher  Percé,  ainsi  nommé  à  cause  de 
deux  grands  trous,  dont  un  est  assez  grand  pour  admettre  le  passage  de  chaloupes  à  la  mer 
haute.  Il  est  tellement  escarpé  qu'on  peut  à  peine  en  approcher,  sa  hauteur  est  de  228 
pieds,  et  à  une  distance  paraît  comme  une  citadelle.  Du  ressif  jusqu'au  sud  du  rocher 
s'étend  un  ressif,  à  peu  près  un  demi-mille,  des  deux  côtés  duquel  les  petits  vaisseau 
mouillent  quelquefois. 

Le  Bong  Percé  derrière  le  rocher  perforé  est  habité  principalement  par  les  pêcheurs, 
qui  ont  un  excellent  rivage  sur  lequel  ils  font  sécher  le  poisson.  Derrière  le  bourg  se  trouve 
le  Mont  Percé  ou  la  Table  Roulante,  1230  pieds  au-dessus  du  niveau  de  la  mer,  de  laquelle 
il  ou  elle  s'élève  abruptement  au  côté  nord,  où  les  précipices  de  pierre  sablonneuse  et  de 
pierre  à  chaux  rougeâtres  hautes  de  666  pieds,  sont  lavés  par  les  vagues.  Un  mille  au  sud 
du  bourg  Percé  se  trouve  White  Head,  devant  le<juel  l'eau  mesure  8  d  12  brasses. 

LA  BAIE  DES  CHALEURS.— L'extrémité  N.  E.  de  la  Baie  des  Chaleurs, 
nommée  leCap  Despair,  est  d'une  élévation  moyenne,  et  à  1^  mille  S.  S.  E.  de  ce  Cap 
se  trouve  le  Ressif  Leander,  rocheux,  mais  qui  offre  entre  lui  et  le  cap  un  passage  bien 
clair.  Son  diamètre  est  d'un  quart  de  mille,  et  sur  un  endroit  a  16  pieds  le  moins  d'eau, 
lequel  cependant  il  est  difficile  de  trouver.  La  ligne  du  White  Head  en  un  avec  l'extré- 
mité intérieure  ou  N.  0.  du  Rocher  Percé,  passe  justement  en-dehors  du  bas-fond,  dans 
7  brasses  ;  ainsi  tout  le  Rocher  Percé,  bien  ouvert  à  l'est  de  White  Head,   conduira  en 
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sûreté  en  dehors  de  tout.     La   marque  qui  conduira  entre  le  Kossif  Lcander  et  le  Cap 
Despair  c'est  la  moitié  ou  tout  le  Rocher  Percé,  renfermé  derrière  le  White  Head. 

La  Bais  des  Chaleurs  est  large  de  25  milles  à  sor  entrée,  entre  le  Cap  Despair  et  la 
partie  nord  de  l'Ile  Misccu  avec  une  profondeur  à  mi-chenal  de  40  brai»es.  La  naviga- 
tion en  est  généralement  facile,  vu  qu'un  usage  fréquent. de  la  sonde  avertit  de  l'approche 
des  bas-fonds.  Les  marées  sont  régulières,  et  ont  peu  de  rapidité,  excepté  à.  l'entrée,  où 
elles  sont  si  irrégulières  qu'on  peut  difficilement  s'y  fier.  En-dedans  de  la  baie  les 
brumes  si  fréquentes  dans  le  golfe  sont  rarement  vues  ;  le  climat  aussi  est  beaucoup  plus 
4oux. 

La  Cote  nord  de  la  Baie. — Du  Cap  Despair  la  côte  tond  vers  l'ouest  à  7  milles 
jusqu'à  la  Grande  Rivière,  avec  sa  barre  d'eau  basse,  en-dehors  de  laquelle  à  l'ouest  court 
un  ressif  à  un  demi-mille  de  la  côte.  A  t  milles  de  ceci  se  t  ouve  Little  Pabou,  et  à  la 
même  distance  plus  loin  à  l'o'^est  se  trouve  le  Grand  Pabou  ;  les  deux  sont  de  petits 
postes  de  pêche.  A  3^  milles  plus  loin  est  situé  un  autre  poste  nommé  Newport,  devant 
lequel  des  petits  navires  mouillent  quelquefois,  à  l'abri  d'un  bas-fond.  Au  sud-ouest  de 
cette  place,  distance  6  milles,  est  la  Pointe  Ma<juereau,  taillée-à-r^'î,  et  colorée,  s'élevant 
à  200  pieds,  et  couverte  d'arbres  sur  le  sommet  ;  en-dehors  de  la  pointe  l'eau  mesure  40 
à  50  brasses. 

Quelques  milles  à  l'ouest  de  la  Pointe  Mar|uereau  est  une  grande  baie  nommée  le 
Port  Daniel,  où  on  peut  se  procurer  du  bois  et  de  l'eau  en  abondance.  A  la  tête  de  la 
baie  est  l'embouchure  d'une  petite  rivière,  près  de  laquelle  sont  les  maisons  des  pêcheurs. 
Devant  la  pointe  ouest  de  la  baie  est  un  rocher  détaché.  Le  Port  Daniel  est  exjwsé  au 
S.  E.,  et  les  vents  de  ce  quartier  y  font  grossir  la  mer.  On  peut  aisément  reconnaître  ce 
port  par  une  côte  élevée,  un  mille  t\  l'ouest  du  liâvre,  dont  le  sommet  est  à  400  pieds  au- 
dessus  du  niveau  de  la  mer  ;  c'est  la  partie  des  terres  la  plus  é'evée  sur  cette  section  de 
la  côte,  et  elle  paraît  souvent  comme  une  île. 

Du  Port  Daniel  la  côte  court  à  9  milles  jusqu'à  la  Nouvelle  Rivière,  place  de  nulle 
importance,  et  à  5^  milles  de  cette  rivière  se  trouve  Paspédiac,  devant  lecfuel  le  mouillage 
est  excellent.  La  pointe  est  basse,  consiste  de  sable  et  de  ais,  et  renferme  une  petite  la- 
gune. Le  bourg  est  grand,  bien  que  semé  de  loin  en  loin  sur  la  côte  ;  et  il  y  a  une 
église  Anglaise  et  une  église  Catholique  Romaine,  Sur  le  côté  ouest  de  lu  pointe  sont, 
un  grand  l  jmbre  de  cabanes  de  pêcheurs,  et  les  grandes  bâtisses  blanches  appartenant  à 
l'établissement  de  pêche  do  MM.  Robins  et  Cie..  de  Jersey  ;  sur  ce  côté-ci  de  la  pointe 
est  aussi  un  mouillage  dans  lequel  les  vaisseaux  mouillent  à  l'abri  contre  le  S.  E.,  autour 
du  nord,  à  l'ouest,  bien  qu'ouverts  aux  vents  sud.  Les  vaisseaux  Jersens  restent  amarrés 
ici  toute  la  saison,  sur  un  fond  très-tenace.  Une  pointe  sablonneuse  court  au  sud-ouest,' 
à  deux  tiers  d'un  mille  de  la  pointe  mentionnée,  et  apporte  de  l'abri  au  mouillage.  Le 
meilleur  mouillage  est  dans  6  brasses,  sur  un  fond  de  terre,  la  pointe  sablonneuse  étant 
dans  une  direction  S.  E.  et  le  mât  Robins  Est. 

En  doublant  la  Pointe  Paspébiac  de  l'est,  tenez  Daniel  Hill  bien  ouverte  au  sud  de 
la  Nouvelle  Pi  inte,  jusqu'à  ce  <|ue  l'Eglise  Catholi((ue  Romaino  s'ouvre  à  l'ouest  de  l'ex- 
trémité sud  de  la  pointe  sablonneuse  N.  N.  I^j.  ;  sondez  en  allant,  et  gouvernez  vers  la 
Pointe  Carlisle,  jusqu'à  ce  que  lo  mât  Robins  (à  son  plus  grand  magasin  le  plus  au  nord) 
et  l'église  ci-dessus  nonnuée  ne  fassent  (ju'un  en  ligne  dans  une  direction  N.  E.  ^  N.  ; 
alors  vous  pourrez  tirer  dans  le  niouilhige  à  l'aide  de  la  sonde,  en  ayant  soin  de  vous  tenir 
à  quelque  distance  de  la  pointe  de  terre  Spit  sablonneuse  en  entrant. 

Carlisle  Town  bourg  est  3^  milles  à  l'ouest  de  Paspébiac  et  est  rendu  très-remar- 
quable par  la  prison  et  la  Cour  de  Justice,  (jui  peuvent  être  vues  du  mouillage.  La 
pointe  est  boisée,  et  sert  à  abriter  le  mouillage  de  Paspédiac  contre  l'ouest. 

Cinq  milles  à  l'ouest  de  Carlisle  se  trouve  la  Pointe  Bonaventure,  formée  par  un 
escarpement  bas  de  pierre  à  sable  rouge,  devant  laquelle  un  ressif  s'étend  à  un  mille  à 
l'ouest,  et  continue  le  long  de  la  côte  jusqu'à  la  l*ointe  Red  Ihuge,  une  distance  de  8 
milles.  Ici  les  navires  peuvent  mouiller  à  l'abri  contre  l'est,  dans  6  ou  7  brasses  faisant 
pinte  dons  une  direction  S.  E.  ^  S.,  l'église  N.  E.  J  E.,  et  l'entrée  de  la  rivière  E.  ^ 
N.,  à  une  distance  de  là  de  1 J  mille.  De  l'extrémité  de  la  pointe  la  côte  s'étend  à  2  ou  3 
milles  au  nord  jusqu'à  la  rivière  du  même  nom,  qui  est  trop  basse  pour  être  utile  à  la 
navigation  ;  et  à  10  milles  plus  loin  est  une  autre  rivière  nommée  le  Caplin,  devant  l'en- 
trée de  laquelle  est  un  ressif.  Delà  la  côte  tend  vers  le  nord  à  10  milles,  puis  au  sud  à 
la  même  distance  jusqu'à  Carleton,  formant  la  baie  de  Casoapédiac.  A  la  tête  de  cette 
baie  est  une  rivière,  admettant  seulement   les  chaloupes  à  cause  des  bas-fonds  qui  s'éten- 
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^eot  à  2  milles  de  son  entrée  ;  à  l'est  de  cet  endroit  se  trouve  le  village  de  Uiclnnond, 
ayant  mouillage  devant,  dans  3  brasses,  l'égliae  portant  au  N.  E.  J  E.,  et  lu  Pointe 
Black,  la  pointe  est  de  la  baie,  au  S.  E.  ^  S.  ;  mais  vous  pouvez  mouiller  plus  au  large 
dans  5  ou  6  brasses,  bien  que  vous  serez  moins  abrités.  En  approchant  de  Richmond  de 
vers  l'est,  afin  d'éviter  le  bas-fond  «jui  s'étend  vers  l'ouest  à  1^  mille  de  la  Pointe  Indian, 
ouvrei  bien  la  Pointe  Red  d'avec  la  Pointe  Black  S.  E.  A.,  E.  et  n'approchez  pas  à  plus  de 
4  ou  5  brasses,  jusqu'à  ce  que  l'église  port«  N.  E.  sur  E.,  alors  dirigez  vous  dessus  et 
mouillez  comme  ci-devant. 

Sur  le  côté  ouest  de  la  baie  s'élèvent  des  jwstes  considérables,  derrière  les(^|uel8  «ont 
<iuelques  côtes-élevées,  vues  de  loin,  et  dont  la  plus  grande,  le  Mont  Carleton,  est  es- 
timé être  de  1830  pieds  d'élévation. 

La  Pointe  Tracadigash  ou  Carleton,  (jui  est  i'cxtrémité  de  la  Baie  Ciiscapédiac,  est 
basse  et  renferme  une  lagune  d'eau  basse,  qui  admet  k  la  mer  haute  les  vaisseaux  de  pe- 
tites dimensions.  Sur  le  côté  nord  de  Cette  lagune  se  trouve  le  Village  Carleton.  Devant 
la  pointe  s'étend  à  un  mille  une  langue  de  terre,  qui  peut  être  évitée  en  se  tenant  dans  10 
ou  9  brasses,  ou  en  ouvrant  le  Mont  Dalhousie  avec  la  Pointe  Maguacha,  portant  dans 
une  direction  0.  N.  0  |^  0.  A  l'ouest  de  cette  pointe  de  terre  il  y  a  un  bon  mouillage 
dans  b^  brasses,  sur  un  fond  de  vîise,  la  pointe  portant  S.  sur  E.  ^  E.;  l'église  de  Car- 
leton E.  sur  S.  ;  et  la  place  où  l'on  puise  l'eau  portant  N.  sur  ().  ^  0.  ;  ici  vous  serez  à 
l'ancre,  sans  être  grandement  gCnés  par  les  marées. 

De  la  Pointe  Carleton  la  côte  prend  un  détour  vers  l'ouest  ù  7  milles  juscju'à  la 
Pointe  Maguacha,  qui  est  composée  de  coteaux  en  pierre  à  sablon  rouge,  et  devant  est  un 
ressif  qui  court  à  un  mille  i\  l'ouest.  Entre,  dans  l'enfoncement  nord  de  la  baie  formée 
par  les  deux  pointes,  est  une  grande  lagune,  presque  desséchée  ù,  la  mer  basse,  dans  la- 
<{uelle  tombe  la  Rivière  New  ou  Niew  River.  En-dehors  de  ce  bassin  l'eau  acquiert  une 
profondeur  de  2h  bra.sses,  à  la  distance  d'un  mille.  La  Pointe  Maguacha  forme  le  aôté 
nord,  et  la  J*ointe  Dalhousie  le  côté  sud  de  l'entrée  à  la  Rivière  Kistigouche,  qui  est  une 
large  rivière  cifculant  quelques  milles  dans  les  terres. 

Le  Havre  Dalhousie  est  fréquenté  principalement  par  des  vaisseaux  prenant 
des  charges  de  bois.  Devant  le  bourg  est  située  une  île  élevée  et  rocheuse  mais  bien 
boisée,  longue  de  2  encablures,  nommée  l'Ile  Dalhousie,  et  (jui  est  jointe  à  la  rive  par  un 
bas-fond  qui  assèche  à  la  marée  basse  ;  et  à  l'ouest  de  ceci,  à  une  petite  distance,  est 
un  autre  îlet,  joint  aussi  au  rivage  par  une  pointe  de  terre  sablonneuse.  Entre  ces  îlets 
une  langue  de  sable  unit  la  rive,  et  c'est  le  long  du  bord  de  cotte  langue  que  les  vaisseaux 
mouillent  dans  6  ou  7  brasses,  parfaitement  en  sûreté  contre  tout^les  vents. 

Devant  l'Ile,  sur  le  côté  nord  du  havre,  se  trouve  le  Midtîle  (îround,  mouillage  du 
milieu  ayant  à  son  intérieur  5  pieds  pour  moindre  profondeur  d'eau.  Son  côté  est  serait 
très-écore,  et  une  bouée  marque  son  extrémité  nord-est. 

Le  chenal  entre  cette  partie  du  Middle  Ground  et  la  côte  Canadienne  au  nord-est,  a 
une  largeur  d'un  milllc,  avec  une  profondeur  de  12  à  15  brasses  ;  ici  la  marée  a  une 
rapidité  de  2  nœuds.  Le  havre  Dalhousie  est  très-bien  abrité  contre  U;  nord  par  ce  bas- 
fond. 

Quand    vous  gîiguez  vers   Dalhousie  vous  pouvez  le  faire  soit  de  l'est  entre  l'île  et  le 
Middle  Ground,  ou  en  courant  au  nord  de  ce  bas-fondry  entre,  par  le  nord-ouest.  Dans  cette 
dernière  course,  le  passage  beaucoup  plus  spacieux,  mais  vous  avez  à  traverser  un  banc  de 
3  brasses  d'eau  ;  l'autre  passage  est  large  de  1^  encablure,  avec  une  profondeur  deau  de  6  • 
brasses,  et  il  est  très-sûr. 

Pour  aller  vers  le  havre,  eu  étant  à  5  milles  au  sud  de  la  l*ointe  Carlisîo,  gouvernez 
au  N.  0.  sur  0.,  34  railles,  ce  qui  vous  conduira  t\  moitié  chemin  entre  l'extrémité  est  de 
l'Ile  Héron  et  la  Pointo  Tracadigash  ;  dans  cette  course  votre  eau  diminuera  en  pro- 
fondeur de  35  à  10  et  12  brasses.  Devant  l'Ile  Héron  un  banc  court  i\(juelque  distance; 
vous  pourrez  le  claircr  en  ouvrant  le  plus  haut  sommet  des  Montagnes  Scaunienac  S.  au 
nord  de  l'île  Dalhousie  ;  aussi  vous  pouvez  éviter  la  pointe  de  terre  qui  se  projette  de  la 
Pointe  Tracadigash  en  ouvrant  le  Moût  Dalhousie  d'avec  la  Pointe  Maguacha  portant  dans 
une  direction  0.  N.  0.  J  0.  De  cette  position  (à  mi-chemin  entre  l'Ile  Héron  et  la  Pointe 
Tracadigiish)  gouvernez  à  peu  près  à  l'O.  N.  0.  vei-s  la  IMontagne  Dalhousie,  et  quand 
vous  serez  près  de  la  Pointe  Maguacha  éviterez  le  ressif  ({ui  s'en  projette,  en  ouvant  la 
partie  la  plus  élevée  des  Montagnes  Scaumenac  d'avec  le  sud-ouest  de  l'Ile  Dalhousie, 
continuez  à  marcher  sur  cette  marque  jusqu'à  ce  que  vous  soyez  dans  9  ou  8  brasses  d'eau, 
<î'où  les  Rochers  Bonami  porteront  au  S,  0.,  à  la  distance  d'un  mille.     Tirez  ensuite  au 
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nord,  avec  la  iitOiuo  profondeur  d'eau,  jusqu'à  ce  que  la  Pointe  Lalime,  l'extrémité  ouest 
du  Nouveau  BruiiHwicli,  h'ou^  rc  au  nord  de  l'Ile  Dalhousie  et  des  ilets  et  rochers  à  l'ouest^ 
et  dans  une  direction  0.  sur  N.  Gouvernez  sur  cette  marque  et  entrez  dans  le  havre,  en 
ayant  soin  de  ne  pas  approcher  de  l'île  de  plus  que  50  ou  100  brasses  ;  quand  vous  serez  dnns 
le  hûvre  vous  pourrez  mouiller  dans  5  ou  6  brasses. 

Pour  poiiétrur  dans  le  hûvre  par  le  passage  le  plus  spacieux,  qui  est  celui  de  l'ouest, 
au  lieu  de  fiduveincr  0.  sur  N.  pour  la  Pointe  Laliinc,  gouvernez  N.  E.,  jus(j[u'à  ce  que 
vous  soyez  dans  8  brassos  sur  la  côte  Canadienne,  dans  laquelle  profondeur  vous  continuez 
à  marchera  l'ouest  jus(;u'à  ce  que  l'Eglise  de  Dalhousie  porte  S.  0.  sur  S.,  alors  qu'elle 
s'ouvrira  à  l'ouest  de  l'île.  Puis  gouvernez  à  l'ouest  en  remontant  l'estuaire,  jusqu'à 
ce  que  l'église  porte  S.  sur  0.,  gouvernez  dessus  prenant  soin  de  ne  pas  l'amener  ù  l'ouest 
de  cette  direction,  et  traversant  un  banc  de  3  brasses  d'eau,  vous  pénétrerez  dans  le  havre 
où-  vous  mouillerez  comme  ci-devant. 

KiviKRK  KisTKioucHE. — De  Dalhousie  la  rivière  remonte  à  12  milles  jusfju'au 
buiirg-Campbell,  et  est  navigable  pour  vaisseaux  juscjues  ù  4  milles  de  cette  place  ;  alors 
le  chenal  se  rétrécit  et  se  complique.  A  son  entrée  exactement  vis-à-vis  Dalhousie,  se 
trouve  la  Pointe  Fleurant,  devant  laquelle  est  un  mouillage  très-convenable,  dans  6  ou  7 
brasses,  pour  les  vaisseaux  qui  visitent  la  rivière  pour  un  approvisionnement  de  bois  et 
d'eau,  elle  est  d'un  accès  facile,  et  on  peut  y  lever  l'ancre  avec  aucun  vent  et  aucun  temps 
de  la  marée.  " 

A  un  demi-mille  à  l'ouest  de  la  pointe  est  un  ruisseau  d'une  eau  excellente,  et  un 
peu  plus  à  l'ouest  est  un  ressif  dangereux  nommé  le  Mussel  Bank,  qui  s'étend  à  peu  près 
moitié  chemin  dans  la  traverse  de  la  rivière. 

Le  bourg-Campbell  est  situé  au  pied  d'une  côte  élevée  nommée  Sugar  Loof  Pa.n  de 
Sacre,  portée  à  la  hauteur  de  950  pieds.  Ici  la  mer  est  haute  d  4  h.,  avec  une  augmen- 
tation de  9  ou  10  pieds  dans  les  grandes  marées  et  de  7  pieds  aux  basses  marées,  ou  les 
petites  mors.  Quand  la  mer  est  haute  les  vaisseaux  tirant  environ  20  pieds  clair  d'eau 
peuvent  remonter  la  rivière  jusqu'au  bourg,  devant  lequel  ils  peuvent  rester  flottants  à  la 
mer  basse.     Les  vaisseaux  do.  petites  dimensions  peuvent  remonter  plus  haut. 

La  (^ote  Sud. — De  Dalhousie  la  côte  va  jusqu'à  la  Pointe  Bonami  à  1\  mille  vers 
l'est  ;  devant  cette  pointe  sont  quelques  rochers  hauts  et  escaipés  sans  passage  eutr'eux  et 
la  côte.  Pa  là  à  la  petite  Rivière  Carlo  la  distance  est  de  3:|  milles,  avec  une  lagune  d'eau 
basse  entre  à  moitié  chemin,  nommée  la  Rivière  Eel  uux  anguilles  ;  et  3  mi'les  plus  loin 
se  tiouve  l'Ile  Héron,  loiigue  de  4  milles,  et  de  hauteur  moyenne.  Entre  l'île  et  la  côte 
est  un  chenal  de  3  à  5  brasses  d'eau  à  la  mer  basse,  dans  lequel  le  mouillage  est  bon,  mais 
il  est  étroit  et  contracté  par  l'eau  bas-se  des  deux  côtés  ;  près  de  la  partie  est  du  chenal, 
et  juste  au  milieu,  se  trouve  le  Rocher  Héron,  que  l'on  doit  redouter  vu  qu'il  n'y  a  que  6 
pieds  d'eau  dessus  et  4  ou  5  brasses  autour.  On  recommande  de  toujours  prendre  un 
pilote  à  cause  de  la  difficulté  de  la  navigation. 

A  trois  milles  de  l'Ile  Héron  est  l'entrée  de  la  Rivière  Nash,  que  les  vaisseaux  fré- 
quentent pour  avoir  du  bois  on  les  amarre  en-dehors,  et  ils  sont  sur  un  fond  de  vase,  ayant 
tn  vue  l'Ile  Héron  dans  une  direction  N.  sur  0.,  à  2^  milles  de  distance,  et  la  Pointe 
Black  N.  0.  à  un  mille. 

Dans  cette  position  ils  sont  grandement  exposés  anx  vents  de  l'est,  mais  le  fond  étant 
tenace,  ils  peuvent  mouiller  sûrement  pendant  les  mois  de  l'été.  Trois  milles  environ 
iim  S.  E.  de  l'île  Hcroo  et  à  1^  mille  de  terre,  est  une  chaîne  rocheuse  sur  laquelle  on  a 
soudé  pas  moins  que  4  brasses  d'eau,  cependant  il  peut  y  avoir  moins.  D'ici  à  la  Pointe 
Belledune  la  distance  est  de  9  nulles  ;  alors  la  côte  tourne  au  sud  à  16  milles,  jusqu'à  l'en- 
trée du  Havre  Bathurst,  à  la  tête  de  la  baie  Nipisighit  ;  dans  cette  dernière  distance  les 
.'iculs  objets  dignes  de  remarque  sont  l'église  et  le  village  de  Rochette  situés  à  moitié 
route.  Toute  cette  côte  est  basse  et  assez  claire,  et  peut  être  approchée  à  l'aide  de  la 
soude,  mais  un  gros  navire  ne  doit  pfis  voguer  dans  moins  de  10  brasses  d'eau. 

Le  Havre  Bathurst  est  large  de  2  encablures,  entra  les  Pointes  Carron  et 
jVlston,  qui  sont  de  sable,  avec  magasins  *et  autres  bâtisses  dessus.  Il  y  a  deux  signaux 
sur  la  Pointe  Carron,  sur  le  côté  S.  E.,  lesquels  joints  en  un,  dans  une  direction  S.  0.  ^ 
S.,  conduisent  à  travers  le  chenal  au-dessus  de  la  barre,  dans  7  pieds  d'eau  à  la  mer  basse,  et 
14  à  la  mer  haute,  aux  grandes  mers.  De  3  brasses  en  dehors  de  la  barre  jusqu'à  l'entrée 
de  la  rivière  la  distance  est  de  1^  mille,  la  route  étant  étroite  dans  toute  la  longueur,  et 
entre  des  ressifs  sablonneux,  asséchés  à  la  mer  basse.  Entre  les  pointes  sablonneuses, 
ou  exactement  en-dehors  dans  3  ou  4  brasses  les  vaisseaux  s'amarrent  souvent  pour  pren- 
dre du  bois. 
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La  raer  est  haute  au  lIAvre  Bathurst  i\  3  h.  15  m.  ;  les   grandes   marées  s'élèvent  A 

7  et  les  basses-marées  ou  petites  mers  à  4  pieds. 

Le  Bouro  de  Bathtrst  est  «élégamment,  situé  à  2^  milles  en-dcdins  de  l'entrée, 
et  à  la  tête  du  bassin.  On  peut  se  maintenir  duiis  une  profondeur  d'eau  de  14  picdH  jus- 
qu'aux quais  du  bourg,  et  les  Jiavires  peuvent  mouiller  dans  14  pieds  d'eau  à  la  marée 
basse,  dans  quelques  parties  du  chenal  ;  ici  lu  marée  basse,  dans  quelques  parties  du 
chenal  j  ici  la  marée  a  une  rapidité  de  1^  à  2  nœuds  l'heure,  monte  et  baisse  sur  la  barre 
avec  67  ^ctitude,  latjuelle  barre  ne  devniit  jamais  ôtre  traversée  sans  un  pilote  ;  les  pilotes 
sont  toujours  sur  le  guet  pour  des  vaisseaux.  La  barre  par  ^apiKirt  à  la  Pointe  Puspédiae, 
sur  la  côte  Canadienne,  porte  da.  s  une  direction  S.  0.  sur  0.  ^  ().,  à  la  distance  de  8 
'  lieues. 

QueUpics  vaisseaux  prennent  leurs  charges  en-dedans  de  la  barre,  mais  Ttindroit  de 
mouillage  ordinaire  est  justement  en-dehors  dans  6  ou  7  brasses,  sur  un  fond  de  vase,  où 
le  mouillage  en  été  est  excellent  mais  il  est  exposé  aux  vents  forts  du  N.  E.,  qui  sorft  ac- 
compagnés d'une  grosse  mer. 

Du  Havre  Bathurst  la  côte  gagne  vers  le  nord-est  jusf{u'à  lii  Pointe  xMizzenette,  a 
une  longueur  de  29  milles,  et  est  claire,  à  l'exception  d'un  ba.s-fond  de  3  bras,ses  d'eau,  à 
trois-quarts  de  mille  de  la  côte,  et  à  9  milles  de  Bathurst  ;  on  peut  en  général  en  approcher 
à  10  brasses  d'eau,  ce  qui  est  être  assez  près  dans  la  nuit.  A  l'est  de  la  Pointe  Mizzenette 
l'eau  basse  s'étend  un  demi-mille  au  large. 

Le  Havre  Caraquettk. — Après  avoir  passé  la  pointo  Mizzeuotte  la  ligne  côtiire 
rentre  et  est  bordée  de  plusieurs  îles  et  bas-fonds  dangereux,  en-dedans  desquels  il  y  a  un 
excellent  havre  qui  apporte  un  mouillage  sûr  dans  4  à  2^  brasses. 

Environ  à  3  milles  E.  S.  E.  de  la  Pointe  Mizzenette  se  trouve  l'Ile  ('araquetto,  qui 
est  basse  et  boisée,  et  longue  de  1|  mille  dans  une  direction  à  peu  près  parallèle  à  la 
côte.  Des  pointes  sablonneuses  s'étendent  des  deux  extrémités  de  l'île  vers  la  terre-forme, 
ou  au  sud,  de  manière  à  former  une  baie,  oii  il  y  a  un  mouillage  enformé  entre  les  terres 
pour  les  navires  (jui  ne  tirent  pas  plus  que  15  pieds  d'eau.  Il  n'y  a  pas  de  passage  pour 
les  navires  entre  l'Ile  et  la  Pointe  Mizzenette,  mais  seulement  un  étroit  chenîil  pcuir  les 
chaloupes  au  côté  près  de  l'île.  L'Ile  repose  sur  un  grand  banc  de  pierre  à  sal)loti  plat, 
couvert  en  partte  de  sable,  et  (pii  commence  à  la  Pointe  Mizzenette  et  s'étend  à  l'est  on 
parallèle  avec  la  côte  tout  du  long  jusqj'à   l'entrée  de  Shippigan    Sound,  nue  distance  do 

8  ou  9  milles. 

Le  bas-fond  slioaï,  Carîujuette  se  projette  à  4i  milles  à  l'est  de  l'île,  d'où  il  se  dessè- 
che quelquefois  dans  les  marées  bien  basses  à  la  distance  de  2  milles,  est  l'eau  très-basse 
partout.  De  son  extrémité  est,  le  clocher  de  Caraquette  porte  0  ^  S.,  et  en  ligne  avec  les 
derniers  arbres  de  l'Ile  Caraquette  ;  et  le  clocher  de  Shippigan  porte  Sud,  en  ligne  avec 
la  Pointe  Pakesuedfe.  Cette  dernière  marque  nous  t'ait  clairer  le  bas-fond  à  l'est  dans  3 
brasses  à  la  mer  basse  ;  mais  un  gros  navire  doit  faire  porter  la  I*ointe  Pokesuedie  dans 
une  direction  S.  sur  0.  f  0.,   et  située  en  ligne  avec  la  Pointe  Marcelle. 

La  rangée  de  Rochers  nommée  Mizzenette  Leihji\  avec  5  pieds  moins  d'eau,  porte 
N.  N.  0.  1 1  mille  de  l'extrémité  ouest  de  l'Ile  Cara(|uette,  et  sera  évitée  au  nord,  dans 
3^  brasses,  en  ouvrant  la  Pointe  Donax  d'avec  le  nord  de  la  Pointe  Mizzenette,  dans  une 
direction  0.  N.  0.  J  0.  ;  laquelle  marque  conduira  aussi  à  l'est  le  long  du  bord  nord  du 
bas-fond  Caraquette,  jusqu'à  ce  qu'il  touche  le  Scollop  Patch,  qui  a  16  pieds  moins  d'eau 
sur  un  fond  rocheux. 

Quand  vous  serez  sur  cet  amas  de  rochers,  le  clocher  de  l'Eglise  Caraquette  et  l'ex- 
trémité N.  0.  de  l'Ile  Caraquette  seront  en  ligne,  et  l'extrémité  S.  E.  de  l'île  portera 
au  S.  S.  0.  i  0.,  à  2  milles  delà. 

La  chaîne  nommée  Fisherman's  Ledge  est  une  couche  détachée  do  rochers  avec  10 
pieds  moins  d'eau,  située  au  nord  du  Banc  Caraquette,  et  qui  en  est  séparée  par  le 
Chenal  Fisherman,  large  d'un  mille  et  profond  de  4  à  7  brasses.  Cette  chaîne  de  ro- 
chers, placée  plus  sur  la  route  des  vaiseaux  qu'aucune  autre  dans  la  Baie  de  Chaleurs,  est 
longue  de  IJ  mille,  dans  une  direction  E.  h  S.,  et  large  d'un  tiers  de  mille  de  3  brasses  on 
3  brasses.  Le  bord  nord  de  cette  chaîne  est  à  3  milles  de  l'Ile  Caraquette,  et  ses  extré- 
mités est  et  ouest  portent  dans  une  direction  N.  N.  E.  des  jwintes  correspondantes  de 
l'Ile.  Les  pointes  côtoyeuses  sur  le  Grande  Anse  et  à  la  Pointe  Donax  joint  en  un,  portent 
à  0.  sur  N.,  et  conduisent  à  travers  le  Chenal  Fisherman  ;  cependant  on  ne  peut  pas  le  re- 
commander aux  gros  vaisseaux. 

Le  Shoal  Bas-fond  Poke«uedie  est  un  grand  banc  de  sable   s' étendant  à  2  milles 
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au  nord  et  à  l'est  do  l'Ile  Pokesuedie,  et  n'a  que  6  ou  7  pieds  d'eau  sur  la  plu»  grande 
partie.  Jjc  clocher  Canujuette,  et  l'extréniitiS  S.  E,  HublouneuHe  do  l'Ile  Caraquette 
joints  en  un,  dunH  une  direction  0.  ^  S.,  conduisent  au-delà  do  son  extréniitiS  nord,  dan» 
3  briwaiîH  d'eau,  i\  la  mer  btisse  ;  et  8i  le  clocher  est  vu  à  moitié  chemin  entre  l'extrémitô 
des  arbres  sur  la  même  île,  la  pointe  nord  du  bas-i'ond  sera  claire  dans  4^  bru8i<os. 

Le  chenal  qui  l'orme  Tentrée  du  havre  de  Carariuette  est  entre  les  bas-fonds  Poko- 
suedie  et  Cara<juette  sur  une  étendue  de  2^  milles,  et  a  suffisamment  d'eau  pour  les  gros 
navires  ;  mais  il  est  tortueux  et  large  de  22U  brasses  entre  des  bas- fonds  tuillées-iH-pio  aux 
bords,  et  de  plus  il  n'a  pas  assez  de  marques  pour  guider  ;  ainsi  sa  navigation  est  accom- 
pagnée de  ((uelquc  diiÇculté.  *  Le  hûvre  conuuence  justement  en-dedans,  ou  d  l'ouest  de 
l'Ile  l'okesuedie,  et  s'Àend  à  l'ouest  entre  la  terre-ferme  et  le  bas-fond  et  l'Ile  Caraquette. 
L'Egli«e  <le  (!araqnett«  est  bâtie  sur  une  rangée  de  côtes  vis-iVvis  la  Pointe  Mizzenette, 
et  les  magasins  de  pêcho  et  les  maisons  de  Lower  Caraquette  Biisse  Caraquette  presque 
vis-à-vis  l'île.  11  y  a  5  ou  6  braises  d'eau  dans  la  partie  est  du  hûvre,  exactement  en- 
dedans  de  Pokcsuedie,  et  il  a  pas  moins  <{ue3^  brasses  jusqu'à  un  demi-mille  de  la  pointe 
S.  E.  de  l'île. 

Entre  l'île  et  la  terre-ferme,  le  chenal  est  large  de  120  brasses  et  profond  de  2^  ; 
mais  plus  loin  à  l'ouest  il  augmente  a  la  largeur  d'un  quart  de  mille  et  à  la  profondeur  de 
4^  brassits  ;  ti  cet  endroit  il  est  abrité  par  les  MizzenetU)  Sands  bancs  de  gable  Mizzenette, 
qui  assèche  à  la  mer  basse  presque  jus(|u'à  l'île  du  côté  opposé. 

Le  fond  est  de  sable  dans  l'entrée  du  Chenal  Caraquette  et  de  vase  dans  le  havre. 
Quoi<jue  ce  havre  soit  excellent  pfjur  les  vaisseaux  mercantiles  d'un  gros  tonnage,  il  est 
extrêmement  dangereux  d'essayer  à  gagner  dans  ce  havre  sans  pilote.  Les  marées  n'élè- 
vent de  3  à  l>  pieds,  et  font  rarement  plus  qu'un  nœud  à  l'heure. 

SiiiPPKJAN  Sound. — Détroit  Chîppigan).  Ceste  vaste  place  est  formée  par  l'Ile 
Poke-seudie  et  la  terre-ferme  à  l'ouest,  et  par  l'Ile  Shippigan  si  l'est.  Le  Simon  Inlèt 
jK/ssoije  qui  est  le  meilleur  havre  dans  le  Détroit  est  situé  sur  le  côté  ouest  en-dedans  de 
l'île  Pokcsuedie;  ici  vous  pouvez  rester  entre  des  terres  dans  une  eau  aaees  profonde  pour 
des  gros  navires.  Les  baies  d'Alemek  et  de  Little  petit  Alemek  sont  sur  le  côté  opposé 
ou  le  côté  Shippigan. 

La  Baie  Ai.e.mek  est  le  plus  au  sud,  et  est  un  excellent  havre  contenant  de  3  ou  4 
brasses  d'eau.  Une  barre  de  vase  et  de  sable  traverse  le  Détroit  Sound,  laquelle  réduit  à 
2y  brasses  la  profondeur  d'eau  que  l'on  peut  parcourir  jusque  dans  la  Baie  Alemek,  et  de 
2I  brasses,  jusque  dans  le  Havre  Shippigan,  à  la  mer  basse.  Sur  le  côté  sud  de  la  baie 
sont  l'église  et  le  village  de  Shippigan,  et  devant  est  le  hûvre  Shippigan,  chenal  étroit 
avec  2^  à  4  brasses  d'eau  entre  des  bas-fonds  de  vase  et  d'herbe  qui  sont  à  sec  à  la  mer 
basse.  '  Ce  chenal  étroit  continue  à  2^  au-delà  de  l'église,  et  termine  à  Shippigan  GuUy, 
l'entrée  sud  du  Détroit,  qui  est  fréquenté  par  les  beiges  et  les  chaloupes  de  pêche.  Dan» 
le  Shippigan  Gully  la  marée  est  généralement  très-rapide,  et  souvent  la  mer  grossit  sur  la 
barre  de  sable,  (|ui  se  dessèche  en  partie  i\  la  mer  basse,  laissant  un  chenal  profond  de  4 
ou  5  brasses  seulement.  Le  Hûvre  Shippigan  est  parfaitement  en  sécurité  dans  tous  les 
vents,  et  c'est  là  que  la  plupart  des  vaisseaux  qui  ont  récemment  visité  cette  place  pour 
du  bois,  restent  amarrés.  A  une  petite  distance  à  l'ouest  de  l'église  est  une  place  de  bonne 
eau  à  une  petite  source  dans  la  Baie  Basse. 

Lh  chenal  conduisant  des  Battures  ou  bancs  Shippigan  Flats  &  l'Eglise  est  long  de 
l)  iinllcs,  avec  eau  profonde  mais  il  est  étroit  et  sinueux,  sans  marques  pour  garder  ;  et 
quelcjuc^uns  des  bancs  sont  très-escarpés  en  sorte  qu'il  faut  absolument  avoir  un  pilote 
exj)ériuieuté  pour  conduire  sûrement  un  gros  vaisseau  dans  ce  havre.  Dans  le  Havre 
Shippigan  la  mer  est  haute  à  la  Pleine  Lune  de  même  qu'au  changement,  à  3h.  42m.  ^ 
les  grandes  umréus  s'élèvent  fl  5^  ou  6  pieds,  les  petites  à  3  pieds.  Dans  le  chenal  la 
rapidité  de  la  marée  excède  rarement  un  nœud.  Le  courant  est  régulier  en  beau  temps, 
rentrant  au  Gully,  au  nord,  à  travers  le  Détroit,  jusque  dans  la  Baie  des  Chaleurs,  de 
moitié  du  baissant  à  la  moitié  du  montant  près  de  la  côte,  et  dans  la  direction  inverse,  ou 
au  sud,  de  la  moitié  du  montant  à  la  moitié  du  baissant. 

Un  banc  ou  batture  s'étend  à  2|  milles  devant  le  côté  nord  de  l'Ile  Shippigan,  et  est 
le  plus  au  nord  d'entrés  les  bas-fonds  de  Shippigan.  Il  consiste  en  pierre-à-sablon,  couvert 
miucemcnt  et  en  partie  de  sable,  et  n'a  que  G  pieds  d'eau  en  quelques  endroits.  On  est 
bien  averti  par  la  sonde  tout  le  long  de  son  côté  nord,  qui  peut  être  approché  en  sûreté 
dans  M  brasses  d'eau  par  un  gros  navire,  et  dans  3  brasses  par  an  petit  vaisseau.  Ce 
banc  ou  bus-fond  sépare  le  chenal  qui  conduit  aux  livres  Caraquette  et  Shippigan  avec 
celui  .qui  conduit  dans  ic  Havre  Miscou. 
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Ll  Havrs  Misoou,  entre  les  Iles  Miscou  et  Shippigan,  est  directement  cn-dcdans 
dâ  la  pointe  de  sable  à  l'extrémité  S.  0.  de  Miscou,  où  il  y  a  du  4  à  (>  brasHcs  d'eau  dans 
nn  espace  de  plus  d'un  mille  en  remontant,  et  dans  une  largeur  de  2  encablures.  Ceci 
forme  le  hfivre  pour  les  gros  navires  ;  mais  le  havre  pour  les  vuisFeuux  de  petites  dimen- 
sions est  encore  plus  vaste,  puisque  la  largeur  est  beaucoup  plus  considérable,  avec  une 
eau  de  2  à  2^  brasses  de  profondeur  conteiymt  aussi  un  chenal  étroit  qui  s'étend  ii  l'est  d 
travers  les  bas-fonds  de  vase  et  d'herbe  jusqu'ii  un  mille  en  deçà  de  Miscou  Gully,  chenal 
qne  les  chaloupes  peuvent  fréquenter  à  la  marée  haute  seulement.  Dans  le  hfivre  le  mouil- 
lage est  de  vase  molle  ;  dans  le  chenal,  directement  en-dehors  de  l'entrée,  le  mouillage 
ou  le  fond  est  de  sable  ;  et  entre  les  bas-fondï^  en-dehors,  il  est  de  pierre  ù  sablon. 

Cette  place  est  beaucoup  fréquentée  par  les  Américains  qui  y  pilotent  bien.  Le 
Chenal  Miscou,  conduisant  au  hdvro,  entre  le  Kliippigun  Fiat  hatture  et  les  Shippigan 
Shoals  bciH-fonih  au  S.  0.,  et  les  Miscou  Flats  battures  au  N.  E.,  a'est  large  en  une  partie 
que  de  170  brasses,  entre  des  bas-fonds  tellement  taillés-à-pie  que  la  sonde  ne  provient 
aucunement. 

Les  petits  vaisseaux  seuls  devraient  essayer  de  gagner  dans  ce  havre  sans  avoir  suivi 
les  bouées  dans  le  chenal,  ou  s'être  procuré  l'aide  d'un  bon  pilote.  La  mer  est  haute  au 
plein  et  au  changement  de  la  Lune,  à3h.  30m.  ;  les  grandes  marées  s'élèvent  k  5  pieds,  les 
petites  à  3  pieds.  , 

— A  4^  milles  au  N.  0.  de  l'extrémité  S.  0.  de  Miscou,  se  trouve  le  bord  de  5 
brasniog  d'eau  des  Miscou  Plats  Battures,  et  à  l^  mille  de  la  même  pointe  il  n'y  a  pas 
piuo  que  3  brasses.  Ces  battures  de  pierre  à  sablon,  s'étendent  4  ou  5  milles  au  N.  E. 
du  havre  ;  et  vers  leur  extrémité  nord  il  est  une  ouverture  où  un  espace  dans  ou  entre 
les  arbres  qui  s'étend  en  traversant  l'île,  et  que  les  vaisseaux  ont  prise  pendant  la  nuit  ou 
pendant  les  mauvais  temps  pour  le  havre  ou  le  Gully  selon  qu'ils  étaient  à  l'ouest  ou  ù 
l'est  de  l'île.  Le  reste  de  la  côte  est  moyennement  abrupte  avec  des  rives  de  sable 
escarpées,  entourant  l'extrémité  nord  de  l'Ile  Miscou,  où  les  huttes  et  magasins  des 
pêcheurs  seront  vus  le  long  du  rivage.  La  pointe  nord-est,  quelquefois  appelée  la  pointe 
hord  do  l'Ile  Miscou  a  un  phare,  exhibitant  une  lumière  à  76  pieds  au-dessus  de  l'eau  à 
la  mer  haute,  et  visible  à  12  milles  de  distance  par  un  beau  temps. 

L'eau  basse  s'étend  à  3  milles,  dans  une  direction  N.  sur  E.  de  la  lumière,  mais  en 
suivant  d'autres  marques  on  peut  s'approcher  à  un  mille  du  rivage. 

L'extrémité  nord  de  l'Ile  Miscou  est  de  plus  remarquable  par  un  coteau  vert, 
et  l'eau  basse  ne  s'étend  pas  à  plus  d'un  tiers  de  mille  de  terre  ;  mais  à  l'est,  vis-à-vis  une 
petite  lagune,  où  il  y  a  grand  nombre  de  huttes  et  magasins  de  pêcheurs,  une  eau  basse, 
de  3  brasses,  s'étend  un  mille  au  nord-est,  et  de  5  brasses,  2^  railles  dans  la  même  direc- 
tion- A  1^  mille  au  sud-est  de  l'extrémité  nord  de  la  Pointe  Birch,  qui  est  une  hauteur 
abrupte  de  pierre  à  sablon  s'élevant  à  10  pieds,  et  peut  être  facilement  reconnue  par  les 
bouleaux  blancs,  qui  sont  plus  hauts  là  que  sur  aucune  autre  partie  de  la  côte.  De  la 
côte  se  projette  un  ressif  de  roche  et  de  sable  à  un  demi-mille  du  rivage.  Le  bas-fond 
devant  la  pointe  nord  peut  être  évité  la  nuit  et  le  jour  en  observant  les  sondages  sur  la 
charte.  On  peut  obtenir  un  excellent  niouillage  de  chaque  côté  ;  sous  la  pointe  nord  dans 
5  à  15  brasses,  avec  vents  sud,  et  devant  la  pointe  Birch,  dans  3^  à  6  brasses,  avec 
vents  ouest, — le  fond  étant  de  sable  j  et  suffisamment  tenace  contre  les  vents  de 
terre. 

Les  Bancs  Miscou  se  projettent  à  '^2  milles  à  l'est  de  Miscou,  et  les  sondage» 
desssus  dirigeront  avec  sûreté  un  navire  ai,prochant  de  cette  partie  de  la  côte. 

La  partie  la  plus  basse  des  bancs  sont  dans  une  direction  est  en  ligne  avec  la 
Pointe  Birch,  sur  lesquelles  dans  l'espace  de  6  milles  en  partant  de  la  côte  il  n'y  a  que  5| 
à  7  brasses  sur  un  fond  rocheux  ;  après  quoi  l'eau  approfondit  rapidement,  et  il  y  a  de  12 
à  17  brasses  où  le  fond  est  de  sable  rouge,  de  roche,  et  de  coquillages  dans  l'espace  des 
9  milles  qui  suivent  après  quoi  la  profondeur  est  de  20  brasses.  A  7  milles  plus  loin, 
avec  profondeur  de  20  à  30  brasses,  sur  un  fond  de  sable  rouge,  de  gravois,  de  coquillages, 
et  de  corail  brisé,  vous  serez  au  bord  du  banc,  où  l'eau  s'approfondit  rapidement  à  40 
brasses  environ,  et  les  sondages  changent  en  vase. 

Le  bord  nord  des  bancs,  dans  30  brasses,  est  à  7  ou  8  mille  au  nord  de  la  ligne  est 
de  la  Pointe  Birch,  et  passe  la  pointe  nord  de  Miscou,  à  la  distance  de  4  milles  jusque 
dans  la  Baie  des  Chaleurs,  procurant  ainsi  aux  vaisseaux  un  excellent  moyen  de  se  guider. 
Ces  bancs  continuent  à  se  prolonger  au  large  vers  le  sud,  mais  avec  sondages  plus  régu- 
liers, et  une  profondeur  d'eau  généralement  plus  grande  que  dans  la  partie  dénommée  les 
bancs  Miscou. 
Q 
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li\  f'oTK  AU  Si;i>. —  Du  côti'ost  (lol'Ilc?  M'imcou  au  pluir»!  Hur  li  l*(iinto  KMoumiiiac 
la  courw!  v.A  S.  ().  sur  H.,  i-t  la  tlistancu  do  la  |Miint(!  nord  do  Miscou  au  niêiiio  objet  «Ht  de 
58  niilhîH.  ha  v.nU:  ontn-  rst  baHHc  et  biiÎHdo  avoc  duH  barrc^H  ot  doH  rives  do  «ablc,  plunioura 
lai^unoH,  dont  \vh  «'iitroos  appclooH  (lullicB,  ont  dos  barros  devant  oIIoh.  KIIvh  ubritcnt 
les  nhiildupits  ;  iriain  daiiH  tuiitoH  la  diHtaiieo  il  n'y  a  pas  do  Inlvro  puur  Ioh  naviroM  juH4]u'à 
ce  (|u'ou  arrive  i\  Miramitlii.  Oii  peut  on  Hftrot»!  appnKrlmr  du  rivugct  la  nuit  il  10  bniHHOH, 
ot  iV  (i  ou  5  le  jour,  vu  (ju'il  n'y  a  pas  do  bas-fonds  dtîtaolu^H  dans  eotto  course,  ({uoiriu'en 
plusieurs enilroits  l'oau  hisse  s'étc^nde  i\  une  jurande  distanott,  comme  i\  la  l'ointe  Wilson, 
sur  le  ('('»(t>  est  d»!  l'Ile  MiscMui,  où  un  bas-fond  de  sable  se  i)rojett<f  \\  \\u  mille  au  large 
avec  ;{  brassiîs  d'eati,  ot  i\  1  j{  avec  5  brasses  d'eau  à  lu  mer  basse.  Do  plus,  l'eau  basao 
c'étend  à  doux-tiers  d'un  milli;  d»;  Miseou  (lully,  7  milles  au  sud  de  la  pointe  nord  do 
Misc(»u  ;  et  l'i  4  ou  5  milles  plus  loin  au  sud,  devant  les  petites  liauteuis  clo  l'Ile  Hbippi- 
i^on,  il  y  a  des  amas  de  rochers  avec  un  ptMi  ]»lus  (jue  2  brasses  dessus,  »!t  pr<!S(|u'il  un  mille 
mille  do  terre.  l'Ius  loin  au  sud,  le  lonj,'  de  la  côti;  de  l'Ile  Shippigan,  (!t  i\  (5  milles  au 
nord  de  Sliippigiin  (îully,  se  trouve  un  autre!  amas  de  rochers  à  environ  la  même  distance 
de  lu  côte. 

BAIK  MIRAMICIII.— L'extr(5mité  nord  delà  Baie  e.st  lu  Pointe  Blackland,  quî 
est  basse  et  marécug(!use  avec  coteaux  e8carp«5s  et  couverts  de  tourbe. 

De  l'autre  côté  et  en-dcidans  des  barres  sabloTmeus(!s,  il  est  une  communication  de 
chaloupes  entre  la  Ijapunc  LtKjoov  Tabisintacau  nord  et  la  Baie  intérieure  do  Miramichi. 

li.i  baie  (ïxtérieure  estlar;.;e  d'environ  14  milles  depuis  les  barres  sablcmnouses  devant 
la  l'ointe  Blackland  jusqu'au  phare  .sur  la  Pointe  Escuminac,  ot  profonde  do  6A  milles  de 
(ietUî  li^^ne,  de  l'autre  côté  do  son  embouchure  à  l'entrée  principale  de  !a  baie  mtérieure, 
entre  les  Iles  Portage  et  Fox.  Les  baies  extérieures  et  intérieures  sont  séparées  par  une 
raiif^ée  d'îlets  bas  et  sablonneux,  entre  lesquels  sont  trois  petits  passages  et  un  chenal 
principal  pour  les  navires. 

Lk  l'ii.vRK  i)K  LA  PoiNTK  KstîUMiN.vo  est  cn  bois,  ot  peinturé  blanc;  il  montre 
une  lumière  fixe  iV  70  pieds  au-dessus  du  niveau  de  la  mer,  visible  à  14  milles  de  distance. 
Celui  des  îlets  sablonneux  qui  est  le  plus  au  nord-est  nommée  Negowac  Sand-Bar,  lequel 
av"c  plusieurs  autres  barres  do  .sable  devant  la  Pointe  Blackland,  ferme  la  côte  dans  une 
distance  de  4  milles  à  l'O.  S.  ().  de  Tabisintac  Gully.  Entre  Negowac  Sand-Bar  et  une 
petite  1)arre  au  S.  ().  est  uiu^  lagi  e  large  de  280  brasses,  et  profonde  de  3  brasses  d'eau  ; 
mais  devant  est  une  barre  du  mCme  caractère  changeant  environ  un  mille  au  S.  8.  E.,  et 
il  avait  au  t(;mps  de  l'inspection  de  l'Amiral  Bayfield  9  pieds  d'eau  à  sa  surface  i\  la  mer 
basse.  En-dedans  de  ce  g(mlet  ou  lagune,  est  un  chenal  très-étroit  qui  conduit  à  l'ouest 
dans  la  baie  intérieure,  mais  il  n'est  navigable  (ju'aui  chaloupes.  Entre  Negowac  Gully  et 
l'Ile  Portage,  une  distance  de  IJ-  mille  au  S.  0.  il  y  a  plusieurs  bas-fonds  qui  assèchent 
presqu'à  la  mer  basse. 

L'Ile  Portage  est  longue  de  4  milles,  dans  une  direction  S.  0.  sur  S.,  ot  le  chenal 
«mtr'elle  et  l'Ile  Fox  est  large  de  1^  mille.  L'Ile  Fox  renard  est  longue  de  'îi'l  milles, 
dans  une  direction  S.  S.  E.,  et  entre  elle  et  l'Ile  Huckloberry  se  trouve  Ff)X  Gully  qui  est 
large  do  150  brass'^îs  à  la  marée  hauliî,  ei  a  de  2  ù  2iV  brasses  d'eau,  mais  il  y  a  une  barre 
dehors,  avec  7  pieds  seulement  d'eau  à  la  mer  basse. 

L'Ile  Huckleberry  est  longue  de  1|  mille  environ  dans  une  direction  S.  E.  ;  et 
entr'ellc  et  la  terre-ferme  «e  trouve  Huckleberry  Gully,  large  de  200  brasses  mais  moins 
profonde  que  Fox  Gully.  Les  deux  Goulet  Fox  et  Huckleberry  conviennent  seulement 
aux  chaloupes  ou  aux  vaisseaux  de  très-petites  dimensions.  A  moins  d'un  demi-mille  de 
Huckleberry,  vers  la  Pointe  Escuminac,  se  trouve  le  South  Beacon,  Balise  dû  Sud,  qui 
est  grande  et  blanche  et  a  derrière  elle  une  grange  au  toit  blanchi  ;  et  dans  l'espace  de 
deux  milles  le  long  de  la  cô\e,  à  l'est  de  la  balise  sud  ou  signal  stid,  il  y  a  des  maisons, 
où  résident  quel((ues  pilots.  La  Pointe  Escuminac  est  bas.se,  couverts  de  bouleaux,  et 
peut  être  reconnue  par  le  phare,  peinturé  en  blanc,  et  exhitant  une  lumière  fixe  ù  70 
pieds  au-dessus  du  niveau  de  la  mer.  Le  Ressif  Es^ouminac  est  très-dangereux,  vu  qu'il  à 
2  milles  dans  une  direction  N.  E.  à  la  marque  de  3  brasses,  et  pres(|u'à  2f  milles  à  la 
marque  de  5  brasses.     La  nuit  n'approchez  pas  à  plus  quo  10  brasses. 

A  l'est  de  ces  îles  l'eau  basse  court  à  une  distance  ecnsidérable  au  large.  De  l'extré- 
mité nord-est  de  Negowac  Sand-Bar  Barre  de  Salle  I^''(,owac,  dans  une  direction  S.  Qt, 
au  milieu  de  l'Ile  Portage,  distance  de  6  milles,  les  bas-fonds  se  projettent  à  environ  IJ 
mille  ;  de  là  ils  courent  dans  une  direction  S.  E.  sur  S.,  6  milles,  jusqu'à  l'entrée  du  Ship 
Channel  Chenal  des  Navires  ;  dans  le  dernier  espace  ou  la  dernière  distance  les  bas-fonds 
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■'étendent  à  H  milles  en  partant  de  l'Ile  Fox  <!t  de  la  partie  fiul  do  l'Ile  I*ortaj,'('.  Il 
borde  aussi  le  côté  sud  do  la  baie  une  faraude  butture,  du  l'île  IIuokKihrrry  au  sommet  du 
Ressif  Ksouminao,  et  dans  su  partie  uHt,  sur  utit;  longueur  de  H  milles,  et  m-  pruj«'i^4«  *■  '£ 
milles  do  terre;  mais  quand  vous  approchez  des  maisons  do  |)il<iteH  et  du  »tcv<ul  uu 
balise  du  sud,  vous  pouvez  approcher  à  un  mille  de  terre.  Vous  vy.  jkjuvcz  pas  app(ro<inir 
de  terre  dans  aucune  autre  partie  de  la  baie  auHsi  près  (|ue  devant  \>  HJ^^nal  mi  la  buli^  Hud. 
"Sur  la  barre  de  Miramichi   il  y  a  un   ou.  deux  pieds  d'cjni  en  quelq'es  endroits  uiix 

ftlus  basses  des  grandes  mers;  mais  il  y  u  assoB  d'eau  pour  les  petit»  va-issuaux  pros  de 
'Ile  Portage,  et  une  autre  partie  plus  profonde  encore  à  ri-xtrémiti'  .S.  E.  On  clui- 
rera  l'extrémit*?  »S.  E.  do  cette  barre  ni  l'on  fait  jmrter  l'dglihe  du  Villugt-  Français  au 
milieu  de  Fox  GuUy,  dans  une  direction  ().  ^  S. 

Une  bou(?e  noin;  .est  fixité  à  rextr(''iiiit^  S.  O.  de  la  luirro,  dans  '.i  brasses  à  lu  mer 
basse,  et  doitrôtre  laisHt^e  à  stribord  eu  entrant;  et  à  un  niillf  environ  uu  N.  N.  O.  de 
cette  bouée  noire  est  une  boude  roui^e  fixée  dans  lu  ménic  [doi'ondeur  d'uau  sur  Lumps 
Tqui  est  un  bas-fond  avec  2  brasses  le  moins  d'eau  sur  le  côté  ouest  du  clienalj  et  (ju'on 
doit  laisser  à  gauche  a  bfibord  en  entrant. 

En-dedans  de  cette  bouée  rouge  le  chenal  est  droit  et  clair,  large  do  ftOO  brussc'." 
environ,  et  de  4  à  ■/  brasses  de  profondeur  d'eau,  courant  dans  une  direction  N.  O.  ','  N. 
à  3  milles,  jusqu'il  ce  que  vous  arriviez  à  la  bouée  du  Spit,  rouge  aussi,  et  (ju'on  devra  de 
môme  laisser  à  bâbord  en  entrant. 

Sur  la  pointe  nord  de  l'Ile  Eox  en  verra  deux  signaux  sur  les  hauteurs  sablonneuses. 
l'un  rouge  et  l'autre  blanc  ;  en  les  joignant  en  un.  et  les  faisant  porter  dans  une  direction 
S.  E.  5  E..  on  avancera  dans  la  plus  profonde  eau,  de  2.^  à  2^  br!is.s»s,  jusfju'ù  la  bouée 
rouge  Te  plus  en-dehors,  (jui  est  celle  du  Ilorse-shoe/c;/'  à  cheval. 

Le  Reshif  du  Ilorse-Shoey'rr-à-f/tnvf?  est  long  de  3  milles  au  nord  et  au  sud,  et  large 
de  2\  milles.  U  est  de  sable  et  do  gravois,  avec  3  pieds  moins  d'eau,  et  pas  plus  de  G 
pieds  sur  plusieurs  parties.  Son  extrémité  nord-est  est  presque  jointe  avec  les  ba-s-fonds 
de  l'Ile  Portage,  n'y  ayant  qu'un  chenal  étroit  et  difficile  dont  on  ne  se  sert  jamais.  On 
peut  obtenir  un  bon  mouillage  dans  4  ou  5  brasses  d'eau,  le  Horse-Shoe  et  l'extrémité  sud 
du  Portage,  où  les  navires,  tirant  trop  d'eau  pour  traverser  la  barre  intérieure,  peuvent 
mouiller  avec  sûreté  pendant  l'été.  Le  bas-fond  Horse-Hhoe  est  séparé  du  ba.s-fond  qui 
unit  les  îles  Fox,  Egg,  et  Vin,  par  un  chenal  de  navire  trùs-étroit,  qui,  dans  une  partie 
n'est  large  que  de  180  bras.«c8,  et  profond  de  2.\  bra.sses  d'eau.  Cette  barre  est  nommée 
la  Barre  Horse-Shoe,  ou  Inner  Bar  barre  intérieure,  sur  la((uelle  dans  les  grandes  mers 
il  y  a  18  pieds  d'eau.  Le  côté  sud  du  Horse-Shoe  est  marqué  par  des  bouées,  qui  devront 
toutes  être  laissées  au  nord,  la  plus  grande  profondeur  d'eau  étant  à  la  distance  d'une 
demi-encâbluie  d'eux.  L'extrémité  S.  E.  du  Horse-Shoe  s'étend  à  350  brasses  plus  à 
l'ouest  que  sa  bouée  rouge  1 3  plus  endehors  ;  et  de  plus  il  y  a  un  amas  de  rochers,  ou 
plutôt  un  banc  de  sable  et  de  gravois,  avec  10  pieds  d'eau  seulement,  devant  l'extrémité 
S.  E.  du  Horae-Shoe  vers  le  S.  E.,  de  manière  à  rétrécir  le  chenal  navigable  entre  lui  et 
l'Ile  Fox  à  un  tiers  de  mille.  Les  deux  petits  signaux  sur  la  pointe  nord  de  l'Ile 
Fox  sont  utiles  en  ce  qu'ils  font  éviter  aux  vuissoaux  ce  banc  qui  rend  si  difficile  pour 
un  gros  navire  le  passage  de  la  Barre  du  Honse-Shoe. 

La  Barre  de  Miramichi  ne  devrait  jamais  être  ris<iuée  par  un  gros  navire,  ou  par 
des  personnes  qui  la  connaissent  peu,  sans  être  pourvu  d'un  pilote.  Les  pilotes  de  Mira- 
michi seront  généralement  trouvés  croisant  dans  de  petites  goélettes  devant  la  Pointe 
Ëscuminac  ;  mais  dussiez- vous  ne  pas  rencontrer  de  pilote,  et  que  le  jour  fût  trop  avancé 
pour  vous  empêcher  de  traverser  la  burr  i  avant  l'approche  des  ténèbres,  vous  devriez  vous 
tenir  à  l'écart  jusqu'à  ce  qu'il  fit  jour,  et  ne  pas  entrer  dans  une  eau  moins  profonde  que 
12  orasses,  surtout  avec  un  vent  de  l'est. 

Miramichi  est  une  place  commerçante,  et  un  port  d'emmagasinage  libre  ;  et  les 
dj  férents  bourgs  sur  ses  bans  grandissent  en  importance.  Les  navires  y  prennent  chaque 
nnnée  une  grande  quantité  de  bois  ;  et  les  pêches  au  saumon  et  aux  Gaspéreaux  sont  con- 
conduites  à  leur  saison.  Les  quatre  bourgs  principaux  sont  Chatham,  Douglastown,  New- 
oastle,  et  Nelsontown.  ♦ 

Chatham,  le  principal  bourg  de  Miramichi,  et  qui  contient,  â  un  estimé  non  précis, 
environ  2000  habitans,  est  à  peu  près  à  17  milles  ouest  de  la  Barre  Horse-Shoe,  et  s'é- 
tend le  long  de  la  côte  sud  environ  à  1^  mille.  Ici  les  navires  mouillent  dans  6  â  8 
brasses,  près  des  quais.  Ce  bourg  est  bâti  de  distance  en  distance,  mais  accroît  rapi- 
dement, ayant  plusieurs  grandes  juaisons,  et  une  Eglise  Anglaise,  Episcopalienne,  Presby- 
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t(îrioniic'  tt  ('iithdlitjuo,  ù  part  (U'iix  iiutrcH  diupollcs  ou  |)L»<uum  d«  culte  uppiirtcuaiit  aux 
WonléciiM  rt  Aiitiburj^liorH.  Cch  hiitiHsoH  Hont  Uiutcrt  do  lD4»i«,  pointurécu  proproiiiout  et  buui 
finies.  »!t  ((injoiiili-meiit  avi'o  Ic'H  moulinH  do  Hcio  ii  viipour  appartiiiiuiit  iiux  MM.  Ouniurd 
foruioiit  ce  (ju'il  y  ii  de  plan  roinaniuiibUi. 

Dortil.ASTowN  est  sur  lu  eûte  uord,  ù  U  mille  nu  doHWUK  de  Chuthuiii,  et  ronlbrme 
environ  100  hybitiiiits.  Il  ost  uj^reublenicnl  situi^  sur  une  Imutcur,  et  a  HuflisMuuieQt 
d'eau  ù  ws  quais  pour  les  plus  ^rus  navires.  ii'Hôpit.il  de  Marine,  eonutruit  eu  pi«rre, 
(îst  labfttisse  la  plus  renian|Uablo. 

L'ûtablissoMieiit  (le  M.  Abrani  iM)ur  la  oonstruetiun  de  nuvircH  est  t\  1^  mille  plua 
haut  (jne  IVui^lastown,  sur  lu  niûnie  côté  d»^  la  riviùre  ;  et  vis-à-vis,  sur  la  côte  sua  «e 
trouve  rKjj,lise  An<:liiise  Kpiseopalienno  de  St.   l'anl. 

Niiwcastle,  Ih  mille  plus  haut  dans  la  rivière,  et  sur  la  rive  nord,  est  le  bourg  du 
eonité.  reiitermiintla  (îouv  et  la  rri.soi.  une  égline  Prosbytérionue,  une  ehapoUo  \Vo&- 
léccne,  et  ipielques  antres  bonnes  bâtisHos.  Il  »!st  bien  situé,  et  rouferme ù,  peu  près  1000 
liabitants.     Ici  il  y  a  (i  ou  7  bra-sses  d'eau  près  des  (juais  du  bourg. 

Nki-sontoW.n  est  le  dernier  villn;j;e,  les  maisons  wjnt  éparses,  avec  200  ou  300  ha- 
bitants, principalement  Irlandai-s.  Il  existe  une  grande  église  catholique  elle  est  sur  la 
rivo  sud,  vis-à-vis  l'extrémité  est  de  l'Ile  Beaubère,  et  à  un  mille  au-dessus  de  NewcawtJe. 
La  rivière  e.st  navigable  jusqu'à  l'Ile  Boaubère  pour  tout  vaisseau  qui  peut  passer  la  Barre 
Horse-Slioe. 

MiirécH. — La  nier  est  liante  à  la  Barre  IMirumichi  à  5  h.  environ  ;  les  grandes  ma- 
rées s'élèvent  à  5  pieds,  les  basses  à  I}  pieds.  A  l'Ile  Sheldrako,  c'est  à  6  h.  ;  les  grande» 
ujarées  s'élèvent  à  5  pieds,  les  basses  à  3  pieds  ;  la  marée  baissante  court  3  milles  à 
l'heure  dans  le  Chenal  Hheldrake.  La  mer  est  haute  à  l'Ile  Beaubôre,  à  la  pleine  lune  et 
à  la  lune  changeante,  à  t!  h.  30  m.,  les  grandes  marées  s'élèvent  à  6  pieds,  les  basses  à  4 
pieds  ;  la  mer  baissante  court  2  nœuds  à  l'heure,  et  le  montant  fait  un  nœud.  Aux  ra- 
pides, dans  les  bras  S.  0.  et  N.  0.,  les  marées  montent  jusqu'à  8  h.,  et  ici  elles  s'élè- 
vent 2  pieds  environ. 


DE  LA  POINTE  ESCIIMINAC  ATI  CHENAL  OU  DÉTROIT  DE  CANSO. 


La  Pointe  Escuminac,  comme  nous  l'avons  déjà  dit,  est  basse,  couverte  de  bou- 
leaux, et  rendue  remarquable  par  son  phare  peinturé  blanc,  et  (lui  sert  à  prévenir  les  vais- 
leaux  contre  l'approche  du  ressif  qui  court  à  2  milles  N.  E.  de  la  pointe. 

Sapin  Ledok,  chaîne  de  rochers  Sujnn. — A  5A  milles  S.  S.  0.  de  la  Pointe  Es- 
ouminao  se  trouve  la  Pointe  Sapin,  et  le  rivage  intermédiaire  est  bas  et  d'une  eau  basse. 
Le  Sapin  Ledge  est  exactement  devant  la  pouite,  et  est  très-dangereux,   n'ayant  (jue  12 

fûeds  d'eau  à  sa  surface,  et  se  ti'ouvant  entièrement  sur  la  route  des  vaisseaux  qui  longent 
a  côte.  Dans  la  nuit  on  ne  devrait  pas  en  approcher  plus  (ju'à  9  brasses  ;  et  en  tout 
temps  on  devra  se  rappeler  qu'il  y  a  5  briwses  d'eau  à  2  encablures  seulement  de  cette 
langue.  Cette  chaîne  est  longue  de  1:|-  mille  de  l'est  à  l'ouest,  et  large  d'un  demi-mille  ; 
de  son  bord  extérieur  le  phare  Escuminac  porte  nord,  à  H  milles  de  distance,  et  la  Pointe 
Sapin  porte  B.  S.  E.  ^  E.,  à  2^  milles.  Entre  cette  langue  et  la  l'ointe  Sapin  l'eau 
mesure  une  profondeur  d'eau  de  3i^  brasses. 

De  la  Pointe  Sapin  à  Richibucto  Head  la  course  et  la  distance  sont  S.  f  0  ,  presqu'â 
20  milles,  de  l'autre  côté  de  la  Baie  Kouchibouguac,  dont  les  rives  sont  très-basses,  avec 
barres  de  sable  et  battures,  renfermant  des  lagunes  par  lesquelles  des  rivières  se  débou- 
chent dans  la  mer.  La  Rivière  Kouchibouguac,  après  avoir  coulé  dans  l'espace  d'un  mille 
à  travers  une  grande  lagune  presqu'â  sec  à  la  mer  basse  dans  les  gi-andes  marées,  se  dé- 
charge dans  la  mer  par  un  passage  à  travers  des  barres  de  sable  à  environ  9  milles  8.  0. 
de  la  Pointe  Sapin.  Cette  rivière  à  une  barre  de  sable  qui  change  souvent.  A  l'époque 
de  l'inspection  de  l'Amiral  Bayficlden  1839  on  pouvait  traverser  la  barre  avec  une  eau 
de  9  pieds  de  profondeur  à  la  mer  haute  et  dans  les  OTandes  mers.  Les  marées  s'élèvent 
2i  et  4  pieds,  et  affluent  à  8  milles  dans  la  rivière.  Dans  toute  la  partie  nord  de  la  Baie 
Kouchibouguac  l'eau  basse  (c'est-à-dire,  à  3  brasses)  s'étend  à  quelque  distance  de  terre, 
jusqu'à  ce  qu'elle  joigne  le  Sapin  Ledge. 
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La  Rivikac  HioiimircTO  cHt,  panni  Ioh  riviùrcH  do  cotte  partie  do  lu  côte,  infd- 
rieuru  soulenicnt  au  Mirutuichi  Hoit  par  la  distance  navigable,  noit  par  la  profondeur  d'eau 
sur  Ha  barre.  »Sur  «es  bancH  oxiHtcnt  dcn  ('•tablinHonientH  florisHant.s.  Ia'  bour;;  I^ivorpool 
43tt  à  3  milles  on-dedanti  do  l'untréo,  Nur  la  rive  nord  de  la  rivière. 

L'entrée  du  Uicbibucto  ent  entre  deux  barroH  do  sable,  lon^s  de  plusieurs  millos, 
noiuméos  les  battures  nord  ot  sud,  sur  lesquelh^s  Nontdos  cAtesde  subie  )iaut(>s  d(^  .')()  pieds: 
elle  est  larjçc  de  360  brasses.  Tout  vaisseau  ((iii  peut  passer  la  barre  |H!ut  se  rendre  li  1 3 
milles  dans  la  rivière,  et  les  petits  vaistioaux  ))euvont  se  rendre  h.  20  milles.  Il  faut  absQ- 
lunient  avoir  un  pilote. 

Devant  lu  l'ointe  lliohibuoto,  (((ui  est  l'extrémité  S.  K.  de  la  batture  sud,  et  se 
trouve  à  3^  milles  de  l'emboucbure  d(!  la  rivière),  s'étend  un  resslf  de  pierre  ù  sablon  à 
la  distance  d'un  mille  de  la  nuir<|U(!  pour  la  mer  haute,  et  continue  t\  2  on  3  milles  au 
sud,  jusqu'à  llichbuoto  Ilead,  qui  est  élevé  de  fiO  uieds,  et  composé  de  pierre  ik  sablon  ot 
do  coteaux  sablonneux,  i^a  course  et  la  distance  (fo  lu  Pointe  Uicbibucto  à  l'extrémit^S 
H.  E.  de  la  barre  de  sable  Buctoucbe,  est  S.  14^  milles.  Dans  cotte  espace  rien  do  re- 
marquable à  part  la  rivière  Shockpish  <|ui  donne  un  r.bri  aux  chaloupes  à  la  mer 
haute. 

Le  Nobtii  Patoii  rtm««  </«  iW«'r»  )ior</,  de  12  pieds  d'eau  seulement,  devra  Otre 
^vité  soigneusement  h,  l'approche  des  Buctoucbe  Roads  du  nord  ;  il  a  5  brasses  d'eau  jus- 
tement en-dehors.  Il  se  trouve  sur  la  partie  N.  '.  de  la  barre  extérietiro  do  Buctouohe, 
et  à  2  milles  de  terre,  do  manière  que  par  rapport  i\  lui  le  clocher  de  CfKjagnc  ot  l'extré- 
mité N.  0.  de  l'Ile  Cocufiçno  ne  fassent  qu'un  dans  une  direction  S.  8.  ()  ^  0.,  et  que 
l'extrémité  sud  du  sand-bar  barre  de  suide  Buctouoho  porte  S.  0.  sur  0.  ;  en  vous  tenant 
dans  cinq  brasses  vous  passerez  en  dehors.  Le  Outcr  Bar  barre  extérieure  est  un  long 
banc  de  sable  et  de  rochers  a/eo  2^  t\  3'i  brasses  d'eau,  s'étendant  au  sud,  et  parallèle  avco 
la  rive  à  partir  du  North  Patch  presqu  au  Cocagno,  une  distance  de  7  milles.  Entre  lui 
et  le  rivage  il  est  un  rthenal  étroit  do  différentes  profondeurs,  de  Si-  à  5  brasses. 

BucTOUOHE  RoAusTEAD  h  mouillage  Buctouche,  devant  l'entrée  de  la  Rivière 
Buctoucbe,  et  dans  la  partie  la  plus  largo  en-dedans  do  la  barre  extérieure,  est  parfaite- 
ment sûr  pour  un  vaissc^iu  qui  a  bon  palan  ;  le  fond  étant  de  terre  forte,  et  la  barre  ex- 
térieure apportant  une  protection  contre  une  mer  agitée,  (/'est  ici  que  les  vaisseaux  qui 
tirent  trop  d'eau  sont  amarrés  pour  prendre  leur  charge.  A  rappr..cne  de  ce  mouillage 
rien  n'empêche  les  vaisseaux  qui  ne  tirent  pas  trop  d'eau  de  traverser  lu  barre  extérieure 
excepté  le  North  Patch  déjà  mentionné  ;  mais  les  gros  vaisseaux  trouveront  plus  d'eau 
(pas  moins  que  3-^  brasses)  en  approchant  du  nord,  en  observant  les  directions  sui- 
vantes.— 

Si  vous  êtes  au  large  avec  un  vent  favorable  faites  porter   le  clocher  à   Buctouche  au 
sud  de  l'ouest,  et  gagnez  vers    le   rivage  avec   cette  marque,  afin  de  passer   au  nord  du 
North  Patch  atiuis  ilr  rochers  du  nord.     En  avançant,  si  le  temps  est  beau,  vous   remar- 
querez  le   clocher   à,   Cocagne  ouvert   à  l'ouest  de   l'Ile  Cocagne,  de  manière  i\  être  vu 
entre  l'Ile  et  la  terre-forme  ;  et  vous   devrez  poursuivre  votre   course  jusqu'à  ce  que   le 
clocher  vienne  en  ligue  avec  l'extrémité  de  la  Pointe  Dickson,   qui  est   une  petite  jioin'të 
péninsulaire  X  2^  milles  au  sud  de  la  barre  de   sable.     Changez  aussitôt    votre  course,  on 
faisant  porter  le  clocher  Cocagne  en  un  avec  la  Pointe  Dickson,   dans   une  direction  S.  î>'. 
O.  ^,  0.,  et  cette,  marque  vous  mènera  près  à  l'intérieur  do  la   barre  extorioure,  i!t  vous 
fera  éviter  un  petit  bas-fond  entre  la  barre  et  la  côte,  .et  sur   leijuel  on  ne  mesure  quo  2^ 
brasses.     Prenez  garde  de  ne  pas  renfermer  le  clocher  de  l'Ilo  Cocagne  derrière  la  Pointe 
Dickson  en  longeant  la  barre  de  sable,  ot  aussitôt  ((uo  le  clocher  à  Buctouclie  s'ouvre  d'avec 
l'ouest  du  petit  îlet  sablonneux  (jui  forme   l'extrémité  S.  0.  do  la  Barre   Smid-lidr  Rnc- 
touche,  vous  verrez  deux  signaux  blancs  sur  la  terre-ferme  placés  dans  une  môme   direc- 
tion N.  0.  sur  0.  f  0.  ;  mouillez  quand  ils   vous   paraîtront  joints  on  un,  ot  que  le  clo- 
cher Cocagne  sera  ouvert  de  sa  propre  largeur  d'avec  la  gauche  ou  l'est  de  la  l*ointo  Uiclc- 
son,  alors  vous  serea  dans  le  meilleur  endroit  de  mouillage  ayant  3^  ou  4  brasses  à  la  mer 
basse,  et  sur  un  fond  d'eau  bien  tenace.  • 

La  Rivière  Buctouche  se  décharge  dans  la  nier  au  S.  E.,  à  travers  la  baie  aux 
eaux  basses  en-dedans  de  la  barre-sablonnéuse  de  Buctouche.  Les  doux  signaux  blancs, 
déjà  mentionnés,  qui  indiquent  le  meilleur  mouillage  dans  la  rade,  sont  destinés  à  con- 
duire sur  la  barre  de  sable  et  de  pierre  plate,  dans  la  meilleure  eau,  savoir,  8  pieds,  à  la 
marée  basse,  et  12  pieds  à  la  mavée  haute  dans  les  grandes  mers  ordinaires.  Pour  péné- 
trer dans  la  rivière,  il  est  absolument  nécessaire  d'avoir  un  pilote,  vu  que  le  chenul  est 
étroit  et  compliqué. 
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Lk  Havre  Cocaone,  H  milles  au  sud  de  Buctouohe,  se  trouve  entre  l'Ile  Cocagne 
sur  le  côté  nord  et  la  Pointe  Kenouard  sur  le  côté  sud.  C'est  un  hu,v're  très-retit,  et  il  re- 
quiert l'assistance  d'un  pilote. 

A  environ  4  milles  uu  sud  de  Cocagne  et  presque  10  milles  au  S.  ^  E.  de  l'extrémité 
du  Sand-bar  luire  sriùhuncuse,  Bouctouche  se  trouve  la  Pointe  Shédiac,  devant  laquelle 
le  Bas-fond  shoul  Grandigue,  avec  14  à  18  pieds  d'eau,  s'étend  à  2  uiillea,  ayant  moins 
d'eau  à  son  '"Oïd  extérieur,  ^'^ous  pouvez  passer  en-dehors  de  ce  bas-fond  en  n'appro- 
chant pas  de  cf  tte  rive  à  plus  5  brasses  à  la  mer  basse. 

LA  BAfE  SHEDIAC  est  large  de  6^  milles  à  la  Pointe  Bouleaux,  et  profonde  de 
5  milles.  Près  de  la  tête  de  la  baie  se  trouve  l'île  ;  en-dedans  de  l'extrémité  nord  de 
cette  île  est  situé  le  village,  accessible  aux  petits  vaisseaux.  Il  y  a  une  petite  lumière 
fixe  dans  une  lanterne  sur  un  poteau  au  Quai  Chêne,  j>endant  l'été,  elle  est  à  une  hauteur 
de  15  pieds  et  visible  à  6  milles.  Le  havre  est  entre  la  pointe  S.  0.  de  l'Ile  Shédiac  et  de 
la  Pointe  ;  la  Pointe  étant  dar  •«  une  direction  S.  S.  E.  et  à  une  distance  de  trois-quarts 
de  mille  par  rapptirt  à  l'extrémité  S.  0.  de  l'Ile  Shédiac,  De  la  Pointe  Chêne  une  barre 
sablonneuse  court  800  brasses  au  nord,  et  est  à  sec  presque  la  moitié  de  cette  distance 
quand  la  marée  est  à  ses  trois-quarts  de  baissant.  Cette  barre,  auisi  que  le  bas-fond  plus 
au  large,  devant  l'extrémité  S.  E.  de  l'Ile  Shédiac.  rendent  le  havre  très-sûr.  Près  du 
centre  de  la  baie,  qui  est  toujours  basse,  se  trouvent  deux  rochers  de  7  et  8  pieds  d'eau, 
jisant  à  IL.  S.  E.  du  centre  de  l'Ile  Shédiac.  Le  plus  à  l'est,  nommé  le  Rocher  Medea, 
est  à  2  milles  de  l'île  ;  celui  de  l'ouest,  nommé  le  Rocher  Zéphyr,  est  à  peu  près  à  mi- 
"w-niu  entre  le  Rocher  Medea  et  l'Èe. 

Le  passage  conduisant  dans  le  havre  est  au  nord  de  ces  rochers,  et  le  long  du  côté 
.  st  de  rilc  Shédiac,  à  deiix  tiers  d'un  mille  environ  de  son  bord,  entre  le  bas-fond  qui  est 
d(ivant  l'extrémité  S.  E.  de  l'Ile  et  le  Rocher  Zéphyr. 

Shédiac,  quoique  bien  situé,  n'est  pas  un  lieu  de  grand  commerce,  et  quelques  charges 
seulement  de  bois,  principalement  de  planches,  sont  exploitées  eu  Angleterre.  Les 
étrangers  qui  se  dirigent  vers  cet  endroit  doivent  se  munir  d'un  pilote.  La  profondeur 
d'eau  qu'un  bon  pilote  peut  garder  en  entrant  est  de  14  pieds  à  la  mer  basse,  et  de  18 
pieds  à  la  mer  haute  dans  les  grandes  mers  ordinaires.  Le  Shédiac  et  Scoudouc  sont  de 
très-petites  rivières,  navigables  seulement  aux  chaloupes  à  quelques  milles. 

Les  marées  à  Shédiac,  lorsque  non-influées  par  les  vents,  s'élèvent  à  4  pieds  dans 
les  grandes  mers  ordinaires,  et  à  2  pieds  dans  les  basses  mers  ;  et  le  montant  ou  le  baissant 
n'excède  pas  dans  son  flux  ou  reflux  un  demi  noeud  à  l'heure. 

Entre  la  Pointe  Bouleaux  et  le  Cap  Bald  sont  les  Rivières  Bouchagan  et  Kouchi- 
bouquet  (jui  ne  peuvent  être  fréquentées  que  par  des  chaloupes  à  la  mer  haute.     Un  ressif 
s'étend  de  la  Pointe  Bouleaux  plus  d'un  mille  au  large,  mais  le   Cap  Bald,  11  milles  à 
l'est  de  l'Ile  Shédiac,   est  taillée-à-pic,   et  on  peut  en  approcher  en  sûreté  à  5  brasses  en 
sondaiit. 

Du  Cap  Bald  au  Cap  Blouin  la  direction  et  la  distance  sont  S.  E.  sur  E.  près  de  13 
milles.  La  côte  dans  cet  espac  ^  est  sans  obstacle,  l'eau  basse  ne  s'étendant  qu'à  un  demi- 
mille  de  terre  ;  et  un  Vtiisseuu  peut  en  approcher  en  sûreté  la  nuit  à  une  profondeur  de  0 
brasses  d'eau  à  la  mer  busse.  Mais  plus  à  l'est  il  faudra  plus  se  tenir  sur  ses  gardes  à 
cause  des  bas-fonds  qui  se  prctjettent  devant  l'Anse  Cove  Peacock  qui  est  dans  la  baie 
entre  le  Cap  Brui.>  ■  t  le  Cap  Jourinrain.  Les  Rivières  Great  et  Little  Grande  et  Petite 
»Sliemogue  sont  respectivement  au  S.  E.  sur  E.  du  Cap  Bald.  Elles  ne  sont  propres  qu'aux 
choloupes  et  aux  très-petits  vai.sseaux,  vu  qu'elles  ont  des  chenaux  très-étroits  et  compli- 
qués, sur  des  barres  de  sable  changeun'  •«. 

I(E  Cap  JovRiMAiN  porte  dans-  une  direction  S.  E.  sur  E.  ^  E.,  à  6^  milles  du 
Cap  Bruin,  et  est  l'extrémité  nord  des  Iles  Jourimain,  et  forme  l'extrême  partie  de  terre 
pQur  les  vaisseaux  qui  traversent  le  Détroit  de  Northumberland,  soit  de  l'est,  soit  de 
Touest.  liC  mouilhige  dan»  la  baie  est  bon  entre  le  Cap  Bruin  ut  le  Cap  Jourimain,  dan.s 
5  brasses,  sur  fond  sablonneux,  et  avec  abvi  contre  los  vents  S.  E.  sur  E.  tournant  sur  le 
sud  à  rO.  sur  N.  Les  ressifs  tSIioals  Jourii;!!»:.  sont  très-redoutables  pour  les  vaisseaux 
la  nuit,  et  la  sonde  doit  toujours  être  en  usage  quand  ou  les  approche  par  un  temps  obscur  ; 
et  lors(jue  vous  serez  à  l'est  de  ces  ressifs  n'eu  approchez  pas  à  plus  de  9  brasses,  mais  à 
l'ouest  on  peut  les  approcher  à  (î  ou  7  brasses  de  distance.  L'eau  basse  se  projette  du 
cap,  à  1^  mille  N.  N.  0.,  et  de  là  elle  s'étend  à  4^  milles  au  S.  E.  ;  près  de  cet  endroit 
ou  extrémité  dv  bas-fond  se  t"ouve  un  amas  de  rochers  de  6  pieds  d'eau  seulement  à  lu 
iuv,r  basse,  comme  il  est  démontré  par  la  charte  ;  il  se  trouve  à  If  mille  dQ^terrCj  et  est 
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très-dangereux,  étant  taillé-à-pic  sur  le  côté  est,  A  l'ouest  du  cap  l'eau  basse  s'étend  biea 
certainement  à  4  milles  et  court  ii  2  milles  de  terre  ;  mais  vous  pouvez  approcher  de  cette 
jpartie  à  3  ou  5  brasses. 

Le  Cap  Tormentine  est  la  grande  pointe  de  terre  qui  forme  l'extrémité  est  Nou- 
veau Brunswick  en-dedans  du  Golfe.  On  \)e\xt  dire  que  la  Pointe  Iiidian  forme  l'extré- 
mité sud,  et  le  Cap  Jourimain  l'extrémité  nord  de  cette  pointe  de  terre,  qui  est  bien 
importante  au  point  de  vue  nautique,  non  seulement  à  cause  de  sa  position  mais  li  cause  de 
ses  bas-fonds  grands  et  dangereux.  Les  Ressifs  Tormentine  sont  très-redoutables  à  cause 
des  courants  forts  dans  leur  voisinage.  Ils  s'étendent  devant  la  Pointe  Indian  plus  de  3 
milles  E.  S.  E.,  et  le  fond  est  rocheux  avec  4  brasses,  à  un  mille  et  plus  de  terre.  La 
partie  de  ces  ressifs  tjui  se  dessèche  à  la  mer  basfie  est  très-petite,  et  porte  E.  S.  E.  ^  E., 
j)ar  rapport  à  la  Pointe  Indien  et  à  une  distance  de  2J  milles  d'elle.  Ces  ressifs  doivent 
en  tout  temps  être  approchés  avec  précaution  et  avec  la  sonde,  et  quand  on  est  au  nord-est 
•on  n'en  doit  pas  approcher  (avec  de  légers  vents  surtout)  à  plus  de  9  brasses,  vu  que  la 
marée  montante  se  jette  dessus  du  sud  on  se  jetant  dans  la  Baie  Verte  à  raison  de  3  noeuds 
à  l'heure,  causant  une  graude  agitation  dessus  la  partie  sèche,  indiquant  par  hl  même  sa 
position.  A  pei;  près  mi-chemin  entre  la  partie  desséchée  et  la  Pointe  Indian  est  un  amas 
de  rochers  avec  7  pieds  d'eau  à  la  mer  basse.  Les  petits  vaisseaux  retiennent  une  profon- 
deur d'eau  de  2^  brasses  à  la  mer  basse  entre  cet  amas  et  la  Pointe  Indian,  et  prennent 
souvent  abri  sous  cette  dernière  avec  des  vents  nord. 

La  Baie  Verte  est  large  de  9  railles  d'un  côté  à  l'autre  de  son  entrée,  de  la 
Pointe  Indian  dans  le  Nouveau  Brunswick  à  Coldspring  Head  pointe  de  tei-re  dans  la 
Nouvelle  Ecosse,  mais  se  rétrécit  à  une  largeur  de  3^  milles  près  de  la  tête.  Sa  profon- 
deur est  de  11  railles,  et  elle  sépare  les  deux  provinces  (|ue  nous  venons  de  mentionner 
leur  frontière  continuant  de  l'autre  côte  de  l'isthme  depuis  la  Baie  Verte  jusqu'au  Bassin 
Cumberland,  ce  qui  fait  une  distance  de  11  milles.  Il  n'y  a  pas  de  havre  dans  la  Baie 
Verte,  et  elle  est  entièrement  ouverte  aux  vents  de  l'est  ainsi  que  très-basse  près  de  la  tête, 
où  des  battures  de  vase  et  d'herbes  assèchent  jusqu'à  la  distance  de  trois-quarts  de  mille 
•de  terre. 

La  Rivière  Gaspereaux  est  dans  le  renfoncement  nord  de  la  tête  de  la  baie,  et  à  un 
demi-mille  au  sud  de  son  embouchure  se  trouvent  les  débris  du  Fort  Monckton,  sur  la 
Pointe  Old  Ford  du  vifvx  Fort,  aujourd'hui  baignée  par  la  nier. 

La  Rivière  Tignish,  la  principale  dans  la  Baie  Verte,  entre  dans  la  Baie  au  côt^ 
sud  près  de  la  tête.  Quand  la  marée  est  sortie  le  chenal  de  la  rivière  est  très-étroit,  n'a 
que  3  pieds  d'eau,  on  l'approche  par  un  passtige  étroit,  de  3  ou  7  pieds  de  profondeur, 
ù  travers  des  battures  de  vase  et  d'Jierbes,  qui  desséchent  un  peu  en-dehors  de  son  embou- 
chure. Chaque  année  on  descend  de  cette  rivière  une  grande  quantité  ùo  cages,  d'où  de 
petites  goélettes  les  preiment  ou  bien  on  les  descend  en  radeaux  le  long  du  rivage  jusfju'à 
Pugwash,  pour  être  exploitées  pour  l'Angleterre.  Les  grandes  mers  s'élèvent  à  9  pieds 
et  les  basses  à^5  pieds.  Tignish  Head  est  sur  le  côté  est  à  l'embouchure  de  la  Rivière 
Tignish..  Il  y  a  deux  amas  de  rochers  de  3  et  5  bra,sses  d'eau,  à  undcînii  et  trois-quarts 
de  mille  N.  N.  E.  ^  E.  de  Tigni.rii  Head,  mais  comme  ceux-ci  sont  en-dedans  de  la  ligne 
<iui  marque  deux  brasses,  il  n'est  pas  nécessaire  d'en  dire  plus  long. 

A  4Jf  milles  au  sud-est  de  Tignish  Head  pointe  de  terre  se  trouve  Bo^s  Spit,  qui 
assèche  jusqu'au  bord,  et  il  est  tellenîtr.t  taillé-à-pic  qu'il  y  a  17  nieds  d'eau  près  de  son 
extrémité  extérieure  ;  vous  devrez  vous  tenir  dans  3^  brasses  en  passant  près  de  cette 
pointe  de  terre. 

A  3f  milles  au  sud-est  de  Bosse  Spit  se  trouve  Colspring  Head,  le  l*r>nnonti>ire 
Coldspring  fjui  est  N.  N.  0.  \  0.,  à  8  milles  de  T^ewis  Head. 

Dans  l'entrée  à  la  Baie  Verte  sont  quelques  bas-fonds,  (pie  l'on  devra  éviter  en 
naviguant  dans  cette  partie  du  Détroit  de  Northumberlnnd,  à  savoir  le  lloohor  Aggerniore, 
le  Bas-fond  Laurent,  le  Bas-fond  Heart,  et  le  B;is-to!id  Shoal  Speur. 

Le  Rocher  Aggevmore,  avec  18  pieds  moins  d'eau,  se  trouve  au  N.  K.  A  E',  2'^  milles, 
de  Coldspring  Head  avec  un  profond  chenal  emre  ;  mais  dans  une  direction  N.  <  ).  sur  N. 
vers  le  Cap  Laurent,  on  n'aura  pas  plus  que  o-^  brasses  d'eau  à  la  mer  basse,  et  moins 
dans  quelques  places  Laurent  Rhoal  Bns--/ond,  de  roc  et  de  sable,  avec  1(5  pieds  le  moins 
d'eau,  est  long  de  trois-quarts  de  mille,  avec  la  moitié  do  cela  en  largeur.  Dans  la  partie 
ou  leau  est  basse  le  Cap  St.  Laurent  porte  dans  une  direction  N.  0.  sur  N„  2^,  la  Pointe 
Indian  N.  E.  sur  E.  \  E.,  et  Coldspring  Head  S.  S.  0.  ^  0.  Il  y  a  4^  brasses  près  du 
côté  est  de  ce  Bas-fond. 
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Le  boa-fond  Heart  avee  9  pieds  moins  d'eau,  gît  dans  une  direction  S.  0.  sur  S., 
1^  mille  de  distance  du  Cap  Spear.     Il  y  a  15  pieds  d'eau  entre  lui  et  la  terre-ferme. 

Le  bas-fond  Spear  par  rapport  au  bas-fond  Heart  est  dans  une  direction  E.  S.  E.  & 
un  mille  de  distai'ce,  et  il  y  a  un  amas  de  rochers  de  10  pieds  moins  d'eau,  près  de  soa 
extrémité  est  et  de  15  i\  18  pieds  dans  d'autres  parties.  C'est  un  banc  de  sable  et  de 
pierres,  reposant  sur  de  la  pierre  à  sablon,  longue  d'un  mille  environ,  de  l'est  à  l'ouest,  et 
un  tiers  de  mille  de  largeur.  Eu  approchant  do  ce  bas-fond  do  l'est,  la  sonde  avertit  peu, 
yu  ^ue  de  ce  côté  il  y  a  près  de  lui  3f.à  4J  brtusses  de  ce  côté,  mais  en  entrant  dans  pa& 
lAQÎns  que  4^  brasses,  les  vaisseaux  l'éviteront,  en  le  loiageant  le  sud.  De  la  partie  la 
plus  basse,  le  Cap  Spear  porte  N.  0.  sur  N.  1^  mille,  et  la  Pointe  Indian  N.  N.  E.,  2^ 
milles.     Entre  lui  et  le  Cap  Spear  il  y  a*  3^  brasses. 

De  Coldspring  Head  à  Lewis  Head  Promontoire  Lewis,  la  direction  et  la  distance 
Bont  S.  S.  E.  J  E.,  8  milles,  et  à  2J  milles  de  Lewis  Head  se  trouve  la  Pointe  Pugwash. 
Entre  Lewis  Head  et  la  Pointe  Pugwash  se  trouve  une  baie  dans  laquelle  les  Rivières 
Philippe  et  Pugwash  coulent,  la  première  dans  son  côté  ouest,  et  l'autre  dans  son  côté 
est. 

Lewis  Rebf,  le  liessif  Lewb  s'étend  d  2^  milles  au  N.  E.  de  Lewis  Head  ;  sa 
partie  extérieure  se  compose  d'amas  détachés  de  rochers,  sur  lesquels  on  mesure  14  à  18 
pieds  d'eau,  avec  une  plus  grande  profondeur  entr'eux  ;  mais  la  partie  intérieure  est  très- 
basse,  et  a  aussi  peu  que  6  pieds  d'eau  à  la  distance  de  1^  mille  du  rivage. 

La  Rivière  Philippe  se  décharge  au  sud  de  Lewis  Head,  et  entre  ce  dernier  lieu  et 
la  Pointe  Bergeraan.  Il  y  a  une  barre  de  rocs  dangereux  et  du  sable  dans  son  embou- 
ohure,  répandus  de  manière  à  ne  laisser  qu'un  chenal  très-étroit  et  tortueux  de  8  pieds  à  la 
mer  basse,  à  travers  lequel  les  nouveaux  vaisseaux  construits  au  haut  de  la  rivière,  et  des- 
cendus sans  lest,  sont  amenés  avec  difficulté  sur  la  route  jusqu'à  Pugwash,  où  de  même  le 
bois  et  le  produit  descendus  de  cette  rivière  sont  pris  pour  être  mis  dans  les  navires.  Les 
chaloupes  peuvent  remonter  à  9  milles,  et  il  y  a  le  long  des  bords  de  cette  rivière  des  éta- 
blissements qui  vont  en  accroissant  eii  nombre. 

LE  HAVRE  PUGWASH  est  à  la  tête  de  la  baie  de  ce  nom  et  au  sud  de  la 
pointe.  Il  y  a  14  pieds  à  la  mer  basse  et  dans  les  grandes  mers  sur  la  barre,  en-dedans 
de  laquelle  est  un  chenal  tortueux,  large  de  50  à  100  brasses,  conduisant  dans  le  havre  : 
pour  naviguer  à  travers  ce  chenal  il  faut  l'aide  d'un  pilote,  que  l'on  obtiendra  en  donnant 
le  signal  accoutumé.  Le  havre  est  un  bassin  enfermé  entre  terres,  ayant  7  brasses  d'eau, 
et  dans  lequel  les  vaisseaux  restent  amarrés  en  parfaite  sécurité.  La  mer  est  haute  à 
Pugwash,  à  10  h.  30  m.  à  la  lune  pleine  et  changeante  ;  les  grandes  marées  ordinaires  mon- 
tent à  7  pieds  et  les  basses  ou  petites  4  pieds.  Les  courants  excèdent  rarement  un  nœud 
dans  la  rade,  et  dans  l'entrée  du  havre  ils  sont  généralement  de  moins  que  2  nœuds. 

De  la  Pointe  Pugwash  un  ressif  s'étend  à  trois  quarts  de  mille  N.  0.  sur  0.,  et  des- 
sèche d  la  moitié  de  cette  distance.  A  f  de  mille  devant  la  pointe  au  Nord  et  N.  E.  se 
trouvent  des  amas  de  rochers,  avec  11  et  12  pieds  d'eau,  et  il  y  en  a  d'autres  plus  à  l'est, 
un  mille  au  large  ;  il  y  a  aussi  un  fond  d'eau  inégal  et  rocheux,  avec  une  profondeur 
moindre  que  4  brasses,  à  2  milles  au  large,  et  qui  rend  dangereux  pour  un  étranger  dans 
un  gros  navire  de  dépasser  la  marque  de  5  brasses. 

La  rade  est  abritée  par  la  Barre  Philippe  et  le  Ressif  Lewis  des  vents  de  l'ouest  et 
du  vent  N.  0.,  et  par  le  Ressif  Pugwash  des  vents  Est  et  N.  E.  Cette  rade  offre  un 
excellent  mouillage,  dans  16  à  19  brades  d  la  mer  basse,  avec  un  fond  de  sable  et  de  terre  j 
mais  ce  mouillage  est  exposé  aux  vents  entre  N.  N.  0.  et  N.  N.  E.  quoique  l'eau  basse 
en-dehors  empêche,  la  mer  de  s'y  précipiter  en  roulant  de  manière  d  être  redoutable  à  un 
vaisseau  dans  l'été.  Pour  le  Pugwash  Road,  vous  devriez  avoir  un  pilote,  mais  si  vous 
n'en  trouvez  pas,  et  que  vous  soyez  au  nord  dans  5  brasses  d'eau,  vous  devrez  apercevoir 
le  clocher  de  l'Eglise  Anglaise  à  Pugwash  au-dessus  et  juste  en-dedans  de  l'extrémité 
ouest  du  petit  coteau  de  la  Pointe  Fishing,  eu  faisant  porter  l'extrémité  est  de  la  baie  dans 
une  direction  S.  sur  E.  ^  E.  ;  en  marchant  avec  ces  marques  vous  ne  devez  pas  le  moin- 
drement faire  ouvrir  l'église  d'avec  l'ouest  de  la  pointe,  avant  que  la  pointe  sud  de  la 
Rivière  Philippe  la  Pointe  Bergeman  porte  au  S.  0.  sur  0.,  ou  avant  que  l'eau  diminue  à 
3^  brasses  ;  alors  vous  serez  près  ac  l'extrémité  N.  0.  du  Ressif  Pugwash  :  de  suite 
changez  votre  course  an  S.  S.  0.,  trois  quarts  de  mille,  où  vous  pourrez  mouiller  dans  16 
ou  18  pieds  d'eau  à  la  mer  basse,  la  Pointe  Fishing  se  trouvant  E.  sur  S.  ^JS.,  à  une  dis- 
tance d'un  demi-mille,  ou  bien  vous  pourriez  mouUler  dans  14  pieds,  un  demi-mille  au 
sud. 
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A  9  milles  E.  S.  E.  de  la  Pointe  Pugwash  est  situé  le  Cap  Cliff,  et  3  milles  plus 
loin  au  S.  E.  l'Ik  Oak  Chêne.  La  côte  entre  n'est  pas  brisée  et  se  termine  par  lu  Pointe 
Mackenaie  séparée  de  l'Ile  Oak  par  des  barres  do  sable  et  un  petit  shcnal  prest^u'à  .sec 
quand  la  mer  en  est  sortie.  L'Ile  Oak  est  un  mille  en  longueur  et  a  l'Ile  Jorry  un  demi- 
mille  à  l'ouest  d'elle,  au  côté  nord  de  la  Baie  Fox,  juste  en-dcdaus  de  la  l'ointe  Mackeiizie. 
Au  sud  de  l'Ile  Oak  une  baie  court  à  l'ouest  à  2  milles  à  l'intérieur,  jusqu'à  la  Pointe 
Mullin,  laquelle  pointe  sépare  la  Baie  Fox  au.  nord-ouest  du  Havre  Wallace  (autrefois 
nommé  Bamsheg  au  sud-ouest.  La  Baie  Fox  court  eu-dedans  à  3  ou  4  milles  au  nord- 
ouest,  avec  un  chenal  à  travers  des  bas-fonds  de  terre  rougeâtre  et  dure,  et  des  lierbes 
qui  se  dessèchent  presque  à  la  mer  basse. 

Dans  ce  chenal  se  trouvent  3  ou  4  brasses  d'eau  ;  mais  on  ne  se  soutient  <|ue  dan» 
8  ou  9  pieds  d'eau  sur  la  barre  ù  la  mer  basse  dans  les  grandes  marocs  ordinaires. 

LE  HAVHR  WALLACE.— C'est  le  meilleur  havre  sur  la  côte  excepté  l'ictou,  et 
il  a  16  pieds  d'eau  sur  sa   barre   à  la   mer  basse   dans  les  gmidos    marées   ordinaiies, 

?ui  montent  à  8  pieds,  en  sorte  qu'il  peut  admettre  les  gros  navires.  L'outrée  <]ui  est 
).  S.  0.  ^  O.,  li  2^  milles  de  l'Ile  Oak,  et  entre  deux  pnntes  sablonneuses,  nommées 
les  Pointes  Palmer  et  Caulfield,  est  large  de  2  encablures,  et  d'une  eau  de  6^  brasses  ;  au- 
delà  le  chenal  est  croche  et  difficile,  bien  qu'il  ait  160  pieds  de  largeur.  Il  est  par  con- 
séquent toujours  nécessaire  d'avoii*  un  piSte  qu'on  obtiendra  en  donnant  le  niênie  .signal. 
La  mer  est  haute,  dans  le  plehi  comme  dans  le  changeant,  10  h.  30  m.  ;  les  gi-andes  mers 
s'élèvent  k  8  pieds,  les  basses  à  5  pieds,  et  leur  rapidité  n'excède  pas  1^  nœud. 

Quaad  on  approche  du  Havre  Wallace  de  vers  le  nord,  on  doit  se  tenir  à,  presqu'un 
mille  de  distance  de  l'Ile  Oak  ;  ou  bien  se  tenir  dans  5  brasses  afin  d'éviter  les  ressifs 
devant  son  extrémité  est.  De  l'Ile  Oak  à  l'extrémité  est  de  l'Ile  Saddle,  la  direction  et 
la  distance  sont  S.  K.  sur  E.  6  milles.  Cette  île  est  petite  et  basse,  et  jointe  à  la  cote 
par  des  dos  bas- tonds  à  sec  à  la  mer  basse  :  de  son  extrémité  est  s'étend  à  un  mille  un 
ressif  dangereux  <n.i  soutient  un  rocher  nommé  le  Wash-ball  sec  à  la  mer  basse.  Pour 
clairer  ce  ressif  au  côté  nord,  faite  ouvrir  Treen  Bluff  pointe  d'avec  le  nord  de  l'Ile 
Saddle  iK)rtant  dans  une  direction  0.  ^  N.,  et  vous  l'éviterez  dans  4  brasses.  Dans  le 
voisinage  du  ressif  on  doit  se  servir  fréquemment  de  la  sonde,  et  à  son  côté  est  on  n'en 
doit  pas  approcher  plus  que  de  6  brasses. 

De  l'Ile  Saddle  la  direetiou  et  la  distance  au  Cap  John  sont  S.  E.  sur  E.  ^  E.,  5 
milles.  En-dedans  de  cette  ligne  de  course  la  ligne  côtière  se  replie  à  l'intérieur  et  forme 
une  grande  baie  nommée  Tatamagouche,  dans  laquelle  sont  plusieurs  havres  et  lieux  de 
mouillage. 

Bx\IE  TATAMAGOUCHE,  ou  Amet  Sound  Détroit  Amet.  Juste  en-dehors  de 
l'entrée  de  cette  baie  sont  l'Ilet  et  les  bas-fonds  Shoah  Amet,  et  le  Banc  Waugh,  qui  ren- 
dent l'accès  à  la  baie  un  peu  difficile.  L'Ilet  est  petit  et  plat  au  sommet  et  couvert 
d'herbe  forte.  Il  est  à  20  pieds  environ  au-dessus  du  niveau  de  la  mer  quand  elle  est 
haute,  et  était  bien  plus  large  que  cela  autrefois.  De  l'île  l'eau  basse  s'étend  à  300  brasses 
à  l'ouest  et  peut  être  évitée  dans  3^  brasses  si  le  clocher  de  l'Eglise  Anglaise  à  la  Rivière 
Jean  n'est  pas  renfermé  au-delà  du  côté  ouest  du  cap  du  môme  nom  ;  mais  les  gros  na- 
vires doivent  se  tenir  dans  6  brasses  d'eau,  et  remarquer  que  dans  toute  autre  direetiou 
l'eau  basse  s'étend  à  partir  de  l'île  jusqu'à  une  bien  plus  grande  distance.  Les  ressifs  se 
projettent  4  milles  à  l'est  de  l'île  et  2  milles  au  sud-est  vers  le  Cap  Jean.  Dans  les 
deux  directions  sont  des  amas  de  rochers  de  5  ou  6  pieds  d'eau,  à  un  peu  plus  d'un  mille 
de  l'île;  mais  au-delà  de  la  distance  de  2  milles  il  n'y  a  pas  plus  que  16  pieds  d'eau,  bien 
qu'il  y  ait  un  amas  de  cette  profondeur  d'eau  à  3  milles  à  l'est  de  l'île.  Les  marques 
pour  désigner  ce  dernier  amas  sont  de  joindre  en  une  les  extrémités  nord  de  l'Ilet  Amet 
et  de  Treen  Bluff,  dans  une  direction  0.  ^  N.,  et  le  Cap  Jean  dans  une  position  S,  0.  J 
S.  Le  côté  nord  de  ces  bas-fonds  est  très-profond,  et  on  n'eu  devrait  approcher  la  nuit 
avec  un  gros  navire  plus  qu'à  10  brasses. 

Le  Banc  Waugh  est  à  l'ouest  de  l'Ilet  Amet.  Sa  longueur  est  de  1^  mille,  avec 
sondages  de  2  à  5  brasses,  et  par  sa  position  et  son  escarpement  il  est  très-dangereux,  de 
sorte  que  du  nord  on  ne  devrait  pas  eu  approcher  à  plus  de  7  brasses,  ce  côté  étant  le  plus 
bas  et  le  plus  esc  irpé  ou  taillé-à-pic.  Pour  l'éviter  sur  le  côté  N.  E.  dans  5  ou  6  brasses, 
joignez  en  une  les  extrémités  est  de  l'Tlet  Amet  et  du  Cap  John  ou  Jean,  portant  S.  Ë.  ^ 
S.,  ou  le  côté  ouest  tUi  Cap  St.  Jean,  et  le  clocher  do  l'Eglise  Anglaise  Episcopale  à  la 
Rivière  Jean  en  un,  portant  S.  S.  E.  §  E.  ;  et  au  côté  S.  E.  dans  4  brasses,  joignez-en 
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une  le»  roiiitcH  Mulle;,'ash  et  Cliambers,  S.  0.  J  S.  La  Pointe  Clinmbers  est  basse  et 
parfois  diificilo  à  dintiiigucr,  à  cause  de  la  terre  haute  derrière. 

Le  Cai*  Jk an,  qui  est  la  pointe  nord  de  la  baie,  est  haut  do  40  ou  50  pieds,  et  de- 
vant hc  trouve  un  ressif  qui  s'étend  sur  unelonjçueur  do  4  encablures,  à  l'intfJrieur  duquel 
sont  deux  rochers  toujours  au-dessus  de  l'eau.  Ce  ressif  est  taill(5-à-pic,  .surtout  à  sa 
partie  ouest,  où  il  y  a  7  brasses  près  de  terre,  et  où  la  profondeur  excède  celle  de  toute 
autre  partie. 

l)u  côté  nord  du  cap  l'eau  basse  s'ëtend  à  un  denii-inille  avec  une  profondeur  de  3 
brasses,  ce  qui  oblige  les  vaisseaux  de  se  tenir  dans  pas  moins  de  4  ou  3^  brasses.  En- 
dedans  du  cap  se  trouve  la  Baie  John  ou  Jean,  qui  court  7  railles  au  S.  E.,  et  jusqu'à 
l'entrée  de  la  rivière  est  clsire  ;  cependant  les  bas-fonds  de  ses  rivages  sont,  taillées-à-pic 
et  ne  devraient  pas  être  approchés  à  plus  de  îJ^  brcsses.  Les  bas-fonds  sablonneux  sont  à 
la  tCte  de  la  baie  desséchant  â  un  mille  au  large.  Sur  la  barre  de  la  rivière  il  n'y  a  pas 
plus  qu'un  pied  d'eau  à  la  mer  basse  ;  ici  on  construit  beaucoup  de  navires. 

Presque  dans  le  centre  de  la  Baie  Tataruagouche  se  trouve  la  Péninsule  Brûlée,  qui 
est  un  peu  trop  basse  et  boisée  ;  de  cette  péninsule  s'étend  un  ressif  à  400  brasses  vers  le 
N.  0.,  à  sec  en  partie  à  la  mer  basse,  et  tellement  abrupte  que  la  sonde  aver  '•  peu  de 
l'approche.  Devant  la  pointe  sont  quelques  bas-fonds  qui  vont  à  IJ  mille  au  nord  et  sont 
rocheux  avec  sondages  irréguliers  ;  ils  ont  9  pieds  le  moins  d'eau  pas  bien  loin  de  leur 
bord  extérieur.  On  devrait  en  approcher  avec  précaution,  \u  qu'il  y  a  4  ou  5  brasses 
près  du  bord.  En  dedans  de  la  péninsule  se  trouve  le  havre,  ayant  au-dessus  de  sa  barre 
13  pieds  d'eau  à  la  mer  basse  ;  en-dedans  de  la  barre  il  y  a  19  pieds  sur  une  petite  dis- 
tance, mais  le  chenal  devient  bientôt  très-étroit,  courant  à  travers  des  battures  de  vase  et 
d'herbes.  Le  mouillage  en  dehors  de  la  barre,  dans  3^  brasses,  sur  un  fond  vasexix,  est 
regardé  comme  le  lieu  le  mieux  abrité  dans  le  détroit  ;  pour  mouiller  dans  le  meilleur  en- 
droit faites  porter  la  Pointe  Brûlé  N.  0.  sur  N.,  la  maison  blanche  de  Conn  S.  0.,  et  le 
Cap  Jean  N.  E. 

Le  Havre  Tatamagouche  est  à  l'ouest  de  la  Péninsule  Brûlée,  gisant  entr'elle  et 
la  Pointe  Mullegash.  A  son  entrée  il  est  large  de  2J  milles,  et  il  court  7  milles  à  l'ouest, 
donnant  un  bon  mouillage  partout,  sur  un  fond  de  vase  molle,  mais  les  gros  naviies  ne 
peuvent  pas  remonter  bien  haut.  De  5  brasses  à  l'entrée  la  profondeur  diminue  à  3 
brasses  à  1|  mille  au  haut  de  la  baie,  et  à  3  brasses  ù  4  milles,  le  reste  étant  tout  eau 
basse,  une  partie  desséchant  à  la  mer  basse.  A  3^-  encablures  de  la  côte  nord,  et  à  2 
milles  en-dedans  de  la  Pointe  Mullegash  se  trouve  un  rocher,  avec  7  pieds  d'eau  seule- 
ment ;  l'Ile  Amot  et  la  Pointe  Mullegash  se  touchant,  et  dans  une  position  E.  N.  E., 
vous  le  feront  éviter  au  sud,  à  une  distance  de  120  brasses.  Un  étranger  peut  en  sûreté 
approcher  dans  3  brasses  à  la  mer  basse  ;  mais  en  entrant  tenez-vous  bien  au  nord,  afin 
d'éviter  les  bas-fonds  slwals  Brûlé,  qui  s'étendent  de  la  Pointe  Brûlé.  Au  côté  N.  E. 
en  faisant  ouvrir  le  clocher  de  l'Eglise  Anglaise  à  la  Rivière  John  d'avec  le  nord  de  la 
Longue  Pointe,  dans  une  position  S.  E.  ï  E.  vous  les  éviterez  dans  3  brasses.  Les 
côtés  nord  et  Nord-Ouest  sont  très-abrupts,  mais  les  côtés  est  et  S.  E.  peuvent  être  appro- 
chés à  l'aide  la  sonde. 

La  Rivière  Tatamagouche  forme  le  coin  S.  0.  de  la  baie,  à  5  milles  en-dedans  de 
l'entrée.  Un  grand  nombre  de  vaisseaux  visitent  cette  rivière  pour  du  bois  tous  les  ans  ; 
ils  y  mouillent  dans  11  ou  12  pieds  d'eau  à  la  mer  basse,  et  restent  à  sec  sur  de  la  vase 
molle,  quand  la  mer  baisse,  sans  douunage  aucun.  La  marée  est  rendue  à  la  fin  de  son 
montant  à  10  h.  au  plein  comme  au  changement  de  la  lune,  les  grandes  mers  s'élèvent  à 
8,  et  les  petites  à  5  pieds. 

Eu  approchant  de  la  Baie  Tatamagouche  de  l'est  entre  le  Cap  St.  Jean  et  l'Ile  Amet, 
tenez-vous  plus  près  du  cap  pour  éviter  les  bas-fonds  Amet,  qui  rétrécissent  ce  chenal  a 
trois  quarts  do  mille  environ.  En  arrivant  à  l'ouest  de  l'île  Amet,  le  passage  entre  l'Ile 
Amet  le  shoal  hus-foiid  Waugh  à  l'ouest  est  large  d'un  mille,  et  de  0  à  10  brasses  de  pro- 
fondeur ;  pour  pouvoir  passer  à  travers  il  faut  joindre  en  une  la  Pointe  Brûlé  et  la 
Maison  Conn  Connu  Home,  portant  S.  sur  0.  Le  passage  ouest  dans  le  Amet  Sound 
détroit,  entre  Waugh  Shoal  et  Saddle  Reef  Ressif  Saddlc,  est  un  mille  de  large,  avec  5 
à  8  brasses  d'eau.  Quand  vous  vous  dirigez  vers  la  Rivière  John,  ou  Tatamagouche, 
vous  pouvez  vous  procurer  des  pilotes  par  le  signal  accoutumé. 

Du  Cap  John  la  côte  tend  au  S.  E.  sur  E.  ^  E.,  à  15  milles  jusqu'à  l'Ile  Caribou  et 
est  sans  obstacles.  L'Ile  est  longue  de  4^  milles,  et  à  une  distance  paraît  comme  plu- 
sieurs îles,  mais  de  plus  près  on  les  trouve  jointes  par  des  barres   de  sable.     De  la  partie 
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est  de  l'Ile  s'étend  à  trois  quarts  d'un  mille  au  N.  N.  E.  un  re^sif  composé  de  j^ronses 
roches  ;  il  est  très-dangereux,  parce  que  l'eau  est  trÔH-profuiidc  à  son  extrémité  nord  et 
son  côté  est. 

L'Ili  Caribou  avec  la  terre-ferme  ronferme  un  hâvro  propre  aux  petits  va  aux. 
A  son  entrée  se  trouve  une  petite  île,  nommée  l'Ile  Doctor  ilodenr,  des  deux  côtés  de  la- 
quelle est  un  passage.  De  l'extrémité  est  de  l'île  un  ressif  se  projette  à  l\  mille  à  l'est 
et  se  desséche  en  2)artie  à  la  mer  basîo.  Au  sud  de  ceci  et  i\  deux  tiers  d'un  mille  de- 
cette  même  extrémité  de  l'île  se  trouvent  les  Rochers  Seal  loups  tuuring,  yee»  à  la  mer 
basse,  d'où  l'eau  basse  formant  la  barre  du  Havre  Can'hnu,  .s'étend  il  la  Pointe  Logm, 
qui  est  l'extrémité  nord  de  la  Baie  Pictou.  Le  Hftvre  Caribou  est  long  de  fi  milles  et 
large  de  1  mille,  et  ses  eaux  sont  trop  basses,  de  plus  il  est  trop  difficile  d'accès  ji<»ur  ad- 
mettre autre  chose  que  les  petiis  vaisseaux. 

L'ILE  PICTOU  est  au  nord-est  du  Caribou.  Elle  est  large  de  lA.  lo.i-iu- do -4. 
de  bonne  hauteur,  et  bien  boisée.  On  peut  passer  son  extrémité  ouest  (l"-:ri  ;>  hras.ses.  à 
un  demi-mille  de  distance,  mais  do  chfuiue  côté  il  y  a  des  rochers  presfpie  secs  à  la  mer 
basses,  et  s'étcndant  à  300  brasses  de  terre.  On  ne  devrait  pas  approcher  de  la  eûte  nord 
de  l'île  à  plus  que  9  brasses  de  distance,  surtout  la  nuit,  mais  h  côte  sud  peut  être  longée 
à  5  brasses.  De  la  pointe  est  de  l'île  s'étend  à  prescpi'un  mille  à  5  brasses  un  ressif  (jui 
s'assèche  en  partie  à  la  mer  basse  ;  près  de  ce  ressif  on  mesure  9  brasses,  de  sorte  qu'il 
faut  une  grande  précaution  eu  naviguant  dans  le  toisi  «âge,  surtout  la  nuit,  et  avec  le  mon- 
tant, cette  pointe  est  distinguée  aujourd'hui  par  "i  phare  carré  et  blanc,  montrant  une  lu- 
mière fixe  à  52  pieds  au-dessus  du  niveau  de  la  mer,  visible  à  12  milles. 

De  l'Ile  Pictou  s'étend  3}  milles  à  l'ouest  et  au  sud  un  banc,  sur  lequel  on  sonde  2J 
à  6  brasses,  sur  uîi  fond  de  pierre-à-sablon  mincement  couvert  de  sable,  de  gravois,  de 
vase,  et  de  cocjuillages  brisés.  Sur  la  partie  nord  de  ce  banc  est  un  grand  nombre  d'amas 
de  rochers,  nommés  les  Middle  Shoals  bas-fonds  du  n  '^t'eu,  ayant  11  pieds  le  moins  d'eau. 
Ils  sont  longs  de  \\  mille,  dans  une  direction  0.  sur  ,  .  et  peuvent  être  L-lairés  au  nord 
dans  4  brasses  eu  joignant  la  Pointe  Roger  (la  pointe  du  milieu  au  côté  sud  de  l'Ile 
Pict"'i)  et  la  pointe  ouest  de  la  même  île  :  mais  les  gros  vaisseaux  n'en  devraient  pas  ap- 
procher de  ce  côté  dans  moins  que  7  brasses. 

Entre  le  Banc  Pictou  et  les  bas-fonds  qui  partent  de  l'Ile  Caribou  est  un  chenal 
large  d'un  demi-mille  et  assez  profond  pour  admettre  les  plus  gros  vaisseaux.  Il  est 
quelque  peu  difficile  d'y  naviguer,  étant  si  tortueux  qu'il  n'y  a  pas  de  manjues  pour  nous 
guider  dans  toute  son  étendue  ;  cependant  les  directions  suivantes  de  l'Amiral  Bayfield 
seront  de  (jnelqu'utilité  ;  il  dit  que  :  "  le  plus  sûr  moyen  de  naviguer  à  travers  ce  chenal 
à  l'ouest,  est  de  faire  un  sondage  de  6  ou  7  brasses  sur  le  bord  de  l'eau  basse  partant  de 
l'Ile  Doctor,  et  de  le  suivre  au  N.  0.  jusqu'à  ce  (jue  Mackenzie  (la  Pointe  de  terre  Mac- 
kenzie)  soit  directement  renfermé  derrière  la  Pointe  Logan;  portant  S.  J  0.  Puis  diri- 
gez-vous sur  ces  marques,  en  tenant  le  Hcad  renferme,  et  elles  vous  feront  travei*ser  l'eau 
prolonde.  puis  le  long  du  bord  ouest  du  Banc  de  l'Ile  Pictou  jusque  dans  la  mer.  Si  le 
vent  était  fort  et  du  S.  0.  avec  le  baissant,  il  serait  mieux  qu^  vous  occupicz-le  côté 
du  vent  du  chenal,  dans  lecjucl  cas  le  bord  de  l'eau  basse  devant  l'Ile  Doctor  devrait 
être  suivi  plus  au  N.  0.,  jusqu'à  ce  que  la  Pointe  Logan  ne  soit  (ju'uu  peu  ouverte  à 
l'est  de  la  Pointe  Doctor,  portant  S.  \  E.  Ces  pointes  jointes  ensemble  conduisent  lu 
long  du  côté  est  du  Ressif  Caribou  à  la  distance  d'une  encablure,  et  dans  4  brasses. 
Tenez  la  Pointe  Logan  un  peu  ouverte,  et  elle  vous  conduira  à  la  mer  dans  pas  moins  4J 
brasses.  Les  mêmes  mar({ues  et  directions  prises  eu  ordre  inverse,  aideront  un  vaisseau  à 
prendre  ce  chenal  du  nord  ou  de  l'ouest,  ti'ayaut  autre  chose  de  plus  i\  faire  qu'à  ne  pas 
tirer  à  l'est  avant  que  le  Hawksbill  soit  bien  renfermé  derrière  la  Pointe  Caribou,  et  ù  ne 
pasou',rir  cette, première  place  après  l'avoir  renfermée,  avant  que  le  phare  à  Pictou  soit 
ouvert  d'avec  le  sud  de  la  Pointe  Cole  ;  le  phare  et  la  Pointe  Cole  joints,  et  dans  une  po- 
sition S.  0.  sur  0.  '^  0.;  étant  la  marque  pour  clairer  l'extrémité  sud  du  Banc  de  l'Ilo- 
Pictou  dans  5  brasses." 

LE  HAVRE  PICTOX',  3  milles  au  sud  du  Caribou,  est  sous  tous  les  rapports  le 
plus  beau  sur  les  côtes  sud  du  golfe,  pouvant  recevoir  les  navires  de  toutes  les  dimensions  : 
ici  sont  des  mines  de  charbon,  de  grandes  carrières  de  pierre  à  construction,  et  un  pays 
beau  et  bien  peuplé  dans  le  voisinage.  Pictou  a  été  déclaré  être  un  port  affranchi  de  toute 
douane  et  son  commerce  en  bois,  charbon  et  ptche  est  considérable.  Le  commerce  de  ce 
port  paraît  accroître  rapidement,  et  le  bourg  de  New-Glasgow,  tn  haut  de  la  Rivière  Est, 
dans  le  voisinage  des  mines  de  charbon  promet  de  devenir  d'une  grande  imporUince.     Les 
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oôticrs  Je  toutes  les  parties  du  golfe  ho  rendent  à  l*ictou  ;  et  86s  exportations  ont  monte 
à  £100,000  dans  une  .saison.  Tin  bfiteiii-rVvapour  voyage  régulièrement  entre  Pictou  et 
Québec  ;  et  il  existe;  une  communication  régulière  par  terre  avec  Halifax. 

Le  bourg  Pictou  est  situé  sur  la  côte  uord  du  havre.  Les  maisons  sont  .serrées  le 
long  des  côtes  d'une  petite  baie,  mais  lo  long  des  côtes  d'une  petite  baie,  mais  toate  s  à 
l'exception  des  côtes  d'une  petite  baie,  mais  toutes  à  l'exception  des  clochers  des  églises 
sont  invisibles  aux  vaisseaux  (jui  entrent  dans  le  pont,  par  la  Pointe  Battery,  qui  les  abri- 
tent contre  les  vents  de  l'est.  Il  y  a  im  grand  nombre  de  résidences  de  pierre,  et  la  popu- 
lation est  de  2000.  Vis-à-vis  le  bourg  le  havre  s'ét«nd  en  trois  bras  ù  la  tête  descjucls  sont 
les  Rivières  Est,  Ouest,  et  Middle  (du  milieu)  ;  les  deux  dernières  ne  sont  fréquentées 
que  par  les  chaloupes. 

La  pointe  nord  de  l'entrée  se  trouve  être  la  Pointe  Logan,  et  la  pointe  sud  le 
Mackenzie  Head  Pointe  de  terre  qui  est  reconnue  facilement  en  ce  qu'il  présente  une  élé- 
vation de  terre  et  de  pierre  à  sablon  pointue  et  haute  de  40  pieds.  Devant  Mackenzie 
Head  au  N.  E.  sur  E.,  à  un  mille  environ  se  trouve  un  bas-fond  de  16  pieds  le  moins  d'eau, 
sans  passage  sûr  entre  pour  des  gros  navires  ;  pour  l'éviter  ù.  une  encablure  de  distance 
à  l'est  joignez  les  Pointes  Caribou  et  Doctor  en  une  dans  une  direction  N.  sur  0.  ^  0., 
et  pour  l'éviter  au  nord  à  la  distance  de  200  brasses,  joignez  le  ph-ire  avec  la  pointe  du 
bourg  à  Pictou  en  les  faisant  porter  dans  une  direction  0.  ^  S.  De  la  Pointe  Mackenzie 
au  phare  îoau  est  basse,  ju8f|u'à  un  demi-mille  enviror  au  large;  à  mi-chemin  entre  se 
trouve  le  HAvre  Boat^<«:c  chdloupes,  qui  forme  l'entrée  à  un  grand  lac.  Sur  le  côté  op- 
posé, au  nord  du  havre  des  ressifs  s'étendent  de  la  Pointe  Logan  à  un  demi-mille  ;  on 
peut  les  traverser  dans  14  pieds  à  la  mer  basse,  en  unissant  le  phare  et  la  Pointe  Cole,  et 
les  faisant  porter  S.  0.  sur  0.  f  0.,  mais  les  vaisseaux  n'en  devraient  paa  approcher  à  plus 
de  4  brasses.  De  la  Pointe  Cole,  un  mille  au  sud  de  la  Pointe  Logat,  s'étend  au  large 
à  un  tiers  de  mille  un  ressif  qui  continue  jusqu'au  commencemet  de  London  Beach  au 
côté  nord  de  l'entrée  au  havre. 

Le  Phare,  qui  est  une  construction  octogone  de  bois,  sur  le  côté  sud  de  Ventrée, 
est  peinturée  verticalement  en  barres  rouges  et  blanches,  et  montre  une  lumière  fixe  à  65 
pieds  au-dessus  du  niveau  de  la  mer,  visible  à  11  ou  12  milles  j  au-dessous  du  fanal  se 
voit  une  petite  lumière  rouge  ;  aucune  est  allumée  quand  la  navigation  est  encombrée  de 
glaces.  Quand  le  phare  ne  fait  (ju'un  dans  une  direction  S.  0.  sur  0.  f .  0  ;  il  fait  éviter 
le  ressif  devant  l'extrémité  est  de  l'Ile  Pictou,  à  un  demi-mille;  ainsi  que  l'extrémité  sud 
du  Banc  de  l'Ile  Pictou  dans  5|-  brasses.  Si  vous  entrez  en  louvoyant  dans  le  havre, 
louvoyez,  (quand  vous  vous  tenez  au  nord.)  aussitôt  (juc  la  lumière  commence  à  disparaître 
derrière  la  Pointe  Côte.  Si  vous  entrez  droit,  tenez  la  lumière  0.  S.  0.,  jusqu'à  ce  que 
vous  ayez  des  sondages  dans  5  brasses,  à  la  mer  basse,  devant  la  Pointe  Logan,  et  suivez 
cette  profondeur  1^  mille  au-  S.  0.,  en  prenant  soin  de  ne  pas  amener  la  lumière  au  nord 
de  l'ouest.  Là  vous  pourrez  jeter  l'ancre  dans  les  mouillages  jusqu'à  ce  qu'il  fasse 
jour. 

Les  pilotes  à  Pictou  (qui  sont  généralement  actifs,  et  honimes  d'expérience,  guettent 
les  vaisseaux  continuellement  ;  mais  dussiez  vous  n'en  pas  rencontrer,  le  mouillage  est  bon 
dans  les  Pictou  Roids  mouillage  dans  5  à  (5  brasses,  le  phare  portant  Ouest.  Ici  vous 
pourriez  attendre  jusqu'au  jour  pour  avoir  un  pilote  ;  un  étranger,  surtout  dans  un  gros 
navire,  ne  devrait  pas  essayer  de  traverser  les  barres  sans  un  pilote,  bien  que  l'eau  soit 
profonde  sur  les  deux  barres.  La  barre  extérieure  a  21  pieds  d'eau  à  la  mer  basse,  avec 
un  fond  de  sable  ;  en  la  traversant  vous  tombez  dans  4,  5,  ou  6  brasses  sur  un  mille, 
quand  soudainement,  sur  la  barre  intérieure,  vous  n'avez  que  18  ou  19  piods  d'eau  ;  cette 
ban'e  est  aussi  de  sable,  large  d'environ  une  encablure,  et  distante  de  4  encablures  du 
phare;  quand  vous  s.ez  traversé  cette  barre  intérieure  l'eau  continue  à  s'approfondir 
jusqu'à  l'entrée  au  havre.  Entre  les  barres  le  mouillage  est  excellent,  inais  ouvert  aux 
vents  N.  E.  Du  phare  au  mouillage  devant  les  quais  les  plus  à  l'est  à  Pictou  le  chenal  du 
havre  est  direct,  presqu'un  tiers  de  mille  en  largeur,  assez  profond  pour  les  plus  gros 
navires,  et  sans  obstacles. 

Pour  entrer  dans  le  Havre  Pictou  avec  un  vent  favorable,  quand  on  est  eu-dehors 
du  Bas-fond  Mackenzie,  joignez  en  un  le  phare  et  la  pointe  du  bourg  de  Pictou,  portant 
1  ou  2  dégrés  au  sud  de  l'Ouest  ;  ou,  ce  qui  est  le  même,  avec  la  Pointe  Smith,  l'extré- 
mité  des  terres,  sur  le  môme  côté  au-deld  du  bourg. 

Avancez  avec  ces  marques,  jusqu'à  ce  que  les  Pointes  Logan  et  Cole  se  •  ignentdans 
une  position  N.  E.,  alors  vîrèz  de  suite  un  peu  au  uord.  sufiSsamment  pour  joindre  l'ex 
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tréiuité  du  bourg  avec  l'extréuiitt^  nunl  du  Saiidy  Spit  Pointe  mhîonnruse.  Tene,z  ces 
dernières  marques  jointes  jusrju'à  ce  ((uo  lo  Hoaring  Bull  ue  fasse  qu'un  avec  le  Mackcnzie 
Head,  portants.  K.  sur  E.  ^  E..  alors  chnngez  subitement  votre  course  et  dirigez  la  sur 
«es  marques,  gardant  le  Ruariiig  Bull  juste  en  vue,  jusriu'àce  (jue  l'extrémité  nord  de  la 
Pointe  Al(K)dil  (la  preraiôre  pointe  sur  le  côté  sud  en  dedans  du  phari)  s'ouvre  nu  nord 
du  Sandy  Spit,  puis  tirez  à  l'ouest,  d'abord  vers  l'extrémité  S.  (3.  de  Loiidon  Beach  jrère, 
iit  ensuite  de  manière  à  pnsser  à  mi-chemin  t^itre  lui  et  le  Sandy  Spit  jus(jue  dans  le 
Havre.     Avec  un  vent  contraire  il  faut  un  pilote. 

Au  phare  la  mer  est  haute,  au  plein  et  au  changement,  à  10  h.  ;  les  grandiis  murées 
s'élèvent  à  (î  pieds,  les  basses  ou  les  petites  à  4  jdeds.  Avec  de  bonnes  marées  vous  aurez 
4  brasses  d'eau  dessus  toute  la  barre. 

M.  George  Poacock,  3Iaître  du  vaisseau  de  Sa  Majesté,  l'Andromaque,  18î]9,  donne 
le  rapport  suivant  sur  les  mouillage  du  Port  Pictou  et  sur  le  Port  lui-niônie.  : — 

"  Pictou  est  une  place  qui  grandit  en  importance:  son  commerce  de  bois  a  un  peu 
diminué  dernièrement,  mais  les  mines  de  charbon  dans  le  voisinage  immédiat  ont  crée  un 
commerce  actif  dans  cet  article,dont  des  centaines  de  vaisseaux,de  toutes  dimensions,  se  char- 
gent pour  le  trafic  côtier  et  étrangère  ;  plusieurs  portent  de  500  à  700  tonneaux  pour  trafi- 
quer principalement  aux  Etat^-Unis. 

Le  meilleur  mouillage  dans  les  Pictou  Roads  mouillage  est  dans  7  brasses,  avec  les 
positions  suivantes  : — le  phare  Ouest  ;  la  Pointe  Caribou  portant  nord  ;  et  la  Pointe 
Boaring  Bull  S.  E.  ;  la  dernière  est  une  élévation  de  terre  pointant  vers  le  sud,  et  a  une 
petite  maison  blanche  sur  le  penchant.  De  cette  pointe  s'étend  un  ressif  à  trois  encablures 
de  longueu)'  au  Nord,  et  un  autre  s'étend  de  la  Pointe  Caribou  à  un  demi  mille  environ 
À  l'ouest. 

loi  vous  êtes  complètement  abrités  du  S.  E.  sur  le  sud,  jusqu'au  nord,  et  à  une  grande 
mesure  jusc^u'au  N.  E.  par  l'île  et  les  ressifs  qui  s'en  projettent.  En  effet  les  seuls  venta 
qui  y  précipitent  les  flots  bouillannants  sont  ceux  du  S.  E.  sur  F.  au  N.  E.  sur  E.,  et  iU 
favorisent  l'entrée  au  havre,  que  l'on  peut  risquer,  presqr."en  tout  temps,  avec  des 
navires  tirant  de  18  à  20  pieds  d'eau. 

Pr>ur  y  entrer  amenez  ensemble  la  petite  maison  blanche  à  gauche  du  phare,  et  près 
de  lui,  en  ligne  avec  une  longue  bâtisse  apparaissant  devai\t  la  pointe  à  stribord  du  hâvrc- 
(elle  est  située  à  gauche  d'une  petite  mais  remarquable  ouverture  dans  les  terres  N.  0.) 
portant  dans  une  direction  0,  ^  N.  ;  conservez  ces  marques  '^squ'à  ce  que  la  Pointe 
Roaring  Bull  commence  à  être  renfermé  avec  la  terre  est,  vers  1  <[uel  temps  vous  serez  bien 
près  de  la  gi'ève  basse  de  sable  sur  laquelle  s'élève  le  phare  ;  alors  tirez  au  nord,  vers  un 
îu-bre  épais  seul  sur  la  côte  nord,  jusqu'à  ce  que  vous  soyez  à  ini-chcuiil  entre  lui  et  la 
pointe  où  est  le  phare.  Vous  pouvez  alors  remonter  dans  le  havre,  ouest,  dans  le  mi-ohenal, 
vers  la  pointe  avec  la  bâtisse  ci-dessus  mentionnée,  et  après  l'avoir  doublée  à  une  distance 
convenable,  mouillez  à.  gré,  devant  le  bourg,  dans  7  ou  8  brasses.  Ou,  si  vous  ne  prenez 
que  le  havre  pour  abri,  vous  pouvez  mouiller  en  aucun  lieu  en-dedans  du  pliare,  on  mi- 
chenal.     Le  mouillage  est  excellent,  et  ici  vous  êtes  à  l'abri  de  tous  les  vents. 

Sur  la  barre  intérieure,  si  la  mer  haute,  les  grandes  marées  soiit  de  22  i\  :i.3  pi«ls 
d'eau  ;  sur  la  barre  extérieure  de  5  brasses  ;  entre  les  barres  de  7  et  de  S  brasses.  La 
marée  au  plein  et  au  changement  montent  à  10  h.  les  grandes  s'élèvent  à  (J  et  S  pieds, 
.selon  les  ventsi  :  les  petites  îi  3  et  5  pieds,  l^e  phare,  peinturé  rouge  et  blanc,  efc  barres 
verticales,  est  très-remarquable  et  montre  une  lumière  fixe. 

Afin  de  raarcher  la  nuit,  avec  un  vaisseau  (|ui  tire  assez  d'eau,  faites  porter  li  lumière 
dans  une  direction  0.  ^  N.  et  dirigez  vous  dessus  jus(iu'à  et;  (jue  vous  en  soyez  à  une 
distance  de  50  brasses  et  alors  faites  en  le  tour  à  la  même  distance,  et  n'entrez  jtas  dans 
moins  que  3  brasses,  t*ictou  me  paraît  être  un  havre  d'un  accès  facile,  et  très-spaeieux. 
Le  mouillage  est  certainement  un  des  meilleurs  du  moiule,  le  fond  étant  de  terre  et  de 
vase. 

Il  y  a  mouillage  sous  l'Ile  Pictou,  mais  il  est  nullement  recomniaiidable.  On  peut 
voir  cette  île  du  pont  d'un  navire  à  4  ou  5  milles  de  distance  ;  de  son  extrémité  est  s'étend 
un  ressif  à  un  mille  environ,  et  de  son  extrémité  ouest  à  plus  du  mi-chcual.  Le  banc  de 
trois  brasses,  marqué  sur  quelques  cartes,  est  dit  ne  pas  exister.  "  Nautical  ^Magazine  18;i!>, 
p.  146. 

Du  phare  la  distance  au  Roaring  Bull,  une  pointe  esearj)ée  renfermant  une  petite 
lagune,  nommée  le  havre  Chance,  est  de  4  milles  dans  une  direction  est.  De  cette  pointe 
xm  ressif  s'avance  à  300  brasses.     A  deux  milles  de  là  dans  la  même  direction  se  trouve 


138     l>K  LA   l'OlNTK  KSC'I  MINAC  AU  CIIKNAL  01'  DETKOIT  DK  CANSO. 


f4 


h 


Littlo  lluibour  l'iif  Hnrn .  [ini|iro  .scuk'iiiuiit  nux  chaloupt'H,    car    bion    qu'il  Moit   asscK 
vaste  ;    il  cHt  plciii  dc^  ba>-f(iii(ls. 

Au  uiiliou  tic  In  biii(i  oj^t  11  k'  Kc)  ;  dovtmt  su  |mrtie  nord,  il  existe  4100  chaîne  de 
roclioif  (Imijiirciisc  df  !l  jiicùs  d'eau;  il  c;-!,  aussi  un  rcssif  de  pierre U  sfiblon  en  partie  sec 
ù  la  mer  ba.>-si',  paitdui  de  la  Pdiiite  ('ol(|iilmun.  à  un  demi-mille  à  Tewt.  Tous  ces  objets 
danfiereux  ont  ')  biasst's  d'eau  iirèH  d'eux,  lis  vitif^.xoaux  ne  devraient  par  conséquent  pas 
se  tenir  dans  jnoins  que  (J  lu  as«es  le  lonjr  de  cette  partie;  de  la  côte. 

Le  Ilàvre  .Meriminiisli.  à  l'est  du  l'itil-ljittlc  Havre  a  14  pieds  d'eau  au-dessus  de 
la  barre,  et  assez,  d'eau  pour  les  gros  \aisseaux.  mais  il  est  tellement  compliqué  et  d'un 
accès  si  ditiuile  que  l'aide  d'un  pilote  est  indispensable.  Sur  le  côté  est  du  hitvre  se  trouve 
l'île  du  niOme  nom.  longue  de  ;>|  milles  et  large  de  1 A  mille  s'élevaut  à  150  pieds,  et  dont 
l'extrémité  est  s'unit  à  la  e»jte  [)ar  une  barre  de  sable.  De  là  au  Cap  Oeol*ge  la  côte  court 
E.  sur  X.  27  milles,  et  est  escarpé  et  sans  obstacles;  elle  ne  contient  aucun  havre  pour 
les  navires. 

\m  pays  est  couvert  d'établissements,  et  les  montaj^nes  s'élevant  de  la  côte  atteignent 
une  hauteur  de  IIUO  pic^ls  à  2  ou  li  milles  du  rivage. 

A  8^  milles  de  Merigomish  est  situé  le  village  Ari&aig  avec  son  quai  de  bois  apportant 
un  abri  aux  chaloupes  et  aux  bateaux  c(»ntre  les  vents  de  l'est,  mais  nul  contre  les  vents 
Nord  et  Ouest, 

A  l'est  de  ce  quai  est  un  rocher  remarquable  nommé  Barn.  Trois  milles  plus  à  l'est 
se  trouve  l'Anse  et  la  llivière  Broitic  Maliguant,  oïl  il  y  a  bon  abord  à  terre  pour  les  cha- 
loupes ;  cette  place  sera  reconnue  par  la  Côte  Sugar  Soal  Pain  de  Sucre  par  derrière 
laquelle  est  à  G80  pieds  au-dessus  de  la  mer. 

Le  Cup  St.  George  soutient  un  phare  carré  et  blanc,  montrant  à  une  élévation  de 
400  pieds  au-dessus  de  la  mer,  une  lumière  tournante  qui  atteint  son  plus  grand  éclat  à 
chaque  moitié  de  minute,  et  est  visible  à  25  milles,  elle  ne  paraît  que  pendant  la  saison  de 
navigation.  Sous  le  Cap  le  mouillage  est  bon  dans  10  tl  7  brasses,  à  l'abri  de  tous  les 
vents  de  l'ouest. 

A  10  milles  euvirou  S.  sur  0.  du  Cap  Georges  se  trouve  l'entrée  du  havre  Antigonish 
où  de  petits  vaisseaux  prennent  des  charges  de  gypse  ou  de  plfitre,  uuiis  qui  aborde  dan? 
le  voisinage  ;  le  havre  est  d'une  eau  si  basse,  qu'ils  sont  forcés  de  compléter  leurs  charges 
en-dehors  de  la  baie,  dans  un  mouillage  tel  quel.  Les  rivières  se  déchargent  dans  ce  havre 
serpentant  à  travers  plusieurs  milles  de  belles  terres,  et  la  population  du  voisinage  est 
considérable. 

A  l'Ile  Pomquet,  G  milles  au  sud-est  d' Antigonish,  des  vaisseaux  de  toutes  dimeu- 
Bious  peuvent  chai'ger  en  sûreté. 

Eu  entrant  à  voile  du  nord,  laissez  l'île  à  stribord,  vous  tenant  près  d'un  rocher  qui 
apparaît  ù  5  ou  G  pieds  au-dessus  de  leau.  Ce  rocher  est  taillé-à-pic,  et  se  trouve  devant 
l'extrémité  est  de  l'île  ;  en-dehors  de  ce  rocher  à  la  distance  de  trois  quarts  de  mille  sont 
quelques  rochers  dangereux  sous  eau. 

Après  que  vous  aurez  passé  le  rocher  il  s'ouvrira  à  stribord  une  baie  dans  laquelle  vous 
déliriez  entrer  jusqu'à  ce  que  vous  soyez  renfermés  avec  l'île,  où  le  mouillage  est  de  'à-h 
brasses,  à  un  demi  mille  environ  de  l'île. 

De  ri  le  Pomquet  au  Cap  Jack  la  distance  est  de  7J  milles  entre,  sont  deux  petites 
baies  noflimées  le  Great  Gruitile  et  le  Little  Petite  Tracadie.  Devant  le  Cap  Jack  est  un 
bas  i'ttnd  dangereux  de  trois-quaits  de  mille  euvii'Oû,  qu'où  doit  éviter  soigneusement, 
quand  on  gagne  vers  le  G  ut  de  Canso  ;  en-dehors  de  ce  bas-fond  l'eau  s'approfondit  bientôt 
ù  4^  et  à  7  brasses. 

Entre  le  Cap  Jack  et  l'entrée  du  G  ut  de  Canso,  se  trouve  un  petit  havre,  nommé  le 
Havre  Bouche,  dans  lequel  de  petits  vaisseaux  de  15  à  50  tonneaux  sont  construits  quel- 
quefois. De  là  au  Gut  de  Canso  la  côte  est  bordée  d'une  chaîne  de  rochers  à  une  petite 
distance  au  large. 

Entre  le  Cap  (xeorges  et  le  Gut  de  Canso,  eu  beau  temps,  les  vents  viennent  du  sud 


et  du  sud-est  :  et  du  Cap  à  Pictou  ils  vicunent  du  sud. 
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L'ILE     BRETON,    &c. 

Le  Gut  I)K  Canso  (Chenal  ou  Détroit  de  Canso.) — Le  phaio  «ur  le  côté  ouest  de 
r-entré  nord  au  Gut  de  Cunso,  est  ou  45°  41'  49"  de  lat,  N.  »ît  nu  (51°  28'  ôS"  de  longi- 
tude t\  ;  il  est  peinturé  en  blanc  et  se  trouve  à  12()  verges  du  rivage. 

la  lumière  est  fixée  à  110  pieds  ;iu-du.s.sus  du  iiivi'aii  de  la  mer,  »'t  peut-être  vue  A  la 
distance  de  18  milles,  ou  entre  le^.Cap  (Jeorge  ei  l'Ile  Henry,  et  est  ainsi  très-utile  «juaud 
•on  approche  du  détroit  ou  chenar  en  venant  de  la  Unit!  («eojge.  Sons  le  plune  il  )  n  boa 
mouillage  avec  vents  de  terre,    i 

Le  (5 ut  de  Canso  est  Its  paêgage  (pii  s'épure  l'Ile  liretou  île  ht  eôte  de  la  Nouvelle 
hjcosse.  C'est  le  meilleur  passage  pour  les  vaisseaux  qui  se  diriger  <-r  et  partent  de  l'Ile 
du  Prince  Edouard  et  d'autres  places  vu  qu'il  est  plus  court  et  a  ravt;iuiige  d'un  mouillage 
en  cas  de  vents  contraires  et  de  mauvais  temps.  La  longueur  de  ce  détroit  e  it  de  5  lieues, 
t)t  sa  largeur  de  trois  quarts  d'un  mille.  Le  côté  ouest  list  bas  avec  grèves,  mais  le  côté 
ouest  est  presqu'entiùrtment  haut  et  rocheux,  surtout  cette  partie  (jue  l'on  ucuimo  le  Cap 
Porcupine. 

Le  plus  d'eau  est  au' côté  ouest  ;  mais  les  deux  rivages  sont  taillés-à-pic  et  boiis,  si  l'on 
excepte  trois  rochers  sous  eau  près  de  la  rive  est,  et  dont  un  se  trouve  ù  moitié cheu in  entre 
l'entrée  sud  du  détroit  et  Ship  Harbour,  et  à  presqu'une  encablure  de  la  rive  est,  le  second 
gît  près  du  côté  ouest  de  l'Anse  Covc.  Olypsum  ou  Flaster,  à  une  demi-encàblure  de  dis- 
tance du  rivage  ;  et  le  troisième  à  100  brasses  en-dehors  de  l'île  Bear  ces  rochers  ont  G  ou  8 
pieds  d'eau  à  leur  surface.  Il  y  a  plusieurs  places,  décrites  ci-dessus,  qui  apportent 
Û'excelleut  mouillages,  avec  une  profondeur  moyenne,  et  hors  du  courant  de  la  marée  qui 
vient  ordinairement  du  sud,  mais  très-irrégulièrement,  étaut  beaucoup  influée  par  les 
vents.  Autres  des  vents  forts  du  N.  0.  qui  prévalent  tous  les  jours  dans  l'automne,  l'eau 
dans  le  Golfe  St.  Laurent  est  rendue  basse,  oe  qui  fait  aller  le  courant  au  nord  à  travers 
le  détroit,  à  raison  de  4  ou  5  nœuds,  et  le  contraire  arrive  après  les  vents  sud. 

Le  Mill  Creek  anse  est  sur  le  côte  du  détroit  où  est  la  Nouvelle  Ecosse,  près  de  son 
■extrémité  supérieure,  et  vous  pouvez  y  rester  pendant  une  marée,  ou  mouiller  vent  de- 
bout, s'il  ne  vente  pas  fort.  Tenez  l'anse  ouverte,  et  mouillez  dans  8  ou  10  brasses  sur  le 
côté  sud,  de  l'Anse,  à  une  encablure  des  rochers  escarpés.  Il  sera  nécessaire  de  porter 
un  grelin  à  terre  sur  les  roclusrs,  pour  solider  le  vaisseau,  vu  que  la  marée  court  en  tour- 
nant.    On  peut  obtenir  de  l'eau  douce  à  la  mer  basse. 

Presque  vis-à-vis  le  Mill  Creek  se  trouve  la  Pointe  Balaches,  devant  laquelle  à  une 
encablure  environ  de  terre  est  un  i-oeher  sous  eau,  que  l'on  distingue  à  temps  par  le 
remous  de  la  mer. 

A  un  demi  mille  au  sud  d'ici  se  trouve  l'Ause  Gypsum,  par  rapport  ù  laquelle  le  Cap 
Porcupiue  porte  dans  une  direction  S.  0.  En  entrant  d  voile  tenez  vous  près  du  milieu,  et 
jetez  l'aucre  dans  10  brasses.  Vous  aurez  assez  d'espace  pour  tourner,  dans  7  brasses 
d'eau. 

De  llitvre  Ship,  d  moitié  chemin  dans  le  détroit  au  côté  est,  est  un  excellent  luivre 
pour  les  vaisseaux  tirant  10  pieds  d'eau,  et  très-utile  pour  ceux  qui  se  dirigent  au  nord, 
vu  ([u'il  a  un  bon  passage  de  sortie. 

Si  vous  y  entrez  en  venant  du  sud  teuez-vous  à  une  encablure  du  côté  à  strlbord 
ce  coté  étant  plat,  et  outrez  jusqu'à  ce  que  vous  renfermiez  l'entrée  nord  du  détroit,  et  que 
vous  mouillez  dans  4  ou  5  brasses,  sur  un  fond  mou.  Vous  aurez  du  bois  sur  le  côté 
de  Breton,  et  de  l'eau  sur  le  côté  opposé,  à  Venus  Creek  l' Anse  Vtnns.  Le  côté  à  bâbord 
de  ce  havre  est  taillé  plat  à  pic  .que  le  stribord,  et  a  plus  profond  «l'eau.  En-dehors  du 
havre,  à  un  tiers  du  côté  de  Breton,  vous  pouvez  mouillez  dans  9,  10  à  13  brasses,  fond* 
mou,  dans  la  force  de  la  marée. 

On  peut  se  procurer  un  bon  mouillage  à  l'Anse  HoUand,  presque  vis-à-vis  le  liAvre 
Ship,  dans  G  ou  7  brasses,  fond,  vaseux  et  en  dehors  de  la  force  de  la  marée. 

A  l'extrémiste  sud  du  détroit  est  située  une  belle  baie,  sur  le  côté  de  Breton,  nommée 
la  Baie  Inhabitant,  dans  laquelle  le  mouillage  et  l'abri  sont  bons. 

En  y  entrant  à  la  voile,  tenez-vous  près  de  l'Ile  Evans  pour  éviter  le  Long  Ledge 
longue  chaîne  de  rochers,  partant  du  rivage  nord,  et  après  l'avoir  passée,  remontez  en  mi- 
chenal,  eu  usant  de  la  soude  continuellement.  Les  llâvres  Tarbaltou  et  Sea-Coal,  le 
premier  au  côté  est  et  le  dernier  au  côté  ouest  de  la  baie  apportent  tous  deux  un  mouillage 
bien  abrité,  dans  4,  5,  et  6  brassîes  d'eau,  sur  un  fond  de  vase,  et  ils  sont    très-cuuvenable.^ 
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<iuaii(]  les  vont»  N.  O.  pri'valcnt  ii  l'cntréo  sud  du  diîtroit.     Quiiiid  ou  se  dirige  au  sud,  si 
Ion  est  pris  par  un  veut  sud,  on  tnutvora  un  bon   mouillage    houb    le    Promontoire  /ffdd 


Tarbaltoi 


I,  ou  vuu,s  pouvez  uni 


îiller  e!i  sùieté  dans  la  baie,  dan?  5  ou  11  b 


utik 


On  a  dtiuué  les  directions  suivantes  pour  le  détroit,  et  on   peut 


rawses. 
encore 


les  trouver 


Si  vou-<  venez  du  nord.  v(ui.s  pouvi-z  niaiciier  à  trave's    le  détroit  en  sûreté,  en 


L-lienai, 


.1:1 


ru  eueounr  avant  que  vuus  arriviez 
devant  la  |M)iule  sud.  nommée  la  l'ointe  Kddy  sur  laquelle  est  in  phare  blanc  avec  deux 
luniii-res  fixes  vi.-il»les  à  S  niilU's;  mais,  de  ectte  pointe  s'étend  une  langue  de  sable  ;  avec 
grosses  pierres  hmhIcs,  et  (jue  l'un  devra  laisseï'  à  strlk^n'd,  à  i;i  distance  d'un  demi 
mille  de  ce  (|Ue  l'on  peut  voir  au-dessus  de  Tcau.  lie  ratt  de  rnavue  servira  i\  vous  en 
éloigner. 

Après  avoir  pa.ssé  la  langue  de  la  l'ointe  Kddy  vous  pouvez  gouverner  au  8.  S.  E. 
jusqu'à  ce  que  vous  .mi^cz  devant  une  île  (pii  apparaît  couverte  de  sapins  verts,  ayant  une 
écoreo  rougeàtre.      De  là  vous  marchez  droit  à  la  mer. 

Prenez  garde  de  courir  vers  un  rocher  escarpé  et  dangereux  nommé  le  Cerbère,  avec 
10  pieds  d'eau  seulcmeut  à  sa  surface,  et  sur  le»iuel  la  mer  se  brise  parfois. 

Ce  rocher  avec  le  milieu  d(!  l'Ile  A''erte  ou  Hreen  est  en  ligne  avec  le  Cap  llogan,  ou 
le  Cap  Iron,  sur  l'Ile  Madame,  il  ô  milles  environ  du  Cap  Argos,»ct  à  'A\  environ  du  Cap 
Hogan.  On  peut  le  clairer  au  côté  t)uest  en  joignant  en  une  la  Pointe  Eddy  avec  l'Ile 
Bear.  Ce  rocher  est  au  niveau  de  l'eau  à  la  mer  basse,  et  est,  nous  croyons,  désigné  par- 
une  bouée. 

Près  de  l'extrémité  du  détroit,  i\  un  mille  en  deçà  de  la  Pointe  Eddy  est  un  mouil- 
lage de  milieu  dans  7  à  12  brasses,  où  les  navires  peuvent  rester  pour  une  marée,  par  uu 
temps  modéré.  A  l'ouest  de  ce  mouillage  il  y  u  18  brasses,  et  à  l'est  de  20  ù  26  avec  un 
vent  venant  du  sud,  en  v  entrant  gouvernez  ouest,  et  faites  usage  de  lu  sonde,  jusqu'à  ce 
que  vous  ayez  une  eau  de  11  brasses,  alors  vous  pouvez  jeter  l'ancre. 

Si  vous  mouillez  dans  la  Baie  Inhnbitant  ouvrez  lu  ferme  vis-à-vis  Bear  d'avec  ce 
Bear  Head  Pmmontuire  Bear,  portant  0.  S.  0.  Cette  marcpie  vous  guidera  sûrement  et 
au  sud  de  Long  Ledge,  et  eu  mi-cheual  enti'e  lui  e(  les  rochers  escarpé»  sur  lu  rive  est  ou 
opposé  ;  en  même  temps  prenez  vos  sondages  à  partir  du  Long  Ledge  ou  la  rive  nord,^ 
jusqu'à  ce  que  vous  arriviez  ù  la  Pointe  Fiat  ;  puis  tenez-vous  en  mi-cheual  entre  la 
Pointe  Fiat  et  l'île  vis-à-vis,  du  côté  N.  E.  de  laquelle  court  une  pointe  ou  langue  de 
rochers,  à  la  distance  d'une  encablure  et  demi  ;  puis  poussez  la  barre  à  bâbord,  et  marchez 
*sous  la  Pointe  Island  et  mouillez  dans  5  brasses,  sur  un  fond  de  vase.  Eu  haut  de  lu 
Rivière  Trent  il  y  a  une  abondance  de  saumon,  dans  la  saison,  et  là  vous  pouvez  trouver 
du  bois  et  de  l'eau. 

Pour  éviter  les  rochers  escarpés  de  la  Pointe  Steep  escarpée  ligilez  lu  péninsule  au- 
dessus  de  la  pointe  Tarbalton  Head,  portant  dans  une  direôtion  Sud  ou  S.  ^  E.  jusqu'à 
ce  que  vous  ouvriez  l'île  d'avec  le  nord  de  la  Pointe  Island  :  puis  tirez  vers  le  havre  ex- 
térieur, et  mouillez  dans  10  ou  12  brasses,  sur  fond  vaseux.  Ceux  qui  remontent  le 
Détroit  de  Causa,  et  sont  pris  à  court  par  uu  vent  nord  ou  N.  0.,  à  l'extrémité  sud  du 
détroit,  et  qui  désirent  un  mouillage  bon  et  sûr,  dans  10  à  12  brasses  d'eau,  peuvent 
mouiller  sur  le  côté  nord  de  l'Ile  Bear;  mais,  dût-il  venter  fort,  un  ouragan,  en  descen- 
dant le  détroit,  ce  mouillage  n'est  pas  tout-à-fait  aussi  sûr  que  le  désirerait  un  bon  maître 
on  un  pilote,  vous  devrez  laisser  alors  le  mouillage  de  Bear  Island,  et  passer  à  la  voile  de 
l'autre  côté  de  Textiémité  de  la  Pointe  Bear,  en  vous  tenant  éloignés  de  3  encablures  de 
lu  pointe  de  terre  qui  en  part,  et  tirez  au  N.  E.  jusque  dans  la  Baie  Sea-Coal,  et  venez 
mouiller  dans  4,  5,  ou  G  brnsses,  sur  uu  fond  de  sable  et  de  vase. 

,,  Les  marques  pour  diriger  dans  le  mouillage  sont,  de  faire  porter  Bear  Head  en 
li{.'-ne  au-dessus  do  Fiat  Head  (promontoire  plat),  dans  une  position  0.  S.  0.,  ou  0.  sur 
S.  et  les  hauteurs  CUffs  Clariton  N.  sur  E.,  au  nord,  dans  5  ou  G  brasses,  où  vous  aurez 
un  excellent  mouillage  e*^  terez  à  l'abri  contre  les  vents  0.  N.  0.  et  nord.  Il  y  a  ici  a.ssez 
d'espace  jwur  amarrer  dix  ou  douze  des  plus  grands  navires. 

Les  navires  qui  desceiuJnit  h;  Détroit  de  Canso,  et  qui  auraient  passé  la  Pointe  Eddy, 
jusqu'au  Cap  Argos,  et  seraient  pris  avec  un  veut  S.  E.  à  S.  S.  0.,  et  qui  ne  peuvent 
pas  tenir  en  lou\oyant  du  côté  du  vent  peuvent  se  reporter  en  haut  et  mouiller  dans  la 
Baie  Tarbalton,  sous  ïarbolton  Head,  où  ils  pcuv  "  ^  mouiller  en  sûreté  dans  5,  G  ou  7 
brasses  d'eau,  fond  vaseux.  Pour  mouiller  les  marques  sont  d'amener  la  pointe  de  la  pé- 
ninsule en  une  ligne  au-dessus  de  Tarbalton  Head,  portant  Sud,  ou  S.  ^  0.  ;  ou  d'ouvrir  une 
pointe  do  terre  dans  le  pays,  de  la  rive  du  Cap  Argos  avec  pins  dessus,  d'avec  l'est  de  Red 
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lload  ;  ou  bien  d'iiincner  la  dito  pointu  du  turru  uvco  (iïuh  dcHHU.<4,  par-delà  lu  poiute  ou 
joie,  Tarbolton  Head  ;  vou»  Otc»  alors  abriti^s  par  Ic^h  rochern,  on  la  lonj^ncur  ijui  p»rt 
do  Tarbidton  lload.  dans  4  ou  5  ot  »»  brasses  d'eau,  et  uiouillorez  eu  «ûreto,  vt  «ur  un 
fond  tenace.  Mai.'^  le  vent  dût-il  touriior  au  8.  0.  ou  N.  0.,  vouh  devrez  lever  l'anero,  et 
louvoyer  pour  sortir  de  la  baie  junijuc  dans  la  li:uo  Chedubucto,  et  eontinucr  votre  niarcho 
vor»  le  sud.  Si  le  vont  devenait  tror  t'oit  au  S.  0.  do  manière  (\  voiu  onip^l'oher  de  lou- 
voyer du  côtô  du  vent  juHfjue  dans  la  Baio  Chedabueto,  vous  pourrier.  jeter  l'anore  daoH 
l'AnMe  Kddy,  en  faisant  porter  la  partit;  bun.>.L'  do  la  l'ointe  K<ldy  S.  S.  K.  ou  S.  sur  E,. 
dans  S,  ♦'!  ()\\  7  brasses  d'eau,  en  ayant  soin  de  donner  au  navire  assez  do  cliuîne,  do 
crainte  (ju'il  ne  j.'liHse  de  dussus  le  banc  pour  "c  trouver  dans  une  profbuduur  d'eau  do  15 
à  '10  bru8«es." 

L'ILE  Breton  est  une  va.ste  île  de  forme  triangulaire.  Sa  longueur  est  de  100 
millcfl,  et  sa  largeur  do  85.  Au  milieu  de  l'île  est  un  grand  lac  nommé  Brus  d'Or,  qui 
pénètre  à  une  distanuc  do  presqvie  60  milles,  et  occupe  une  grande  portion  do  son  arène  ; 
00  lac  divise  l'île  presqu'en  deux  parties.  L'entrée  au  Bras  d'Or  est  formé  en  deux  pas- 
sages nommés  la  Orunde  et  la  Petite  Entrée,  nar  l'île  étroite  de  Boulardrie  ;  le  dernier 
ohonal  est  imprati({uable  pour  les  navires,  et  est  rarement  employé  môme  par  les  cha- 
loupes. Les  rivages  de  ce  lac  ou  golfe  renferment  un  grand  nomoro  de  baies  et  de  petits 
hfivres,  dans  lewiuels  on  charge  du  bois  pour  la  Grande  Bretagne. 

La  partie  ouverte  de  ce  lac  forme  quatre  grunds  bras,  dont  celui  du  sud  est  le  plus 
grand  renferme  nlusieurs  petites  îles,  et  se  termine  à  Visthme  St.  l'ierre,  qui  est  à  peu 
près  do  900  verges  de  large,  et  sépare  les  oJiux  du  Brati  d'Or  de  celles  de  l'Atlantique  à  la 
Baie  St.  Pierre. 

L'Ile  est  généralement  montagneuse  ;  et  les  torrcs  haut'.js  apparaissent  à  plusieurs 
places  près  de  la  côte,  et  sur  les  rivages  du  Bras  d'Or-  Le  'Jap  Ensumé,  à  20  milles  au 
nord  du  Hfivre  Ste.  Anne,  est  portée  à  une  élévation  do  1800  pieds  au-dessus  du  ni* 
veau  de  la  mer.  Il  existe  beaucoup  de  granit  dans  cette  partie  de  l'île  qui  est  au  sud-est 
du  Bras  d'Or.  Dans  toutes  les  parties  de  l'île  on  trouve  do  l'ardoise  mica,  de  l'ardoise 
de  terre  glaise  et  du  sienit  ;  de  la  pierre  à  chaux  de  transition,  du  gyps-  et  du  charbon, 
sont  distribués  en  grande  quantité. 

Le  principal  champ  de  charbon  se  trouve  entre  la  Baie  Miray  et  le  Havre  Sydney,  et 
contient  les  mines  Sydney  et  Bridgeport.  d'où  des  (juautités  croissantes  sojit  exportée» 
annuellement. 

]iU  côte  N,  0.  de  l'Ile  Breton,  du  CapNorth  au  Cap  Lindzce,  est,  dans  les  terres, 
très-haute,  mais  en  quelques  lieux  elle  s'abaisse  vers  le  rivage.  En  naviguant  le  long  de 
devers  le  côté  de  l'île  nord,  vous  pouvez  vous  arrêter  à  deux  lieues  de  la  côte.  Etant  arri- 
vés devant  le  Cap  Linzee,  et  contmuant  le  long  de  la  rive  Breton  vers  le  Gut  détroit  de 
Canso,  vous  devez  avoir  soin  d'éviter  le  Banc  et  les  Bas-fonds  Judi(iue,  le  premier  ayant 
4J  brasses  d'eau  à  sa  surface,  et  étant  situé  à  6  milles  au  sud  de  l'Ile  Henri,  et  à  3  milles 
de  terre  ;  les  bas-i'onds  shoah  sont  prcsqu'à  3  milles  plus  loin  au  sud,  et  s'étendent  à  1 J 
raille  de  terre.  La  marque  pour  éviter  tous  ses  obstacles  c'est  d'ouvrir  la  terre  élevée  du 
Cap  Porcupine  d'avec  (dans  une  direction  S.  ^  E.)    H  côte  est  du   détroit   (de  Canso). 

La  côte  est  de  l'île  est  généralement  longée  par  1 ,3  navigateurs  venant  d'Europe  à  la 
Nouvelle-Ecosse  ;  sur  la  rive  de  la  mer,  et  à  quelque  distance  dans  les  terres,  elle  paraît 
rocheuse  et  aride  ;  et  les  sommets  des  côtes,  se  ressemblant  beaucoup,  n'ont  rien  de  re- 
marquable qui  les  distingue.  Le  phare  et  le  bourg  de  Louisbourg  servent,  cependant,  A 
démontrer  cette  partie  de  l'île  sur  laquelle  ils  sont.  Un  phare  peinturé  en  blanc,  s'élève 
aujourd'hui  sur  l'île  Scatari,  et  montre  une  lumière  tournante,  visible  pendant  une  minute. 
Sur  l'Ile  Fiat,  sur  le  côté  est  de  l'entrée  au  Sydney,  se  trouve  un  phare  à  ItiO  ^)ieds  aip- 
dessus  du  niveau  de  la  mer,  et  peut  être  aisément  distingué  de  celui  de  l'Ile  Scatari,  on 
ce  qu'il  est  peinturé  verticalement  eu  rouge  et  en  blanc.  Le  Phare  Louisbourg  est  sur  le 
côté  est  de  l'entrée  au  havre,  et  afin  de  le  distinguer  des  autres  phares  et  de  le  rendre  re- 
marquable quand  les  terres  au  loin  derrière  sont  couvertes  de  neige,  on  l'a  construit  carré,, 
et  peinturé  en  blanc,  avec  barres  verticales  en  noir  de  chaque  côté.  La  côte  continue  à 
être  rocheuse  sur  le  rivage,  avec  quelques  bancs  de  terre  rougeâtre  qui  apparaissent  moin» 
rides. 

La  côte  N.  E.  de  l'Ile  Breton,  entre  l'Ile  Scatari  et  le   Cap   Dauphin  est  basse  ; 
mais  du  Cap  Dauphin  au  Cap  Ensumé,  elle  est  élevée.     Entre  l'Ile   Scatari   et   l'entrée- 
au  Port  Ste  Aune,  un  navire  peut  longer  la  côte  dans  15,  10  et  7  brasses,  eu  eau  claire 
avec  sondages  graduels. 
S 
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KlancliorntU^  ou  lu  Tliiutuur  (^tiff"  WliiUi,  s^^  trouve  Hur  la  oùtv  Hiul-CHt  do  l'île,  ot 
<wt  une  Imut4îur  rtMniir<iuablc  d«  terre  blanoliAtre  diuiH  lo  46°  39'  do  lat.,  ot  le  H0°  26'  de 

A  4  niilIcH  iV  l'oucHt  de  cetto  pince  ho  trouve  une  potitc  llo  boiitëe,  il  un  mille  environ 
de  terre,  et  devant  l((  |H!tit  Hftvre  Ksprit.  La  terre  delà  à  l'Ile  Madame  est  généralement 
ba8He,  et  prëminto  plusieurs  bancH  d'un  rouge  brillant,  avec  grèves  entnf.  Albion  Cliff, 
imr  le  côté  Hud  de  l'Ile  Madame  eut  rocheux,  remarquablement  haut  et  escarpé.  L'intë» 
rieur  de  l'Ile  Bretcm  comme  celui  de  Terreneuve,  eut  peu  connu. 

Kii  approchant  de  l'île  de  quoique  direction  que  co  soit,  on  no  peut  prendre  trop  do 
précaution  à  ciumo  de»  courants  (juî  viennent  alternativement  du  Cap  Nord  selon  que  les 
vents  iV  la  mer  sont  ouest  ou  est. 

Lk  Cai'  Noau  est  un  promoMtf)irc  élevé  iV  l'extrémité  N.  E.  de  l'Ile  Breton,  au 
47°  2'  40"  de  lat.,  et  nu  OO"  25'  2T  de  long.  L'entrée  au  Golfe  St.  I^aurent  »wt  formée 
par  ce  vnp  et  par  l'  Oap  Kay,  et  le  dernier  par  rap|)ort  au  premier  porto  à  l'K.  N.  K.  l  E., 
i  une  dlftniice  de  18\  lieues  ;  la  profondeur  d'eau  entre,  excepté  près  de  l'Ile  8t.  Paul, 
est  généralement  plus  que  200  brasses. 

Du  Cap  Nord  N()rfh  au  Havre  Ashpce,  la  direction  est  S.  0.  ^  S.  et  la  distance  6 
milles.  Dans  ce  hâvro  les  vais.scaux  peuvent  trouver  un  abri,  et  un  bon  mouillage  derrière 
l'île,  où  les  chaloupes  peuvent  monter  à  terre,  et  où  on  trouvera  eau  et  provisions.  Par 
défaut  de  connaître  cet  établissement  beaucoup  ont  souffert  de  la  faim  et  d(!  la  fatigue 
ans  avoir  pu  so  satisfaire. 

A  deux  milles  au  sud  du  Hilvre  Ashpce  se  trouve  l'Anse  Aralsow,  de  la(|uelle  la  côte 
conrtvers  l'est  à  2  milles,  et  puis  se  replie  sur  le  kS.  S.  0.,  à  11  milles,  juscju'à  l'Ile  Na- 
ganish,  entre  laquelle  et  le  Cap  Ensumé  se  trouve  une  bonne  baie,  profonde  assurément 
de  2.^-  milles,  avec  4  à  9  brasses  d'eau. 

Au  côté  sud  du  Cap  Ensumé  est  une  autre  baie,  prescju'aussi  grande;  que  la  pre- 
mière, avec  7  ii  10  brasses  d'eau  ;  mais  toutes  deux  sont  ouvertes  aux  vents  de  l'est.  Du 
Cap  Ensumé  à  la  Pointe  Black  noire  la  course  e.st  S.  ().  sur  H.,  et  la  distance  20 
milles.  La  Pointe  Black  forme  le  côté  ouest,  et  les  Iles  Siboux  le  côté  est  de  l'entrée 
au  Hiîvrc  Ste.  Anne. 

Lk  Havhk  Ste.  Annb. — Ce  havre  avait  reçu  le  nom  de  Port  Dauphin  des  Fran- 
çais lorsqu'ils  le  possédaient,  et  il  est  très-sûr  et  spacieux.  Son  entrée  est  étroite  et  ceux 
3ui  le  connaissent  peuvent  soutenir  une  profondeur  d'eau  de  1(5  pieds  sur  toute  l'érendue 
e  la  barre,  mais  les  étrangers  retiendront  peut-être  que  12  ou  13  pieds. 
Quand  vous  serez  eu  plein  chenal  de  l'entrée,  vous  aurez  9  à  12  brîises,  et  au-delà  de 
la  barre  et  dans  le  havre  5  à  10  brasses,  fond  vaseux.  Sur  le  côté  nord  la  terre  est  très- 
élevée,  et  les  vaisseaux  de  guerre  peuvent  mouiller  tellement  près  de  la  côte  qu'une  man- 
che à.  eau  peut  atteindre  l'eau  douce,  et  un  navire  âtre  chargé  dans  une  journée,  par  une 
<'ascadc  qui  coule  du  sonunet  au  rocher.  Les  Guersais  et  les  Jersais  sèchent  leurs  pois- 
sons sur  cotte  grève.  M.  Backhouse  a  donné  les  directions  suivantes  pour  le  Havre  Ste 
Anne  : — 

"  Après  avoir  passé  les  Iles  Siboux  ou  Hertford,  au  côté  est  de  l'entrée,  longez  la  côte 
sud.  si  le  vent  est  S.  E.  ;  et  en  arrivant  aur  la  Pointe  Passage,  faites  porter  le  Cap  En- 
sUnié  ou  le  Cap  Smoke  qui  est  au  nord,  presqu'en  ligne  avec  la  Pointe  Black  ;  gouvernez 
avec  cette  marque  telle  que  décrite,  jusqu'à  ce  que  vous  soyez  presque  vis-à-vis  la  Pointe 
Passage,  devant  laquelle  est  un  roc  enfoncé,  de  6  pieds  d'eau,  et  vis-à-vis  laquelle  com- 
mence'la  pointe  de  terre  du  Fiat  fiaffure  Ste.  Anne  et  la  partie  la  plus  étroite  du  chenal.  ' 
Alors  gardez  un  petit  coteau  avant  dans  les  terres,  plus  près  de  la  terre  élancée  et  inclinée 
qui  est  a  son  côté  ouest  lequel  coteau  est  situé  dans  le  milieu  des  terres  à  partir  du  bord 
■de  là  mer,  gardcz-le  en  ligne  au-dessus  de  la  cabane  de  pêehe,  érigée  sur  le  riviige  ;  ceci 
«onduirri  dîms  la  meilleure  eau  jusqu'à  ce  que  vous  entriez  dans  la  partie  do  la  grève  qui 
forme  un  coude. 

Quand  vous  aurez  avancé  \d,  vous  garderez  en  vue  l'ouverture  (de  la  grandeur  de 
deux  embrasures^  de  canon  )  qui  apparaît  au  haut  du  bras  S.  0.  Cette  ouverture  res- 
semble à  deux  rochers  escarpés,  avec  ciel  se  montrant  entre,  et  elle  vous  conduira  entre  la 
grève  et  la  côte  sud,  eu  pi  in  chenal,  dans  9  et  10  brasses,  et  plus  loin  que  l'extrémité  de 
la  grève,  devant  laquelle  une  pointe  de  terre  s'étend  au  S.  0.  à  2  encablures  de  distance. 
Aptes  avoir  passé  cette  pointe,  venez  mouiller  d'aucun  côté  du  havre,  dans  5  à  10  brasses, 
fond  de  vase,  et  à  l'abri  de  tous  les  vents." 

Le  Bras  d'Or. — Il  y  a  deux  entrées  à  ce  lac  ou  passage,  l'Entrée  Nord  ou  la  Grande 
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Kotrt^o  et  l'Kutiw  Sud,  «u  lu  l'etitt'  KiitnV  ;  ellon  fuiont  iKVrlUi«  coiiiiiio  suit,  il  y'  a 
uuelquuH  aiiudo»  par  M.  Tlioiiia.'*  Krlly  piloti'  du  lieu  ;  main  Ioh  iiouih  do>  platTa  auxciut'llc» 
il  fuit  allurtion  sont  inconnus,  it  no  jn-uvont  titre  appliiiui'»  à  aucune  publication  oxihtuutv. 
Dirfi'liiiH»  <lf  Xdi'lijiitlnii  pmif  t' Kiifrt'i  ihi  (,'ntnil  Brun  d'Or. — ''  LcHuavircs  venant 
du  Hud  doivent  we  tenir  à  'J  niillcH  de  distance  de  lu  Pointe  le  Couio,  ei,  gouverner  dobi 
vers  l'extri'niitd  cHt  de  l'intérieur  de  l'Ile  llird  «idiaH.i- jus<(u'!i  ce  <|ue  vous  jni;;iu;/,  eu  uuc 
la  Pointe  MeKenzie  et  (irève  HkhIi  Cany.  (ingnea  vers  la  l\)iute  lllaek  Koek  juwiu'i 
ce  ([ue  vous  vojcz  le  Magasin  dos  Messieurs  Duffus  justement  ouvert  d'avec  lu  Poluto 
Noiro  ;  puis  gouvernez  vers  \ti  tirève  (loosolKiry  justju'à  ee  «jue  vous 


Il  est  i\  reniar(|ucr  (|ue  les  navires  (|ui  tnirent  avei-  le  montant,  d(»iveut  se  tenir  prôi* 
lu  l'ointe  Noire  p<»ur  éviter  le  remous  et  les  gouffres  sur  le  côté  nord  du  (îut  Détroit, 
i  a  différcntH  cours.     Vous  devrez  alors  ;;;agner  vers    la  l'ointe  Jano,    i)our  conserver  lu 


do 

qu»  .         ,  .  .  .  

bon  cours  de  la  marée  jusqu'à  l'Au-sc  Uouud,  où  il  y  a  boa  mouillage  dans  7  ou  S   brasHo* 
sur  un  Ibiid  tenace 

Quand  vouw  serez  dcvnnt  l'An-se  llound,  gouvernez  sur  Duncan's  Ilead /'mmu/j/rJiVt;  j 
et  arrivés  vi»-ù-vls  ce  dernier  lieu,  dirigez-vous  sur  Lone  Boucli  lu  lomjuf  yrî^ic,  jusi|u'ii 
ce  que  voU«  ameniez  un  pin  élevé  sur  l'Ile  Upper  Seul  en  li^ne  avec  une  vallée  daus  lu 
montagne.  Alors  vous  gagnerez  sur  la  pointe  de  l'Ile  TTpper  Scal,  ce  qui  vous  fera  éviter 
les  bus-fonds  sur  les  îles,  ainsi  que  le  bouth  Shoal,  ou  Middle  (iround.  Les  marques 
pour  ce  bas-fcmd  soui  uu  rocher  blanc  sur  le  banc  pour  l'extrémité  e.st,  et  un  sapin  blauo 
pour  l'extrémité  ouest.  Quund  vous  serez  devant  l'extrémité  ouest  de  ce  bus-fond,  vou* 
pouvez  garder  le  milieu  vu  qu'il  n'y  u  pas  de  difficulté  jus(ju'à  ee  que  vous  veniez  au  lied 
Head.  Si  vous  êtes  destinés  au  Havre  Kent,  uprù»  avoir  doublé  le  Bed  Ileud  «/onton- 
toire  lànnji,  gouvernez  sur  uu  banc  reiuanjuable  et  rouge,  couvert  de  petits  buissons, 
jusqu'à  ce  (jue  vous  ouvriez  le  magasin  d  -  Duffus  entièrement  d'avec  la  grève  qui  est  sur 
l'île.     Il  y  a  une  profocdour  de  4  d  5  briisses  d'eau  dans  ce  havre,  et  bon  mouillage. 

DircctinnH  2>our  ce  bras  dit  Lac  nommé  le  Chenal  St.  Patrice  et  juaqu'à  Whvok' 
amugh, — De  lied  Head  Pronumtnire  Kougc,  vous  gouvernerez  juste  sur  l'Ile  du  Duc  do 
Kent  pour  éviter  uu  bas-fond  de  vaso  qui  se  projette  de  la  Pointe  McKay.  Quand  vous 
serez  devant  l'extrémité  de  l'Ile  du  Duc  de  Kent,  dirigea  votre  course  sur  le  Promontoire 
llcail  Wa.ssabiick,  jusqu'à  ce  que  vous  soyez  devant  l'Ile  Stony.  Puis  marchez  sur  Cran- 
berry  Head  de  uianière  à  éviter  un  bus-fond  qui  est  devant  Wassabaok  Head  ;  quand  vous 
serez  eu  face  de  la  Pointe  Cranberry  tournez  vers  le  Rocher  Bell  pour  éviter  uu  bus-fond 
sur  le  côté  .sud  du  chenal  ;  rendus  vis-à-vis  le  Rocher  Belle,  marchez  sur  Creen  Beach 
grève  rcrtf  en  observant  do  renfermer  la  rivière  Baddock  jusqu'à  ce  que  vous  ayez  biou 
att3int  Green  Beach.  Alors  vous  gouverneiez  sur  une  grève  sur  la  rive  sud  jusqu'à  ce 
que  vous  ayez  bien  atteint  Cl  reeii  Beach.  Alors  vous  gouvc  nierez  sur  une  grève  sur  la 
nve  sud  ju.squ'ù  ee  ((ue  vous  traversiez  l'ouverture  des  Détroits  a  Nitrrows,  puis  vous 
pouvez  naviguer  à  travers  les  Détroits,  en  gardant  le  milieu  jusi^u'à  ce  que  vous  veniez  à 
l'extrémité  ouest,  quand  vous  deviez  tourner  autour  de  la  rive  sud  grève,  en  longeant  la 
rive  sud  jusqu'à  ce  (juc  vous  soyez  devant  les  Hautvurs  ou  llochers  Cfiffa  Plastcr  ;  alors 
vous  avez  tout  claire,  et  vous  vous  trouvez  dans  le  Lac  Whookamagh. 

Du  mouillayi:  à  travers  h  Ihudi  d'Or. — Le  premier  mouillage'  est  l'Anse  Round 
ronde,  oh  vous  j)ouvez  mouiller  dans  7  ou  8  brasses.  Vous  pouvez  mouiller  dans  5  ou  ti 
brasses  au  milieu  du  chenal,  sur  un  fond  médiocre,  et  les  marques  pour  reconnaître  ce 
dernier  mouillage  sont  d'ouvrir  l'Ile  Table  d  ins  uu  espace  de  la  longueur  d'une  épée  d'a- 
vec la  Pointe  Black  Rock,  et  en  faisant  porter  la  Pointe  Jane  N.  C).  Sur  le  côté  nord  du 
havre  le  mouillage  est  hou  et  s'étend  jusqu'aux  Lowcr  hasscs  Seal  Islands,  et  à  l'est  des 
Upper  hautes  Seal  Islands,  dans  5  brasses  et  à  l'ouest  de  ces  mêmes  îles  dans  7  biussc;:-, 
D'ici  au  Iliîvre  Big  grand  il  n'y  a  pas  d'autre  mouillage  ;  dans  le  dernier  havre  on  moujjlle 
dans  7  ou  8  brasses  ;  delà  vous  pouvez  jeter  l'ancre  en  tout  temps. 

Cours  de  la  marée  dans  le  (Irand  Bras  d'Or. — Le  premier  (juart  du  mon  tan  t.  .vient 
du  nord,  au-dessus  du  bus-fond,  le  dernier  quart  à  travers  le  chenal,  et,  rencontrant  hi 
marée  qui  vient  sur  le  bas-fond  il  court  sur  la  Poiute  Black,  ce  qui  le  fait  dirige.-  sur  le 
dut  Détroit,  produisant  des  gouffres  et  de  puissants  remous  de  chaque  côté  du  chenal,  qui 
se  ralentit  deux  ou  trois  fois  pendant  la  marée.  Le  premier  quart  du  baissant 
part  au-delà  du  bas-fond  et  gagne  au  nord,  et  le  dernier  quart  juste  à  travers  le 
chenal. 

N.  B. — La  marée  du  baissant  commence  mieux. 

La  marée  rentre  jusqu'à  ce  qu'elle  atteigne  la  moitié  de  la  hauteur  du  baissant  et  elle 
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sort  jusqu'à  ce  qu'elle  atteigne  luinoitié  de  la  hauteur  du  montant.  Dans  les  marées  r($- 
gulières  ;  mais  les  vents  causent  un  grand  changement  ;  les  vent)  N.  £  causent  de' 
hautes,  et  ceux  du  8.  0.  causent  de  basses  mar<^es  ;  de  plus  les  maréjs  sortant  avec  le  Si 
O.  jusqu'à  la  mer  haute,  et  entrant  avec  vents  N.  E.  jusqu'à  la  mer  basse.  Les  marées 
j'élèvent  à  4  pieds,  s'ils  ne  sont  pas  affectées  par  les  vents.  La  mer  ef»t  haute  à  huit  heures 
et  dix  minutes,  au  plein  et  au  changement.  Les  directions  i^ont  marquées  par  le 
compas. 

Remarques. — La  bâtisse  des  Messieurs  Duffus  est  un  établi«»8ement  de  pêche.  Elle 
est  sur  l'Ile  Kent,  autroiois  l'Ile  Mouton.  M.  Thomas  Kelly  a  piloté  en  sûreté  à  travers 
le  chenal  décrit  à  partir  du  Hûvre  Kent  le  navire  .  'tt,  de  St.  Kitt,  de  400  tonneaux, 
chargé  de  bois,  et  tirant  à  jjeu  près  18  pieds  d'ea  !. 

LE  HAVRE  SYDNEY,  nommé  autrefois  la  Rivière  Spanis'n  dts  Espagnole,  dont 
l'entrée  se  trouve  à  4  lieues  au  S.  E.  de  celle  de  Ste  Anne,  est  un  excellent  havre,  possé- 
dant une  entrée  sure  avec  sondages  réguliers  depuis  la  mer,  dans  5  brasses.  En  entrant 
tenez-vous  à  deux  ou  trois  encablures  des  deux  extrémités  de  l'entrée,  en  n'approchant  à 
pluscjue  6  ou  5  brasses.  Les  soulages  en  allant  vers  les  doux  vives  sr.it  réguliers  d  5  et 
4  brasses.  Dans  la  partie  intérieure  de  l'entrée,  la  Pointe  Beach  et  la  l'ointe  Beach' 
Ledge  sur  le  côté  sud  sont  taillés-à-pic  ;  mais  les  Battures  Fluts  Sydney,  au  côté  opposé 
sont  réguliers  à  4  brasses.  Qujnd  vous  aurez  pat  .;é  la  Pointe  Beach,  vous  pourriez  re- 
monter la  Rivière  Dartmouth  au  G.  0.;  et  venir  Mouiller  dans  la  profondeur  d'eau  que 
vous  voudrez,  dans  5  à  10  bi-usses,  sur  un  excellent  fond  de  vase. 

Ce  havre  est  capable  de  contenir  toute  l>  flotte  de  la  Grande-Bretagne.  Sur  l'Ile 
Fiat,  en  dehors  du  côté  est  de  l'entrée  se  trouve  le  phare  aéjà  mentionné,  ou  le  46"  16' 
12"  de  lat.,  et  le  60°  7'  22"  de  long.  0.  C'est  une  tour  octogone  de  bois,  haute  de 
51  pieds,  peinturée  verticalement  rouge  et  blarc.  Il  montre  une  brillante  lumière  fixe,  à 
70  pieds  au-dessus  du  niveau  de  la  mer,  qui  peut  être  vu<'  i^..  une  distance  de  14  milles  à  la 
iner,  par  un  beau  temps.  Le  poisson  d,e  toute  espèce,  morue,  égrefina,  etc.,  poché  en 
grande  quantité  sur  la  côte.  La  marée,  dans  le  havre  m  "ute  9  heure.**,  et  s'élève  à  (3  pieds. 

Au  sud-est  du  ^livre  Sydney  se  trouvent  la  Baie  Indian  et  la  Rivière  Windham, 
toutes  d'eux  lieux  de  mouillage,  et  propre  à  contenir-  de  petits  vaisseaux  bien  qu'elles  soient 
peu  fréquentées  aujourd'hui  ;  au  sud  de  celles-ci  est  située  la  Baie  Morien  ou  Cow,  à  l'ex- 
trémité nord  de  laquelle  est  l'Ile  Flint,  où  s'élève  un  phare  montrant  une  lumière  qui  luit 
d'.un  brillant  éclat  à  chaque  15',  d  une  hauteur  de  65  pieds  au-dessus  du  niveau  de  la 
lîief,  et  visible  à  tous  les  points  du  compas  à  la  distance  de  12  milles  ;  46°  11'  5"  de  lat., 
et  55°  45'  50"  de  long.  0,  :  il  est  \m  passage  entre  cette  île  et  la  terre-ferme,  avec  14 
brasses,  mais  on  ne  doit  le  tenter  qu'avec  la  plus  grande  précaution,  à  cause  des  nombreux 
rochers  répandus  sous  eau  dans  ce  pa^rage.  Cette  baie  est  ouverte  aa  nord-est,  et 
sa  tête  est  encombrée  par  une  vaste  batture  à  eau  basse,  qui  vient  à  sec  à  la  mer 
basse, 

La  Baie  Mirav  est  plus  loin  au  sud,  l'entrée  étant  entre  le  Cap  Morien  et  l'Ile  de 
Scatari  ;  la  baie  est  large,  et  rentre  à  3  lieuos,  se  divisant  à  sa  partie  haute  en  deux 
rivières  ;  l'eau  est  profonde  dans  cette  baie,  et  mesure  20  à  6  bras&od,  et  sans  obstacles 
dangereux,  niiiis  elle. n'apporte  aucun  abri  pour  les  navires. 

•  "L'Ile  Scatari  est  située  environ  au  45°  de  lat.  N.  ;  elle  mo:<ure  presque  2  lieues 
de  l'està  l'ouest,  et  presqu'une  lieue  e:i  largeur  ;  il  y  m  un  chenal  cutr  3lle  et  le  Cap  Breton 
conduisant  dans  la  Baie  Miray,  mais  il  ost  trop  diflicile  pour  des  jtrangers,  et  il  n'est 
frëquent<5  que  par  ceux  d'entre  les  côtiers  qui  connaissent  bien  ses  dangers. 

Sur  l'extrémité  est  de  cette  île,  qui  forme  aussi  la  partie  la  plus  à  Test  de  l'Ile  Breton, 
.s'élève  un  phare,  au  40°  2'  18"  de  lat.,  et  au  59°  40'  18"  de  long  0.  La  tour  est  blanche, 
et  montre 'une  lumière  tournante,  à  90  pieds  environ  au-dessus  du  niveau  de  la  mer; 
visible  une  minute,  et  invisible  une  demi-minute,  réciproquement. 

On  garde  une  chaloupe  pour  assister  les  vaisseaux  en  détresse,  et  un  canon  pour 
répondre  aux  signaux,  quand  c'est  requié.. 

On  ne  devrait  jamais  faire  porter  la  lumière  au  N.  N.  E.  non  plus  qu'au  S.  S.  0., 
et  on  n'en  devrait  pas  approcher  plus  qu'à  1^  mille. 

Comme  les  vaisseaux  venant  d'Europe  voient  sou.'ent  terre,  d'abord  près  de  l'Ile 
Sçatari,  la  lumière  tournante  sur  l'extrémité  est  sera  trouvée  très-utile.  Il  parait  d'après 
l'inspection  faite  récemment  du  Banc  St.  Pierre,  qu'au  46°  N.  le  bord  ouest  du  banc,  dans 
40  brasses  d'eau,  fond  de  pierre  et  de  coquillages  brisés,  gît  dans  une  position  E.  S.  E., 
ou  entièrement  Est,  à  111  milles  du  phare  sur  l'Ile  Scatari,     On  dit  que  le  Capt.  Me- 
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'<}arth,  delà  G')êlette  pCclieuse  .1/(fr//i«  a  cl(5couvort  im  bainî  <Lî  S  l»r;ii«<  •«  ilcaii  sur  son 
'Oeatrc,  et  gîsuut  à  presque  24  luilles  au  «ud-o.-it  de  l'Ile  iSi-at^ni,  :ia  Vi'  17'  de  iat.  N.,  «t. 
au  59°  17'  de  loiij'.  0.  On  a  jusquW  co  jour  estimé  la  piot'itnd.nir  d'oau  dans  ces  «nvi- 
roqs  à  environ  70  orasses,  ce  <nii  jette  (jael(|ue  '.ir/.îto  sur  l'cxiictituile  do  ce  rajiport.  S'i' 
aai  vrai  qu'un  tel  banc  existe,  il  sera  d'une  <^v;  nde  inuMn-i.Micf,  et  roxîsnunor  serait  très 
utile. 

LE  HAVRE  LOUISBOIIIKÎ,  situé  sur  le  côté  S.  K.  de  irie  du  Caj»  Broton,  à 
l'ouest  de  l'Ile  Scatari,  est  d'un  accès  facile  et  l'on  s'en  éloigiie  atissi  Cacileniont.  Kn  la 
fréquentant  ayez  soin  d'éviter  Na^r's  lload  un  rocher  calé  i\  strihord  en  entrant.  La  par- 
tic  est  du  hiivre  est  le  plus  sûr.  La  population  consiste  on  quolijues  |»Oolu'urs  seulement. 
L'eau  est  abondante,  mais  le  Ixjis  est  rare.  Le  IWlier  Na^'s  Hoad  est  environ  à  un  tiers 
de  rextrémité  où  est  le  phare,  H  n'a  pis  plus  que  3  pieds  d'eau  i\  .sa  jiurf'aee.  Le  côté  à 
bâbord  en  entrant  est  le  plus  abrupte. 

Il  y  a  un  phare  au  côté  nord-e.<t  de  l'entrée  du  havre,  il  (iO  brasses  en  dedans  du  ri- 
vage. Il  s'élève  sur  le  site  du  vieux  phare  Français,  (que  Ton  a  remplacé  par  une  balise,) 
et  montre  une  lumière  fixe  k  85  pieds  au-de.ssus  du  niveau  de  la  mer,  visible  à  U!  uiilles 
de  devant  le  Cap  Portland  à  l'extrémité  sud-est  du  Cap  Breton.  Le  phare  ((jui  est  une 
bâtisse  carrdo.)  est  peinturée  blano,  avec  bai-res  vorticahis.  noires  de  chaque  côté,  aiin  de  le 
•distinguci'  d'auti-es  phares,  et  de  le  rendre  reniarqn.it)le  quand  les  terres  derrière  sont  cou- 
vertes de  neige. 

Les  remarques  suivantes  ont  été  écrites  il  y  a  quel([ues  années  et  peuvent  encore  ser- 
vir aux  capitaines  des  vaisseaux  destinés  pour  Liuisbour^  : — (^uand  on  vient  de  l'est,  on 
devrait  faire  porter  lu  lumière  tV  l'O.  sur  N-,  <>'i  plws  «'lu  nord,  avant  qu'on  .se  dirige  vers 
elle;  et  en  venant  de  l'ouest  on  lo  fait  porter  N.  sur  K,,  ou  plus  au  nord,  afin  de  clairer 
l'Ile  Qreen  (verte)  et  les  Lodges  (chaînes  dç  rocliors.)  qui  sont  à  trois  quarts  de  mille  S. 
sur  0.  i  0.  de  la  lumière.  Quand  on  est  dans  l'entrée  du  Imvre,  qui  est  large  du  pres- 
qu'un  demi-mille,  avec  la  lumière  <1  ms  une  position  N.  N.  K.  à  deux  ou  trois  encablures, 
"OU  doit  gou'  erner  à  l'O.  N.  O.  à  un  di^mi  mijle,  poi^r  éviter  le  Nag's  Head,  un  nxiher  sous 
•eau  à  striborii,  portuit  0.  sur  N.  par  rappiJrt  à, la  lumière.  Le  bras  N.  E.  du  havre  donne 
le  mouillage  le  plus  sftr.  La  lumière  de  Louisbnurg  porto  dans  une  direction  S.  S.  0. 
^  0.  par  rapport  à  la  lumière  roulante  sur  l'Ile  Scatari. 

LA  B.iIE  GABARITS.— De  l'entrée  du  Louisjbourg  à  l'Ile   Guyon   Portland,  la 

•course  est  S.  0.  sur  0.,  et  la  distance  plus  que  3  lieues.     Dans   l'espace  qui  les  sépare  se 

trouve  une  large  baie,  nommée  Gabarus,  ayant  une  profondeur  d'eau  de  20  à   7  brasses. 

Devant  le  Cap  Portland,  l'extrémité  siid  de  cette  baie,  se  trouvent  les  Cormorants,   amas 

de  rochers  et  d'îlets  dangereux.     A  4  lieues  ;\  l'ouest  de  la   Baie  Gabarus  se   trouve   le 

[lâvre  Porked,  un  passage  étroit  et  serpentant,  dans  lequel  les  petits  vaisseaux  peuvent 

•entrer,  et  mouiller  étant  enfermés  entre  terres,  et  5  milles  au  sud-ouest  de  ceci  se  trouve  le 

rocher  remarquable  et  blanc,  déjà  mentionné  sous  le  nom  de  Cap  Blapcherotte.     Alors  la 

a'ôte  gagne  vers  l'ouest,  jusqu'au  Cap  Hinchinbroke  et  l'Ile  Madame. 

ÀRACHAT  ou  AROCHETTE.— Le  Havre  Arachat,  sur  la  côte  S.  0.  de  l'Ile 
Madame,  a  deux  entrées;  celle  du  N.  O.  ne  devrait  jamais  être  prise  i\  moins  qu'on  aie 
vent  favorable,  vu  (ju'il  n'y  a  pas  assez  d'espa(!e  iiour  permettre  à  un  gros  navire  di;  tour- 
noyer 'i  la  longueur  de  sa  chaîne  si  le  vent  l'obligeait  à  le  ftirc.  En  entrant  tenez-vous  & 
une  boinio  distance  de  la  pointe  de  terre  (|ui  wrt  de  l'Ile  Seymour  ou  Jerseyman,  ayant 
soin  de  n'on  pas  approcher  plus  ]>rès  (pio  do  8  brasses,  puis  occupez  autant  »(ue  possible 
lo  plein  chenal.  Pour  entrer  par  le  passage  S.  0.,  gouvernez  sur  la  Pointe  Maraehe,  la 
doublant  dans  8  brasses  d'eau  à  deux  oncàbluros,  au  large  ;  longez  cette  côte  environ  à  la 
même  distance  et  la  môme  profondeur  d'eau,  justju'à  ce  ([ue  l'église  porto  au  jiord,  alors 
vous  verrez  uue  maisonnotte  (Dead  Hon.se),  (  Mai.son  des  Morts)  s»^r  le  soninnit  de  la  côte 
derrière  l'église  ;  faites  lo  porUîr  on  ligne  avec  l'extrémité  est  de  l'égli.se  puis  naviguez 
dans  eetti'.  direction  ;  ainsi  vous  passeroz  à  moitié  chen)in  à  l'est  doi*  bas-fon<l  Elevtm  and 
Kîve  feet  (de  onze  et  de  cinq  pieds  d'oau),  aussi  à  l'ouest  du  bas-fond  Fiddlt;- lload. 
Avancez  avec  cotte  marque,  jxisqu'i\  ce  qu'ime  maison  rouge  sur  la  pointe  Fiddle-Head 
s'avance  on  ligne  avec  l'extrémité  noirâtre  et  rocheuse  la  pointe  dans  une  position  E, 
^  S  ;  vous  serez  alors  au  nord  du  bas-fond  (Shoal)  Twelve  feet,  e'est-jît-dire  de  douze  pieds 
d'eau  et  pimrrez  remonter  à  l'ouest  où  vous  aurez  bon  mouillage  sur  fond  de  vaae  molle 
vis-à-vis  la  rive  basse  et  sablonneuse  au  milieu  de  l'Ile  Seymour  dans  10  brasses  d'eau- 
Kn  gagnant  vers  la  Pointe  Marche  il  faut  avoir  soin  d'éviter  Cerbère,  déjà  décrit  et  un 
bas-fond  avec  3  brasses  d'eau  à  sa  surface,  gîsant  environ  à  f  de  mille  au  S.  0.  sur  0.  de 
la  dite  Pointe. 
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Siir  la  Ptiinto  M;ir!icl)i'.  qui  est  le  côté  cai  de  lontrée  an  ILivre  Araohat, s'élève  une 
bâtisse  carrée  et  blaiiclie.  <|ui  iiinntre  une  lumière  fixe  à  M  pieds  au-dessus  du  niveau  de 
la  mer,  visible.  î\  H  milles.  Par  rapjMirt  i\  cette  lumière  le  Phare  Canberry,  porto  dans 
une  direction  S.  1^"  K.  la  Pointe  Winuing  S.  5°  0.;  Ragged  Head  ^promontoire  Ragged) 
(\\\\  forme  la  côte  nord  de  la  Baie  Chedabucto,  N.  7î>°  0.  ;  et  Little  (petit)  Arachat 
lle;id  N  W°  ().  On  a  décrit  rapparcnce  générale  du  Gut  de  Canso.  En  gagnant  ce  dé- 
truii  de  r.\fl.inli«(ue,  on  devrait  remiinjiii'r  ({ue  les  Iles  Oanso  sur  le  côté  de  la  Nouvelle- 
Keosse.  sdtit  entonives  île  rf>'?liers  lihiK-i  et  de  Inisans.  Lii  côte  sud  de  la  Baie  Cheda-- 
Itueto  est  é('i>i'"  i(  iMirjiée;  s;i  er)te  n<»r<l  est  enui|()Hée  de  rochers  et  de  rivages  nmgeâtres. 
Depuis  l'entni'  mkI  i  n  .ilLiiit  vers  le  nuril.  la  rive  ouest  du  Gut  de  Canso  tout  du  long  est 
rocheuse,  li.tute.  et  .ibrnple  ;  l.i  ri\e  est  bitssc  ave  trêves.  De  l'extrémité  nord  du  détroit, 
la  rive  est  jusqu'à  Jestipo,  eu  Port  Hond,  est  (.istinguée  par  des  hauteurs  trôs-élevées, 
rougeâtres,  et  rocheuses,  lia  côte  opposé  a  plusieurs  élévations  remarquables  de  gj'pse  ou 
plâtre  qui  apparaissent  très-blanches.  Le  Cap  George,  l'extrémité  ouest  de  la  Baie  George, 
est  écore  et  très-élevé,  son  sommet  étant  porté  à  (iOO  pieds  au-dessus  du  niveau  de 
la  mer. 

PORT  HOOD,  situé  sur  le  côté  ouest  de  l'Ile  Breton,  est  un  havre  sûr  pour  des 
frégates  avec  tous  les  vents,  mais  surtout  avec  ceux  du  S.  0.  au  S.  S.  E.  gagnant  au  nord  ;. 
le  mouillage  est  dans  4  à  5  brasses  d'eau,  sur  fond  de  vase  et  de  sable  ;  on  se  procure  ici 
de  l'eau  et  du  bois.  La  miirque  guidante  pour  entrer  est  le  Cap  Linzee  en  ligne  avec  les 
plus  hautes  côtes  sablonneuses  au  côté  N.  N.  E.  de  la  grève,  portîint  au  N.  sur  E.  ou  N.. 
N.  E.  ;  ces  points  en  ligne  vous  feront  éviter  le  Spithe.id  dans  4  à  6  brasses.  Sur  la  rive 
opposée  se  trouve  une  batture  longue  et  plate,  s'étendaut  trois  quarts  de  mille  au  large,  et 
nommée  Dean,  de  laquelle  vous  ne  devez  pas  approcher  plus  que  dans  4  brasses  d'eau. 
Sur  le  côté  sud  de  l'entrée  s'élève  un  phare  blanc  et  carré,  qui  montre  une  lumière  fixe  à 
la  hauteur  de  54  pieds,  visible  à  10  milles,  apparaissant  rouge  au  côté  nord  et  brillante  au 
côté  sud. 

A,  6  railles  S.  sur  0.  de  l'Ile  Henry  qui  est  l'Ile  la  plus  en  dehors  et  qui  forme  le 
Point  iïead,  et  13J  milles  E.  sur  S.  |  S,  du  Cap  George  se  trouve  un  petit  bas-fond  de  4^ 
brasses  d'eau,  nommée  le  Banc  Judique,  distant  de  l'Ile  Breton  de  2f  milles.  Il  me- 
sure trois  quarts  de  mille  en  longueur,  et  a  de  8  à  7  brasses  d'eau  dans  son  contour.  En 
dedans  de  ce  bas-fond,  au  sud,  sont  quelques  ressifs,  qui  touchent  au  rivage,  duqnel  celui 
qui  est  lo  plus  au  large  est  distant  de  IJ  mille  ;  on  les  nomme  les  Bas-fonds  (Shools)  Ju- 
dique, et  ils  ont  5  à  6  brasses  d'eau  exactement  devant  leur  bord  extérieur.  Pour  éviter 
tous  ces  obstacles,  ouvre»  les  hautes  terres  du  Cap  Porcupine,  sur  le  côte  ouest  du  Détroit 
de  Canso,  d'avec  la  côte  est  du  Détroit,  dans  une  position  S.  -^^  E.  A4  milles  E.  sur  N. 
du  Cap  liinzee  se  trouve  la  Rivière  Mabou,  qui  est  large  à  son  entrée  et  continue  ainsi  à 
4  milles,  lorsque  des  ruisseaux  rapides  s'y  jettent.  Sur  le  côté  est  de  cette  rivière  s'élève 
le  village  du  même  nom,  duquel  la  direction  et  la  distance  par  rapport  au  Cap  Mabou 
sont  N.  E.  6  milles, 

L'Ilk  Seal  (loup-marin,)  Sea  Wolf,  ou  l'Ile  Tagaree  est  située  à  13  railles  N.  E.. 
sur  E,  du  Cap  Mabou,  et  est  longue  7^  raille,  taillée-à-pic,  et  à  2  milles  de  terre,  ayant  16- 
brasses  dans  le  chenal  entre.  Au  milieu  ou  sur  le  sommet  s'élève  une  tour  carrée  et 
blanche,  montrant  une  lumière  fixe  à  2!)8  pieds  au-dessus  du  niveau  de  la  n»er,  visible  à 
21  milles  ;  46°  21'  30"  lat.  N.,  61°  15'  H3"  de  Ion-.  0.  La  lumière  peut  s'obcurcir,  pour 
les  vaisseaux  près  de  l'Ile  d  cause  des  hauteurs  abruptes  qui  forment  ses  côtes.  A  7 
milles,  E,  N.  E.,  de  l'Ile  Sea  Wolf,  se  trouve  l'extrémité  ouest  de  la  Rivière  Salmon,  et  à 
9  milles  N.  E.  de  la  Rivière  Sahnon  se  trouve  le  Cap  Beaque.  A  3  milles  au  nord-est  du 
Cap  est  l'entrée  à  un  passage  qui  court  en  dedans  au  sud-ouest  4  milles,  à  la  tête  duquel 
est  un  établissement  ;  son  entrée  mesure  environ^un  demi-mille  en  largeur,  et  à  son  côté 
est  se  trouve  le  Havre  Chetecan,  propre  aux  petits  navires.  Du  Cap  Beaque  au  Cap  St. 
Laurent  la  direction  et  la  distance  sont  N.  E.  sur  E.  31  railles,  et  du  Cap  St.  Laurent  du 
Cap  North,  la  direction  et  la  distance  sont  E.  S.  E.  8  milles.  Entre  ces  deux  derniers 
Caps  la  côte  se  recourbe  vers  le  sud,  près  de  la  tête  de  cette  courbe  l'on  sonde  12  brasses 
d'eau. 

BAIE  CHEDABUCTO.— Quoique  la  Baie  Chedabcato  ne  soit  pas  dans  les  limites 
de  cette  section,  cependant  comme  elle  est  nécessairement  traversée  par  les  vaisseaux  qui 
naviguent  à  travers  le  Détroit  de  Canso,  on  ne  regardera  pas  comme  hors  de  propos  d  en 
faire  ici  quelques  remarques. 

La  baie  est  large  et  spacieuse,  taillée-à-pic  des  deux  rives  et  sans  obstacles.     Sur  sod 
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«ôté  811(1,  qui  est  haut  et  presque  droit,  sont  l'Ile  Vi>x  et  lo    lîTivre   (';■«. w.      \/]\v  l'«»x  ost 
petite  et  gît  près  du  rivage. 

A  l'entrée  sud  de  la  baie,  est  éri<^c  un  pliare  sur  l'ili'  Cruiibiirrv  à  l'est  du  Ciip 
Oanso.  C'est  une  tour  octagonne  liauto  de  (i!>  pieds,  barrée  r(mi;('  et  blanc  horizontale- 
ment, au  45°  19'  54"  de  lat.,  «t  au  00°  05'  20"  de  loni;-.  ().  ;  il  inontn  iIi.mix  tiimièros  fixes 
l'une  au-dessus  de  l'autre,  à  dos  élévations  de.  40  et  de  7.')  pieds  au-des^is  du  niveau  de  la 
mer  visibles  respoctivement  à  9  et  à  15  milles.. 

Le  Fox  Îsland  Anchoraok.  est  nn  dos  plus  grands  postes  de  pr-ehe  Mil  in.Hpie- 
reau  dans  l'Amérique  du  Nord  peudanr  los  mois  de  Septembre  et  d'Oetobre.  Kii  »'utrant 
vous  devez  passer  à  l'ouest  de  l'Ile  Fox,  vous  liu  éloignant  à  un  (jiiart  di^  mille,  vn  (jn'il  y 
a  autour  d'elle  des  rochers  tant  au-dessous  «ju'au  dessus  de  l'eau,  avec'!  (>t  l  brasses  d'eau 
à  leurs  bords.  Vous  pouvez  mouiller  dans  4  à  10  brasses  d'eau,  on  f.Éisant  porter  l'ex- 
trém  té  ouest  de  l'île  de  l'E.  N.  E.  au  N.  N.  E.,  et  en  vous  tenant  à  moitié  chemin  entre 
l'iid  ■  i  la  terre-ferme.  L'eau  diminue  graduellement  jus(ju'à  la  bano,  qui  s'étend  de  l'île 
au  rivage,  et  n'a  pas  plus  que  ti  ou  7  pieds  d'eau  sur  sa  partie  la  plus  profonde,  desséchant 
en  une  place  sur  un  tiers  environ  de  la  distance  de  l'îli;  A  la  terre-fenne  ;  a  vite  des  veut» 
nord  et  ouest  les  vaisseaux  de  pêche  m(millent  à  l'est  dans  2  à  4  brasws.  et  passent  à 
l'ouest  avec  des  vents  est. 

Le  Havre  Crow,  sur  le  côté  sud  de  la  Baie  (.!liedabucto,  est  capable  de  cotitenir 
des  vaisseaux  de  guerre  de  ciaquième  ordre,  de,-  vaisseaux  mercantiles,  etc.  Le  lond  est 
bon,  et  la  marque  pour  entrer  c'est  de  placer  la  baliso,  sur  le  côté  sud  du  havre,  en  ligne 
avec  un  très-bel  arbre  sur  les  hautes  terres,  oe  qui  vous  fera  éviter  les  rochers  t'orbvn, 
ainsi  que  le  Rocher  Rook  Island,  qui  gît  à  25  bra.i.scs  devant  la  pointe  N.  ().  do  l'Ile  Rook. 

MlLPORD  Haven,  ou  le  IIavrk  de  riuv.siKmoL'iiii.  à  la  tête  de  la  Jiaie  est'obs- 
trué  par  une  barre,  mais  un  vaisseau  de  dimensisns  médioeivs  peut  passer  dessus.  En 
dedans  de  la  barre  les  v.iisseaux  restent  en  j)arfaite  séeuiité;  cependant  la  marée  entre  et 
sort  avec  une  gr.ande  rapidité.  Le  bourg  aujourd'hui  est  un  lieu  de  peu  de  trafic,  nuiis  il 
est  protégé  par  une  batterie.  f)n  voit  à  8  milles  de  distance  briller  sur  le  côté  (tuest  de 
l'entrée  près  de  la  Pointe  Peart  une  lumière  fixe  ;  elle  est  à  une  hauteur  de  30  pieds,  et  le 
phare,  de  boi~,  est  de  couleur  blanche. 

De  Mainchester  autour  de  la  côte  nord  de  la  Baie  Chadebucto,  les  rives  sont  couvertes 
■d'établissements.  Sur  le  côté  nord  de  la  Baie  Chedabucto  vous  verrez  plusieurs  hauteurs 
rougeâtres;  cette  rive  est  sablonneuse,  avec  sondages  réguliers  dans  lo  milieu  de  la  baie  ; 
l'eau  est  profonde,  de  25  à  35  bra,sses. 

Les  niaréeH. — La  marée  à  beaucoup  de  forcé  dans  le  détroit  de  Canso,  c(jurant  dans 
la  partie  la  plus  étroite,  au  Cap  Porcupine,  rarement  à  moins  ((ue  4  ou  5  milles  l'heure. 
Ici  elle  monte  à  9  heures,  aux  jours  du  plein  et  du  changement.  Du  long  de  terre  plus 
loin  que  le  Havre  Bouche  et  Autigonish,  la  mai  Je  vient  du  Cap  George,  et,  doublant  ce 
cap,  continue  vers  le  N.  0.  Les  marées  sont  matériellement  affectées  par  les  vents  ;  et  on 
«  trouvé  que,  parfois,  le  courant  dans  le  Détroit  de  Canso  à  continué  à  marcher  daus  le 
même  cours  pendant  plusieurs  jours  successivement. 
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Cette  île  forme  un  gouvernement  distinct,  quoique  .soumise  au  commandant-eri-chef 
Anglais  daus  l'Améritpie  du  Nord.  Elle  est  bien  habitée,  et  renferme  un  bon  .sol  propre 
il  tous  les  usages.  L'île  est  exempte  do  brume  tandis  que  les  côtes  environnantes  de  la 
Nouvelle-Ecosse,  de  l'Ile  Breton,  et  du  Nouveau  Brunswick,  en  sont  souvent  couvertes.  Le 
climat  (  st  généralement  sain  et  tempéré,  et  non  soumis  aux  changements  de  temps  (jui 
•surviennent  en  Angleterre. 

L'hiver  y  commence  environ  au  milieu  de  décembre,  et  cotitinuc  jusqu'au  mois 
d'Avril;  pendant  laquelle  saison  il  fait  plus  froid  «[u'eu  Angleterre;  généraleuuînt  uue 
gelée  soutenue  avec  plusieuri;  bordées  de  neige,  mais  pas  assez  rigoureux  pour  empêcher 
les  habitants  de  vaquer  à  leurs  occupations  diverses.  Le  temps  est  orduiairement  serein, 
et  le  ciel  clair.  En  avril  les  glaces  se  b ripent,  le  printemps  .s'ouvre,  les  arbres  bourgeon 
nent,  et  la  végétation  prospère.  En  mai  l'aspect  du  pays  est  magnifique.  La  végétation 
progresse  si  remarquablement,  que  l'on  cueille  les  pois  etc.,  qui  ont   été   semés  un   mois. 
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auparavant.  Le  pays  est  ii'oiu'riilenient  plat,  ou  en  pontes  élevées,  et  abonde  en  sources 
de  bonne  eau,  et  eu  plateaux  d'arbres,  qui  produisent  do  fi;randeâ  quantités  d'excellent 
bois,  ete.  Tja  ^'énéralité  des  habitants  sont  fermiers  o\i  pêcheurs.  Charlotte  Town,  situé 
entre  les  Rivières  York  et  Hilisborouf^,  sur  le  côté  sud  de  l'île,  est  le  siège  du  gouver- 
nement. 

La  eiïto  forme  do  nombreux  liâvres.  dont   beaucoup,    cependant,  sont  propres   aitx 
petits  va iss(!aux  seulcuHînt.      Iic<  princiiiMux    ports  pour  ebarf|;er  sont,  sur  le    côté   est,  la 
Baie  (.'ardiuiiii.  du  les 'l"roi><-Kiviùres  Tlinc  fîirrrii,  et  le    [Tâvre  Murray  ;  sur  le  côté  S. 
E.,  la  Baie  et  !a  Hivièrc  Ilillsboroujib  ;  la  Baie  Bede(pie  .suk    le  côté  sud  ;  la   Baie  Rich 
moud- et  le  liâvic  Uollaud  sur  !<>  côté  uurd. 

"LA  COTK  Sri). —  Lk  Cap  Kast,  composé  de  pierre  rouge,  est  une  hauteur  de 
50  i\  GO  pieds  d'élévation.  De  la  pointe  s'étend  un  ressif  presqu'un  mille  au  large  avec 
5  brasses  à  cette  distance,  et  lî  brasses  à  deux  tieix  de  cette  distance.  Il  faut  prendre 
beaucoup  de  précaution  en  approchant  de  ce  ressif,  vu  que  la  marée  passe  avec  force 
dessus  eu  venant  du  nord,  et  dehi  au  sud-ouest,  tV  raison  de  2^  noeuds.  Cette  marée 
cause  de  grands  remous  devant  la  poi'ite  ;  et  un  gros  navire  ne  devrait  pas  pendant  la 
la  nuit  approcher  {\  plus  de  20  brasses  de  cette  pointe.  La  mer  est  très  grosse  devant 
cette  jiointe  avec  »  "s  tempêtes  du  N.  E..  Au  sud  de  la  pointe,  entre  elle  et  l'embou- 
chure du  Lac  de  VEnt,  il  y  a  bon  mouillage  avec  les  vents  du  nord. 

Au  sud  du  Cap  Est  existe  un  grand  banc  de  5  à  7  brasses  d'eau,  s'étendant  dans 
une  direction  N.  N.  K.  et  S.  S.  0.,  à  5|  milles  environ.  On  le  nomme  le  Banc  Milne,  et 
il  est  long  d'environ  5|  milles,  avec  sondages  très-irréguliers  ;  vers  son  extrémité  sud, 
et  près  de  son  bord  extérieur,  est  une  partie  plus  basse  de  4^  brastes,  occupant  un  espace 
de  H  mille,  et  q;ii  porto  un  Sud  et  au  S.  sur  E.  aune  distance  de  4J  à  5f  milles  du  cap.  La 
niar()ue  pour  faire  éviter  ce  bord  d'eau  basse  sont  les  Pointes  Souris  et  Dean  jointes  en 
une,  et  portant  à  l'O.  sur  N„  et  pour  l'extrémité  sud,  les  Pointes  Swanton  et  Chepstow, 
portant  à  l'O.  N.  0.  ^  0.  ;  ces  marques  conduisent  au-dessus  des  extrémités  du  banc, 
mais  sont  si  éloignées  qu'on  ne  peut  les  voir  à  moins  que  le  temps  soit  clair.  Dans  tout 
le  contour  du  banc  on  so  ide  10  à  15  brasses.  Ses  bords  sont  abruptes,  et  la  mer  s'y 
brise  fortement  dans  les  lompêtes  du  N.  E. 

La  Batk  Caudkian,  sur  les  Trois-Rivières,  est  située  outre  l'Ile  Boughton  et  l'Ile 
Paniimre  ;  c'est  l'eutiée  ordinaire  aux  Trois   Rivières  ;  savoir,    la   Rivière   Cardigan,  la 
Kivièn"  lîrudenell,  et  la  Rivière    Montagne.     Dans   la   première  l'eau   mesure  de  7  à  îî  • 
bras.se.<.  et  d;ins  les  autres  de  4  <(  2  brassps. 

(îeorge  'l'own  hniirg  est  situé  sur  une  péninsule  entres  Rivières  Brudenelle  et  Car 
digau.  Dans  ces  lieux  un  grand  nombre  de  gros  navires  se  chargent  de  bois.  Il  y  a 
mouillage  en  dehors,  dans  la  Baie  Cardigan,  dans  dans  10  «i  6  brasses  d  eau,  et  où  on 
peut  so  procurer  un  pilote. 

Sur  le  Promontoire  Hp(td  Pan  mure  qui  est  l'extrémité  sud  de  l'entrée,  s'élève  un 
phare  de  bois  blanc  en  forme  d'octogone,  haut  de  49  pieds,  qui  monte  une  lumière  fixe  à 
une  élévation  de  89  pieds  au-dessus  du  niveau  de  la  mer,  et  qui  est  visible  à  14  milles  ; 
si  cette  lumière  est  vue  ouverte  d'avec  l'est  de  la  Pointe  Terras  elle  vous  fera  éviter  le 
ressif  qui  se  projette  du  Cap  Bear. 

Le  Banc  Fhhernuni  est  composé  de  pierre  à  sablon,  mincement  couverte  de  pierres, 
de  gravois  et  de  coquilles  brisées.  Il  mesure  3-i  milles  de  long  de  l'est  à  l'ouest,  sur  1^ 
de  large,  avec  une  profondeur  d'eau  de  10  brasses  ;  mais  la  partie  d'eau  basse  au  centre, 
où  il  y  a  4  à  5  brasses  à  marée  basse,  couvre  à  peine  la  moitié  de  cet  espace.  Le  moins 
d'eau,  4  brasses,  porte  du  Cap  Bear,  la  terre  la  plus  procbe,  à  l'E.  S.  E.  |^  E.  à  7^ 
milles  ;  et  il  est  un  autre  amas  de  rochers  avec  5  brasses  à  trois  oiiarts  de  mille  plus  î 
l'est.  L'eau  dans  son  contour  est  profonde,  avec  un  vent  violent  les  ^ros  navires  devront 
éyiter  ce  banc. 

Le  Havre  Murray,  se  trouve  près  du  nord-ouest  du  Cap  Bear  ;  et  l'entrée  est 
étroite  et  basse,  d'un  accès  difficile,  et  d'une  profondeur  de  10  pieds  d'eau.  Les  vais- 
seaux venant  de  l'est,  et  destinés  pour  le  Havre  Murray,  doivent  éviter  d'approcher  trop 
près  du  Cap  Bear,  vu  qu'une  rangée  de  rochers  se  projette  jusqu'à  un  mille  au  large. 
La  barre  du  Havre  Murray  est  excessivement  dangereuse,  n'ayant  que  10  pieds  d'eau  k 
marée  baase  ;  de  plus  les  vents  de  l'est  y  font  grossir  tellement  les  flots,  que  des  brisans 
s'étendent  d'un  côté  à  l'autre  de  la  baie,  sur  2  milles  de  longueur.  Le  chenal  est  mar- 
qué par  des  bouées  et  des  balises,  mais  en  tout  temps  il  faut  un  pilote  pour  être  en  sûreté. 
Du  Cap  Bear  aux  Iles  Wood,  distance  de  13  milles,  la  côte  es^  claire  ;  et  près  de  terre  le 
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nouillage  est  de  3  à  4  Irassos.  A  un  mille  environ  dans  une  direction  S.  0.  sur  0.  des 
Iles  Woods  se  trouvent  les  Rochers  Indian,  très-dangereux  et  courant  à  l^uiille  de  terre. 
Il  y  a  généralement  un  clapotis  sur  ces  parties  «jui  sèchent,  ce  (jui  détermine  ordinaire- 
ment leur  position.  Les  grandes  marées  courent  3  nœuds  à  l'heure  près  de  ces  rochers,  et 
■'élèvent  à  6  piedh ,  l;i  mer  est  haute,  au  plein  et  au  changement,  à  9  h.  45  m.  La  nuit 
n'approchez  pas  à  plus  de  13  brasses  de  leur  partie  S.  E.,  vu  qu'il  y  a  10  brasses  d'eau 
à  un  quart  de  mille  de  leur  bord  sud.  Il  y  a  un  chenal  étroit  entre  ces  rochers  et  la  côte, 
mais  d'aucune  utilité  aux  navires. 

Les  Rochers  Rijieman  sont  à  4^  milles   à  l'ouest   des  Indian  Rock»  et  sont  un  des 

S  lus  grands  obstacles  dans  le  détroit.  Sur  la  partie  où  il  y  a  le  moins  d'eau,  la  profon- 
eur  n'est  que  de  4  pieds,  et  par  rapport  à  son  extrémité  extérieure,  où  il  y  a  3  brasses, 
la  lumière  de  la  Pointe  Prim  porte  au  N.  N.  0.  ^  Q.  à  8  milles  delà.  On  devrait  tou- 
jours s'approcher  de  ce  bas-fond  avec  grande  précaution,  surtout  par  un  temps  brumeux, 
vu  que  les  sondages  sont  très-irréguliers,  et  qu'il  y  a  16  brasses  à  un  denii-miilo  delà,  avec 
une  moindre  profondeur  plus  en  deçà.  Peudant  la  nuit  on  ne  devrait  pus  faire  porter  la 
Lumière  Prim  à  l'ouest  de  N.  N.  0. 

La  Rivière  Pinette,  4  milles  à  l'est  de  la  Pointe  Prim,  a  une  barre  rochense  et  re- 
doutable, et  n'est  propre  qu'a^-  -  petites  goélettes  ;  la  barre  est  à  environ  un  mille  en- 
dehors  de  l'entrée,  et  les  bas-foads  courent  un  mille  plus  au  large,  ('us  bas-fonds  sont 
daugereux,  et  ne  devraient  pas  être  approchés  de  plus  près  que  dans  G  brasses  d'eau  à 
marée  basse.  A  la  Rivière  Pinette  la  mer  est  haute,  au  plein  comn:e  au  changement, 
â  10  h.  ;  les  grandes  marées  s'élèvent  à  8  pieds,  et  les  basses  ou  petites  à  5  pieds.  Il  n'y 
a  que  2  pieds  d'eau  sur  la  barre  à  la  marée  basse.  « 

LA  BAIE  HILLSBOROUGH.— La  Pointe  Prim  qui  forme  l'extrémité  sud-est 
de  la  Baie  Hillsborough,  est  basse,  et  avec  coteaux  c  rochers  hauts  <tj  10  à  15  pieùs. 
Le  phare  dessus  est  à  100  verges  en  dedans  de  la  Pointe,  et  consiste  en  une  tour  ronde  de 
brique  blanche  d'une  élévation  de  50  pieds  ;  il  fait  voir  une  lumière  fixe,  à  68  pieds  au- 
dessus  du  niveau  de  la  mer  à  la  marée  haute,  et  peut  être  vue  à  une  distance  de  13  milles, 
Ïui  est  d'une  grande  utilité  aux  vaisseaux  venant  de  l'est,  en  ce  qu'elle  les  fait  éviter  les 
!as-fonds  Shoah  Pinette  et  Rifleman,  et  leur  facilite  l'entrée  dans  la  Baie  Hillsboroug, 
durant  la  nuit.  L'extrémité  ouest  dte  l'Ile  St.  Pierre  par  rapport  à  cette  lumière  porte 
au  N.  0.  ^  C,  la  distance  étant  de  7f  milles;  et  l'extrémité  ouest  de  l'île  du  Gouver- 
neur Gove,  nor's  Island  porte  au  N.  ^  E.,  la  distance  5  milles. 

Un  ressif  en  forme  de  fourche  part  de  la  Pointe  Prim,  et  court  à  l'oue.st  ;  les  son- 
dages sur  sa  surface  sont  irréguliers.  Son  extrémité  nord  dans  3  brasses,  porte  N.  0. 
sur  0.  -J  0.,  à  2  milles  du  phare,  et  son  extrémité  ouest  porte  0.  sur  S.,  à  1^  mille  de 
distance  ;  mais  il  s'étend  3  milles  avec  une  profondeur  d'eau  de  5  brasses.  Les  marques 
pour  vous  faire  éviter  son  extrémité,  dans  la  profondeur  de  5  brasses,  c'est  de  joindre  la 
Pointe  Black-house  et  la  tour  carrée  sur  l'Eglise  Presbytérienne,  en  les  faisant  porter  N. 
sur  E.  ^  E.  Comme  on  ne  peut  pas  toujours  voir  ces  objets,  on  devra  se  servir  de  la 
sonde,  et  l'on  pourra  en  sûreté  avec  son  aide  et  celle  de  la  direction  du  phare  doubler  le 
ressif  dans  3,  4  ou  5  brasses,  suivant  la  quantité  d'eau  que  le  vaisseau  tire. 

L'île  St.  Pierre,  St.  Peter,  sur  le  côté  N.  0.  de  la  Btie  Hillsborough  a  3  milles 
de  circonférence.  Vous  pouvez  approcher  à  1^  mille  du  côté  sud  de  l'île  ;  mais  des 
grandes  battures  s'étendent  de  sa  rive  en  allant  vers  l'est,  3  uiilles  dans  une  direction  E. 
sur  N.  ;  ces  battures  desséchent  à  2  milles  au  large.  Devant  la  batture  se  trouve  le  Spit- 
head,  bas-fond  de  rochers  de  8  pieds  d'eau.  Près  de  l'est  du  Spitrhead  est  une  bouée. 
Le  côté  ouest  du  chenal  penche  au  Nord,  2J  milles  de  la  bouée  du  Spil-head  à  la  Pointe 
Black  house  à  l'entrée  au  Havre  Charlotte  ïown.  Environ  demi-mille  S.  par  0.  J  0.  de 
la  Pointe  Black-house  gît  le  Trout  Rock,  de  7  pieds  d'eau,  ayant  14  à  16  pieds  à  son 
contour  ;  le  government-house  et  la  Pointe  Black-house  jointes  nous  font  claircr  son  côté 
est.  ^ 

L'Ile  Governor  est  E.  par  N.  à  4^  milles  de  l'Ile  St.  Pierre  St.  Peter,  et  S.  par  E. 
^  E.,  à  4  milles  de  la  Pointe  Black-house.  Elle  est  basse,  boisée  en  parties  et  entourée 
de  battures  qui  se  projettent  à  quelque  distance  au  large.  Cette  île,  près  du  centre  de  la 
baie,  forme,  avec  ses  battures,  le  côté  est  de  l'entrée  du  chenal  conduisant  au  Havre 
Charlotte  Town,  ainsi  que  le  côté  ouest  du  chenal  menant  aux  Baies  Orwell  et  Pownell. 
Les  Governor  Shoals  battures  en  quittant  l'Ile  s'étendent  dans  une  direction  S.  0.,  et 
contiennent  quelques  rochers  à  une  grande  distance  de  l'île,  et  sur  lesquels  l'eau  est  pea 
profonde.    La  bouée  Fitzroy  gît  dans  4  brasses  à  une  encablure  dedans  l'entrée  de  la  bat* 
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ture  :  elle  est  situde  de  manière  que  la  Pointe  Battery  et  la  tour  carrde  d'î  l'Eglise  Pres- 
bytérienne se  joif^nent  portant  N.  par  E.  1  E.  V'iu,i  pouvez  passer  de  chaque  côté  de 
cette  boui^e  ;  mais  les  <;ros  vaisseaux  devraient  passer  à  l'ouest. 

Le  Scjuaw  Shal,  do  12  pieds  d'eau  gît  à  2  nulles  N.  par  0.  de  la  partie  N.  0.  de 
l'Ile  Governor  ;  on  doit  aussi  passer  à  l'ouest  de  ce  bas-fond.  Le  Huntly  Rock  de  12 
pieds  d'eau,  gît  à  1|  mille  S.  sur  0.  ^0.  de  l'extrémité  ouest  de  l'île,  et  on  doit  le 
passer  au  côté  ouest  en  entrant  à  Charlotte  Town. 

La  Baik  IIiLLSBoiioUdii  renferme  le  principal  havre  et  la  ville  capitale.  La  Ville 
Charlotto  est  située  sur  le  banc  nord  de  Hillsborough,  à  une  petite  distance  en-dedans  son 
entrée,  ctt  à  la  partie  où  l'eau  est  plus  profonde  prùs  du  rivage.  Quand  la  navigation  est 
ouverte  ou  voit  à  wn'!  distance  de  9  milles  pendant  la  nuit  une  lumière  fixe  sur  le  toit  de 
la  maison  de  billots  sur  la  Pointe  Block-houses  qui  forme  l'extrémité  ouest  de  l'entrée  à 
une  élévation  de  35  pieds  au-dessus  du  niveau  de  la  mer.  La  marée  est  haute 
aux  jours  du  plein  et  du  changement  i\  10  h.  45  nu,  et  elle  s'élève  dans  les  grandes 
marées  à  9^  pieds,  et  dans  les  petites  ou  basses  à  7  pieds.  Les  navires  couillent  au  large 
des  quais  de  la  ville,  où  le  chenal  est  profond  de  10  brasses  et  large  de  280  brasser.  Les 
étrangers  qui  gagnent  Char'otte  Town  devraient  se  procorer  un  pilote,   mais  si  on  ne  peut 

f>a8  en  obtenir  en-dehors,  on  pourra  entrer  dans  la  baie  et  trouver  bon  mouillage  N.  0.  de 
'Ile  Governor,  just{u'à  ce  que  l'on  s'en  procure.  En  approchant  de  vers  l'ouest  avec  un 
vent  f;ivorable,  faites  toucher  l'Ile  Giovernor  et  la  Pointe  Pownell,  portant  E.  sur  N.,  et 
delà  faites  voile  jusqu'à  ce  que  l'Eglise  Presbytérienne  ne  fasse  qu'une  avec  la  Pointe 
Block-house,  portant  N.  sur  E.  JE.;  alors  vous  devez  gouverner  N.  E.  sur  E.,  ou  N. 
E.  ^  E.,  solwn  que  la  marée  sera  montauto  ou  baissante  jusqu'à  ce  que  le  côté  ouest  de  la 
maison  du  gouvernement  Govcrnmsnt-house  se  joigne  avec  la  Pointe  Battery,  portant  N. 
E.  ;  ces  dernières  manques  conduisent  à  travers  le  chenal  d'eau  profonde  jusqu'à  la 
ointe  Sea  Iront,  à  l'entrée  au  havre.  Si  on  ne  peut  pas  découvrir  ces  muiques  condui- 
santes, suivez  le  bord  sud  et  est  des  St.  Peter's  Shoals  dans  5  brasses,  en  remontant  jus- 
qu'à la  Bouée  Spit-head,  puis  jetez  l'ancre. 

En  approchant  de  vers  l'est  avec  un  vent  favorable,  on  doit  éviter  le  Ressif  Rifleman 
en  suivant  les  sondages  sur  la  carte,  et  en  ne  faisant  pas  porter  la  lumière  sur  la  Pointe 
Prim  à  l'ouest  du  N.  N.  0.  Un  gros  vaisseau  devrrfit  doubler  le  Ressif  Prim  à  l'aide 
de  la  sonde  dans  10  brasses  ;  un  plus  petit  peut  approcher  de  plus  près  en  faisant  atten- 
tion aux  sondages. 

Quand  la  lumière  porte  au  sud  de  l'E.  sur  S.  J  S.,  (le  vaisseau  n'étant  pas  dans 
moins  (luc  l'eau  basse  d'une  haute  marée  de  10  brasses,)  ou  quand  le  côté  nord  de  l'Ile 
Prim  porte  E.  par  S.,  l'on  aura  passé  l'extrémité  le  plus  au  nord  du  ressif  ;  et  la  course 
en  traversant  doit  être  Nord  ou  N  ^  E.  la  nuit  ou  par  un  temps  obscurci  ;  la  chose  prin- 
cipale étant  de  sonder  sur  le  bord  sud  du  banc  au  large  de  l'Ile  St.  Pierre,  puis  de  le 
suivre  au  nord-est  dans  5  brasses,  jusqu'à  ce  que  vous  soyez  à  2  milles  en-dedans  le  Rocher 
Fitzroy,  où  il  y  a  un  excellent  mouillage  au  large  de  l'Ile  Governor,  et  où  le  vaisseau 
ferait  mieux  d'attendre  qu'il  fasse  jour.  En  beau  temps,  votre  course  de  l'sxtrémité  ex- 
térieure du  Ressif  Prim,  dans  10  brasses,  sera  N.  sur  E.  J  E.,  environ  5  milles.  Pour 
faire  voile  plus  haut,  un  pilote  est  indispensable. 

La  course  et  la  distance  de  l'Ile  St.  Peter  au  Cap  Traverse  sont  N.  0.  |  0.  20 
milles.  L'eau  basse  s'étend  à  une  grande  distance  de  terre  du  long  de  cette  partie  de  la 
côte,  mais  la  sonde  suflSt  pour  avertir,  et  dans  5  brasses  vous  serez  à  un  demi-  mille  au  large 
du  bord  extérieur.  La  Rivière  Tyron  est  5^  milles  environ  du  Cap  Traverse,  et  les 
petites  goélettes  y  entrent  à  l'aide  de  la  marée  qui  s'élève  de  6  à  8  pieds.  Les  Bas-fonds 
Tyron  sèchent  l\  mille  au  large,  entre  les  Rivières  Tyron  et  Brockelsby,  et  leur  extré- 
mité S.  0.,  dans  trois  brasses,  porte  S.  par  0.  ^  0.,  aune  distance  de  2  milles  du  Tyron 
Head,  la  partie  la  plus  proche  du  rivage.  Pour  clairer  la  pointe.  S.  0.  des  bas-fonds 
dans  5  brasses,  à  la  distance  pleinem^t  d'un  demi-mille,  la  meilleure  marque  est  de 
joindre  le  Carlton  Head  et  le  Cap  Traverse,  portant  N.  N.  0.  f  0.  On  peut  approcher 
de  ces  bas-fonds  en  aucune  profondeur  convenable,  lorsqu'on  est  plus  à  l'est  ;  cependant 
comme  les  marées  se  rencontrent  au  large  de  ces  bas-fonds,  et  causent  des  variations  dans 
la  force  et  la  direction  des  courants,  on  ne  devrait  jamais  négliger  la  sonde  dans  leur 
voisinage.  Le  baissant  de  la  Baie  Verte  court  souvent  vers  ces  bas-fonds,  de  sorte  qu'un 
vaisseau  qui  serait  du  long  de  terre  avec  un  vent  très-médiocre  du  sud,  se  verra  souvent 
entraîner  sous  le  vent  vers  eux  plus  vite  que  sor  montant  ordinaire  de  dérive  ne  lui  per- 
mettrait de  croire. 
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La  course  et  la  distance  du  Cap  Traverse  au  Carleton  Hcad  Tête  ou  J'roinoufnire 
Carleton,  sont  N.  N.  0.  J  0.  ii  milles,  et  delà  à  Sea-Cow  Head  N.  N.  0  i  O.  6  iniilcH. 
Devant  ces  promontoires  l'eau  basse  ne  s'étend  pas  à  plus  de  300  brasses  ;  mai»  dans  les 
baies,  son  bord  de  3  brasses  est  quelquefois  double  de  cette  distance  do  torro  ;  et  comme 
la  ligne  de  5  brasses  en  est  quelquefois  bien  près,  la  n>|j;lo  générale  pour  les  vaisseaux  pen- 
dant la  nuit  c'cKt  de  ne  pas  approcher  dans  moins  tjue  7  brasses  d'eau. 

LE  HAVRE  BEDEQUE  est  situé  au  jiord  de  Sea-Cow  Head  et  rentre  i\  l'est 
entrt  Indian  Head  et  la  Pointe  Phelan.  La  Pointe  Indian,  l'extréniit^S  sud  de  Itiitrée 
est,  a  une  façade  de  rochers  sablonneux  de  25  pieds  d'élévation.  Comme  l'entrée  à  ce 
havre  est  étroite  et  compliquée,  il  faut  avoir  un  pilote  ;  bien  que,  en-dedans,  il  y  ait 
assez  d'eau  pour  les  plus  gros  vaisseaux.  Jusqu'à  ce  qu'un  pilote  puisse  lui  arriver,  le 
vaisseau  devrait  mouiller  dans  la  rade  en-dehors,  où  il  y  a  un  bon  mouillage  sûr  pendant 
les  mois  de  l'été  dans  22  pieds  d'eau,  fond  de  terre  et  de  vase,  bien  (m'ouvert  aux  vents 
S.  0.  En  approchant  devers  l'est  avec  un  vent  est,  on  peut  doubler  silrement  Sea-Cow 
Head  à  la  distance  d'une  encablure,  et  on  peut  passer  Graham  Head  h  double  cette  dis- 
tance. La  marée  est  haute  au  Havre  Bedeque  à  10  h.,  l'élévation  étant  do  7  pieds  dans 
les  gr*>ndes  marées  e^  de  5  pieds  dans  les  basses  ou  petites  marées.  A  (îreen's  Whuri'  quai 
qrecn,  quand  la  )!r,lgation  est  ouverte,  ufie  lumière  fixe  paraît  toute  la  nuit  d'une  lanterne 
placée  sur  un  mât  à  la  hauteur  de  15  pieds  au-dessus  de  l'eau,  visible  à  7  milles. 

De  Sea  Cow  Head  au  Cap  Egmont  la  course  et  la  distance  sont  N.  N.  ^  0.,  14 J 
milles  ;  entr'eux  est  un  banc  de  3^  à  4^  brasses  d'eau,  qui  s'étend  3  milles  de  terre  ; 
quand  vous  serez  à  mi-chemin  entre  les  pointas,  vous  pourrez  en  sûreté  longer  le  bord  sud 
aans  5  ou  6  brasses.  Vous  verrez  un  mille  au  nord  du  Cap  Egmont,  et  k  une  encablure 
de  terre  un  rocher  haut  de  30  pieds,  nommé  Dutchman.  Des  rocher.s  do  pierre  d  sablon, 
hauts  de  50  pieds  font  du  Cap  Egmont  un  promontoire  rcmanjuable  :  le  cap  est  écore  au 
sud  ;  mais  il  y  a  un  fond  rocheux  et  de  peu  d'eau,  un  demi-mille  de  terre,  à  l'ouest,  que 
dont  on  ne  devrait  pas  approcher  de  plus  près  que  6  brasses  à  la  mer  basse. 

A  4^  milles  est  du  Cap  Egmont  se  trouvent  l'Eglise  et  le  Village  de  Fifteen  Point, 
qui  sont  situés  près  du  rivage  et  peuvent  être  vus  à  une  grande  distance.  Un  rocher  bas 
au-dessus  de  l'eau,  nommé  LxiiXdpetit  Dutchman,  gît  à  l'extrémité  de  la  pointe,  un  mille 
à  l'est  de  l'église,  et  l'eau  basse  s'étend  pleinement  à  un  mille  de  terre.  L'Anse  Sand- 
bury,  9  milles  à  l'est  du  Cap  Egmont,  est  une  place  d'une  grand  étendue,  mais  presque 
sèche  à  marée  basse. 

Le  Banc  Egmont  (4  brasses  le  moins  d'eau)  est  étroit,  et  long  de  2|  milles  dans 
une  direction  S.  S.  E.  etN.  N.  0.  Son  extrémité  nord  porte  0.  N.  0.  |-  0.,  5  milles, 
du  Cap  Egmont,  et  son  extrémité  sud  0.  f  S.,  4  milles,  du  même  promontoire,  et  il  y  a 
8^  brasses  d'eau  et  un  chenal  clair  entre  lui  et  le  Cap. 

West  Point  Pointe  Owes^,  porte  N.  par  0.  £  0.,  17  milles  du  Cap  Egmont; 
entre  se  trouve  la  Baie  Egmont,  qui  apporte  un  excellent  mouillage  avec  vents  de  terre 
dans  4  à  7  brasses,  sur  un  fond  de  sable  et  de  terre  ;  mais  les  vaisseaux  no  devraient  pas 
mouiller  dans  moins  que  5  brasses  en  aucune  part  excepté  au  côté  N.  0.  de  la  baie,  parce 
qu'il  y  a  un  fond  rocheux,  avec  ^  brasses  d'eau  seulement  à  sa  tête,  se  trouvant  juste- 
ment en-dedans  la  ligne  de  5  brasses  et  à  la  distance  de  3  milles  de  terre,  tandis  iiuc  le 
long  de  la  côte  est  dans  5  brasses  serait  être  trop  près  du  bord  des  battures.  Sur  la  côte 
nord  de  la  baie,  les  Rivières  Wolfe  et  Braie  sont  des  endroits  sablonneux,  secs  à  marée 
basse- 

Les  Rivières  Percival  et  Enmore  ne  sont  propres  qu'à  recevoir  des  chaloupes  et  des 
bateaux  ;  et  l'approche  en  est  très-difficile.  Sur  le  côté  est  de  la  baie,  de  l'entrée  à  ces 
rivières  jusqu'à  3  milles  à  l'intérieur  au  nord  du  Cap  Egmont,  les  bas-fonds  vont  un  mille 
au  large,  à  la  profondeur  de  trois  brasses;  être  dans  5^  brasses  d'eau  est  être  assez  près  de 
ce  côté  de  la  Baie  Egmont  pour  un  navire.  L'Eglise  Jacques,  5  milles  au  nord  du  Cap 
Egmont,  est  sur  un  site  éminent. 

La  Pointe  Ouest  West  Point  se  compose  de  coteaux  de  sable,  hauts  de  12  pieds,  et 
BOUS  elle  le  mouillage  de  4  brasses,  fond  de  sable,  est  excellent  avec  vents  entre  le  nord  et 
l'est.  De  la  Poî/'te  Ouest  le  West  Spit  Pointe  de  terre  se  projette  3  milles  au  large; 
sur  quelques  paaties  il  n'y  a  que  quelques  pieds  d'eau,  sur  un  fond  de  sable.  La  partie 
nord  de  cette  pointe  de  terre  tend  vers  le  N.  sur  E.,  parallèle  à  la  côte,  avec  2^  à  3^ 
brasses  d'eau.  Entre  la  pointe  de  t«rre  et  la  terre-ferme  il  y  a  de  6  d  4  brasses  d'eau  ; 
cet  espace  étant  ouvert  au  nord,  mais  sans  issue  au  sud.  Pour  éviter  cette  ouverture  en 
venant  du  nord,  et  pour  se  tenir  en  dehors  le  Ressif  Ouost  West  Reef  n'approchez  pas 
j)lus  que  12  brasses  de  terre. 
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TiC  Wo«t  Reef  est  un  ressif  rocheux  et  étroit,  long  de  4  millos  dans  une  direction 
nord  et  sud  ;  ses  sondages  sont  irréguliers  étant  de  5  ù  2|  brasses  ;  le  moins  d'eau  près  du 
centre  mesure  h!  pieds,  et  il  y  u  18  pieds  d'eau  pn>s  de  l'extrémité  sud  ;  cette  aemière 
partie  porte  N.  0.  ^  0.,  ii^  milles  de  la  Pointe  West,  et  est  à  2^  luilles  de  la  terre  la  plus 
proche,  son  extrémité  nord  dans  4|  brasses  est  lih  milles  de  terre.  Ce  ressif  est  fort  dan- 
gereux pour  les  navires  qui  doublent  la  Pointe  West  pimdant  la  nuit,  ou  en  tempe  bru- 
meux, vu  (|uu  la  plus  profonde  eau  est  près  de  son  bord  extérieur,  lequel  a  près  de  lui  en  un 
endroit  i;>  brasses  d'eau.     Pour  ôtre  certain  de  l'éviter  pendant  la  nuit  il  faut  sonder  de- 

{mis  la  terr*'-ferme,  et  en  se  tenant  au  largo  de  l'extrémité  ou  bord  du  banc  dans  9  ou  10 
)ras3es ,  passera  3  milles  à  l'ouest  du  même  banc  :  prés  du  flanc  extérieur  du  banc,  les  ma- 
rées courent  à  raison  de  2h  uœuds  à  l'heure,  causant  une  mer  houleuse,  sur  une  marée  de 
temps. 

NORTH  POINT  est  basse,  avec  rochers  rougefitres  :  Les  vaisseaux  devraient  tou- 
jours se  t«nir  à  une  grande  distance  de  cette  pointe  pendant  la  nuit,  ou  par  un  temps  de 
brume,  à  cause  du  ressif  qui  se  projette  de  là  au  uord-eat  2  milles  au  large,  jusqu'à  6 
brasses  d'eau,  et  1 J  mile  au  large  jusqu'à  3  brasses  d'eau,  en  dehors  de  la  ligne  de  5 
brasses  des  sondages  rocheux  et  irréguliers  s'étend  à  10  brasses,  rendant  par  fois  la  mer 
dangereuse  à  cause  de  la  houle  qu'ils  produisent. 

De  la  Pointe  Ouest  à  la  Pointe  Nord  la  côte  tend  environ  au  N.  N.  E.,  6  milles  jus- 
qu'au Cap  Wolfe,  puis  N.  E.  sur  E.,  27  milles.  Cette  côte  n'est  pas  accidentée,  et  spé- 
cialement composée  de  rochers  de  terre  et  pierre  à  sablon  rougefitres.  L'eau  basse  court 
une  distance  considérable  au  large  de  plusieurs  pointes,  de  sorte  que  les  gros  vaisseaux  la 
nuit  devraient  se  tenir  au  large  dans  une  eau  de  11  ou  12  brasses,  quand  ils  longent  cette 
partie  de  la  côte. 

COTE  NORD. — Le  long  de  la  côte  nord  de  l'île,  lemouilh^e  généralement,  excepte 
<iuelques  endroits  au  large  des  barres  des  havres,  est  très-mauvais,  le  fond  étant  de  pierre- 
à-sabhtn,  mincement  couverte  de  place  en  place  de  sable,  de  gravois,  et  de  coquillages  brisés. 
Les  entrées  aux  havres  sont  étroites,  entre  des  barres  de  sable,  avec  des  barres  de  sable 
dangereuses  à  différentes  distances  de  terre.  Us  ne  conviennent  qu'aux  petits  vaisseaux, 
ù  l'exception  de  la  Baie  llichniond  et  Cascumpegque,  et  même  celles-là  ne  pourraient 
pas  être  approchées  en  sûreté  par  un  mauvais  temps,  et  avec  une  mer  houleuse  courant, 
alors  que  les  brisans  qui  sont  sur  leurs  barres  traversent  entièrement,  laissant  voir  aucun 
ohenal.  La  côte  nord  do  l'île  forme  une  grande  baie,  en  dehors  de  laquelle  les  cours  des 
marées  et  la  mer  orageuse  rendent  très-difficile  de  délivrer  un  navire  quand  il  est  pris  dans 
«et  endroit  avec  de  fortes  brises  du  N.  E.  qui  soufflent  fréquemment  dans  l'automne,  et 
quelquel'ois  sont  d'une  grande  impétuosité  et  d'une  longue  durée,  et  sont  alors  fatales  à 
grand  nombre  de  vaisseaux. 

De  la  Pointe  North  au  Cap  Kildare  la  course  et  la  distance  sont  S.  sur  0.  ^  0.  11 
milles.  La  Rivière  Tignish  se  trouve  à  moitié  route  entre,  et  à  marée  basse  n'a  que  2 
pieds  d'eau  à  son  entrée,  mais  elle  apporte  une  abri  aux  chaloupes  qui  sont  engagées  dans 
la  pêche.  Entre  la  pointe  North  et  le  Cap  Kildare  se  trouvent  des  sondages  rocheux  et 
irréguliers  de  3  à  5  brasses,  s'étendant  souvent  à  milles  do  terre. 

LE  HAVRE  CASCUMPEQUE  est  situé  &  5  milles  S.  0.  ^  0.  du  Cap  Kildare. 
Plusieurs  côtes  sablonneuses,  à  3J  milles  au  sud  de  son  entrée,  rendent  ce  havre  remar- 

3uable,  vu  qu'il  n'y  a  aucune  côte  élevée  de  sable  au  nord  du  havre.  L'entrée  est  large 
e  180  brasses,  et  il  existe  deux  barres  de  sable,  avec  10  pieds  d'eau  à  marée  basse,  raisMi 
qui  nécessite  un  étranger  de  prendre  un  pilote.  Sur  la  côte  nord  de  l'entrée  est  une  tour 
blanche  de  bois  octogone,  au  haut  de  laquelle  à  32  pieds  d'élévation  est  une  petite  lu- 
mière fixe  qui  paraît  toutes  les  nuits  durant  8  mois  de  l'année,  et  qui  est  visible  à  8  mille? 
de  distance.  U  est  marée  haute  ici  aux  jours  de  la  pleine  lune  et  de  la  lune  changeante  à 
5  heures  40  minutes  ;  l'élévation  aux  grandes  marées  d'ordinaire  est  de  3  pieds,  et  dans 
les  petites  de  2  pieds  ;  mais  ceci  change,  et  on  ne  peut  pas  sûrement  conter  sur  plus  que  12 
pieds  d'eau  sur  la  barre  à  marée  haute  en  aucun  jour  fixé  ;  excepté  quand  de  fortes  brises 
de  l'est  soulèvent  l'eau  d'un  pied  ou  plus  dans  tous  les  havres  sur  cette  côte.  En  certaines 
saisons  les  marées  sont  très-irrégulières.  Les  marées  du  matin  pendant  l'été  sont  beau- 
coup plus  hautes  que  les  marées  du  soir,  qui  disparaissent  quelquefois,  ne  laissant  qu'une 
marée  du  jour  durant  24  heures. 

LA  BAIE  RICHMOMD  est  d'une  grande  étendue,  courant  10  milles  au  S.  0., 
et  contient  plusieurs  îles  et  grand  nombre  de  criques  et  de  rivières  dont  quelques-unes 
sont  navigables  pour  des  vaisseaux  de  grande  charge  et  toutes  pour  des  petits  vwsseaux  et 
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'Chaloupés.  La  Grande  Grand  Rivière,  où  il  y  a  de  beaux  dtablisi«Miient8,  peut-ôtre  re- 
montée à  une  distance  de  7  ou  8  milles.  Il  y  a  auHsi  des  étubli.s«eiuciit.s  li  Port  Hill,  dans 
la  partie  N.  0.  de  la  baie  en-dedans  l'Ile  Lenioso,  un  ('•tablisscMucnt  .sur  l'Ile  Lemoso,  et  de 
grand  à  la  tOte  de  la  baie.  Sur  l'Ile  Billhook,  le  côté  ouest  de  l'entrée,  est  un  mât  soute- 
nant une  lanterne  qui  renferme  une  lumière  fixe,  visible  à  8  milles  et  visible  toute  la  nuit 
pendant  8  mois  de  l'année. 

Le  Havrk  Malpkque,  situé  sur  le  côté  est  de  la  Unie  Richmond  est  fort  supé- 
rieur à  aucun  autre  sur  la  côte  nord  de  l'Ile.  A  marée  basse  il  y  a  généralement  de  14  à 
16  pieds  d'eau  sur  la  barre,  et  à  marée  haute  de  18  ù  19  grandes  marées  ordinaire 
avec  espace  et  profondeur  à  l'intérieur  suffisants  pour  aucune  espèce  et  aucun  nombre  de 
vaisseaux.  L'entrée  principale  est  entre  l'Ile  Fishery  ou  Killhook  au  nord,  et  le  Royalty 
8and,  qui  sèche  à  un  mille  au  large  de  la  Pointe  Royalty.  Juste  en  dedans  l'entrée  fe 
mouillage  est  excellent  et  bien  abrité.  Le  West  Gully  est  l'autre  entrée  ;  il  .se  trouve  au 
côté  N.  0.  de  l'Ile  Fishery  ou  Billhook  ;  et  ce  chenal  est  étroit  et  compliqué  de  ujanière  k 
ne  convenir  qu'aux  chaloupes,  ou  des  bateaux,  bien  qu'il  y  ait  9  pieds  d'eau  sur  sa  barre 
dangereuse  û,\\  mille  de  terre. 

La  Barre  de  Malhegue  se  projette  do  l'Ile  Fishery  ou  Billhook,  E.  sur  S.,  2\  milles; 
puis  elle  court  au  sud,  de  manière  à  toucher  au  rivage  à  l'est  du  Cap  Adesbury.  Cette 
oarre  e.st  excessivement  dangereuse  en  mauvais  temps,  le  fond  étant  de  pierre-îL-sablon  ; 
alors  toute  apparance  de  chenal  s'évanouit  p.ir  la  présence  de  brisans  trè.s-forts.  La  par- 
tie nord  de  cette  barre,  à  la  distance  de  \^  mille  k  l'est  de  l'Ile  Billhook,  est  peu  profonde 
n'ayant  en  quelques  endroits  que  4  pieds  d'eau  à  marée  basse. 

Les  vaisseaux  peuvent  mouiller  en  dehors  de  la  barre,  dans  7  à  5  brasses,  pour  at- 
tendre nn  pilote,  et  tout  étranger  devrait  s'efforcer  d'en  avoir  un,  et  ne  pais  tenter^e  pas- 
sage de  cette  barre  avec  des  forts  vents. 

Les  marées  courent  avec  le  plus  de  force  à  l'entrée  au  Havre  Richmond,  et  les 
grandes  y  courent  à  raison  de  2^  nœuds  à  l'heure,  à  l'intérieur  de  la  baie  elles  sont  bien 
plus  faibles.  La  marée  ici  est  haute  à  6  heures  aux  jours  du  plein  et  du  changement  ;  les 
grandes  s'élèvent  à  3  et  les  petites  à  2  pieds.  Les  vents  N.  E.  élèvent  les  marées,  ceux  de 
l'ouest  font  le  contraire.  Les  marées  du  matin  sont  les  plus  hautes  pendant  les  mois  de 
l'été.  Entre  la  Baie  Richmond  et  le  Cap  Tyron  la  côte  est  presque  droite  et  dépourvue  de 
danger  détachés  ;  mais  un  gros  navire  ne  devrait  pas  approcher  de  plus  près  (lue  dans  6 
ou  7  brasses,  vu  que  l'eau  ba.sse  s'étend  à  une  grande  distance  au  large.  Le  Cap  Tyron 
est  un  rocher  remarquable  de  pierre-d-sablon,  haut  de  110  pieds  ;  à  1^  raille,  S.  S.  E.,  du 
Cap,  se  trouve  le  Havre  Gren ville. 

LE  HAVRE  GRENVILLE.— L'entrée  à  ce  hjtvre  est  d'une  longueur  d'un  tiers 
de  mille,  et  profonde  de  3  brasses  ;  elle  est  à  l'extrémité  nord-ouest  d'une  longue  rangée 
de  coteaux  de  sable,  dont  le  plus  haut  atteint  une  élévation  de  55  pieds  au-dessus  du  ni- 
veau de  la  mer  haute.  Le  havre  n'est  propre  qu'aux  petits  vaisseaux,  vu  qn'il  y  a  une 
barre  changeante,  sur  laquelle  il  n'y  a  quelquefois  que  5  pieds  d'eau,  et  le  chenal  à  l'in- 
térieur est  étroit.  La  barre  s'étend  à  deux  tiers  d'un  mille  au  large  de  l'entrée,  et  l'eau 
basse  à  un  mille,  à  laquelle  distance  l'eau  mesure  5  brasses  sur  un  fond  sablonneux. 

A  8  milles  S.  E.  ^  E.  du  Cap  Tyron  se  trouve  le  Cap  Turner,  le  plus  haut  rocher  sur 
l'île,  ayant  une  élévation  de  120  pieds. 

LE  HAVRE  GREAT  RUSTICO.— Ce  hûvre  a  deux  entrées  de  sable  étroites,  de 
chaque  côté  de  l'Ile  McAuslin,  et  qui  sont  distant  respectivement  de  3  et  de  5  milles  au 
S.  E.  du  Cap  Turner.  Cette  place  n'est  convenable  qu'aux  petites  goélettes  à  cause 
de  barres  très-dangereuses  et  changeantes,  ayant  de  4  à  6  pieds  d'eau  et  s'étendant  à  un 
raille  de  terre. — Deux  Bouées  dont  on  peut  changer  la  position  .selon  la  circonstance  dé- 
marquent la  ligne  de  la  plus  profonde  eau  sur  chacune  de  ces  barres. 

A  9  milles  S.  E.  du  Cap  Turner  se  trouve  la  Pointe  Stanhope,  sur  laquelle  est  une 
oôte  sablonneuse  de  30  pieds  d'élévation.  De  cette  pointe  se  projette  un  ressif  dangereux, 
trois  quarts  de  mille  au  large,  où  il  y  a  3  brasses  d'eau,  et  un  mille  où  il  y  a  5  brasses. 
Sur  quelques  parties  seulement  de  ce  ressif  il  n'y  a  qu'un  pied  d'eau,  à  la  distance  de  J 
mille  de  terre. 

A  un  demi-mille  à  l'ouest  de  la  Pointe  Stanhope  se  trouve  l'entrée  étroite  et  sablon- 
neuse au  Havre  Rustico,  propre  aux  petits  vaisseaux  seulement. 

LE  HAVRE  TRACADIE  est  situé  à  13  milles  S.  E.  sur  E.,  du  Cap  Turner,  et 
à  4  milles  de  la  Pointe  Stanhope.  Une  rangée  remarquable  de  côtes  sablonneuses  hautes 
de  50  ou  60  pieds,  se  trouve  sur  le  côté  est  de  l'entrée.     La  barre  de  sable  se  couvrs 
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avec  de  gros  vents,  et  H'étcnd  tniis  (|unrt!«  de  niillu  au  liirgc  de  l'entrée  avec  5  à  9  pieds 
d'eau  à  Ha  Hurfuco.  L'cudroit  u'eHt  propre  nu'uux  bateaux,  et  même  il  'our  faut  des 
bouées,  et  un  temps  favorable  pour  passer  la  barre  en  sûreté.  En  dedans  do.  in  barre  de 
sable  le  hdvre  mesure  H  milles  en  largeur,  et  2^  bra-sses  d'eau  de  profondeur. 

LE  HAVRE  SAVA(jiE  se  trouve  9  milles  ik  l'est  de  Tracadie,  et  n  ..  4ue  2  piodo 
d'eau  sur  sa  barre,  à  marée  basse  et  ne  convient  ainsi  qu'aux  petits  vaisseaux. 

LE  HAVRE  ST.  PETER  est  à  M  milles  plus  loin  à  l'est,  et  est  d'une  grande 
étendue.  Quoiqu'il  court  7  milles  dans  unu  direction  S.  E.  sur  E.,  avec  une  profondeur 
de  3  brasses  eu  quelques  parties,  cependant  comme  sa  burre  de  sable  n'a  que  5  pieds 
d'eau  i\  marée  basse,  le  hdvre  no  conviimt  fju'aux  petits  vaisseaux,  le  bord  extérieur  do  la 
barre,  dans  3  brasses,  et  distant  de  deux  tii^rs  d'un  mille  de  terre.  Le  chenal  à  travers  lu 
barre,  à  travers  KhjucI  on  peut  garder  5  pieds  d'eau  à  marée  basse,  est  apte  ù  changer  dans 
les  gros  vents.  Ici  la  mer  est  haute  aux  jours  du  plein  et  du  changement  de  la  lune,  à  8 
h.  30  m.  ;  les  grandes  marées  s'élèvent  à  4  pieds,  les  basses  à  2  pieds. 

De  la  Baie  St.  Pierre  au  Oap  Est  la  côte  porte  E.  S.  E.  sur  33  milles.  La  rive 
n'est  pas  accidentée  et  se  comi)ose  de  rochers  de  picrre-à-sablon.  Il  y  a  généralement  10 
brasses  d'eau  à  un  mille  de  terre  le  long  de  cette  portion  de  la  côte,  et  comme  le  fond  est 
de  pierre  à-sablon,  le  mouillage  est  mauvais. 

D.T^.TROIT  DE  NORTHU3IBERLAND.—MAttEE8.— Voici  ce  que  l'Amiral 
Baylield  dit  des  marées  dans  le  Détroit  de  Northumberland  : — 

"  La  principale  lame  de  la  marée,  après  être  entrée  dans  le  Golfe  entre  le  Cap  Breton 
et  Terreneuve,  renvoie  de  côté  des  vagues  au  S.  0.,  de  chaque  côté  des  Iles  de  la  Made- 
leine. La  première  que  je  nommerai  la  vague  de  l'est,  arrivant  entre  ces  îles  et  la  rive 
ouest  4e  l'Ile  Breton  parvient  à  l'entrée  est  du  Détroit  un  peu  après  8  heures,  et  poursuit, 
sa  course  à  l'ouest,  rtîndant  le  marée  haute  plus  tard  successivement  de  l'est  à  l'ouest  jus- 
qu'à Pictou,  où  elle  arrive  à  10  heures.  A  la  même  heure  nominale,  nmis  12  heures  plus 
tard,  l'autre  vague  dite  vague  do  l'ouest  arrive  au  Cap  Tourmentine,  ayant  été  retardée 
par  le  long  détour  (ju'elle  a  fait  au  nord  et  à  l'ouest  des  Iles  de  la  Madelaine,  et  par  la 
grande  étendue  de  l'eau  comparativement  peu  profonde  sur  laquelle  elle  a  pasgé  dans  sa 
course  progressive  au  S.  0.  Cette  vague  fait  monter  la  mer  plus  tard  succeesivement  en 
des  endroits  le  long  de  la  côte  du  Nouveau  Brunswick,  sur  notre  route  au  sud  ;  et  après 
être  entrée  dnns  le  Détroit  elle  court  du  N.  0.  au  S.  E.,  ce  qui  est  l'opposé  de  la  course  de 
l'autre  vague  dite  la  vague  est. 

Ainsi  à  Miscou,  aux  jours  du  plein  et  du  changement  de  la  lune  la  mer  est  haute 
.  environ  à  2^  heures  ;  à  la  Pointe  Escuminac  et  à  la  Pointe  Nord  de  l'Ile  du  Prince  Ed- 
ward formant  l'entrée  au  détroit,  à  4  heures;  à  l'extrémité  ouest  de  l'Ile  du  Prince  Ed- 
ward, à  G  heures;  à  Shédiac  ii  8  heures;  et  au  Cap  Tourmentine  à  10  heures.  Quand 
donc,  la  vague  est  arrivé  entre  Pictou  et  les  Iles  Wood,  la  partie  ouest  de  la  lame  de  marée 
précédente  arrive  entre  le  Cap  Tourmentine  et  le  Cap  Traverse.  Les  deux  vagues  se 
rencontrent  alors,  et  se  combinent  pour  faire  marée  haute  à  la  même  heure  savoir,  10 
heures,  ou  un  peu  plus  tard  dans  les  havres,  par  toute  la  portion  du  Détroit  de  Pictou  du 
Cap  Tourmentine  ;  doublent  partout  l'élévation  de  la  mer,  en  dans  quelques  havres  la 
mettant  trois  fois  plus  haute  qu'elle  n'est  aux  deux  entrées  du  Détroit. 

Le  courant  du  montant  de  l'est  pénètre  dans  le  Détroit  de  vers  le  N.  E.,  avançant  à 
raison  de  2^  nœuds  autour  delà  Pointe  East  <?s^  de  l'Ile  du  Prince  Edouard,  mais  il 
est  beaucoup  moins  rapide  dans  son  cours  latéral,  et  près  de  la  rive  sud.  Il  double  le 
Cap  Bear,  et  s'avance  en  accroissant  de  rapidité  le  long  de  terre  à  l'ouest  ;  est  dans  son 
plus  fort  dans  l'eau  profonde  près  de  terre,  et  fa-t  3  nœuds  en  passant  à  côté  des  ludian 
Rocks  Rochers  ludien  et  du  Ilessif  RiiReman.  Perdant  sa  force  en  passant  plus  au  N. 
0..  il  est  affaibli  en  rejoignant  l'autre  courant  du  montant  au  large  des  Tryon  Shoals  haa 
fonds.  Ce  courant  du  montant  de  l'est  n'est  pas  aussi  fort  le  long  de  la  rive  sud  ou  côte 
de  la  Nouvelle  Ecosse,  à  moins  qu'il  soit  dans  le  Chenal  Caribou  sur  nn  petit  espace  près 
du  Ressif  Caribou,  et  il  est  faible,  et  n'excède  pas  un  demi-nœud  dans  le  milieu  du  détroit. 

L'autre  courant  du  montant  ou  le  courant  ouest  vient  du  nord,  le  long  de  la  côte 
ouest  de  l'Ile  du  Prince  Edouard  doublant  rapidement  la  Pointe  West  ouest  et  avan- 
çant de  son  plus  fort  près  du  Ressif  Ouest  West  Reef,  ou  son  cours  est  de  2^  nœuds 
l'heure.  Près  du  rivage  du  nouveau-Brunswick,  sa  rapidité  excède  rarti  ^nt  1^  nœud, 
il  la  soutient  telle  généralement  dans  sa  course  au  S.  E.,  jusqu'au  Cap  To  irmentine,  ou 
la  plus  forte  partie  du  courant  longe  les  Jpurimain  Shoals,  et  de  là  continue  au  sud  autour 
et  dessus  les  dangereux  Ressifs  do  Tourmentine  en  grand  clapotis,  et  à  raison  de  3  nœuds 
|(  l'heure. 
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D'après  oc  rapport  dcH  courants  de  la  inarc^tî,  il  parait  qu'un  vaissoau  ^nind  luar- 
«heur,  H0U8  dos  circonstances  favoriiblo»,  pourrait  entrer  dans  1»!  dcHroit  avuc  le  montant,  et 
«n  arrivant  serait  haute  au  Cap  Tournientinc  près  <{u'aussitôt  que  la  mer.  Prendre  là  lu 
baissant  et  ainsi  avoir  le  courant  avec  lui,  avec  peu  d'interruption,  d'une  (.xtrt5mit<^  à 
l'autre  du  Détroit  i\  l'autre.  Ou  bien,  un  vaisseau  louvoyant  avec  le  montant,  pourrait 
mesurer  sa  course  de  manière  à  continuer  .son  voyage  dans  la  même  direction  avec  le  bais- 
sant." 

L'Amiral  Bayfield  donne  aussi  les  directions  suivantes  |Kmr  navii^uer  dans  le  Détroit 
de  Northuniberland  : — 

"  Les  vaisseaux  destinés  pour  le  Miramichi  et  les  ports  dans  le  Détroit  à  l'ouest  du 
Cap  Tourmeutine,  après  ôtro  entrés  dans  le  Golfe  d'aucun  côté  de  l'Ile  St.  Paul,  ont  cou- 
tume de  passer  au  sud  des  Iles  de  la  Madeleine,  et  de  tourner  la  l'ointe  Nf)rth  de  l'Ile  du 
Prince  fîdward.  Le  ressif  (jui  se  projette  de  cette  dernière  pointe  est  (;x'!i'ssivemcnt  dan- 
gereux et  on  doit  constunnuent  se  servir  de  la  sonde  lorsqu'on  approche  la  nuit  ou  par  un 
temps  brumeux  ;  regardant  comme  probable  que  l'on  ait  été  récemuicnt  jeté  au  sud,  sur- 
tout si  le  vent  a  été  nord. 

Sous  les  mCMues  circonstances,  après  avoir  doublé  la  Pointe  Nortli,  notre  «course  doit 
être  ouest,  que  l'on  évite  le  West  Rtici'  ri'Hsif  de  VOiust,  que  l'on  devra  pa.sser  en  sondant, 
courant  le  long  du  bord  au  large  du  rivage  du  Nouveau  Brunswick.  En  procédant  au 
sud-est,  après  avoir  passé  le  West  Ileef,  la  .«onde  sera  un  guide  sûr  le  long  d'aucune  des 
deux  côtes  en  se  référant  aux  sondages,  jusqu'à  ce  que  l'on  arrive  près  de  la  partie  étroite 
du  Détroit  au  Cap  Tourmeutine. 

Là,  si  les  vaisseaux  sont  destinés  pour  l'est,  la  côte  de  Prince  Edward  devrait  être 
préférée,  les  sondages  de  ce  côté  suffisent  pour  guider  le  vai.sseau  au-delà  (h;  Carleton  Head- 
du  Cap  Traverse,  et  plus  .spécialement  des  Tryon  Shoals  has-fouds  (n/on,  si  les  marées 
irrégulières  au  large  de  ces  derniers,  et  la  course  fréquente  du  baissant  vers  eux,  sont  gra- 
vées dans  la  mémoire.  Cependant,  les  marées  dans  cette  partie  étroite  du  Détroit,  ne 
sont  pas  bien  fortes  le  long  de  la  rive  de  l'Ile  du  Prince  Edouard,  devant  laquell'.'  le 
mouillage  est  bon  dans  le  cas  où  le  veut  tomberait  ;  tandis  (\\ïii  la  rive  opposée  l'eau  est 
profonde  et  les  marées  .sont  très-fortes  près  des  Ressifs  Jourimain  et  Tormentine.  Si  le 
vent  est  contraire,  ou  léger  du  sud,  et  <[ne  le  haussant  est  court,  un  étranger  ne  devrait 
pas  tenter  cet  étroit  passage  durant  la  nuit,  ou  lorsqu'il  ne  peut  pas  voir  t«rre.  Eu  pa- 
reilles circonstances,  on  recommande  de  mouiller  à  l'ouest  du  Cap  Tormentine,  jusqu'à 
ce  qu'il  fasse  jour  ou  qu'un  changement  de  marée  rende  ce  passage  moins  dangereux.  Les 
vaisseaux  destinés  pour  les  ports  de  la  division  est  du  Détroit,  pénètrent  dans  le  Golfo 
0oit  par  le  Gut  de  Canso  soit  par  l'Ile  St.  Paul. 

Dans  le  premier  cas,  la  direction  de  la  lumière  li  l'entrée  nord  du  Gut  Chenal  les 
guidera  jusqu'au  Cap  George,  d'où,  s'ils  se  dirigent  sur  Pictou,  il  n'y  aura  pas  de  diffi- 
culté à  longer  terre  à  l'ouest,  si  l'attention  nécessaire  est  donnée  aux  sondages,  puis  à  la 
direction  de  la  lumière  sur  Pictou.  Si  le  temps  est  obscur,  ou  la  lumière  invisible,  gar- 
dez-vous contre  le  ressif  au  large  de  l'extrémité  est  de  l'Ile  Pictou,  (ju'il  ne  faut  pas  ap- 
procher de  plus  près  que  dans  10  brasses,  surtout  si  c'est  au  montant. 

Les  vaisseaux  qui  approcnent  devers  l'Ile  .'^t.  Paul  et  qui  entrent  dans  le  Détroit  à 
la  Pointe  Est  de  l'Ile  du  Prince  Edouard,  ne  devraient  pas  approcher  de  cette  dernière 
pointe  de  plus  près  que  20  bras.ses  dans  les  nuits  ténébreuses  ou  par  uu  temps  obscur. 

Sous  les  mêmes  circonstances  le  Cap  Bear  et  son  ressif  ne  devraient  pas  être  doublés 
dans  moins  que  15  brasses  ;  alors,  si  le  vaisseau  doit  gagner  l'ouest  de  Pictou,  il  devra 
se  tenir  près  de  l'Ile  Pictou  et  de  la  côte  .sud,  où  les  sondages  le  guideront,  jusqu'à  ce 
que  les  Indian  Rocks  et  Riflcraan  Reef  .soient  passés.  La  Lumière  sur  la  Pointe  Prim 
l'aidera  aussi  grandement  à  passer  le  dernier  danger  nommé,  après  quoi  de  nouveau  la 
sonde  le  guidera  le  long  de  la  rive  de  l'Ile  du  Prince  Edouard,  au-delà  des  Tryon  Shoals, 
et  à  travers  le  Détroit  Stmît  au  nord-ouest. 

Sur  la  côte  opposée,  ou  de  la  Nouvelle-Ecosse,  ouest  de  Pictou,  les  principaux  dan- 
gers à  éviter  sont  les  Middle  Shoals  hatturcs  du  milieu,  entre  l'Ile  Pictou  et  Caribou, 
l'Ile  et  les  Battures  Araet,  et  Waugh  Shoal.  L'approche  de  tous  ces  obstacles  est  suffi- 
samment indiquée  par  les  sondages,  et  par  conséquent  le  marin  intelligent  en  faisant  un 
usage  constant  de  la  sonde,  et  en  se  référant  soigneusement  à  la  carte  ;  pourra  en  tout> 
temps  les  passer  eu  sûreté,  et  conduire  son  vaisseau  à  aucun  des  havres  de  cette  côte,  où 
l'on  obtiendra  facilement  des  pilotes." 
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De  la  Riviùro  St.  Juaii  lu  côto  tend  vcrH  le  0.  N.  0.  B9  inilli-,s  juwj'à  la  Riviàrr 
Moi»i»!,  et  <iii()i((ii'ellt!  piirainmi  écore  ii  une  iliHtanue,  elle  ne  devriùt  pa.s  Otro  approchée  de 
bien  prÙH  ii  uuu.se  du  grand  nombre  de  roelicr.s  redoutables  qui  mmt  gisant  à  un  niillo  de 
terre.  Entre  len  Uiviùros  Mugpio  et  \iimm  il  ne  l'uut  pas  approcher  plu.s  prÙH  de  la  oôti> 
«(ue  dans  20  braHHCH  d'eau,  et  delà  à  lu  Pointe  St.  Charle.s  dan»  40  braHHOH,  vu  t^uo  len 
rooherH  sont  tuill«.^,vii-pie  et  ont  cette  profondeur  à  un  mille  de  dÏHtuuc*;  d'eux. 

RlviKRK  St.  Jkan. — L"«!ntr(5e  à  cette  rivière  se  trouve  uu  50°  17' lut.  N.,  et  au 
64°  'Sd'  'M)"  long.  ().,  et  sa  largeur  eat  de  de  VM)  brasscH  ;  niais  diroeteinent  à  l'intéricm 
elle  augmente  d'un  mille,  et  puis  de  nouveau  des  détroits,  courant  plueicurH  licucH  danB 
les  terres  entre  de  hauts  ruchers  de  sable,  sur  de  la  terre,  avec  de  petites  Ues  sablonneuses 
de  tenipa  à  autres. 

Une  barre,  changeant  avi'c  tout  gros  vent,  se  trouve  ù  un  demi-mille  de  l'entrée, 
ayant  à  su  suri'aee  7  ou  80  pieds  d'eau  à  marée  haute,  selon  <{ue  lu  murée  sera  petite  ou 
grande,  impossible  de  lu  passer  penduut  tjue  souillent  les  vent^  sud  et  ouest,  qui  grossis 
sent  la  mer. 

Le  mouillage  est  bon  en-dehors  de  lu  barre  dont  vous  pourrez  approcher  ù  l'aide 
de  la  sonde.  A  1 1  milles  au  nord-est  de  l'entrée  s'élève  le  Moût  St.  Jean,  côte  isolée 
en  forme  de  selle  d'une  élévation  de  141(>  pieds  au-dessus  du  niveau  do  la  mer  à  marée 
haute  ;  cette  côte  est  une  niuniue  excellente  pour  montrer  lu  rivière. 

A  8  milles,  0.  N.  0.,  de  lu  Rivière  St.  Jean  est  la  Pointe  Magpie,  entre  lesquelleB 
gît  la  baie  Magpie,  oîi  bon  mouillage  sera  obtenu  avec  vents  de  terre,  dans  une  profondeur 
modérée.  Lu  rivière  se  décharge  duns  lu  partie  nord  de  la  Baie  Magpie,  et  est  uu  cours 
d'eau  rapide,  avec  une  entrée  très- étroite.  Presqu'uu  mille  à  l'ouest  de  la  rivière  est  un 
bas-fond  rocheux  à  un  quart  do  mille  de  terre,  sur  lequel  la  mer  se  b"ise. 

A  3^  milles,  0.  N.  0.  ^  0.,  de  la  Pointe  Magpie  se  trouve  lu  Pointe  Ridge,  au 
large  de  laquelle  une  longue  pointfi  de  terre  étroite  de  4  à  H  brasses  d'eau,  s'étend  à  4^ 
milles  à  l'ouest,  ayant  en-dedans  une  grande  et  plusieurs  petites  îles.  Cette  chaîne  est 
rocheuse  et  écore,  et  parfois  la  mer  se  brise  très-violemment  dessus,  occasionnant  un  risque 
pouf  les  gros  vaisseaux. 

A- 1 1  milles  environ  plus  loin  à  l'ouest  de  la  rivière  se  trouve  la  Rivière  Suwbill^ 
facile  à,'  reconnaître  par  les  côtes  arides  de  chaque  côté,  ainsi  que  par  les  hauteurs  de 
terre  juste  en-dedans  l'entrée.  P]lle  abritç  les  chaloupes  et  les  petites  goélettes  cotières,  et 
on  ne  peut  y  entrer  que  par  un  beau  temps.  A  9  milles  environ  au  sud  de  cette  rivière 
est  un  banc  de  sable,  de  gravois  et  de  coquillages  brisés,  de  30  à  50  brasses  d'eau,  sur 
lequel  la  morue  abonde  ;  entre  lui  et  la  côte  il  y  a  plus  que  60  brasses  d'eau. 

A  7^  milles  environ  de  la  Rivière  Savrbill  se  trouve  la  Kivière  Shallop,  abritant  les 
chaloupes,  ([ui  ne  peuvent  y  entrer  quand  il  y  a  de  la  houle.  Au  large  d'elle  comme  de 
la  Rivière  Sandy,  à  2^  milles  plus  à  l'ouest,  sont  plusieurs  rochers  tant  au-dessous  qu'au 
dessus  de  l'eau,  et  dont  quelques-uns  sont  gii^ant  il  un  demi-mille  de  terre. 

Rivière  Manitou. — Cette  Rivière  est  à  4^  milles,  N.  0.  sur  0.,  de  la  Rivière 
Shallop,  et  35  milles  à  l'ouest  de  la  Kivière  St.  Jean,  et  est  la  plus  grande  sur  cette 
partie  de  la  côte.  Elle  sera  facilement  reconnue,  même  de  loin,  pux  d^ux  amas  de  co- 
teaux de  terre,  dont  l'un  est  proche  de  l'est  et  l'autre  à  un  mille  environ  au  ncd-ouest  de 
l'entrée. 

A  une  petite  distance  dans  l'entrée  à  la  rivière,  existe  une  des  plus  magnifiques 
chûtes  d'eau  dans  le  Bas-Canada,  qui  tombe  perpendiculairement  en  une  seulr  nappe 
d'eau.  En  beau  temps,  et  avec  vents  de  terre,  on  peut  se  procurer  un  bon  mouillage 
au  large  delà  Rivière  dans  15  brasses,  l'entrée  de  cette  dernière  portant  N.  E.  ^  £.  ; 
mais  les  petits  vaisseaux  peuvent  riouiller  plus  près  de  terre.    Il  est  un  petit  bu-fond 

(1)  La  navigation  intérieure  ▼!&  le  St.  Laurent  et  les  lacs  est  affranchi  de  toute  charge. 
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de  rnchoH  ii  l'O.  Hur  N.,  '2\  milles  <lo  l'ontriV  dt-  hi  rivièru,  i\  tnn-i  «jmirts  de  iiiillo  ciiviroD 
de  terr»!. 

A  lOjj'  mille»  onvirun  dw  lu  llivii>n>  Manitou  st>  trouve  hi  KiviArr  M.imoii,  lijant  dc- 
viint  ollo  uno  ptiintt;  do  >,'ros.H«w  nM'Iics  s'éloiirtiimt  d  rivimu  150  luitxNUrt  Av.  W'xivvunté  CHt 
do  son  nitr(5ft.  Cett»i  rivit^rc  ms  rtMMtit  <|U('  Kîh  cliMlitiipi'h,  et  elle  u  des  injiidis  ù  untt 
petitu  diHtaïuie  de  1'  jtrén.  Ijo  Ciip  (îonimnint  v.M  ii  l\  inill'  do  rotto  riviôrc,  et  lu 
Pointu  BlaHkwitj  '  5|  du  ('ii[)  :  cutro  wt*  doux  |iliic('«  oxistont  des  ilcts  jointe  nu  rivage 
•X  munie  busHo,  ot  dovaiil  l«s<|Uols:\  un  millo  onvirun  do  torn-  nr  trouvo  lo  llossit'  Cormo- 
raiit  ayant  i\  sa  Murfaco  12  piodsd'iMU  ;  co  ros.'^it'iMUto  ().  A  ()..  '.1\  milliH  du  Cip  ('«irnio- 
jant,  \vH  PointfiH  IMaskowit/  ot  St.  (Miarlos  t5tant  p.ir  rapport  à  lui  diin.s  uno  dirootidu  ().  N. 
O.  et  jointt'M,  do  sorto  (|Uo  lo.«<  vai>*soaux  on  appiooluint  dovriiiont  tonir  la  doiiiioro  l'ointf 
ouverte.  Laoôto  d'ici  au  ('ap  St.  (Muulo!*  (wt  Itordôo  do  mcliors,  ol  doit  itro  di.>itanci<?o 
de  ljeuuo4)np. 

La  Pointe  Ht.  (îhurlo»  forme  lu  pointe  ont  do  la  Baie  IMoisic  ;  ot  au  bout  de  cette 
Pointe  «'étend  un  roHHif  dangereux,  dont  (|uel'jueH-unH  doH  roeherx  ^'ont  au-de,isu,x  du  ni 
veau  tic  l'eau,  nuiis  dont  les  roi^hors  pluw  au  lar;;e  sont  toujours  eouvi  rts  ;  oe^  derniers 
sont  8.  S.  ().,  trois-<marts  do  mille  de  la  pointe.  Ce  ros.sif  est  tolleniont  éeoK!  (jue  la 
sonde  de  main  do  main  ne  prévient  aucunement,  et  la  Honde  {M)ur  la  mer  {irofonde  trAs 
peu.  Los  vais.soaux  i|ui  louvoient  ici  devraiiMit  ho  méfier  du  cilmo  à  l'oucist  do  co  ro-ssir, 
de  peur  (pic  la  houle  du  S.  i).  les  "luporto  von  oc  reHHif  ;  car  l'eau  est  irop  profonde  jHjur 
mouiller  avant  (|U0  l'on  soit  près  des  brisuns. 

La  Baie  .Moisic  a  umc  étendii'  de  1 1  milles  et  «me  proftmdeiir  d'eau  de  50  ou  6<» 
bra.saeH  entre  la  Pointe  St.  t'iiarlos  l'extrémitc  ont,  et  la  Pointe  Moisic,  l'extrémité  ouest. 
La  Rivière  Trout  tmifc,  cai  pros(|Uo  au  centre  de  la  baie.  Les  rives  est  de  cette  baie  sont 
rocheuses,  mais  lariveoucHt,  do  l:i  llivièrc  Trout  i\  la  Rivière  Moisio,  (!st  mw  rive  sablon- 
neux taillé-ùrpic.  Los  petites  elialuup(>s  tnmveront  un  abri  dans  l'Anse  Seal  llouse  sur 
le  côté  est  de  la  baie. 

A  la  Pointe  Moisio  se  trouve  la  Uivièro  Moisic  qui  est  ii  la  vérité  plus  grande  ([ue  la 
Rivière  Ht.  Jean,  mais  elle  est  tellement  obstruée  do  barres  de  sable  que  les  chaloupes  ne 
peuvent  pas  la  remonter  à  marée  basse.  De  l'extrémité  est  do  l'entrée  s'étend  h  un  demi- 
mille  une  barre  qui  sèche  à  moitié  marée,  et  près  de  lacpielle  l'eau  mesure  40  bras.oes  de 
profondeur.  De  la  pointe  Moisic  court  3^  milles  au  larj^e,  un  banc  (jui  forme  un  bae- 
fond  triangulaire,  de  1  i\  2  brasses  d'eau,  ayant  près  de  son  extrémité  S.  0.  le  Rocher 
Moisic,  de  9  pieds  d'eau  seulement,  et  qui  gît  à  1,^  mille  de  terre  ;  il  est  très-dangereux 
étant  aussi  écorc  qu'une  muraille  sur  ses  côtés  sud  et  S.  0.,  et  peut  généralement  être 
vu  par  un  beau  temps,  par  lo  changement  de  la  couleur  de  l'eau. 

Quand  un  vaisseau  se  tient  vers  co  rocher,  il  devrait  louvoyer  lorsque  le  côté  nord 
de  l'Ile  Manowin  paraît  se  joindre  avec  le  côté  sud  de  l'Ile  Great  Boule,  portant  0.  N.  0. 
^  0.,  vu  qu'alors  il  sera  distant  d'un  mille  du  bord  du  bas-fond. 

A  9  milles  N.  0.  sur  0.  du  Rocher  Moisic  se  trouve  la  Pointe  Sandy  sahlonneuse, 
la  Baie  Boule  étant  entre,  dans  laquelle  les  vaisseaux  ue  devraient  pas  s'aventurer  parce- 
qu'elle  est  exposée  à  la  houle  du  sud.  Près  du  centre  de  la  baie  se  trouvent  les  Rochers 
Rocks   East,  toujours  au-dessus  de  l'eau  basse,  et  dépouillé  d'arbres. 

BAIE  DES  SEPT  ILES.— Devant  l'entrée  de  la  Baie  sont  les  îles  qui  donnent  le 
nom  à  la  baie.  îles  qui  sont  hautes,  escarpées,  et  mincement  boisées,  et  peuvent  être  vues 
à  7  ou  8  lieues  de  distance.  Les  deux  îles  les  plus  i\  l'est  sont  nommées  la  Grande  great 
et  Petite  little  Boule,  et  sont  séparées  par  un  étroit  chenal,  que  l'on  regarde  comme  peu 
sûr  à  cause  des  vents  changeants  et  des  fortes  marées.  A  l'ouest  de  celle-ci  sont  les  Iles 
Basque,  et  au  sud-ouest  de  ces  dernières  les  Iles  Monowin  et  Carousel.  Ainsi  en  tout 
il  y  a  dix  îles,  et  elles  sont  toutes  d'une  élévation  considérable  ;  la  septième  île,  ainsi  ap- 
pelée, est  la  péninsule  formant  la  partie  ouest  de  la  baie,  et  elle  paraît  à  quelque  distance 
comme  une  île,  et  est  portée  à  une  hauteur  de  730  pieds.  Entre  Monowin  et  la  pénin- 
sule sont  situés  les  Rochers  West,  qui  sont  petits  et  bas. 

La  Baie  des  Sept  Iles  est  large  de  2f  milles.  Une  rive  magnifique,  large  et  écorc 
s'étend  sur  trois  milles  au  nord  depuis  rextrémit;é  est  de  la  baie  jusqu*à  l'entrée  dfe  la  ri- 
vière principale,  près  de  laquelle  s'élève  le  poste  de  trafic  de  la  Compagnie  de  la  Baie 
d'Hudson.  Vous  ne  verrez  pas  les  maisons  des  autres  parties  de  la  baie.  Mais  il  y  a 
sur  la  grève  un  magasin  en  bois,  devant  lequel  les  navires  ont  coutume  de  mouiller. 
Cette  baie  splendide  est  assez  grande  pour  loger  les  plus  nombreuses  flottes,  et  tellGment 
enfermée  entre  terres  qu'elle  ressemble  à  un  lac. 
U 
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Trois  chenaux  conihiiseot  dans  ccîtte  baie,  celui  do  l'oat  celui  du  milieu  de  l'ouest. 
On  se  sert  rarement  du  cluinal  de  l'est,  qui  est  entre  Sandy  Point  et  l'Ile  Basque,  d  cause 
d'un  rocher  ^  i  centre,  couvert  d'eau  seulement  aux  grandes  mers;  de  plus  près  de  l'est  dé 
ce  rocher  projette  un  quart  do  mille  au  large  un  ressif  de  6  à  9  pieds  d'eau  seulement.  Le 
principal  et  le  meilleur  chenal  est  celui  du  milieu  entre  Carousel  et  Monowine  d  l'ouest, 
et  les  Iles  Basque  à  l'est  ;  vous  laissez  à  bâbord  les  West  Rocks  ^t  la  Pointe  Chass«S  sur 
la  pénir  «ulo,  yous  tenant  à  une  bonne  distance  de  la  Pointe,  afin  d'éviter  un  ressif  qui  se 
projeta  l2()  briisses  au  large.  La  course,  par  le  compas,  à  travers  le  chenal  du  milieu 
eat  Nord. 

Le  chenal  de  l'ouest,  quoique  bien  plus  iStroit  <{ue  celui  du  milieu,  est  sans  obstacles,^ 
étant  large  de  trois  quarts  de  mille  entre  la   Pointe  Croix  et  les  West   Rocks,  au  large 
desquels  se  trouvent  deux  ou  trois  rochers  situés  à  1  encablure  au  nord  ;  c'est  pourquoi 
tenez-vous  à  2  encablures  des  West  Rocks,  en  passant.  Le  b'vissant  est  poussé  vers  ces  ro- 
chers par  la  Pointe  Croix,  et  que  l'on  devra  remarquer. 

Les  marnues  de  navigation  là  ne  aont  pas  lécessaires  ;  car  en  vous  tenant  li  2  enca- 
blures des  rives  partout  vous  pouvez  entrer  dtjn.j  la  baie  en  sûreté  même  avec  les  plus  gros 
navires.  Avec  une  petite  brise  du  nord-oues';,  ce  chenal  est  préférable  au  Chenal  du 
Milieu,  vu  qu'il  épargnera  beaucoup  de  louvo^'emcnt  dans  la  baie.  Le  fond  n'est  pas 
propre  au  mouillage,  avant  que  vous  soyez  eutiôremeut  dans  la  baie. 

L'Amiral  Bayfield  dit  : — "  La  meilleure  place  pour  un  gros  navire  de  jeter  l'ancre 
dans  la  Baie  des  Sept  Iles  est  de  faire  joindre  la  Pointe  Sandy  et  le  côté  nord  de  l'Ile 
Little  Boule,  et  la  Pointe  Chassé  en  ligne  avec  le  côté  ouest  des  West  Rocks.  L'ex- 
trémité N.  0.  de  la  rive  de  sable  près  de  l'entrée  à  la  rivière  portera  alors  au  N.  sur  E. 
^  E  ;  le  navire  sera  dans  9  brasses  d'eau  à  la  marée  basse,  sur  un  fond  d'argile,  presqu'à 
un  de  la  rive  de  sable  d  l'est,  et  presqu'à  trois  quarts  mille  du  bord  des  bas-fonds  sont 
dans  la  partie  !l()rl^  de  la  baie.  De  plus  petits  vaisseaux  peuvent  jeter  l'ancr','  plus  près  de 
la  rive,  dans  ij  lirasses,  ce  q\ii  est  le  plus  près  qu'un  vaisseau  devrait  mouiller.  Dans  ce 
mouillage  la  mer  est  très-houleuse,  avec  vents  forts  du  sud,  mais  jamais  assez  grosse 
pour  mettre  un  vaisseau  en  danger,  bien  qu'elle  empêche  les  chaloupes  d'aborder  à  la  rive. 
Ceux  qui  veulent  être  parfaitement  tranquilles,  peuvent  mouiller  dans  la  partie  S.  0.  <?e 
la  Baie  dans  13  bra,sses,  sur  fond  d'argile  mou,  où  ils  seront  clos  entre  terres." 

Eu  dehor.s  des  îles  l'eau  est  très-profonde,  et  un  vaisseau  peut  se  placer  presque  près 
de  leurs  rives  rot-beuses. 

Di!  la  Baie  des  Sept  Iles  la  côte  court  au  S..0.  sur  0.,  00  milles  jusqu'à  la  Pointe 
de  Monts,  et  est  en  général  d'une  hauteur  moyenne,  avec  quelques  côtes  dans  les  terres. 
La  rive  est  généralement  affranchie  d'obstacles,  et  peut  ôt>-e  approchée  à  l'aide  de  la  sonde 
de  mer. 

La  première  rivière  (|ue  l'on  rencontre  après  avoir  laissé  la  Baie  des  Sept  Iles  est  la 
Rivière  Marguerite,  qui  est  à  S  milles  de  l'Ile  Carousel.  De  chaque  côt'.  de  l'embou- 
chure de  la  Rivière  est  up  rivage  de  sable,  et  un-)  barre  se  projette  à  trois  quarts  de  mille 
de  l'entrée. 

La  Pointe  Ste.  Marguerite  sur  le  côté  ouest  de  la  baie  dans  laquelle  se  jette  la  ri- 
vière, est  d'une  hauteur  nioyeni;c,  et  à  ses  pieds  est  un  ressif  se  projettant  un  tiers  de 
mille  au  large,  et  qui  est  très-é«ore,  puis  que  l'on  mesure  70  brasses  à  une  très-petite  dis- 
tance ;  en  sorte  que  la  sonde  avertit  peu  ou  point  du  tout  de  son  approche. 

Environ  16  milles  au  S.  0.  sur  0.  \  0..  de  la  Pointe  Marguerite  est  «tuée  l'Ile 
Great  Cawee  ;  1  \  côte  entre  cet  espace  est  bas,  bordé  de  petits  îlets  et  de  rochers  près  de 
terre  ;  mais  avec  la  sonde  en  pourra  approcher  cette  partie  dans  20  bipasses  d'eau;  les  son- 
dages profonds  do  luême  le  long  de  cette  partie  de  la  côte  sont  très- ir réguliers. 

Les  Iles  Great  et  Little  Cawee  sont  hautes  et  d'épouillécs  d'arbres.  Au  côté  N.  0. 
de  l'Ile  Great  Cawee  est  une  baie,  dans  l'embouchure  de  laquelle  u  peut  trouver  mouil- 
lage à  une  encablure  de  l'Ile,  avec  abri  de  l'O.  sur  S.  vers  le  N.  E.  et  est  ;  mais  les 
vents  S.  0.  soufflent  directement  dedans,  et  y  jettent  une  mer  houleuse.  L'entrée  à  cette 
place  est  dangereuse  et  couiplifiuée,  et  trop  Detite  pour  les  gros  navires,  cependant  elle 
pourrait  être  de  ({uelqu'utilité  à  un  vaisseau  en  nt'ufrage. 

Piiur  iiitrcr  dans  ce  moiUhnjc  de.  vers  l'est,  gouvernez  au  N.  0.  au-delà  du  côté  N. 
E.  de  l'Ile  (jireat  Cawee,  ','n  n'npprochant  pas  plus  qu'à  un  demi-mille,  afin  d'éviter  un 
bas-fond  devant  l'embouchure  jusqu'à  ce  que  la  pointe  de  terre-ferme  à  l'ouest  s'ouvre  pleine- 
ment le  côté  nord  de  l'Ile.  Alors  gouvernez  sur  la  pointe  de  terre-ferme,  en  la  te- 
nant à  moitié  chemin  entre  le  côté  nord  de  l'Ile  et  les  gros  rochers  au  nord  de  cette  dernière. 
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Quand  vous  arriverez  entre  les  rocliert*  et  l'île,  liiez  dans  remboudiure  de  la  j)etite  baie, 
que  vous  verrez  au  côté  N.  C).  de  l'île,  et  mouillez  dans  7  brassos  :\  !a  raart'o  bas.'?e.  Il  y 
a  12  ou  13  brasses  d'eau  au  milieu  du  chenal,  et  on  peut  être  sûr  d'avoir  au  dessus  de  9 
brasses  partout  à  travers. 

En  gaynuvt  w  moiiilhigc  de  '/'/•.«  l'aiicxt,  le  vaisseau  devra  passer  entre  Littli;  Oawee 
et  la  terre-ferme,  se  tenant  en  plein  milieu  du  chenal  ;  mais  le  meilleur  comme  le  phis  sûr 
passage  est  entre  les  Iles  Littlo  et  Groaf  Cawce,  en  doublant  de  près  lu  pointe  ouest  de 
cette  dernière  jusque  dans  le  mouillajxe.  DauF  cette  route  il  n'existe  d'autn^  obstable 
qu'un  rocher  rond  au  sud-ouest  de  la  pointe  sud  de  l'Ile  Crreat  Cawce  ;  mais  d'ailleurs  on 
peut  toujours  le  voir. 

Les  marées  courent  régulièrement  entre  les  îles  et  la  terre-lerme.  i\  une  vitesse  de  1^ 
nœuds  et  généralement  beaucoup  moindre.  Environ  à  11  milles  S.  O.  sur  0.  de  l'Ile 
Great  Grande  Cawee  se  trouve  la  Pointe  English  entre  les(iuelles  il  y  a  une  bonne  rade 
ouverte,  nommée  Lobster  Baj%  qui  accommodera  avantageusement  les  plus  gros  navires. 
Au  côté  ouest  de  la  baie  sont  les  Iles  Crooki'd  croches  ;  entre  ces  îles  et  le  reh,sii'(jui  se 
projette  de  l'extrémité  est  de  la  baie,  nommiîe  Pointe  Sproule,  le  mouillage  est  excellent, 
dans  5  à  12  brasses,  sur  tond  d'un  beau  sable,  dur,  bien  abrit«^  contre  le  S.  (  ).,  tournant 
à  l'ouest  et  au  nord,  jusqu'à  l'Est  ;  mais  tous  les  vents  de  l'Est,  de  vers  le  sud,  jusqu'au 
S.  0.  entrent  directement  eu  grossissant  les  eaxix,  et  en  apportant  un  mauvais  temps. 

La  Rivière  Pentecost  avec  une  entrée  de  !)0  pieds  de  large  et  de  7  pieds  de  profon- 
deur d'eau,  à  la  uiarée  basse,  coule  1^  mille  à  l'ouest  des  Iles  Crooked.  Les  chaloupes 
peuvent  la  remonter  à  2^  milles  à  la  marée  haute,  et  quand  la  profondeur  augmente  ù  12 
ou  16  pieds,  les  petits  vaisseau.<  cotiers  peuvent  y  entrer  et  trouver  abri.  De  là  à  la 
Pointe  Anglaise  la  côte  consiste  en  un  rivage  écore  et  sablonneux. 

De  la  Pointe  English  se  projette  à  un  tiers  de  mille  un  bîs-fond  de  grosses  roches, 
écore  aux  côtés  est  et  sud-est.  A  2  milles  environ,  au  S.  8.  0.  de  la  pointe  est  située 
l'Ile  Egg  ;  dans  l'espace  qui  sépare  se  trouvent  le  Ressif  N.  E.  et  les  Rochers  Nord.  L'Ile 
Egg  est  basse,  étroite  sans  arbres  et  longue  d'environ  trois  quarts  de  mille,  gisant  dans 
une  direction  N.  N.  E.  ^  E.  Les  Roche»-s  Nord,  toujours  visibles,  sont  à  4  emcâblures 
au  N.  N.  E.  de  l'Ile,  et  forment  un  ressif  noir,  bas  et  étroit,  long  de  3  encablures  dans  la 
même  direction,  taillé-à-pic  vers  la  terre-ferme,  ainsi  que  vers  la  Pointe  English.  De  ces 
rochers  se  projette  un  ressif  sous  eau  dans  une  direction  S.  S.  0.,  sur  une  longueur  de 
3  encablures,  laissant  entre  eux  et  l'île  un  chenal  très-étroit,  profond  de  3  brasses  seule- 
ment. Le  Ressif  N.  E.  court  à  6  enciîblures  au  large  de  la  partie  N.  E.  de  l'Ile  Egg,  et 
est  le  danger  le  plus  redoutable  que  l'onrencontre  sur  la  côte  entre  la  Pointe  de  Monts  et  les 
Sept  Iles  ;  quelques-uns  des  rocs  apparaissent  au-dessus  de  la  surface  de  l'eau  à  la  marée 
basse. 

L'île  et  les  ressifs  forment  une  jetée  naturelle  pour  rompre  l'impétuosité  des  vagues, 
longue  delf  mille,  et  située  dans  une  direction  N.  N.  E.,  l'extrémité  nord-est  est  à  trois 
quarts  de  mille  de  terre-ferme,  et  l'extrémité  sud  prcsqu'un  mille.  En  dedans,  et  â 
l'ouest  de  cette  jetée  le  mouillage  est  bon  ;  mais  il  est  grandement  rétréci  par  des  battures 
se  projettant  de  terre-ferme,  et  qui,  diminuent  la  largeur  du  chenal,  vis-à-vis  l'extrémité 
nord  de  l'Ile  Egg,  à  370  brassses.  Le  meilleur  endroit  pour  ancrer  est  au  S.  0.  de  cette 
partie  étroite,  dnns  9  brasses  d'eau  d'un  fond  de  sable.  Comme  l'eau  est  profonde  vers 
l'île  et  les  ressifs  un  navire  devra  posséder  une  grande  quantité  de  chaîne  lorsque  le  vent 
sera  ouest,  de  peur  que  l'ancre  parte,  et  que  vous  ne  soyez  entraînés  sur  les  rochers  avant 
que  vous  ne  puissiez  jeter  une  Seconde  ancre.  Avec  vents  de  l'est  vous  traînez  en  montant 
une  pente,  et  il  n'y  a  pas  grand  danger  que  l'ancre  parte.  Pour  ancrer  le  plus  avan- 
tageusement faites  porter  l'extrémité  S.  0.  de  l'Ile  Egg  au  S.  E.  sur  S.,  et  celui  d'entre 
les  Rochers  Nord  qui  est  le  plus  à  l'intérieur  au  N.  E.  ;  cette  position  vous  abritera  contre 
tous  les  vents  excepté  ceux  qui  sont  de  S.  E.  en  tournant  au  sud,  jusqu'au  8.  0.  ;  et  môme 
avec  ces  derniers  un  vaisseau  peut  trouver  abri,  en  mouillant  plus  à  l'est,  dans  7  brasses, 
Bur  un  fond  de  sable. 

Que  l'on  entre  dans  ce  mouillage  de  vers  le  sud  ou  de  vers  l'ouest,  on  ne  rencontrera 
aucun  obstacle,  l'extrémité  S.  0.  de  l'Ile  Egg  étant  écore.     Si  vous   avez  intention  de 

Î)a88er  entre  l'île  et  la  terre-ferme  tenez  vous  à  S  ou  9  brasses  au  nord,  ou  jusqu'à  ce  que 
a  Pointe  English  soit  ouverte  d'un  demi  point  d'avec  le  nord  des  North  Rocks;  puis  di- 
rigea votre  course  sur  la  Pointe  English  en  vous  tenant  à  la  distance  d'une  encfiblurc  des 
Rochers  North,  jusqu'à  ce  que  vous  les  ayez  passés,  à  la  distance  d'un  tiers  de  mille  ;  vous 
aurez  alors  7  brasses  d'eaa  et  pourrez  tirer  d  la  mer,  en  n'allant  pas  au  sud  de  S.  E.  sur 
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E.,  avant  que  vous  ayez  dairé  le  ressif  N.  E.     Vous  pourrez-  passer  à  travers  ce  chenal  de 
vers  l'est,  en  ])renaut  des  «iirectionH  inverses. 

Environ  2^  milles  au  S.  sur  0.  de  l'Ile  Egg  est  un  cours  d'eau  nommé  la  rivière  Calu- 
met. De  ce  d  îi'uier  endroit  vers  le  sud,  à  la  distance  d'un  mille,  la  côte  est  bordée  de 
ressifs  de  grossus  roches,  ayant  15  brasses  d'eau  au  larg<!.  à  un  demi  mille  à  la  mer.  Au 
S.  0.  de  ces  ressifs,  jusqu'à  la  Baie  Trinity,  la  côte  est  sans  obstacles,  et  sera  approchée  en 
sûreté,  si  l'on  apporte  l'attention  requise.  Il  y  a  20  brasses  d'eau  à  la  distance  d'un  demi- 
mille,  à  1  mille  et  40  brasses  de  la  distance  de  2  milles  à  3  milles  de  terre.  La  Pointe 
Caribou,  petite  péninsule  rocheuse  est  au  S.  0.  sur  S.,  distante  de  8^  milles  de  l'Ile  Egpr  ; 
elle  a  de  chaque  côté  do  son  isthme  des  anses  sablonneuses,  dans  lesquelles  les  chalou^^.  > 
de  pilotes  trouvent  de  l'abri,  en  attendant  les  vaisseaux. 

fi  it'i'  (Ir  In  TrhîM. — Cette  baie  esta  5  milles  au  sud  de  la  Pointe  Caribou,  et  apporte  aux 
navires  inc  inables  d(>  doubler  la  Pointe  de  Monts  en  louvoyant,  un  mouillage  sûr  et  com- 
mode. Les  pilotes  ont  coutume  d'attOMilre  les  vaisseaux  dans  cette  baie  quand  le  vent  est 
de  l'ouest,  mais  quîind  le  vent  est  de  l'est  ils  s" abrite  dans  l'Anse  St.  Augustin,  d  1|  mille 
à  l'ouest  du  Cap  de  Monts. 

Il  y  a  deux  rochers  dans  la  partie  N.  E.  de  la  baie  ;  celui  du  nord  assèche  près  de 
terre-ferme  au  baissant  des  grandes  marées,  mais  celui  du  sud  assèche  prescju'un  quart 
de  mille  vers  le  sud  de  la  pointe.  Cette  baie  est  de  3  railles  en  circuit  et  reyoit  les  eaux 
d'une  belle  rivière.  On  trouvera  une  autre  rivière  à  un  demi-mille  à  l'ouest  de  la  pointe 
ouest  de  la  baie.     Le  bois  y  abonde. 

Pour  entrer  dans  la  baie  de  la  Trinité  du  S.  0.  ou  du  N.  E.,  n'approchez  d'au- 
cune rive  plus  presque  15  brasses,  avant  que  la  baie  s'ouvre;  .'dors  entrez  et  mouillez 
dans  7  brasses,  en  faisant  porter  le  phare  sur  la  Pointe  de  Monts  au  S.  0.  sur  0.  Les 
petits  vaisseaux  peuvent  mouiller  dans  3  brasses,  exactement  en-dedans  du  resaif,  la 
pointe  ouest  portant  alors  au  S.  0.  ;  et  les  gros  navires  peuvent  ancrer  un  peu  plus  au 
large. 

PoiNTK  iiK  Monts. — Cette  pointe  est  moyennement  haute,  et  surmontée  d'r.u 
phare,  montrant  une  lumière  brillante  et  fixe,  à  100  pieds  au-dessus  de  la  mer,  et  visiole 
à  15  milles. 

Unoehaîno  de  rocliers  de  9  ou  10  pieds  d'eau  .se  projette  à  un  demi-mille  de  terre 
dans  une  direction  S.  0.  par  rapport  au  phare,  et  S.  E.  par  rapport  à  l'extrémité  de  la 
pointe,  et  un  autre  rocher  de  2  brasses  d'eau  gît  à  un  demi-mille  au  S.  S.  0.  du  phare. 
Il  y  en  a  un  autro  avec  un  peu  plus  d'eau,  situé  environ  à  la  même  distance  du  phare, 
mais  dans  une  direction  E.  S.  E.  Il  faut  une  grande  précaution  à  l'approche  de  ces  bas- 
fonds  ;  15  brasses  est  regardé  comme  la  distance  la  plus  sûre  à  s'en  tenir. 

Les  vaisseaux  qui  seront  à  l'est,  par  une  nuit  obscure  ou  quand  la  côte  ne  peut  pas 
être  vue,  devront  louvoyer  quand  la  lumière  porte  0.  S.  0.,  ou  même  0.  sur  S.,  s'ils 
sont  aussi  près  que  la  Baie  Trinité.  Les  vaisseaux  à  l'ouest  de  la  lumière,  devront  lou- 
voyer aussitôt  qu'elle  porto  à  l'E.  ^  N.  ;  quand  elle  porte  à  l'Est,  elle  est  renfermée  par 
la  terre-forme. 

A  1 J  mille  à  l'ouest  de  la  Pointe  de  Monts  se  trouve  l'Anse  St.  Augustin  qui  est  un 
endroit  d'abri  pour  les  chaloupes,  et  où  l'on  trouvera  parfois  des  pilotes. 

Lr  Cap  St.  Nicoi-as  est  à  17  milles  ().  sur  N.  de  !a  Pointe  de  Monts.  A  moitié 
chemin  entre,  est  la  Rivière  Godbout,  navigable  pour  les  caaloupes  seulement. 

A  3  mille  avant  d'arriver  au  cap   se  trouve  le   lïâvr^.  St.  Nimlas  qui  donne  un  ex 
cellent  abri.     L'entrée  de  ce  havre  est  large  de  75  pieds,  et  ses  eaux   mesurent  14  ii  17 
pieds  à  la  marée   haute,  mais  5  pieds  seulement  à  la  mer  basse  dans  les  grandes  marées. 
Dans  la  partie  la  plus  profonde  du  havre  il  y  a  OJ  bi-asses  i'eau. 

De  la  Pointe  Cross,  l'extrémité  ouest  do  l'entrée,  qui  est  écorc,  l'eau  basse  traverse 
une  petite  baie  à  l'ouest  de  la  pointe,  î\  4  encablures,  et  à  une  encablure  de  terre.  Le 
mouillage  entre  les  bas-fonds  au  large  do  l'embouchure  du  havre  est  trop  petit  pour  les 
gros  vaisseaux  étant  seulement  de  3  encablures  de  large,  mais  le  fond  est  bon  et  de  pro- 
fondeur modérée.     Ici  vous  pouvez  ancrer  et  vous  préparer  t\  rentrer  lY  la  cordelle. 

Pour  entrer  dans  le  liâvie,  faites  porter  la  Pointe  Cross  au  N.  N.  E.,  puis  gou- 
vernez presque  dessus,  de  manière  à  ne  pas  la  laisser  plus  que  50  et  moins  que  30  verges 
de  distance  à  bâbord.  Si  le  wnt  le  permet,  continuez  à  rentrer,  à  la  même  distance  de 
terre  au  côté  ouest,  jusqu'à  ce  que  votre  approfondisse  ;  mais  si  vous  perdez  le  vent,  ou 
rencontrez  de  légers  raffalements  en  dehors  du  havre,  comme  il  .arrive  souvent  avec  des 
vents  de. l'ouest,  envnyciç  porter  une  ligne  ou  câble  sur  terre  au  côté,  ouest,  ou  jetez  l'ancre 
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au-dessous  de  vous  aussitôt  que  le  navire  perd  sa  course,  et  /t/vvj-vous  dans  l'emi  profonde. 
L'eau  basj^e,  qu'on  peut  mommor  la  barre  et  qui  coniniencc  à  la  Pointe  Cross,  con- 
tinue sur  une  longueur  de  2  encablures  en-dedans  du  havre  et  de  plus  le  ciienal  est  rt'tréci 
par  des  bas-fonds  se  projettant  du  côté  est,  à  une  «5gale  distîince  en  i-emontant  le  hûvre. 
Afin  d'avoir  le  plus  de  place  possible,  un  navire  devrait  mouiller  plus  en-dedi»ns  que  les 
trois  gi'os  rocs  qui  seront  vus  sur  le  côté  est  du  havre. 

Pour  sortir,  le  vaisseau  devra  attendre  un  vent  N.  ().  ou  prendre  avantage  du 
vent  de  terre  dans  la  matinée  commençante,  ce  (jui  arrive  souvent  par  un  beau  temps 
quand  les  vents  ouest  prévalent  ;  ou  en  dernière  ressource,  il  devra  sortir  à  la  cordelle 
avec  une  brise  légère  ou  un  calme,  jusqu'à  l'entrée  de  la  baie  en-dohors,  et  à  une  pisition 
qui  lui  focilitc  la  navigation  -à  la  voile. 

Les  vents  sud-est  soufflent  directement  dans  la  baie,  et  par  consé((uout  favorisent  gran- 
dement l'entrée,  mais  à  la  marée  haute,  quand  les  bas-fonds  sont  couverts,  un  vent  fort  daas 
cette  direction  produit  généralement  un  peu  de  houle   en-dehors  de    l'entrée  étroite  ;  ui 
accident  dans  un  tel  temps  pourrait  être  suivi  de  sérieuses  conséquences  ;  ainsi  on  ne  doit 
tenter  l'entrée  du  havre  aucun  vent  S.  E.  que  par  un  bien  beau  t-mips. 

Les  vents  nord-ouest  i.oufflent  en  sortant  du  havre,  et  souvent  très-violemment.  Tin 
vent  0.  S.  0.  est  le  plus  sûr  pour  entn;r.  parce  qu'alors  l'entrée  et  la  baie , en-dehors  sont 
trèfs-cahnes,  la  mer  étant  détournée  par  le  Cap  St.  Nicolas  ;  mais  ce  vent  fera  nirement  ren- 
trer complètement  un  vaisseau  il  lui  fera  seulement  atteindre  assez  près  de  la.  Pointe 
Cross  pour  envoyer  porter  une  ligne  à  terre,  ou  une  ancre  à  tnuer  en  avant  de  manière  à  se 
touer  le  reste  du  cliemiu,  ce  qui  peut  se  faire  pronipteinent  si  l'on  fait  hs  préparatifs  né- 
cessaires d'avance.  On  doit  tenter  l'entrée  dans  le  dernier  (luart  du  montant,  alors  si  le 
vaisseau  touche  le  fond  il  ne  sera  pas  fait  de  dommage,  et  il  jwurra  se  touer  i\  la  cordelle 
avant  que  la  marée  prenne  du  unissant. 

La  mer  y  est  haute  au  Plein  comme  au  Changement  à  1  h.  55  ;  les  grandes  marées 
s'élèvent  à  12  pieds,  et  les  petites  à  7  pieds.  On  peut  se  procurer  l'ieau.  facilement  au 
■côté  est  du  havre  ou  à  la  tête  du  havre  à  la  marée  haute. 

À  la  distance  de  13^  milles,  0.  ^  h.,  du  Cap  St.  Nicolas  se  trouve  la  Pointe  St. 
Giles,  qui  est  haute  et  rocheuse.  Entre  ces  deux  pointes  sont  l'Anse  St.  Paneras  et  la 
Baie  English,  d'aucune  utilité  aux  navires.  A  environ  5  milles  au  sud-ouest  de  la 
Pointe  St.  Giles  est  située  la  Pointe  Manicouagan,  qui  est  basse  et  épaissement  boisée, 
avec  grève  large  et  sablonneuse,  comme  le  reste  de  la  côte  qui  gagne  vers  l'ojiest  jusqu'à 
la  Baie  Outarde.  .  .     .;    =    .  ■ . 

Entre  les  Pointes  St.  Giles  et  Manicouiigan  se  trouve  la  Baie  Manicouagan  qui  as- 
sèche à  la  marée  basse,  excepté  dans  les  étroits  chenaux  conduisant  à  la  rivière.  La  baie 
«st  une  place  trop  dangereuse  pour  ôtre  utile  aux  vaisseaux.  .  .  , 

De  la  Pointe  Manicouagan  se  projette  un  bas-fond  d(i  sable,  avec  plusieurs,  rocs  sur 
ses  parties  sud  et  est  ;  la  partie  la  plus  à  l'est  de  ce  grand  et  dangereux  bas-fond;  gît  à  l'E. 
S.  E.  2\  milles  do  la  Pointe  St.  Giles,  et  à  l'E.  sur  N.,  ^  milles  de  la  partie  N.  E.  de 
la  Pointe  Manicouagan.  De  la  partie  sud  du  bas-fond  il  continue  à  l'ouest,  formant  la 
même  courbe  que  la  côt«  au-delà  de  la  Pointe  Outard  pleinement  à  16  milles,  et  se  pro- 
jettant, 2  ou  2^  milles  de  la  côte.     Près  de  la  Pointe  Outard  grand  nombre  de   hauteurs 
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de  sable  et  d'argile.     La  marée  du  montajit  et  du  baissant  couvre  les  bords  de  ce 
tout  du  lotig,  m'iis  il  n'est  pas  perceptible  phis  loin  (jne  5  ou    f)  milles  do  terre 
contre  souvent  des  bouillonnements  d'eau  en-dehors  des  bords  de  ce  bas-fonds 
devant  son  extrémité  sud. 

De  la  Pointe  Manictniagan  la  côte  ccmrt  11  milles  juscju'à  la  Pointe  Outarde,  au  côté 
nord  de  laquelle  est  la  rivière,  aucunement  utile  aux  vaisseaux.  La  distance  de  la  l'ointe 
Outarde  à  la  Pointe  Bersimis  est  d(!  fl  milles.  Entr'elles  la  côte  forme  une  baie  renfer- 
mant trois  îles  rocheuses,  qui  apparaissent  n'en  faire  qu'une,  deux  lorsque  vues  de  la  mer. 
Au  côté  ouest  de  cette  baie  il  y  a  mouillage  dans  14  brasses,  sur  fond  de  vase,  la  Pointe 
Bersimis  portant  au  S.  0.  sur  S.  3f  milles  ;  mais  en  le  gagnnnt  il  faut  se  garder  contre 
la  barre  do  la  Rivière  Bersimis.     Ici  vous  serez  exposés  aux  vents  de  l'est. 

La  rivière  Bersimis,  dans  la  partie  ouest  de  la  Baie  Outarde,  renferme  des  barres  de  sable' 
et  des  bns-fonds  s'étendant  H  mille  en-dehors  do  l'entrée,  et  qui  assèchent  à  marée  basse, 
et  rendent  la  Jjlacc  inutile  aux  navires  exactement  ;  en-dehors  de  ces  bas-fonds  l'eau  appro- 
fondit soudainement  à  60  brasses  à  un  mille  ou  deux  de  distance.  La  Pointe  Bersimis 
ost  basse  et  couverte  de  sapins,  et  comme  la  .sonde  n'avertit  pas  sûrement,  il  est  très-dan- 
gereux d'en  approcher  In  nuit,  ou  par  un  temps  de  brfinio. 
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De  la  Pointe  BemniiH  lii  côte  court  5  railles  ù  l'O.  ^  N.  jusqu'à  l'Ile  Jeremy,  quî 
est  petite  et  gît  près  de  terre.  De  h\  elle  court  5  milles  au  S.  0.  sur  0.  J  0.,  jusqu'au 
Cap  Colombier,  qui  est  rocheux,  et  qui  a  auprès  de  sou  côté  ouest  un  petit  îlet.  Environ 
1^  mille  au  large  de  ce  cap  gît  le  Bas-fond  ttulnare,  rangée  étroite  de  granit  rocailleux, 
près  de  2  milles  de  long,  courant  parallèlement  à  la  côte,  avec  2  ou  3  brasses  d'eau  à  sa 
surface,  à  marée  basse  ;  il  est  très-dangereux,  vu  qu'il  y  a  23  brasses  d'eau  près  de  sod 
extrémité  8.  0.,  ainsi  que  le  long  de  sa  côte  sud.  Entre  lui  et  la  terre  ferme  l'eau  me- 
sure 4  ou  5  braises.  Wild/oivl  Rer/^ii  à  4  milles  au  S.  0.  ^  ().  du  Colombier.  Il  con- 
siste eu  une  vaste  couche  de  rochers,  se  projettant  trois-quarts  de  mille  de  terre.  Les 
vaissenux  devroirt  éviter  de  se  tenir  plus  près  que  de  30  brasses  de  cette  partie  de  la 
côte. 

Entre  le  Cape  Colombier  et  Wildfowl  lleef  ressi/  la  côte  se  courbe  en-dedans,  et 
forme  une  baie  d'eau  peu  profonde  et  pleine  de  rocs,  nommée  la  Baie  Plongeur,  et  à 
4  milles  plus  loin  à  l'ouest  se  trouve  la  Baie  de  Laval,  ayant  à  son  entrée  une  île  rocheuse 
en-dedans  de  laquelle  elle  assèche  à  marée  basse.  Les  vaisseaux  peuvent  l'approcher  sûre- 
ment d'assez  près,  vu  que  les  soudages  diminuent  graduellement  de  10  brasses  à  2^  milles 
de  terre.  Au  large  des  hauteurs  escarpées  d'argile  au  S.  0.  de  la  baie  le  mouillage  est  ex- 
cellent, dms  tj  ou  7  brasses  sur  fond  déterre. 

A  Fort-iVeuf,  à  8  milles  plus  au  sud-ouest,  est  uu  poste  de  la  Compagnie  de  la  Baie 
d'Hudsoh,  lequel  avec  l'église  peut  être  vu  du  large.  Environ  à  tiois  quarts  de  mille 
E.  S.  E.  de  l'Eglise,  .sur  une  péninsule  étroite  et  basse,  s'élève  un  amas  de  pins  ;  cette  pénin- 
su.'îe  court  2  milles  au  N.  N,  E.  et  se  joint  aux  hauteurs  d'argile  déjà  mentionnées. 
Eiltre  la  terre-ferme  et  cette  péninsule  l'eau  mesure  de  7  à  12  pieds  d'eau  à  la  marée  haute. 
Ici  les  petits  vaisseaux  trouveront  un  bon  abri,  en  restant  à  terre  sur  le  sable  à  la  marée 
basse. 

Il  y  a  un  petit  amas  de  sable,  de  3  f  brasses  d'eau  qui   rapport  à  l'Eglise  à  Port- 
Neuf  porte  dans  une  direction   8.  0-  sur  0.  ^  0.,  à   1|  à  3  milles  ;  ce  banc  de  sable 
serait  dangereux  à  un  vaisseau  dans  la  houle.  I)e  là  les  bancs  de  sable  mnds  de  Port-Neuf 
s'étendent  autour  de  la  péninsule  jusqu'à  la   Pointe  Mille  Vaches  ;  et  se   projettent  13J 
mille  terre  ;  ils  sont  très-dangereux  vu  que  près  d'eux  on  soude  de  20  à  30  brasses. 

PoiNTK  Mii.LK  Vaches  est  basse  et  sablonneuse,  et  couverte  de  sapins.  Les  bas- 
fonds  au  large  de  cette  pointe  rétrécissent  le  chenal  navigable  eutr'eux  et  Biquette, 
sur  le  côté  opposé,  à  11^  milles;  les  deux  côtés  sont  écores,  et  vu  que  le  cours  des 
marées  et  des  courants  est  très-foi  t,  il  faut  être  très-attentif  aux  sondages,  et   exercer  une 


vigilance 


pour  y  faire  pas.ser  un    navire    pendant  les    nuits  obscures  et  le  temps 


grande 
brumeux. 

Un  grand  nombre  de  petites  rivières  tombent  dans  la  Baie  Mille  Vaches  ;  la  pluS' 
grande  est  la  Rivière  du  Sault  de  Mouton,  qui  tombe  de  80  pieds  juste  en-dedans  de  son 
entrée.  Il  y  a  dans  la  Baie  une  multitude  de  bas-fonds  et  de  rochers  qui  ass.'chent  à  la 
marée^asse.  Le  mouillage  dans  la  baie  est  bon,  sur  fond  de  sable  et  de  vase,  avec  abri 
contre  le  S.  0.  sur  0.,  sur  le  nord,  jusqu'au  N.  E.  sur  E.,  l'extrémité  sud  de  la  Pointe 
Mille  Vaches  partant  au  N.  E.  |  E.,  étant  jointe  avec  le  côté  intérieur  au  nord  des  pin& 
sur  la  péninsule  de  Port-Neuf,  à  la  distance  de  2  ou  3  milles  de  la  pointe,  et  à  trois  quarts 
de  mille  des  bas-fonds.     La  marée  n'est  pas  bien  forte  et  le  fond  est  bon. 

La  course  et  la  distance  d'un  côté  à  l'autre  de  la  Baie  Mille  Vaches  jusqu'à  deux 
gros  rochers,  avoisinés  de  trois  petits,  et  qui  sont  nommés  Ilels  aux  Esquimaux,  sent  S. 
0.  f  0.,  pres(jue  12  milles.  La  côte  vers  le  sud-ouest,  des  Uets  Esquimaux  au  Little 
petite  Bergeron,  distance  de  Iti  milles,  consiste  en  un  roc  de  granit,  escarpé  et  écore,  et 
sans  obstacle,  à  l'exception  d'une  batture  qui  occupe  une  baie  au  côté  ouest  du  Cap  de 
Bandésir,  mais  qui  ne  s'étend  pas  plus  (ju'un  quart  de  mille  en-dehors  d'une  ligne  joignant 
les'extrémités  de  la  baie,  et  eonséquemnient  elle  obstrue  très-peu  le  chemin  des  vaisseaux. 
11  y  à  plus  que  50  brasses  d'eau  près  des  rochers  le  long  de  cette  partie  de  la  côte. 

Maréfs. — Les  marées  sont  régulières,  croissant  en  rapidité  à  mesure  (jue  l'on  appro- 
che du  pa.ssage  proportionnellement  étroit  de  chaque  côté  du  lied  Islet.  Le  montant  est  la 
marée  lapins  puissante,  le  baissant  étant  détourné  vers  ce  côte  sud  par  le  cours  d'eau  qui 
sort  de  la  grande  Rivière  Saguenay.  Le  montant  ne  s'étend  pas  plus  qu'à  5  ou  0  milles  de 
côte  nord  en  bas  de  Bergeron,  et  plus  on  est  près  de  cette  côte  plus  on  trouve  la  force  de 
la  marée  grande.  Elle  court  à  raison  de  1^  à  2  nœuds  à  la  Pointe  Mille  Vaches,  où  elle 
ne  s'étend  pas  loin  de  terre  ;  et  dans  les  grandes  marées,  au  large  de  Bergeron  sa  course 
est  de  2  à  3  nœud». 
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La  grande  et  la  petîte  Bergcron  Hont  doux  anses  sépardos  pir  une  pointo.  Toute» 
deux  8ont  pleines  de  ji;ros  rocs,  qui  ;issùchent  à  mar(5o  b.isse,  et  q\\&*  ont  de  jHttitei-  livii'res  à 
leur  t^te.  làiiiXa ptt'Uf  Biirgcron,  est  celle  des  doux  qui  est  h;  plus  au  S.  ().  L;i  Lu- 
mière Great  Island  porte  S.  sur  E.  -^  E.,  11  i  milles,  et  les  Cliifs  lltnitfiirK  de  Saguenay, 
■à  rextr«5inité  est  de  l'outrée  à  la  lliviôre,  S.  0.  sur  ().,  5^  milles  de  Littlc  Bi'ru;eron. 

Vous  pouvez  mouiller,  en  faisant  porter  les  Saj^uenay  Clifts  à  l'O.  sur  S.,  à  une  dis- 
tance de  îJ  milles,  dans  7  brasses,  et  en  joi}>'naut  l'extrémité  S.  0.  de  (ireon  Island  et, 
rilet  Red,  près  qu'à  un  mille  de  terre  ;  mais  exactement  en  dehors  de  cette  manjUt!  vous 
tombez  dans  une  eau  profonde. 

LA  RIVIERE  SAGUENAY^  a  son  entrée  entre  la  Pointe  aux  Vaches,  au  coté 
•ouest,  et  la  Pointo  Lark  compos<1e  de  coteaux  bas  et  d'argile,  au  coté  ouest  ;  de  (;haeun»!  de 
ces  pointes  se  projettent  des  ressifs  dans  le  8t.  Laurent,  celui  de  la  Pointe  aux  Vaches 
s'éteiidant  à  2  milles  au  H.  E.  sur  K.,  et  se  terminant  en  un  monceau  rocluuix  do  14  pieds, 
nommé  Vnches  Pnfr.h,  m.ir<|ué  à  son  côté  sud-ouest  par  une  bouée  noire,  à  être  laissée  à 
stribord  en  entrant  dans  le  Saguenay;  et  celui  de  la  Pointe  Lark,  nommé  r^ark  lice/,  se 
projettant  ,3^  milles  au  sud  jusfiu'i\  un  petit  amas  de  rochers,  toujours  visibles,  et  mar- 
qués par  une  bouée  rouge,  à  une  iii»3nie  distance  -X  l'est  où  se-*  parties  extérie\uv5i  portent 
les  noms  de  Lark  Lslet  Spit  et  Bar  Reef,  l'extrémité  est  U>.  dernier  (de  4  brasses  d'eau.) 
soutenant  une  bouée  échiquetée,  à  être  laissée  à  l)âbord.  Il  y  a  une  anse  de  rocs  de  18  pieds 
d'eau  ^  mille  au  S.  S.  E.  de  cette  bouée  échi(juetée,  la  Pointe  L  irk  portant  0.  f  N.,  distance 
3§,  et  la  bouée  noire  de  Vaches  Patch  N.  sur  O.  Ij  mille.  Ce  ba.s-fond  se  nomme  Prince 
Shaol,  et  si  l'on  amène  le  côté  ouest  de  Brandy  Pots  en  ligne  avec  h'  côté  ouest  de  l'Ilet 
White  Blanc,  on  clairera  les  bords  sud  et  sud-est  de  Lark  Reef,  mais  pas.sez  directement' 
sur  ce  danger.  Ces  ressifs  no  donnent  au  Saguenay  qu'une  entrée  de  -j'  mille  de  large,- 
bien  que  nulle  part  moins  profonde  ([ue  de  11  ou  12  brasses. 

Cette  étonnante  rivière,  qui  était  connue  imparfaite  avant  les  dernières  inspec- 
tions et  aussi  remarquable  par  le  gra  i  volume  d'eau  (ju'elle  apporte  au  Pi.  Laurent 
que  par  la  profondeur  surprenante  de  son  lit,  ([ui  est  de  100  pieds  de  plus  que  celui  du  St. 
Laurent.  Elle  vient  du  Lac  St.  Jean,  et  à  Chicoutimi,  un  poste  de  trafic  de  la  compagnie 
de  la  Baie  d'Hudson  situé  à  65  milles  de  son  embouchure,  elle  devient  navigable,  à  la 
marée  montante  îl  H  milles  au-delà  jus(iu'aux  rapides. 

Elle  est  navigable  pour  les  plus  gros  navires  jusqu'à  la  Pointe  aux  Roceliers,  à  57 
railles  du  St.  Laurent,  et  à  8  inilles  de  Chicoutimi  et  jusqu'à  cette  partie  la  rivière  n'offre 
aucun  danger,  les  côtes  étant  des  précipices  escarpés,  quelques  unes  des(juels  s'  élèvent 
à  1000  pieds.  Le  courant  descend  avec  une  grande  force,  le  baissant  varient  de  3  i\  5 
nœuds,  en  rapidité,  selon  la  largeur  de  la  rivière,  qui  est  de  deux-tiers  d'un  mille  à  2 
milles.  A  l'embouchure  de  la  rivière  ce  baissant  court  i\  raison  de  7  nœuds  sur  le  Lark 
Idet  Spit,  ainsi  qu'au  large  de  l'extrémité  S.  0.  di'  la  Pointe  aux  Vaclies.  Tadmimc  (jui 
est  sur  la  rive  est,  à  1,V  mille  environ  en  dedans  de  l'entrée  de  la  rivière,  fût  autrefois  le 
principal  poste  qu'avai  -iit  les  Français  pour  trafi(juer  avec  les  Sauvages,  Il  a  depuis  per- 
du son  importance  sous  co  point  de  vue,  et  appartient  aujourd'hui  à  la  comj.jgnie  de  la 
Baie  d'Hudson. 

Le  havre  est  devant  cet  établissement  et  est  bien  .abrité,  mais  on  devrait  jeter  une 
grosse  ancre  du  côté  de  terre,  vu  (|u"il  se  forme  quelque-fois  dans  ce  havre  des  remous 
venant  de  la  rivière. 

Il  existe  en  face  de  l'embouchure  de  la  rivière  uiiv  espèc<î  de  barre,  sur  bujuelle  on 
sonde  12,  20  et  28  b''^'sses  d'eau,  mais  exactement  en-dedans  de  ceci  la  profondeur  aug- 
mente à  100  et  un  per  plus  haut  à  150  brasses.  Le  courant  passant  rapidement  sur  la 
barre,  rencontrant  les  baissants  des  gratides  marées  dans  le  St.  Laurent,  causent  des  re- 
mous et  des  brisans;  et  ces  cours  d'eau  opposant  un  vent  impétueux  de  l'est,  font  terri- 
blement grossir  et  briser  la  mer,  dans  laquelle  aucune  chaloupe  ne  pourrait  échapper  à  la 
submersion.  Au  montant,  sans  de  pareilles  circonstances  la  mer  restt!  la  même  que  dans 
les  autres  parties  de  la  rivière. 

Pour  entrer  dans  le  Saguenay.  ayez  le  commencement  du  montant  et  suffisamment 
de  jour  pour  arriver  iYTadou.sac.  Les  vents  du  S.  0.,  sud  à  N.  E.,  conduiront  les  vais- 
seaux dans  la  rivière  avec  le  montant,  mais  on  doit  plus  .se  fier  sur  ceux  du  N.  E.  mais, 
(jue  vous  approchiez  du  S.  0.  ou  du  N.  E.,  ouvrez  les  Brandy  Pots  au  sud  d'est  ou  faites 
les  seulement  toucher  l'Ile  White  Blanche  ,  dans  u.ie  direction  S.  S.  0.  f  0.  Courez, 
sur  cette  manque,  (et  elle  vous  fera  clairer  les  Patches  amas  de  rocher  do  la  Pointe  Mille 
Vaches,  Prince   Shoal  han-fond,)  et  Larg  Reefs    Rtmfs    Lark  se  projettent  de  l'embou- 
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churc  do  la  rivière  jus«jiie-lA  ce  que  la  Pointe  La  Boule  s'avance  en  une  avec  la  Pointe 
Ilot,  porttuit  uu  N.  N.  sur  0.  }  (>..  ce  qui  vous  fera  éviter  le  côti5  S.  0.  du  resaif  Mille 
Vaches.  La  Pointe  Ilot  est  rextréinitë  N.  0.  »iuel((ue  peu  base  du  Ililvre  Tadoussac,  et 
la  Boule,  une  côte  l'élevée  ronde  derrière,  formant  un  promontoire  escarpée,  situé  ù  4  milles 
au-dessus  de  Tadttussac,  et  la  pointe  extrême  aperçue  au  même  côté  de  la  Rivière. 

Tirez  un  peu  sur  les  marques  à  guide  nommées  en  dernier,  en  tenant  justement  ou- 
verte rextrémité  S.  0.  de  La  Boule  :  cette  course  vous  fera  clairer  tous  les  dangers  ;  et 
quand  voua  serez  avancés  aussi  haut  (lue  la  Pointe  Rouge,  dirigez  votre  course  sur  le- 
poste  de  tratio.  justjue  dan.<(  le  havre,  et  jeteV.  votre  ancre  de  l'extérieur  dans  16  brasses,  et 
celle  de  l'intérieur  près  a  ou  en-dedans,  de  la  marque  de  la  marée  basse. 


COTE  SUD  DE  (ÎASPÉ  A  L'ILE   DW   BIC. 


Jm  côte  .atrc  Gaspé  et  Cap  Chatte  est  haute  et  écore,  et  sans  dangers,  ainsi  que  dé- 
pourvu de  havres  ;  cependant,  quoi(iu'elle  .>*oit  sans  dangers,  il  faut  s'en  méfier  dans  les 
nuits  ob.scures  ou  brumeuses,  puisque  l'eau  est  partout  trop  profonde  pour  rendre  l'aver- 
tissement procuré  par  la  sonde  assez  sût  pour  les  vaisseaux.  Dans  toute  son  étendue,  ex- 
cepté dans  (jnehiues-unes  des  baies,  la  rive  consiste  on  rochers  d'une  ardoise  inclinée, 
qui  couperait  en  pou  de  temps  le  fond  d'un  vaisseau  ;  et  la  nature  de  ce  pays  est  telle 
que  ceux  qui  s'échapperaient  sur  la  côte,  courraient  grand  risque  d'être  épuisés  avant 
d  aiTiver  à  aucun  étahlis.sement. 

CAP  ROSIER.  Ce  cap  est  ù  7  milles  du  Cap  Gaspé.  Il  est  bas,  et  l'eau  basse  à 
ses  pieds  s'étend  un  tiers  de  mille  au  large  ;  au  sud  dans  l'intérieur  de  la  baie  se  trouve 
un  autre  rcssif  se  projettant  un  demi-mille  de  terre.  Sous|le  Cap  au  Rosier  il  y  a  de  l'abri 
contre  les  vents  N.  ().,  mais  on  devrait  pas  y  rechercher  le  mouillage.  Sur  l'extrémité  du 
Cap  s'élève  une  tour  circulaire  en  pierre,  haute  de  112  pieds,  et  vecouverte  à  l'extérieur 
de  briques,  sur  laquelle  on  voit  une  lumière  fixe,  à  136  pieds  au-dessus  du  niveau  de  la 
mer,  et  visible  à  16  ou  17  milles.  Elle  est  allumée  le  20  Mars,  et  contiuue  de  l'ôtre  jus- 
qu'au 31  de,  Décembre.     Elle  est  dans  la  lat.  48°  51'  37"  N.,  et  la  long.  64°  12'  0. 

On  donne  des  signaux  au  moyen  d'un  soufflet  à  air  ou  à  brume,  que  l'on  fait  résonner 
d  de  courts  intervalles  par  un  temps  de  brume  et  des  bordées  de  neige  ;  ou  bien  ou  tire 
un  petit  canon  chaque  heure  lorsque  le  soufflet  n'est  pas  en  ordre. 

A  7  milles  environ  au  nord-ouest  du  Cap  au  Rosier  sont  situées  la  Rivière  et  l'Anse 
Griffin,  apportant  de  l'abri  aux  chaloupes,  et  ii  5  milles  plus  loin  se  trouve  la  Rivière  Great 
Fox,  au  large  de  chatiuo  entrée  de  laquelle  sont  des  ressifs  qui  abritent  le  mouillage.  Ici 
les  navires  peuvent  mouiller  pendant  un  certain  temps  pendant  l'été  et  se  procurer  du 
bois,  de  l'eau,  et  des  provisions  fraîches.  A  16  milles  de  la  Rivière  Great  Fox  est  situé 
Great  Pond,  petite  anse  ou  crique  qui  abrite  les  chaloupes. 

La  Rivière  Mtuhlrinv  est  à  24  milles  au  N.  0.  A  0.  de  Great  Fond.   Elle  est  abritée 
contre  les  vents  nord  par  un  ressif  qui  s'étend  au  large  de  lextrémité  nord-ouest  Cap  Ma- 
deleine de  l'entrée  environ  400  brasses,  en  direction  parallèle  t\  la  côte.     La  rive  a  13 
)ieds  d'eau  aux  grandes  murées,  en  sorte  que  les  petits  vaisseaux  peuvent  y  entrer  quand 
es  eaux  sont  calmes  et  le  temps  beau.    Les  vaisseaux  peuvent  mouiller  dans  la  baie,  par  un 
)eau  temps,  dans  7  brasses  d'eau,  sur  foud  de  sable  et  de  coquilles  brisées,  à  trois  quarts 
de  mille  de  la  rive  sablonneu.se.  la  pointe   N.  0.  portant  à  l'O.  N.  0.  ;  vous  trouverez  un 
abri  contre  leO.  N.  0.,  par  le  sud,  jusqu'il  l'E.  S.  E. 

Environ  a  16  uiilles  de  la  Rivière  Madeleine  se  trouve  la  Baie  du  Mont  St.  Louis, 
dans  laquelle  les  petits  vaisseaux  peuvent  mouiller  dans  8  à  16  brasses  d'eau  par  un  beau 
temps,  en  se  tenant  plus  près  du  côté  ouest  que  du  côté  est;  ils  seront  alors  abrités  contre 
l'O  N.  0.;  sur  sud,  jusqu'à  l'E.  S  E.  La  rivière  au  fond  de  la  baie,  mais  comme  elle  ne 
mesure  que  7  pieds  d'eau  à  son  entré,  à  marée  haute,  il  n'y  a  que  de  petites  chaloupes  qui 
peuvent  s'y  aventurer. 

CAP  STB.-  ANNE.  La  distance  de  la  Baie  de  Mont  Louis  au  Cap  Ste.  Anne  est 
de  16  nnlle,s,  et.lacôte  est  d'une  hauteur  moyenne  et  couverte  d'escarpements.  Dans  les 
terres,  et  au-delà  du  Cap  s'élèvent  les  Montagnes  de  Ste.  Anne,  qui  commencent  à  4  lieues 
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au  sud  ouest  du  cup,  ot  continuent  dans  ct^tte  diroetion  à  10  ou  12  lieues.  Elles  attoiiinent 
une  hauteur  considérable,  et  peuvent  ôtre  vue»  li  HO  ou  1)0  luilIt-H  par  un  beau  temps;  le 
plus  haut  pie  est  port«S  i\  3970  pieds  an-dc8su8  d»i  niveau  do  la  nier  ;  ces  cfttes  sont  donc 
les  plus  hautes  dans  l'AniiSrique  Britannique  ot  la  Riviùrc  Sto.  Anne,  ',\k  lieues  E.  N.  E. 
du  Cap  Chatte,  est  un  ôUtbli»»enicnt,  ou  résidont  quehjues  faniillos  tonjeurs  onijvross^-es  à 
assister  euux  que  la  nCnîosvsité  oblige  t\  leur  demander  ce  service  ;  mais  cotte  rivi(^ro  aussi 
bien  (jue  1»  petite  près  du  Cap  Chatte  sont  barrt'es  à  leur  ontrôo,  et  accitmodont  peu  les 
navires,  bien  qu'elles  soient  navigables  A  marëe  haute  p«n>r  les  petites  {ioOlottos.  J^a  Ri- 
viôro  du  Cap  Chatte  assèche  presque  entièrement  à  uiarue  basse,  oxcopt»?  i\  un  endroit,  où 
l'on  peut  parfois  sonder  10  pieds  d'eau.     Cts  rivières  sont  donc  pou  t'r^(|Uentôos. 

LE  CAP  CHATTE,  situé  au  tît>°  -19'  de  long.  0.,  peut  être  distingm<  taoiiomont, 
vu  qu'il  apparaît  comme  une  côte  arrondie,  séparé  de,  mais  moins  haut  (juo  la  terre  qui 
l'avoisine.  C'est  ic  terrain  le  plus  au  nord  sur  la  côte  sud  de  la  Uivioiv  St.  liiiuront. 
De  là  à  la  Rivière  Matane  la  distîuice  est  de  pres((ue  11  lieues  dans  une  dirootion  O.  \  S.  ; 
dans  cet  espace  on  reuot.ntro  plusieurs  anses  qui  paraissent  pouvoir  abriter,  maison  no  peut 
en  atteindre  aucune.  Toute  la  côte  est  écore,  avec  escarpements  élevés,  et  ne  fournit  autre 
chose  que  du  bois  et  de  l'eau.  Au  largo  do  cette  partie  de  la  côte  les  sondages  sont  tous 
de  sable,  et  au-dessus  de  15  pieds  de  profondeur,  mais  en-dedans  de  cette  profondeur  ils 
sont  durs,  et  vilains. 

Vous  ne  seree  pas  plus  qu'à  un  demi-mille  des  rochers,  et  en  quelques  endroits  vous 
en  serez  bien  près  dans  une  eau  qui  mesurera  15  brasses  de  profondeur.  Après  cette  der- 
nière profondeur  l'eau  approfondit  rapidement  ;  tellement  qu'à  H  mille  de  terre  vous  aurea 
50  et  UO  brasses,  uvoo  fond  connnode  et  d'un  bon  sable,  et  un  peu  plus  loin  au  large  vous 
aurez  10  brasses,  pas  de  mouillago. 

La  marée  monte  le  long  de  (erre,  jusiju'à  2  heures  environ  au  Cap  Chatte  ;  mais  les 
marées  dans  le  '^'euve  St.  Laurent,  sont  t<'lloment  influées  par  les  vent»,  que  des  vents 
forts  do  l'est  les  font  monter  bien  plus  vite  ot  plus  haut,  tandis  que  les  vents  ouest  ont  un 
effet  contraire.  Les  grandes  marées  ordinaires  s'élèvent  à  13  pieds,  et  les  petites  à  6 
pieds. 

La  liivière  Matane,  est  petite  et  a  une  entrée  étroite  :  elle  n'est  accessible  qu'aux 
petits  vaisseaux.  Quand  vous  serez  au  large  de  la  rivière  et  pas  plus  loin  que  3  ou  4 
milles,  vous  verrea  au  côté  ouest  do  son  entrée  plusieurs  maisons,  et  un  escarpement  isolé. 
Si  vous  désirez  entrer  ne  le  faites  jamais  sans  l'assistance  d'un  pilote,  vu  que  la  barre 
change  de  position,  et  n'a  que  4  pieds  d'eau  à  marée  basse,  et  15  ù,  marée  haute,  dans  les 
grandes  marée».  En  dehors  de  la  barre,  le  mouillage  est  de  5  brasses  d'eau  -X  un  domi- 
mille  de  terre,  ou  un  peu  pins  au  large,  de  10  brasses,  fond  de  vase  et  de  sable.  Pen- 
dant le  baissant  une  marée  très  rapide  sort  de  la  rivière. 

En  cas  de  besoin  ou  de  naufrage  ou  pourra  se  procurer  ici  des  pilotes  et  des  provisions. 
Quand  vous  serea.à  quelques  milles  à  l'est  de  Matane,  et  à  3  milles  de  terre,  vous  remar- 
querez les  Paps  de  Matane,  portant  au  S.  0.  ;  elles  sont  dans  les  terres,  à  l'ouest  de  la 
rivière  ;  et  sont  difficilles  t\  reconnaître,  quoique  ce  soit  la  meilleure  njarque  pour  les  voir; 
le  Mont  Carmelle  portera  alors  au  S.  0.  sur  0.  ^  0.,  distance  14  ou  15  lieues  ;  cotte  mon- 
tagne apparaît  au  nord  de  toutes  les  ierres  alors  eu  vue,  dans  la  forme  d'une  circulaire. 
De  Matane  t\  la  Baie  Little  Métis  la  distance  est  22  milles  le  long  d'une  côte  basse,  ro- 
cheuse et  boisée.  La  baie  est  petite  et  divisée  en  deux  anses  rocheuses,  asséchées  il  marée 
basses  ;  et  celles  du  sud  reçoit  les  eaux  d'une  rivière.  La  Pointe  Métis,  l'extrémité  exté- 
rieure de  la  baie,  soutient  plusieurs  bâtisses  ;  et  de  cette  pointe  s'étend  vers  l'est  uu  ressif 
qui  apporte  aux  petits  vaisseaux  un  excellent  abri  contre  les  vents  N.  0.  Ce  ressif  as- 
sèche en  partie  à  la  marée  basse,  et  peut  ôtre  passé  ù  l'aide  de  la  sonde,  dans  4  brasses 
d'eaUi 

Grand  Métis  est  séparé  de  Littlo  Métis  par  la  Pointe  Métis.  La  rivière  qui  est 
dans  la  partie  ouest  de  la  baie,  n'est  d'aucune  utilité  aux  vaisseaux,  vu  que  la  baie  assèche 

Srcsqu'entièrement  à  marée  basse  ;  cependant  de  petits  vaisseaux  peuvent  y  ancrer  avec 
es  vents  S.  0.,  dans  3  brasses  à  marée  basse,  mais  avec  vents  ouest  ils  n'auront  aucun 
abri.  Néanmoins  des  vaisseaux  y  arrfitent  durant  les  mois  de  l'été  jwur  se  charger  de 
bois:  ils  ont  coutume  de  s'amarrer,  en  faisant  porter  la  rivière  au  S.  S.  0.,  à  une  distance 
de  1^  mille,  dans  6  brasses,  d  marée  basse,  fond  de  vase.  Un  vaisseau  peut  parfois 
mouiller  aucune  part  au  large  de  la  baie,  dans  0  à  12  brasses,  fond  excellent  et  suffisam- 
ment d'espace.  Grand  Métis  est  devenu  important  par  ses  moulins  à  scie  érigés  sur 
une  chute  3  milles  dans  les  terres  où  l'on  fabrique  une  grande  quantité  de  Uiadriersde  sapin. 
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Cook  Cove  l'Anse  Coofc,  14  milles  à  l'ouest  de  la  Pointe  Métis,  apporte  un  excel- 
lent mouillage  dans  8  brasses  d'eau  à  la  uiarije  basse,  avec  abri  contre  les  vents  le  long  de 
la  côte  ;  le  Mont  Camille  est  situé  8  milles  au  8.  E.  sur  S.  de  cette  anse. 

Father  Point  La  Pointe  au  l'ère  est  située  4|  à  l'ouest  de  l'Anse  Cook,  et  peut  ôtrc 
reconnue  par  son  phare,  une  biltisse  octogane  et  blanche,  au  48°  3lj^'  de  lat.  N.,  et  au  68°  30' 
40'  de  long  ().,  exhibant  une  lumière  rouge,  fixe,  visible  du  bord  d'un  vaisseau  entre  les 
courses  de  l'O.  ^  S.,  par  le  sud,  et  de  l'E.  sur  N.  \  N.,  à  une  élévation  de  43  pieds  au- 
dessus  du  niveau  do  l'eau,  à  marée  haut«;  elle  peut  être  vue  à  une  distance  de  10  milles. 
Il  n'est  pas  allumé  pendant  les  nuits  d'hiver,  depuis  le  10  Décembre  jus((u'au  10  Avril. 
Il  y  a  aussi  sur  cette  pointe  un  Bureau  do  Télégraphe,  et  une  station  de  pilote. 

Rimouski. — A  environ  3  milles  0.  sur  S.  de  la  Pointe  au  Pore  se  trouve  l'Ile 
Barnaby,  et  entr'elles  est  la  rade  de  Rimouski,  où  les  vaisseaux  mouillent  pendant 
l'été,  pour  se  charger  de  bois.  La  meilleure  position  ^  u  oa  puisse  y  occuper,  c'est  do  faire 
porter  la  pointe  c-t  do  l'île  à  l'O.  sur  N.,  et  l'F  "r'f.  do  Kimouski  au  S.  S.  0.  ^  0.,  et  la 
Pointe  aux  Pères  à  l'E.  N.  E  ;  la  profondeur  a».  .>(i  '  4  brasses,  ik  marée  basse  dans 
les  grandes  marées,  sur  fond  de  vase.  Les  petits  sseaai.  peuvent  mouiller  plus  à  l'ouest 
dans  3  brasses  h  la  marée  basse  en  faisant  porter  i  jxtrémi^  .'•  ^t  des  rochers,  au  large  de 
l'extrémité  ouest  de  l'Ile  Barnaby,  au  N.  0.  sur  0.,  à  une  distance  d'un  quart  de  mille. 

Au  largT  de  l'extrémité  est  de  l'Ile  Barnaby,  se  projette  environ  un  quart  de  mille  un 
ressif  que  l'on  peut  passer  dans  4  brasses  d'eau.  L'Ile  Barnaby  est  longue  d'environ  2 
milles,  basse  et  boisée  ;  il  y  a  erire  cette  île  et  terre-ferme  un  chenal  qui  assèche  à  marée 
basse,  et  des  vaisseaux  tiran*^  plus  que  8  pieds  d'eau  ne  devraient  pas  tenter  de  fréquenter. 

Derrière  l'île  sur  ter'e-ferme,  se  trouvent  l'Eglise  et  le  Village  de  Rimouski  ;  il  y 
a  li\  un  quai  long  de  2150  pieds,  avec  une  profondeur  d'eau  de  8^  pieds  à  sa  tête  :  delà  à 
Québec  la  distance  est  de  150  milles. 

Près  (lu  milieu  du  côté  extérieur  de  l'Ile  Barnaby  s'étend  :\  ^  de  mille  un  bas-fond 
de  3  brassi'S  d'eau,  et  le  ressif  à  son  extrémité  ouest  se  projette  trois  quarts  de  mille 
dans  une  direction  0.  S.  0.  Entre  l'extrémité  ouest  de  l'Ile  Barnaby  et  terre-ferme,  est 
un  rocher  grand,  haut  et  aride,  distant  de  l'île  de  deux  tiers  de  mille.  A  moitié  chemin 
entre  les  extrémités  ouest  de  l'île  et  du  rocher  aride,  portant  dans  une  direction  Nord  et 
Sud,  l'eau  mesure  deux  brasses,  à  la  marée  basse,  dans  Barnaby  Road,  sur  fond  de  vase, 
apportant  aux  petits  vaisseaux,  un  bon  mouillage,  avec  tout  autre  vent  que  les  vents 
ouest.  L'Eglise  à  Rimouski  jointe  avec  l'extrémité  est  du  rocher  conduira  par-dessus  le 
haut  du  ressif  au  large  de  l'extrémité  ouest  de  Barnaby,  et  dans  ce  mouillage,  Buad. 

De  l'extrémité  est  de  l'Ile  Barnaby  l'extrémité  est  de  l'Ile  Biquette  porte  à  l'O.  ^  N. 
14i^  milles,  tt  le  Cap  Arignole  0.  sur  S.,  vers  le  sud,  13i  milles.  Le  Cap  Arignole  et 
l'extrémité  est  de  l'Ile  du  Bic  portent  l'une  de  l'autre  au  Nord  et  au  Sud  ;  l'extrémité 
oueât  de  l'île  porte  au  N.  0.  du  Cap,  et  l'extrémité  est  du  rcisif,  tjui  se  projette  au  S. 
E.  de  l'Ile,  au  N.  sur  E.  ^  E  ;  la  distance  du  cap  au  corps  de  l'île  étant  d'environ 
2^  milles. 

Entre  les  Iles  Barnaby  et  Bic  coulent  la  Rivière  Otty  et  Old  Bic  Harhour  ;  la 
première  porte  au  S.  0.  à  5  milles  environ  de  l'Ile  Barnaby,  et  est  peu  utile  aux  navires, 
excepté  pour  s'.ipprovisionner  d'eau  ;  la  dernière  est  encore  plus  à  l'ouest,  à  environ  3 
milles,  et  est  très-propice  aux  petits  vaisseaux  pour  y  rester  d  l'abri  des  vents  ouest.  Ce  havre 
renferme  à  son  côté  est  deux  îles  rondes,  qui  rétrécissent  l'entrée  à  une  largeur  de  deux 
tiers  de  mille  :  le  mouillage  qui  est  de  3  brasses  à  marée  basse  est  à  moitié  chemin  entre 
l'île  le  plus  il  l'ouest  et  le  côté  ouest  du  hiivre,  la  pointe  ouest  portant  à  l'Ouest,  distance 
un  tiers  de  mille.  Quand  vous  venez  de  vers  le  N.  0.  pour  gagner  ce  mouillage,  ouvrez 
l'île  la  plus  i\  l'ouest  des  deux,  la  moitié  de  sa  largeur  à  l'est  de  la  pointe  ouest  du  havre, 
ce  qui  vous  claircra  du  rocher  est  du  Rcssîf  du  Cap  Arignole,  le  seul  danger  sur  la  route. 
Il  y  habite  une  famille  qui.  en  cas  de  nécessité,  peut  fournir  des  provisions. 

En-dedans  de  l'Ile  du  Bic  est  le  Cap  Arignole,  sur  le  côté  est  t^iquel  est  le  ressif, 
qui  se  projette  un  mille  à  l'E.  sur  N.  Il  consiste  en  deux  rochers,  l'extrémité  ouefit  de 
celui  qui  est  le  plus  situé  à  l'ouest  étant  toujours  visible  hors  de  l'eau,  et  portant  au  Sud 
à  2|  milles  do  l'extrémité  est  du  ressif  S.  E.  du  Bic,  et  à  l'E.  ;|  N.  J  mille,  de  l'extré- 
mité N.  0.  du  Cap  Arignole  ;  mais  elle  n'est  éloignée  que  d'un  quart  de  mille  des  rochers 
au  large  du  côtt'"  est  du  cap  ;  ce  l'ochcr  est  long  d'un  quarts  de  mille  seulement,  et  très- 
étroit.     Le  rocher   est  petit,  couvert  d'eau 
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excellente  marque  pour  éviter  ce  ressif  lorque  l'on  entre  ou  sort  du  Fleuve  Old  iîic,  c'est 
de  tenir  le  rejaillissement  (1)  dans  la  partie  de  S.  K.  du  havre  ouvert  coiiiplètement  à  l'est 
de  l'extrémitë  ouest  du  havre,  dans  une  direction  ou  course  E.  S.  E.  \  8. 

Au  côté  ouest  du  Cap  Arignale  se  trouve  la  Baie  Ha-Ha  ;  au  large  de  son  entrée  est 
un  excellent  mouillage  de  4  brasses  d'eau,  trÔ8:propice  av(  '  les  vents  de  l'est, 

L'Ile  du  Bic  est  d'une  hauteur  moyenne,  et  d'une  longueur  d'environ  îJ  milles,  en 
direction  parrallùle  à  la  côte.  Elle  est  épaissement  boisée  et  fournit  une  grande  abon- 
dance d'eau,  excepté  par  un  temps  très-aride.  Il  y  a  des  ressifs  sur  ses  côtés  est,  ouest 
•t  nord.  Le  ressif  N.  E.  est  un  petit  amas  de  rochers,  secs  à  la  marée  basse,  gisant  à 
400  verges  du  côté  est  de  l'île,  et  que  l'on  clairera  en  ouvrant  les  Ilets  Bico({ucs  sur  le 
côté  est  du  Havre  Old  Bio  à  l'est  du  ressif  S.  E.,  dans  une  direction  portant  nullement  à 
l'est  de  S.  E.  sur  S.  Le  Ressif  S.  E.  se  projette  1^  mille  E.  sur  S.  de  l'extrémité 
sud-est  de  l'île,  et  a  trois  rochers  sur  sa  partie  extérieure  écorcs  des  côtés  nord  et  sud, 
et  toujours  à  sec.  Les  West  Grounds  sont  une  grande  batture  d'ardoise,  en  partie  sèche 
à  la  marée  basse,  et  dont  la  pointe  extérieure  est  distante  de  trois-quarts  de  mille  0.  ^  S. 
de  la  pointe  ouest  de  l'île  ;  on  peut  l'approcher  d  5  brasses. 

L'Ile  Biquette. — Cette  île,  qui  est  petite,  longue  seulement  d'im  dei.  «-m  j,  et 
haute  de  100  pieds,  est  située  à  une  petite  distance  du  côté  nord  de  l'Ile  «^u  Bi^.  Le 
chenal  entre  est  rétréci  par  queUiues  rochers  se  projettant  au  large  des  côtés  o^.  et  sud-est 
de  Bi((uette,  et  par  deux  au  trois  autres  gîsant  au  large  de  son  extrémité  ouest,  à  environ 
un  mille,  en  sorte  qu'un  étranger  court  un  grand  risque  en  voulant  passer  ce  c'^enal  com- 
pliqué. Le  meilleur  temps  est  à  la  marée  basse,  quand  les  dangers  sont  visibles  ;  alors  on 
obtiendra  de  5  à  9  brasses  d'eau,  sondages  irréguliers  plein  chenal.  Le  "ôté  nord  de 
rile  est  écore,  et  il  y  a  15  brasses  à  une  petite  distance  de  terre. 

Le  ressif  N.  0.  de  Bi(iuette  est  fort  dangereux  ;  il  est  situé  1^  mille  à  l'Ouest  de 
l'Ile,  l'extrémité  ouest  du  Bic  étant  alors  jointe  à  l'extrémité  N.  E.  de  la  Baie  Ha-Ha, 
portant  au  S.  S.  E.  f  E.,  mais  cette  dernière  pointe  ou  extrémité  n'est  pas  si  facile  à 
reconnaître  à  cause  des  hautes  terres  derrière  elle.  En  l'approchant  de  vers  l'ouest,  on 
ne  devrait  pas  renfermer  l'extrémité  nord  du  Cap  Arignole  derrière  la  pointe  ouest  du 
Bic.  Ce  ressif  se  compose  de  deux  rochers  longs  d'environ  150  brasses,  et  juste  couvert 
h  marée  haute,  et  qui  sont,  comme  l'Ile  Biquette,  écoresà  leur  côtés  nord,  ayant  12  brasses 
d'eau  près  d'eux.  L'eau  mesure  24  à  30  brasses  à  2  milles  au  Nord  de  l'île,  et  la  même 
profondeur  existe  à  1^  mille  seulement  du  ressif,  avec  fond  de  sable.  Plus  loin  on  ne 
trouvera  pas  de  fond  à  50  ou  60  brasses. 

Le  phare  sur  l'Ile  Biquette  exhibe  une  lumière  de  première  classe,  qui  reste  allumée 
depuis  le  15  Avril  jusqu'au  15  Décembre.  Elle  s'élève  à  112  pieds  au-dessus  du  ni- 
veau de  la  mer,  et  tourne  dans  2  minutes.  Pendant  le  temps  de  brume,  ou  de  tem- 
pêtes de  neige,  on  tire  un  canon  à  chaque  heure. 

Derrière  l'Ile  du  Bic,  sur  terre-ferme,  se  trouve  la  hauteurs  du  Bic,  dont  la  plus 
haute  partie  s'élève  à  1236  pieds  au-dessus  du  niveau  de  la  mer,  et  porte  au  S.  0.  sur 
S.,  2^  milles  du  Cap. 

Le  Ressif  Alcide. — Le  Ressif  Alcide,  gîsant  entre  le  Bic  et  la  terre-ferme,  est  très- 
dangereux,  vu  qu'il  est  tellement  écore  û  tout  son  contour,  que  la  sonde  n'avertit  aucune- 
ment. C'est  un  petit  rocher  d'une  étendue  de  6  pieds,  ayant  à  sa  surface  à  la  marée  basse 
4  pieds  d'eau,  et  placé  sur  un  bas-fond  rocheux  de  100  pieds  de  long,  et  parallèle  à  la 
côte.  Il  se  trouve  au  S.  0.  de  l'extrémité  ouest  du  Bic,  distant  de  la  même  de  f  milles  ; 
et  il  n'y  a  pas  de  marque  proche  pour  vous  le  faire  éviter,  cependant,  si  on  ne  renferme 
pas  entièrement  le  Mont  Camille  derrière  le  Cap  Arignole,  les  vaisseaux  ne  coureront 
aucun  risque  à  son  égard. 

Sous  aucune  des  extrémités  de  l'Ile  du  Bic  le  mouillage  est  excellent,  ainsi  qu'entre 
l'île  et  la  terre-ferme,  selon  la  direction  du  vent,  et  les  vaisseaux  qui  rencontreront  un  vent 
est  devront  mouiller  plutôt  que  d'essayer  de  louvoyer  en  descendant  l'estuaire,  pendant  les 
longues  nuits  brumeuses  de  l'automne.  Il  y  a  eu  plus  de  naufrages  dans  cette  dernière 
circonstance  qu'il  n'en  est  arrivé  par  aucune  autre  cause,  et,  cependant,  ce  qu'ils  peuvent 
gagner  par  une  telle  course  peut  l'être  au  bout  de  quelques  heures  avec  un  vent  favorable. 

(1)  La  rejaillissement  d'eau  dont  on  fait  ici  mention  est  fonnée  par  une  nviére  descendant  entre 
les  montagnes,  et  à,  juatement  a  son  côté  ouest,  uoe  terre  qui  à  l'apparence  de  craie,  mais  qui  réelld- 
ment  est  un  roc  blanc.  Ceci  est  une  excellente  marque  pour  les  vaisseaux  venant  de  l'ouest  et  des- 
tinés à  mouiller  à  Old  Bic,  vu  que  la  partie  est  du  ressif  du  cap  est  couvert  à  marée  haute,  et  se  com- 
pose de  rochers,  qui  assèchent  i  marée  basse. 
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Les  Maréks,  etc. — A  l'ouest  du  liic  \v  ootnmonucniont  du  montant  ne  fait  sentir  au 
N.  E.,  mais  dans  Ioh  petites  marées,  lo  ciours  du  montant  est  trèn-fuiblu  entre  le  Bic  et  la 
terre-ferme,  excepti'*  pn'^s  de  cette  dernlAre  place.  J)un8  les  gninde»  inardoH  il  court  à 
travers  le  chenal  communément  à  raison  de  1  J  nœud,  étant  plus  fort  près  do  terre-ferme. 
Il  court  aussi  entre  lo  Hio  et  Biquette  ;  mais  le  cours  do  l'eau  ne  s'étend  qu'à  une  trôs- 
peiite  distance  en-dehors  de  la  dernière  île. 

Lo  courant  du  montant  poursuit  sa  course  lo  lonj»  do  torro-fermo,  pas.^ant  &  l'inté- 
rieur, et  tr6.s-près  lY  l'extérieur  des  Iles  llazadcs,  Bascjuo  ot  Apple  :  mais  i«e  s'étend 
nulle  part  assez  loin  de  terre  jwur  Ctro  utile  aux  navires  qui  louvoient  à  l'ouest  ;  bien 
plus  bas  que  (iroeii  Island  ry/<'  Vurtr.  Cette  partie  du  courant  du  montant  qui  passe 
entre  liic  et  Biquette,  coulo  à  son  plus  fort  jusqu'à  la  moitié  du  montant  soulomont,  après 
quoi  il  f-'iifTaiblit  peu  i\  peu,  en  déviant  au  N.  0.,  autour  de  l'extrémité  ouest  de  l'îlo,  et 
en  dernier  lieu  an  Nord  et  au  N.  K.,  vers  la  fin  do  la  marée. 

Le  montant  devient  plus  faible,  et  de  moindre  durée,  à  mesure  que  vous  avancez  à 
l'ouest  des  îles.  A  moitié  chemin  entre  lîic  et  les  Rasades,  '  l'eau  se  ralentit  pondant  une 
heure  environ,  tk  la  fin  du  baissant  ;  après  (juoi  :  un  faible  courant  monte  nu  premier 
quart  du  montant,  à  raiscm  d'un  quart  de  nœud  ;  et  ceci  est  suivi  d'un  remous  de  mon- 
tant qui  fait  1^  nœud  à  l'heure,  ou  2h  au  bord  du  Banc  de  Sondages,  et  q\ii  vient  de 
l'ouest,  courant  dans  la  môme  direction  prend  le  baissant  pendant  lo  reste  du  mon- 
tant. 

Les  maîtres  de  vaisseaux  qui  viennent  du  mouillage  qui  est  a  ouest  ou  qui  appro- 
chent l'île  avec  de  légères  brises,  surtout  la  nuit,  ou  par  un  temps  ora;;eux,  devraient  se 
rappeler  le  cours  de  cette  deruiùre  partie  du  montant  plus  loin  que  l'extrémité  ouest  du 
Bic 

Le  baissant  cojnmenee  au  large,  ou  vient  du  sud,  et  ceci  est  plus  remarquable  au 
mouillage  est,  mais  il  ne  dure  que  trùs-peu  de  temps,  après  quoi  l'eau  coulo  avec  mesure 
entre  les  îles,  et  le  long  de  la  côte  pendant  le  reste  de  la  marée.  8;i  rapidité  avec  les 
verf  >  de  l'ouest,  varie  de  2  à  2^  nœuds,  selon  que  la  maréo  est  grande  ou  petite,  mais  elle 
ne  coule  pas  si  rapidement  avec  des  vents  de  l'est. 

Le  Hioïc  Sud  est  h  l'est  et  à  l'ouest  du  lîic  et  Biquetto,  ot  l'assistance  que  les  son- 
dages dessus  apporteront  aux  vaisseaux  sera  évident.  8i  les  vaisseaux  eu  approchant  de 
ces  îles  de  l'une  ou  do  l'autre  direction,  font  usage  do  leur  sonde  en  se  référant  aux  son- 
dages sur  la  carte,  et  sont  attentifs  aux  directions  donnée»^,  ils  ne  leur  sera  presque  pas 
possible  de  dériver  siir  Biquette,  ou  ses  ressifs,  comme  il  est  souvent  arrivé  par  le  passé  ; 
le  bord  du  South  Bank  de  30  brasses  de  profondeur  est  à  7  milles  au  nord  de  l'Ile  Bar- 
naby,  et  à  H  mille  au  nord  du  ressif  N.  0.  de  Biquette.  '  Kntre  ces  'doux  pointes  le 
bord  du  banc  citiitinue  sur  une  ligne  légèrement  ondulante.  L'eau  est  beaucoup  moins 
profonde  partout  à  l'intérieur  de  cette  ligne,  et  nulle  part  au  nord  du  lîmc  Sud,  on  n'at- 
tenit  le  fond  avec  une  ligne  de  50  à  SO  brasses,  tout-à-fait  vers  la  Côte  nord.  Le  bord 
de  HO  brasses  d'eau  est  à  4  milles  au  nord  de  l'Ilot  Hizade  du  N.  E.,  et  est  presqu'en 
ligne  droite  avec  cette  pointe  à  l'est  au  large  du  ressif  N.  O.  do  Biquette. 

A  l'ouest  le  Banc  Sud  s'élargit  graduellement,  son  bord  nord  poursuivant  une  di- 
rection au  large  des  Razades  vers  le  côté  nord  de  lled-Islet  lieoS  Rensf/.  On  ne  sonde 
nulle  part  dessus  à  marée  basse  plus  que  Hfi  brasses,  avant  que  l'on  arrive  à  2  milles  de 
distance  de  la  ligne  joignant  les  extrémités  N.  E.  de  Red-Islet  et  des  Ressifs' Green  Islet, 
et  cette  angniontation  dans  la  jirofoiideur  Je  l'eau  est  une  indication  valable  pour  un  vais- 
seau approclmnt  de  ce  passage  dangereux  par  un  mauvais  temps,  alors  que  l'Ile  ne  peut 
être  vue.  On  peut  jeter  l'ancre  dans  10  ou  12  brasses  sur  un  fond  très  tenace,  tout 
le  long  de  la  côto  sud  entre  l'Ile  du  Bic  et  l'Ile  verte. 


DE  L'ILE  DU  BIC  A  QUÉBEC. 

Entre  le  Bie  ot  les  Razades,  la  côte  de  tcrro-fcrmo  est  haute  et  rocheuse,  et,  à  l'ex- 
ccption  du  Rocher  Alcide,  est  sans  obstacles  pour  les  petits  vaisseaux  qui  se  ticjidrai^nt 
près  de  terre,  mais  les  navires  ne  devrî^ient  pus  se  tenir  plus  près  que  dans  7  brasses, 
*ît  9  brasses  à  la  inarée  juoitié  haute,  à  cause  d'une  longue  rangée  de  fond'  rooheuxj  s'é- 
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tendaiit  5  mille?  :V  l'K.  N.  K.  d»' l'Ile  11 az.ulc  du  N.  K.,  avoe  17  jiicds  dVim  pr^s  de 
son  oxtri'init<^  oHt.  I*our  duircr  toutes  les  parties  de  cette  rung;<'e,  ouvre/  TTle  HtiFi(|ne 
<Je  H!i  propre  largeur  au  nord  du  lliizade  N.  K. 

li(w  Ilots  Riif «do  Hont  doux  ;j;ri»nds  rochers,  p<îrtant  l'un  (!•>  ra\itre  dans  iiuo  direc- 
tion S.  0.  1-0.  IX  mille.  Celui  d'entr'eux  (jui  est  le  plus  au  ni>rd  est  port.' au  S.  0. 
.^0.  pres(|uàir)  huIIch  du  rossif  N.  E.  de  Bicpiette,  et  est  iMoijj;ni<  de  1]^  mille  do  terre- 
terme  au  8ud.  Il  n'y  a  pas  do  pasHa^re  oiitr'oix  et  lu  côte  pour  1rs  vaisseaux.  A\t  O.  S. 
O.  de  rilct  Riizade  du  N.  10.,  A  une  distnjice  do  5  milles,  se  trouve  l'Ile  au  Ha.sfjue, 
longue  d'environ  1  \  mille,  et  lar;;e  do  200  bnisses.  Klle  est  roeluMise,  et  eutr'ello  et  la 
côte  dont  elle  est  «'loi<^iu5e  de  2  milles,  il  n'y  a  pas  do  passa;j;e  pour  les  navires. 

De  l'extri^miti^  S.  0.  do  cette  île  o.st  une  pointe  sahloinieuse  eourant  un  «piart  de 
mille  nu  Sud.  11  y  a  prt's  de  l'c^ctréiMitd, de  eette  pointe  un  ravin  long  et  i'troit,  profond  de 
4  ou  5  brasses,  h  marée  bisse,  dans  leijuel  de  petits  vaisstviux  peuvent  rester  t^n  sûreté. 
L'eau  ba.-i>'e  couvre;  un  esjtaee  d'iui  demi-mille  au  nord  de  l'Ile  au  Tîasuue,  et  au  ^'.  O.  et 
O.  de  rcxtr<?niit(î  ouest  de  cotte  île,  S'i  trouve  un  ressif  de  rocliers.  A  l'extrémité  -«most 
de  ressif,  et  à  environ  (!00  brasses  de  l'île,  est  un  rocher  rond  visible  :\  la  marée"  i^toitié 
haute. 

L'Ile  Apple  «*M" /^r>ni»j/'N  est  environ  à  ^5  milles  O.  S.  0.  }-  ().  de  l'îl'"  Ifciaqu'A 
ïïntr'ellc  et  la  côte,  il  n'y  a  pas  de  passaj^e  pour  les  naviros,  mais  .son  côté  eut  très-<?ooro^ 
vu  qu'il  y  u  4  bras.scs  d'eau  à  une  eneSblure  do  terre.  *  '•-  • 

(TliKEN  Ihi-.and  ov  1,'Tr.K  Vkktk. — L'extrémité  est  (le  o'Mte  il(»  est  un;  pointo'4« 
rochers  longue  et  étroite,  toujours  nuisible,  et  t'ourant  plus  (ju'\ni  demi  mille  des  arbrty) 
vers  rile  Apple,  (jui  est  A  2.^  milles  de  distance  dans  une  direction  K.  N.  E.  La  moitié  dé 
(!Ctte  distance  vers  l'Ile  Apple  est  occupé  par  des  ressifs  d'ardoise  (jui  assèchent  à,  nmrée 
basse.  Dans  le  reste,  il  y  a  quelques  pieds  d'eau,  procurant  un  pas'^a^c  aux  portes  goOlcttcs 
qui  courent  entre  l'Ile  Verte  et  terre-t'enne,  j\  iiiarét;  haute. 

Sur  l'extrémité  nord  de  cette  île  s'élève  un  jdiare,  situé  presqu'il  2  milles  de  l'extré- 
mité  est  dos  rochers  au-dessus  de  l'eau,  et  placés  devant  son  extrémité  est  ;  et  A  l'O.  S.  0. 
^  0.  4.J  milles  de  l'Ile  Apple.  Il  exhibe  une  lumière  fi.xe,  à  (JO  pieds  au-dessus  au  niveau 
de  la  mer,  et  peut-être  vu  ù  12,  14  ou  17  milles,  selon  ({ue  l'obstructeur  vient  d'une  élé- 
vation de  10,  20  ou  00  pieds.  La  tour  Ofit  carrée  et  blanche,  haute  de  40  pieds.  Il  y  a 
une  balise  blanche  derrière  ce  phare  à  environ  un  quart  de  mille,  dans  une  direetion  S.  S. 
E.  \  ¥j.  du  mOiue  ;  cette  bâtisse  jointe  avec  le  phare,  vous  fera  éviter  le  haut  du  Rossif  Red 
Met. 

Le  rcssîf  Grcen  Island,  très  dangereux,  s'éloigne  du  phare  Je  1 1  mille,  nu  X.  N.  E.  A  E., 
jusqu'à  la  marque  de  3  brasses.  De  .son  extrémité  N.  E.  il  court  à  l'E.  sur  S.,  jusqr  a  ce 
«ju'il  atteigne  1  eau  basse  remontiint  les  Iles  Creen  et  Apple.  P(»n  côté  X.  0.  e.st  droit, 
courant  au  S.  O.  snr  S.  de  son  extrémité  N.  E.  jusqu'à  la  rivière  près  de  l'ouest  du  phare, 
duquel  il  se  projette  200  brasses  au  N.  0.  Les  rocs  dessus  assèchent  :\  marée  basse,  pros(|uc 
trois-quarts  de  mille  plus  au  large  que  la  marque  de  marée  haute.  Au  côté  est  on  peut 
sûrement  approcher  ce  ressif  même  dans  0  brasses  d'eau,  mais.iu  nord,  iKU'd-oue.st  et  ouest 
la  sonde  de  main  ne  touche  pas  le  fond,  avant  que  d'en  être  bien  près.  A  un  demie  mille  au 
nord  et  au  nord-ouest,  l'eau  mesure  de  20  à  30  brasses  d'e.iu.  A  1  mille  an  N.  O.  de  son 
extrémité  N.B.,  elle  mesure  40  à  50  bras.ses,  et  à  1  j  mille  <lans  la  mOiue  direetion  il  n'y 
a  pas  de  fond  sur  un  certain  espace  uvcc  une  ligne  longue  do  50  bras.ses. 

Quelque' profonde  que  .soit  l'eau  au  nord  de  co  ressif  duige.reux,  il  n'y  a  pas  d'autre 
guide,  dans  iin  temps  de  brume  épaisse,  cpiand  la  lumière  n'est  pi.s  visible,  ({ue  les  .son- 
dages; cependant,  il  ne  serait  jamais  prudent  de  se  laisser  gouverne;'  jtar  le  viisseau,  en 
le  laissant  tourner  dans  le  fort  du  baissant,  qui  court  sur  le  ressif  à  raison  de  5  mouds 
l'heure  dans  le  but  d'àtteindio  lo  fond  de  la  manière  accoutumée  avec  la  sonde  do  mer. 

Pour  clhirer  le  ressif  de  l'Ile  Verte,  pendant  le  jour  et  par  \m  beau  temps,  tenez  bien 
le  sommet  de' la  hauteur  de  terre  au  sud  du  Cap  Arignole  .sur  les  hauteurs  du  Bic,  fiu 
nord  de  l'Ile  au  Basque. 

Il  y  a  un  excellent  mouillage  sous  le  ressif  de  l'Ile  Verte,  avec  d(îs  vents  de  l'ouest  ; 
c'est  le  rendez-vous  ordinaire  des  vais.scaux  (|ui  attendent  le  montant  pour  louvoyer  ontM 
les  Iles  Grecn  Verte  et  Red.  Mais,  comme  le  commencement  du  montant  vient  du  nord 
et  court  sur  les  bas-fonds,  les  vaisseaux  ne  devraient  pas  moulllor  de  manière  à  faire  porteil 
la' lumière  à!  l'ouest  de  S.  0. -^0.,  ou  dans  moins  (juc  7  bras.ses  à 'marée  bas,sc.  DaTttg 
cette  profondeur,  et  dans  cette  direction,  ils  seront  à  2^  milles  (^  la  lumière,  à  un  mille  du 
bord  est  du  ressif,  et  à  lu  mCMue  distance  do  l'cuu  basse  au  .'^^ud.     .S'ils  désirent   avoir  plus- 
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d'oftpacc,  IIh  pourront  iiioiùUcr  soit  *1iiiih  0  Noit  (liiii»  10  ou  1 1  bruHHcs,  et  'i\n  trouveront  dann 
chacune  dv  ccw  profbiidourH  un  t'ontl  do  viihc  durcie. 

L'cxtrt^niitd  S.  0.  de  l'Ilf  Verte,  v.nt  buM«o  et  nuo  ;  de  cotte  partie  bc  projette  un  roB- 
sit' dangereux  A  un  mille  et  plus  au  larj^o  vcrH  l'oueat,  ce  reM«it'  (jui  UHSÎ^cho  preM{ue  dans 
toute  su  l()iij;ueur,  court  au  nord,  de  niiiniùrc  (jue  son  bord  oxttViour  porto  au  S.  ().  sur  0. 
i  0.  du  phare.  Son  cott^  nord  est  trùs-i^coro,  t^t  le  montant  court  rapidcinent  sur  la  ({ucuc 
du  ressif  vers  la  course,  et  le  baissant  dans  une  direction  contraire.  Lan  marins  n'en  de- 
vraient donc  pas  approcher  plus  ({u'à  25  brasses,  (;t  nu  pas  taire  porter  lu  lumiùrc  au 
nord  de  l'K.  N.  K. 

Cacouna  est  situd  à  H|  milles  au  H.  ().  sur  S.  de  l'extrémitcS  sud-ouest  do  "Ile  Vorte^ 
et  est  une  péninsule  rocheuse,  haute  de  I500  ou  4(((>  pieds,  et  jointe  à  lu  terre-terme  par  un 
isthme  bas  et  marécafïcux.  A  environ  1^  mille  au  sud-ouest  de  Cacouna,  et  juste  au 
nord  de  sou  cours  d'eau  so^trouvcnt  les  Roche  m  l'/rcés,  deux  anuis,  courant  sur  une  étendue 
de  1^  mille.  Us  sont  situés  ii  environ  un  mille  de  terre-ferme,  et  sont  pres(|ue  couvortrt 
d'eau  à  la  marée  haute.  Au  sud  de  ces  rochers  est  un  étroit  passage  de  3^  brasses  d'eau, 
et  vous  les  clairorez  toujours  au  nord  en  ne  vous  tenant  pas  dans  moins  que  8  brasses  d'cau_ 

La  Rivière  du  Lovjt  se  décharge  dans  le  St.  Laurent,  à  5.^  milles  au  sud-ouest  la 
Péninsule  de  Cacouna  ;  mais  à  son  entrée  on  ne  sonde  que  15  pieds  d'eau  dans  les  grandes 
marées,  bien  que  les  vaisseaux  puissent  ù  l'intérieur  de  cette  rivière  rester  à  sec  et  charger 
en  sûreté.  Les  vaisseaux  mouillent,  dans  4  brasses  d'eau,  ibnd  vaseux,  à  J  de  mille  au 
nord  de  la  l'ointe  du  Loup,  l'extrémité  nord  de  l'embouchure  de  la  llivière,  ouvrant  l'E- 
glise de  la  Rivière  du  Loup  à  l'ouest  de  cette  pointe  ou  extrémité.  Il  y  a  ici  un  quai, 
long  de  1,()()7  pieds,  avec  une  profijndeur  d'eau  de  10  pieds  à  marée  basse,  à  sa  tête  :  de 
là,  à  Québec  la  distance  est  de  OC»  milles. 

Red  Ihland  I/Ilc  Ruige  est  un  îlet  bas,  plat,  d'une  couleur  rougeâtre  et  dépourvue 
d'arbres.  Un  banc  ou  ressif  rocheux,  large  de  1^  mille,  s'étend  2^  milles  au  N.  E.,  et 
assèche  presqu'entièrement  en  (|uelques  parties  à  marée  basse  ;  mais  l'îlct  est  très-écore  lî 
son  extrémité  S.  0.  On  obtiendra  un  excellent  xnouillage  de  10  brasses  d'eau  au  S.  E. 
du  ressif.  Cette  île  est  située  presqu'au  milieu  do  lu  rivière,  et  portant  au  N.  0.  sur  0. 
^  O.  à  5^  milles  du  Phare  sur  l'Ile  Verte.  On  a  érigé  aussi  un  phare  sur  Red  Islet, 
haut  de  51  pieds  et  peinturé  rouge  ;  il  exhibe  une  lumière  rovgeâtre  fixe,  à  75  pieds  au- 
dessus  du  niveau  de  la  marée  haute,  et  visible  à  12  milles.  Près  de  l'extrémité  est  du 
Ressif  Red  Island,  peinturée  rouge,  a  été  placé  une  bouée  rouge  :  elle  est  dans  5^  brasses 
d'eau,  et  dans  une  position  telle  que  le  côté  sud  de  Red  Island  se  joint  avec  le  côté  nord 
de  l'Ile  Hare  aux  Lelièvres  ;  et  que  la  balise  s'ouvrir  sur  l'Ile  Verte  un  peu  à  l'est  du  phare. 
Dussiez-vous  soudainement  être  surpris  par  un  vent  précipité  de  l'est  au  nord  du  Ressif 
Rèd  Islet,  de  manière  d  ne  pouvoir  pas  tourner  autour  de  l'extrémité  est  du  ressif,  et  ga- 
gner le  chenal  du  sud,  vous  pouvez  en  sûreté  diriger  votre  course  à  l'ouest,  en  vous  éloi- 
gnant à  1^  ou  3  milles  des  côtes  N.  0.  de  l'Ile  Rouge  Red  White  et  Hare,  aux  Lièvres, 
ainsi  que  de  ses  ressifs,  à  bâbord  en  passant. 

Quand  vous  serez  10  milles  ù  l'ouest  de  l'Ile  Hare  vous  pourrez  tirer  en  sûreté  au 
cht'nal  sud  de  l'autre  côté.  Remarquez  bien,  qu'en  courant  l'Eglise  de  Kaniouraska  juste  à 
l'ouest  de  Grand  Island  Grande  lie  dans  une  direction  S.  sur  0.  ^  0.,  vous  clairerez  l'ex- 
trémitt'  S.  0.  du  Ressif  de  Hare  Island  (sur  lequel  on  voit  une  bouée  rouge,)  dans  3 
brasses  i\  marée  basse.  Comme  la  rivière  est  claire  à  l'ouest,  il  n'est  pas  nécessaire  de  se 
tenir  si  près  du  ressif.  Il  y  a  un  mouillage  le  long  du  côté  N.  0.  de  l'Ile  Hare,  dans  6  Sk 
8  brasses  d'eau,  mais  ceci  est  très-près  de  terre. 

L'ii-E  AUX  LiEVPas,  Ifare  Mand  d'c. — Au  milieu  de  cette  partie  du  fleuve 
sont  les  Iles  Hare  et  White,  avec  leur  ressif,  les  Brandy  Pots,  etc.,  qui  divisent  cette  par- 
tie de  lu  rivière  en  deux  chenaux.  Tous  ensemble  occupent  une  étendue  de  2  milles. 
Le  Chenal  du  Nord,  bien  que  peu  usité,  est  clair,  profond  et  large,  et  peut  être  fréquente 
'  avec  beaucoup  d'avantages  sous  des  circonstances  propres,  comme  au  cas  où  le  vent  ^T.  0. 
serait  faible  ou  violent  ;  mais  avec  des  vents  est  et  un  mauvais  temps,  ou  bien  la  nuit,  on 
ne  devrait  pas  se  risquer,  vu  qu'il  n'y  a  pas  de  marques  certaines,  et  que  la  profondeur 
d'eau  est  trop  grande  et  trop  irrégulière  pour  guider  aucunement,  sans  compter  le  manque 
d'abri  «u  de  mouillage  sur  la  côte  nord.  Le  Chenal  Sud,  entre  les  ressifs  et  la  rive  sud  do 
la  rivière,  est  généralement  préféré,  vu  que  les  marées  ne  sont  pas  aussi  fortes,  et  que  la 
profondeur  n'est  pas  aussi  incommode,  que  dans  l'autre  chenal  ;  puis,  il  ofl're  un  loon  mouil- 
lage partout  et  bon  pour  aucun  navire.  Dans  la  description  de  cette  rangée  d'îleta 
et  de  ressifs,  nous  commencerons  par  leur  extrémité  ouest. 
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Lf  Riinc  tir  VII»'  '.""•  LiP.vn't  eut  w'pari^o  d»'  r«^xlri'mlti'  ouoht  di-  l'Ilo  iiux  Llùvro» 
par  un  ohcnal  larj^o  d'un  don.:  mille,  dans  le(|uel  on  Hondt-  de  'A\  à  l  Itrassos.  Il  est  d'uuo 
grande  (^ttinduc,  courant  un  cjpav'o  do  !•  milieu  do.  Ion;;,  sur  1  J  mille  de  larjro  1«  lonj;  du 
à)t<5  nord  du  Chenal  Sud,  avot  sonJii^^es  dessus  de  1  lY  "21  brasses.  Sur  la  partie  nord  le 
ce  banc,  uni  portion  est  toujour«  il  sec,  et  eou verte  d'hen)e  et  de  broussailles.  Tout  K? 
long  du  côté  sud  du  banc,  il  y  a  bon  niouillag(^  dans  7  brasses  et  aucun  navire  ne  devrait 
approcher  de  plus  prt^s. 

On  peut  clairor  re.xtri''untt^  si\(Voucst  du  bane  dans  .'{  brasses,  si  l'on  tient  1" Kjili.se  de 
Kamouraska  un  pou  ouverte  ti  l'ouest  do  la  grande  lie  dans  une  dinn-tion  S.  sur  O.  ^  0. 
L'extrémitt*  sud-ouest  du  P>ane  do  Haro  Island  l'Ilf  aux  Lièvn»  et  désignée  par  une 
boude  rouge,  qui  se  trouve  placide  dansune  position  (|ue  l'Eglise  do  Kamouraska  est  un  im.>u* 
ouverte  à  l'ouest  de  la  grande  îlo  do  Kamouraska,  et  que  le  côté  nord  du  Ressifs  Ilare  Island 
joigne  avec  le  côté  nord  de  l'Ile  Haro,  portant  au  >J.  E.  \  N.  Il  y  a  sur  l'extrémité  est 
du  banc  un  roc  de  12  pieds  d'ciu  maniué  pur  une  bouée  rougo,  (jui  regarde  l'extrémité 
ouest  do  rilc  aux  LitNvres,  poiter  au  N.  0.  ^  0.,  et  le  côté  sud  do  l'Ile  Haro,  ne  l'aire 
qu'un  avec  le  milieu  de  l'Ile  Whitc  Hhinvhc.  A  deux  tiers  de  mille  i\  l'est  de  cette  bouée 
se  trouve  un  autre  roc  de  2h  à  3  brasses  d'eau.  De  ces  rocs  utie  rangée  étroite  de  3^  à 
4  brasses  d'eau  court  au  N.  E.  sur  E.  A.  5  milles,  justiu'au  IMiddle  Knoll  Iit)c  ilu  m'd'n'u> 
sur  lequel  il  y  a  une  bouée  blanche,  Le  Roc  du  Milieu  (st  un  amas  de  rochers,  surle((uel 
on  mesure  10  pieds  d'eau  à  la  marée  basse,  avec  4  à  8  brastir.i  d'eau  au  contour;  il  est 
justement  sur  la  ligne  depuis  la  l'ointe  au  Loup  à  l'extrémiié  N.  O.  des  Brandy  Pots, 
cette  dernière  extrémité  portant  au  N.  0.  sur  O.  ^  0.,  et  l'extré  nité  sud  des  niêiues  îlôs. 
portant  au  N,  0.  ^0.  ^  mille. 

La  Chaîne  de  Jùiclurs  Harrett. — L'eau  mesure  si  G  briisses  entre  le  IJarrctt  Lcdge 
on  chaîne  de  rochers  et  le  Middle  Knoll.  La  Chaîne  Barrett  se  compo.se  de  deux  ro- 
chers détachés.  Sur  le  rocher  ouest  .se  trouve  une  bouée  éohi(iuetée  blanc  et  noir,  placée 
de  nianiùrc  à  faire  porter  la  ioto  ferme  en-ded.ms  de  l'Ile  Verte,  en  ligne  avec  la  cîmo  du  Cap 
Arignole  le  plus  au  nord,  et  portant  N.  (il'  E.,  le  sommet  de  la  montagne  le  plus  au  sud 
des  hauteurs  de  Kamouraska  joint  avec  l'extrémité  sud  do  l'Ile  du  Grand  Pèlerin,  au  S. 
30**  0  ;  le  côté  est  des  arbres  sur  l'Ile  Hare  joint  avec  le  cap  ouest  de  la  baie  de  Rochers, 
sur  hi  côte  imrd  ;  portant  au  N.  47°  0  ;  et  les  deux  maisons  près  de  la  Rivière  du  Loup, 
au  S.  29°  0.  ;  des  deux  dernières  étant  les  seules  maisons  entre  l'Eglise  et  la  Rivière  du 
Loup.  Les  rochers  de  la  Chaîne  Barrett  portent  respectivement  l'un  de  l'autre  dans  une 
direction  N.  63°  E.  et  S.  t)3°  0.,  à,  un  quart  de  mille  do  distance.  Le  Rocher  du 
N.  E.  a  10  pieds  d'eau  à  sa  .surface  ;  celui  du  S.  0.  en  a  12.  Entr'eux  la  profondeur 
d'eau  est  8  brasses.  La  marque  prmr  guider  à  travers  cette  partie  du  chenal,  en  quittant 
ia  chaîne  Barrett  et  le  Middle  Grand  au  nord,  et  les  Rochers  Percés  et  le  Bas-fond  des 
Pèlerins  au  sud,  c'est  de  renfermer  le  Phare  sur  l'Ile  Verte  avec  la  {wintc  S.  0.  de  l'île, 
dans  une  direction  ou  course  N.  E.  ^  E. 

L'île  aux  Lièvres  I/ar  tsi  longue  de  7  milles,  sur  environ  un  mille  de  large. 
Sur  son  côté  sud  et  près  de  S(m  extrémité  est  .se  trouvent  (|ucl<iues  îlets  nommés  les 
Brandy  Pots  ;  il  y  a  un  t^'légraphe  sur  celui  du  sud  qui  est  le  plus  petit.  Celui  (jui  est 
le  plus  au  nord  est  le  plub  'levé,  sa  hauteur  étant  de  150  pieds,  et  est  couvert  d'arbres  ; 
à  son  extrémité  S.  0.  coule  une  excellente  source  d'eau  (jui  tarit,  cependant,  dans 
les  jours  de  grandes  chaleurs.  Le  Noggin,  petit  îlct  couvert  d'arbres  est  un  pou  à  root 
des  Brandy  Pots,  et  est  joint  a  eux  à  marée  basse  par  une  chaîne  de  rochers. 

A  moitié  chemin  entre  l'extrémité  est  le  Haro  Island  et  le  Noggin  gît  un  retsif  de 
rochers,  qui  assèche  à  la  marée  basse  ;  il  est  près  de  l'Ile  aux  Lièvres  Hare,  et  n'obstrue 
pas  par  conséquent  la  route  des  navires  ;  en  vous  tenant  dans  7  brasses,  vous  le  clai- 
rerer  toujours. 

A  l'ouest  de  Brandy  Pots,  le  côté  sud  de  l'Ile  Hare  a  une  batture  de  ttîrre  dure  se 
projettant  une  longueur  de  4  milles,  et  sur  une  largeur  de  ^  mille.  Tout  ce  côté  de  l'île 
est  borné  par  des  rochers. 

De  l'extrémité  est  de  l'Ile  Hare,  se  projette  .5  milles  au  nord-est  une  chaîne  de  rochers.. 
qui  assèchent  sur  la  plus  graude  partie  de  cette  distance.  Cette  rangée  est  extrêmement 
dangereuse,  vu  qu'il  n'y  a  pas  de  marque  pour  la  clairor,  et  que  le  montant  dessus  jusque 
dans  le  chenal  du  Nord  est  très-rapide.  Vers  le  milieu  du  ressif  .se  trouve  l'Ilet  Blanc 
White  Tslet  petit,  bas,  et  couvert  d'arbres.  Sur  l'extrémité  N.  E.  du  ressif,  le  côté, 
nord  de  l'Ile  aux  Lièvres  et  le  côté  sud  du  White  Islet  se  touchent,  la  pointe  ouest  de 
•Cacouna  portant  au  S.  E.  ^    E.     Los  navires  n'en  devraient  pas  approcher  à  plus  (jue 
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dix  brasses  à  lu  inuix'i!  busse  :  ou    voit  yénénilcniotit  dans  cet   endroit   "Tio  bouée   noirt' 
Le  passa<j,e  àentie  rextiéniité  N.  K.  du  ressif  et  Kcd  Islet  est  de  6A  milles   de  large,  et 
suus  daii};er  aiioiui. 

Les  l*Ki.>:iilNS  sont  cinq  ilcits  situés  à  1^^  mille  de  torre  au  côté  sud  du  Chenal  du 
Sud,' wans  pasK-iyo  outre.  Leur  étendue  ont  d'environ  -Ih  niillep,  et  ils  sont  joints  en- 
ti>^ûnk  par  des  lessils,  qui  assèelitut  à  marée  basse.  Le  plus  grand  est  aussi  le  plus  haut, 
son  élévation  et  iit  d(î  .'!()()  picd<  ;  ce  dernier,  est  en  partie  couvert  d'arbres  ;  devant  cet 
îfet  il  y  a  nioiiill;i,i;e  pour  les  pttîN  vaisseau.v,  dans  '2^  brasses.  En-dehors  des  Pèlerins  l'eau 
basse  do  il  brasfcvs  s'étend  î'.  la  ùistanee  d'environ  un  mille,  et  delà  s'étend  à  l'est  et  à 
Touest  parallèlement  à  la  cOte,  t'  »ut  cUc  est  éloignée  de  3  milles.  A  l'est  des  Pèlerins  ce 
bas-fond  se  nomme  le  J3;  ne  du  Loup,  et  à  l'ouest  de  ces  îles  le  Banc  de  St.  André. 

Le  Bas-fond  J'i/yrhi  S/toal  du  Pèlerin  est  long  et  étroit,  et  court  une  distance  d<î 
4  milles  dans  une  direction  p''"«(juc  parallèle  à  la  côte,  dont  elle  est  éloignée  de  2  milles 
seulement.  11  }  a  une  bcmée  noire  au  côté  nord,  placée  dans  5^  brasses,  de  manière  à 
faire  porter  les  extrémités  ouest  des  Iles  aux  Lièvres  et  (irand  Pèlerin  au  N.  N.  O.,  ^,  0. 
et  S.  S.  E.  ^  E.  li'ixtrémité  est  du  bas-fond,  dans  3  brasses  d'eau,  fait  porter  l'extré- 
juité  N.  E.  des  arbres  de  rUo  llare  et  le  côté  est  des  Brandy  Pots  ensemble  au  N.  JE. 
On  sonde  2]  brasses  d'eau  sur  le  bas-fond.  Lu  manjuc  pour  diriger  entre  le  Pilgrim 
Shoal  et  IMle  Hare,  c'est  d'ouvrir  le  côté  nord  de  l'Ile  Burut  brûlée  iuate  i'i  l'Ile  Grand,  en 
le'faisant  porter  au  8.  ().  ^  0. 

liES  ILES  DE  KAMOUKASKA  sont  situées  à  (1  à  l'ouest  des  Pèlerins,  et  à 
2^  milles  de  terre.  Derrière  elles  sont  l'Eglise  et  le  village  du  même  nom.  Les  îles  oc- 
cupent en  tout  un  espace  d'environ  3  milles.  Les  deux  au  nord  nommées  Grand  et  Burnt 
Grandi  et  Jirtilcc  sont  taillées-à-pic  à  leur  côté  nord,  et  devront  être  approchées  avec  soin. 
Vous  mouillerez  avantagcasement  devant  cette  partie  de  la  côte  en  ouvrant  jnstement  l'E- 
glise de  Kamonrask  1  à  l'ouest  de  l'Ile  Crow  aux  Corneilles  de  manière  à  les  faire  porter 
au  S.  E.  ^  E.,  ec  en  ouvrant  jusvement  la  Grande  Ile  au  nord  de  l'Ile  Burnt  brûlée. 
En  mouillant  ici  vous  serez  abrités  contre  les  vents  prévelents,  mais  exposés  au  N.  0.  ; 
la  profondeur  de  7  }Tas.;es,  fond  de  vase  tenace,  à  une  courte  distance  du  bord  du  banc 
où  il  y  a  3  brasses.  Les  gros  vaisseaux  qui  veulent  loger  dans  plus  d'espace  pourront  le 
faire  en  jetant  l'ancre  partout  plus  loin  à  l'ouest. 

La  côte  à  partir  der;  Iles  Kaniouraska  en  allant  vers  l'ouest  est  bordée  d'un  banc 
d'eau  peu  profonde,  qui  ne  peut  être  approché  que  dans  7  brasses  d'eau,  aussi  loin  que  la 
bouée  placée  sur  le  bas-fond  ù  Ste.  Anne. 

'  Le  Cap  au  Diable  porte  au  8.  O.  i-  O.,  à  3  milles  de  l'Ile  Crow  ;  aux  pieds  du  Cap, 
s'étend  au  large  vers  111e  Crow  un  ressif  rocheux,  dont  la  partie  est  se  recouvre  d'eau  au 
quart  du  montant,  A  2^  milles  au-dessus  du  Cap  au  Diable  est  située  la  Pointe  de  St. 
Denis,  au  sud  de  laquelle  est  une  petite  anse,  d'un  boa  mouillage  vis-à-vis,  ù  Ij^  mille  de 
terre,  dans  une  profondeur  de  G  à  8  brasses. 

L.\  P'XNTK  OiiKi.N'KAUX  est  située  à  2  milles  à  l'ouest  de  la  Pointe  St.  Denis  ;  on  y 
a  construit  uu  quai  de  1200  pieds  de  long  avec  15  pieds  d'eau  d  sa  tête,  à  marée  basse. 
De  là  à  Québec  la  distance  est  GG  ir-illes. 

La  côte  en  partant  de  St.  Deniii  court  5  milles  au  sud-ouest  jusqu'à  la  Pointe  Ouelle, 
et  est  basse  tout  le  long,  et  bordée  de  rocs.  De  la  Pointe  Ouelle  s'étend  au  large  un  ressif 
(jui  borde  la  côte  sur  une  étendue  de  8  milles  vers  l'ouest,  jusqu'à  la  Pointe  St.  Roch,  et 
qui  se  projette  à  4  milles  de  terre  ;  il  y  a  sur  cette  batture  de  sable  et  de  vase  un  grand 
nombre  d(!  grosses  roches.  La  llivièrc  Ouelle  est  juste  sous  la  Pointe  Ouelle  et  con- 
duit à  l'Eglise  et  rétablissement  ;  cette  rivière  reçoit  les  vaisseaux  tirant  de  10  à  15  pieds 
d'eau.  La  côte  entre  les  Pointe  Ouelle  et  St.  Boch  courbe  en-dedans,  et  forme  la  Baie 
Ste.  Anne,  dont  les  eaux  sont  peu  profondes  partout,  à  raison  de  la  batture  de  sable  et  de 
vas(!  mentionnée  auparavant  :  derrière  cette  baie  est  un  établissement  du  même  nom. 
Su*  le  bord  nord  de  ce  banc,  5-^  milles  au  .N.  0.  de  la  Pointe  Ouelle  se  trouve  une  bouée 
noire,  et  à  I  milles  N.  N.  0.  de  St.  .Roch  se  voit  uu  Vidsseau  de  phjire,  tous  deux  de- 
vant être  laissés  à  bâbord  ou  au  sud  en  montant. 

La  cote  nord  di;  Saouenay  a  h'h.t  aux  Coudrks. — Du  Saguenuy  à  l'Ile 
aux  l!f)ndres  la  côte  nord  du  fleuve  est  écore  et  montagneuse.  Dans  les  plus  grandes 
parties  les  dotes  de  granit  s'élèvent  directement  au-dessus  de  la  mer,  formant  des  cîmes 
escarpéos;  et  -brusque.  Près  de  l'entrée  du  Saguenay  ces  hauteurs  ont  environ  1000 
pieds  de^haut,  mais  celles  des  Eboulements  atteignent  une  élévation  de  2,547  au-dessus 
du  uiveaii  'le  Tjau  des  marées  sur  le  fleuve. 
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A  6^  milles  au  S,  0.  do  la  Pointe  Lark  (1)  est  situd  le  Cap  Basque,  et  à  environ  1^  au 
Nord  du  capse  trouve  l'Uet  Echafaud,  un  petit  îlet  rocheux  dans  l'embouchure  d'une  anse  ; 
il  porte  5  milles  à  l'O.  ^  S.  de  l'extrémité  S.  E.  de  Lark  Reef,  dont  le  bas-fond  s'étend 
jusqu'à  cette  place.  Basque  Road  la  rade  Basque  est  un  mouillage  bien  abrité,  située  au 
large  de  cette  place,  la  meilleure  position  étant  de  faire  porter  l'Echafaud  à  l'O.  N.  0., 
un  peu  moins  d'un  mille,  dans  10  ou  11  brasscâ,  sur  un  fond  d'argile. 

La  Baie  aux  Rochers  est  à  environ  2J  milles  au  sud-ouest  du  Cap  Basque  se  trouve  1© 
Cap  Dogs  atuc  chiens  qui  est  très-écorc,  et  haut  ;  et  il  y  a  aussi  le  Cap  Saumon  en  tout 
semblable  à  lui,  et  situé  au  S.  0.  ^  S.,  à  9|  milles  du  premier.  Le  Port  au  Saumon  est 
environ  à  1^  mille  à  l'ouest,  ce  havre  de  même  que  le  Port  Parsley  et  le  Port  Shettlc,  ii 
l'est,  ne  sont  que  des  havres  propres  aux  chaloupes.  De  là  à  Québec  les  établissements 
sont  presque  continus.  A.  5  milles  S.  0.  sur  0.  du  Cap  Saumon  est  situé  le  Cap  à 
l'Aigle,  qui  lui  ressemble. 

Mal  Baie, — Cette  baie  est  à  6^  milles  d  l'O.  sur  S.  du  Cap  à  l'Aigle,  et  est  large 
de  1^  mille,  sur  presque  la  même  profondeur.  Il  y  a  une  rivière,  rapide  et  imprati* 
ticable  qui  décharge  ses  eaux  il  la  tête  de  la  baie  ;  et  la  baie  assèche  presqu'entièrement 
à  marée  basse,  à  l'exceptioa  des  chenaux  conduisant  à  la  rivière  Le  mouillage  est  bien 
près  de  la  rive  haute  et  rocheuse,  un  peu  à  l'est  de  la  baie  ;  en  mouillant  on  devra  faire 
porter  la  Pointe  au  Gaze,  son  extrémité  ouest,  au  S.  0.  ^  0.;  la  Pointe  Viciue,  sou 
extrémité  est.  ù  l'O.  sur  N.,  à  environ  400  brasses  de  distance  ;  et  la  Pointe  Heu  à 
l'E.  N.  E.  JE. 

La  Petite  Mal  Baie. — Le  Cap  Goose  aux  oies  est  situé  i\  9  ^  milles  au  S.  0.  ^  S.  d» 
la  Pointe  au  Gaze  ;  il  est  écore  et  rocheux,  et  forme  l'extrémité  ouest  de  la  Mal  Baie,  tandis 
que  la  Pointe  au  Gaze,  ù  l'ouest  de  la  Mal  Baie,  forme  l'extrémité  est.  La  Mal  Baie 
est  formée  par  une  légère  courbe  de  la  côte  à  l'intérieur  ;  les  bas  fonds  se  projettent  d© 
terre  à  un  quart  de  mille  ;  et  il  n'y  a  pas  de  mouillage  en  dedans.  On  a  construit  ua 
quai  de  ^75  pieds  de  long,  à  la  tête  duquel  il  y  a  18  pieds  d'eau,  de  là  a  Québec  la  dis- 
tance est  60  milles. 

A  3  milles  0.  sur  S.  du  Cap  aux  Oies  Goose  Cape  se  trouve  le  Cap  Martin.  La  côU 
est  très-peu  accidentée  entre  ces  deux  caps,  et  les  bas-fonds  assèchent  environ  un  quart  de 
mille  au  large,  c'est-à-dire  presqu'à  une  ligne  joignant  les  deux  caps.  Environ  à  moitié 
chemin  entr'eux,  mais  plus  près  du  Cap  aux  Oies,  coule  une  petite  rivière  descendant  xùt 
ravin  et  à  l'embouchure  de  cette  rivière  gît  une  roche  immense,  nommée  la  Grosse 
Roche.  On  aura  un  mouillage  de  7  brasses  d'eau,  en  faisant  porter  la  Grosse  Rocho  au 
N.  sur  O.  ;  vous  y  serez  abrités  contre  toutes  les  marées,  qui  courent  au-delii  du  Cap  au£ 
Oies  avec  une  grande  rapidité,  et  qui  occasionnent  parfois  un  grand  clapotis. 

La  Baie  de»  Eioulements  est  entre  les  Cap  St.  Martin  et  St.  Joseph,  et  est  plein  de 
vase  et  de  grosses  roches,  mais  il  y  a  un  quai,  920  pieds  de  long,  ayant  une  profondeur 
d'eau  à  sa  tête  à  marée  hasse  ;  de  là  à  Québec  la  distance  est  53  milles. 

L'Ile  aux  Coudres. — Cette  île  est  5^  milles  de  long  sur  2^  de  large.  J-  extré- 
mité est  de  l'île  porte  au  S.  0.  sur  S.  du  Cap  Martin,  à  une  distance  de  2|  milles.  Des 
rochers  et  des  bas-fonds  bordent  son  côté  sud,  et  se  projettent  un  mille  au  large,  ainsi 
qu'au  large  de  son  extrémité  N.  E.  ;  mais  le  côté  nord  de  l'île  est  écore  à  2  milles  à  l'esi 
de  la  Baie  de  la  Prairie.  La  Baie  de  la  Prairie  est  près  du  centre  du  côté  nord  de  Tllë 
aux  Coudres,  et  de  la  Pointe  de  la  Prairie,  à  20  brasses  au  large  dans  une  direction  N.  O. 
un  ressif  que  l'eau  recouvre  à  la  marée  montante,  et  qui  abrite  la  baie  contre  les  vents  8. 
0.  Le  clocher  de  l'Eglise  de  Notre-Dame  jointe  avec  l'extrémité  N.  E.  du  léger  escar- 
pement de  terre  de  laPjinte  St.  Joseph  vous  fera  passer  à  100  brasiscs  en  dedans  de  l'ex- 
trémité de  ce  bas-fond  sur  laquelle  il  y  a  3  brasses  d'eau,  mais  si  vous  faites  porter  l'Eglisèi 
an  N.  0.  de  l'extrémitc  du  même  escarpement,  vous  clairerez  le  bas-fond  dans  une  eau 
profonde.  La  marque  iiour  passer  la  pointe  nord  du  bas-fond  est  l'union  de  l'EgliiS  St. 
Pierre  et  du  côté  est  de  la  Baie  St.  Paul. 


LES  CHENAUX  DU  NORD,  DU  MILIEU  ET  DU  SUD  JUSQU'A  QUEBEC: 

LE  CHENAL  NORD  est  au  nord  de  l'Ile  aux  Coudres  et  court  le  long  de  la  rive 
QOra  du  fleu\e;  et  au  sud  de  ce  chenal  ae  trouve  la  ligne  de  rochers  qui  s'étend  du  côtç 
ouest  de  l'Ile  aux  Coudres,  jusqu'à  la  Chaîne  de  Roches  Led^e  Burnt  Cape  du  Cap  hiîM 
et  AUX  Iles  Bayfield.    C'est  un  excellent  chenal,  et  bien  que  moins  convenable  pour  la  ua- 

(1)  Point*  aux  Âllouettes. 
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vigation  <|uo  le  Chenal  Sud,  que  l'on  emploie  le  plus  souvent,  il  sera  cependant  utile  par- 
fois, vu  (ju'il  reste  souvent  onvert,  ou  aiFranchi  de  glaces,  pendant  quelque  temps  après 
que  le  Chenal  sud  est  devenu  impratiquable  dans  l'automne. 

L'entrée  est  de  {■•'■  chenal  est  entre  le  ressifijui  se  projettent  à  un  mille  à  l'E.  N.  E.  de 
rextrt?mité  N.  E.  du  1"  Lie  aux  Cjudreset  des  bas-fonds  au  large  de  la  liaie  des  Kboulemens, 
où  il  y  a  un  grand  ôt;iblissement  et  un  (juai.  Vous  clairerez  les  bas-fonds,  de  chaque  côté  de 
eeicheual,  eu  vous  louint  à  un  mille  de  la  rive  nord,  ou  en  n'en  approchant  pas  plus  près  que 
dans  10  ou  12  bnussos  d'eau;  la  marque  pour  clairer  les  bas-fonds  de  l'ouest  du  Cap  St. 
Joseph  étant  de  joindre  le   Cap  aux    Oios  et  le   Cap  Martin  dans  une  direction  E.  sur  N. 

La  Baie  St.  Paul,  vis-à-vis  l'ouest  de  l'Ile  aux  Coudres  est  bas-se  et  rocheuse  ; 
il  y  a  un  grand  remous  à  quelque  distance  au  large,  autour  du  Cap  au  (.^orbeau,  son  côté 
est.  De  son  côté  ouest  nommé  le  Cap  ]ja  Baie  se  projettent  des  bas-l'oiids  de  vîise  et  de 
grosses  roches  à  trois  (juarts  du  mille,  et  ((ui  s'étendent  sur  une  longueur  de  IH  milles  au 
Bud  à  la  même  distance  de  terre  ;  pour  les  éviter  au  large  du  Cap  la  Baie,  mais  devrez  ou- 
vrir les  caps  à  l'ouest  nommés  Rouge  et  Gribanne  au  sud  du  Cap  Maillard,  en  les  fai- 
eftnt  porter  S.  0.  -i  0. 

Après  avoir  claire  le  ressif  N.  0.  de  l'Ile  aux  Coudres  eu  suivant  la  marque  donnée, 
vous  tomberez  dans  un  chenal  droit  et  commode,  large  de  1^  à  2^  milles,  entièrement  clair  et 
8''itendant  à  18  ou  11)  milles  jusqu'à  la  Chaîne  Burt  Cape.  La  profondeur  n'excède  pas 
/  7  brasses,  et  il  y  a  un  excellent  mouillage  près  des  côtes,  hors  de  la  force  des  marées,  qui 
courent  avec  plus  de  rapidité  et  avec  plus  de  houle,  dans  ce  long  espace,  que  dans  le  chenal 
du  Sud . 

Le  côté  sud  de  ce  chenal  est  un  banc  s'étendant,  comme  nous  l'avons  dit,  de  l'Ile 
aux  Coudres  à  la  Chaîne  du  Cap  Brûlé  ou  Burnt,  Son  bord  est  presque  parallèle  à  la 
côte,  et  peut  être  suivie  facilement. 

Le  Hocher  Neptune  est  presque  à  15  milles  au  S.  0.  de  l'Ile  aux  Coudres,  eu-dedans 
du  banc  de  ce  bas-fond  du  sud,  et  sera  facilement  reconnu. 

La  Côte  Nord  est  haute,  et  comme  nous  l'avons  déjà  dit  est  bordée  de  bas-fonds.  A 
1 J  mille  au  S.  0.  du  Cap  Maillard  est  une  place  de  débarfiuement  nommée  l'Abattis,  au 
Rud-ouest  de  laquelle  à  une  distance  de  2  milles  se  trouve  le  Sault  au  Cochon,  (1)  où  les  bas- 
fonds  bordant  la  côte,  cessent.  Il  n'y  a  qu'un  endroit  où  l'on  puisse  accoster,  nommé  la 
Gribanne,  entre  l'abattis  et  le  Cap  Tourmente,  une  distance  de  11  milles.  A  l'ouest  du 
Sault  au  Cochon  la  côte  montagneuse  et  inhabitable  est  trùs-écore,  et  les  caps  hauts  et 
rapides,  composés  de  rochers  d'un  granit  varié,  étant  baigné.^  par  le  fleuve  jusqu'au  Cap 
Tourmente,  où  commence  le  Banc  du  Séminaire,  et  où  les  montagnes  tendent  vers  le  N. 
0.  en  s'éloignant  de  la  rive. 

La  Chaîne  de  Rochers  du  Cap  Bi-ûlé,  prescjue  vis-à-vis  le  dernier  Cap,  dont  elle  est 
éloignée  de  1^-  mille,  se  compose  de  rochers  d'ardoise,  et  est  très-dangereuse.  Son  extré- 
mité S.  0.  est  toujours  au-dessus  du  niveau  de  l'eau,  et  porte  S.  0.  ^  0.,  à  4^-  milles  du 
Rocher  Neptime. 

Les  Bancs  Brûlés  sont  à  l'ouest  de  la  Chaîne  du  Cap  Brûlé  et  sont  joints  par  une  eau 
basse.  Leur  bord  nord  n'est  éloigné  que  de  600  brasses  du  Cap  Bvûlé  et  la  profondeur 
d'eau  entre  eux  est  7  à  10  brasses.  Il  y  a  entre  leur  pointe  N.  E.  la  Chi  ue  du  Cap 
Brûlé  une  baie,  mais  (jui  n'a  pas  de  passage  à  travers  à  l'ouest  et  doit  par  conséquent  être 
<5vitée.  Sut  la  pointe  N.  E.  des  Bancs  Brûlé,  dans  3  brasses,  l'extrémité  ouest  de  la 
Chaîne  ne  forme  (ju'un  avec  le  côté  est  de  l'Ile  Héron,  et  porte  au  S.  E. 

La  Poltife  (h:  terre  Spit  de  la  traverse  est  entre  les  Bancs  Brûlé  et  l'extrémité  de  l'Ile 
d'Orléans,  sa  partie  N.  E.  formant  avec  la  partie  S.  0.  des  Bancs  Brûlé  le  Détroit  est  de  la 
Traverse  Nord,  large  seulement  de  250  brasses  ;  on  peut  se  maintenir  dans  4  brasses  d'eau 
&  travers  cet  étroit  pas.sage.  La  Traverse  Spit  et  le  Banc  Horse  Shoe,  du  fer  à  cheval, 
aussi  bien  que  les  Bancs  Brûlé  assèchent  pour  la  plus  grande  partie,  presqu'aussitôt  que  la 
mer  a  atteint  son  nioitié  de  baissant,  et  rendent  ainsi  le  passage  moins  difficile. 

On  ecrservera  quatre  brasses  d'eau  dans  la  Traverse,  et  pour  passer  en  sûreté  le  Dé- 
troit de  l'Est  jusque  dans  la  Traverse  on  devra  joindre  en  un  la  Pointe  S.  0.  de  l'Ile 
Reaux  et  la  Pointe  St.  Valier,  en  les  faisant  Dorter  au  S.  S.  0.  |  0.  Du  Détroit  de 
l'Est  le  Chenal  court  au  S.  0.  sur  0.  proche  le  long  du  bord  sud  du  Traverse  Spit, 
laissant  tous  les  autres  bas-fonds  au  sud.  A  2^  niilles  vous  arrivez  au  Détroit  de  l'Ouest, 
qui  a  aussi  250  brasses  de  large,  et  4^  brasses  d'eau.  Le  Détroit  de  l'ouest  est  entre  la 
Traverse  Spit  et  le  Banc  de  Sable  de  l'ouest,  banc  qui  est  long  de  1|  mille,  et  à  7  pieds 
le  moins  d'eau  à  sa  surface  ;  son  extrémité  est  est  ou  était  marquée  par  une  bouée  échi- 

(1)  AuSaaIt  au  Cochon  se  trouve  le  chantier  Slevin,où  il  y  a  un  quai  d'environ  120  pieds  de  long- 
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quetée.  Pour  vous  guider  à  travers  ce  chenal,  après  être  arrivée  à  l'extrémité  est  du 
West  Sand,  (ce  qui  arrivera  quand  rEglise  de  Berthier  s'ouvrira  juste  à  la  pointe  S.  0.  de 
l'Ile  Beaux,  dans  une  direction  S.  \  0.,)  joignez  les  Pointes  St.  Jt;an  et  Daupbiu,  sur  le 
de  côté  sud  de  l'Ile  d'Orléans  en  lus  faisant  porter  au  S.  0.  ^  0. 

Après  avoir  claire  le  Détroit  de  l'Ouest,  vous  aurez  un  passoj^e  tro.i-chiir  entre  l'Ile 
d'Orléans  et  les  bancs  de  l'Ile  Madame,  largo  de  deux  tiers  d'un  niillc,  oi  nvoe  un  exeelleat 
mouillage  tout  le  long  jusqu'au  Chenal  du  Sud  à  la  Pointe  St.  Jean,  une  distance  du  Tniiiles. 
Le  ('henal  au  nord  de  l'Ile  d'Orléans  a  suffisamment  d'eau  pour  le  passage  des  plus 
gros  navires,  mais  il  est  trop  étroit  et  compli^jué  pour  permettre  que  l'on  s'en  serve  géné- 
ralement.    Il  n'y  a  pas  non  plus  de  marque  certaine  pour  guider. 

Lk  Chenal  du  Milieu  se  trouve  entre  les  bas-fonds  et  les  îles  qui  formant  le 
côté  nord  du  Chenal  du  Sud,  et  la  longue  rangée  de  bas-fonds  et  rcssifs  qui  s'étend  de 
l'Ile  aux  Coudres  jusqu'à  l'Ile  Beaux  à  l'extrémité  est  de  l'Ile  d'Orléans.  L'entrée,  au 
nord  des  Iles  Seal  aux  loups  marins,  n'a  pas  plus  que  3  brasses  d'eau  à  marée  bassse  ; 
mais  après  que  l'on  a  passé  cette  partie  basse,  l'eau  est  assez  profonde  et  l'espace  assez 
grand  pour  les  plus  g)'os  navires,  jus<iu'à  ce  que  vous  arriviez  aux  Iles  Bayfield,  où  la 
Traverse  du  Milieu  communique  avec  la  Traverse  du  Sud  par  le  moyen  de  divers  passages 
étroits  entre  les  île.'^.  Il  y  a  en  tout  temps  beaucoup  d'eau  dans  la  plupart  de  ces  pas- 
sages, mais  les  marées  courent  avec  force  au  travers  ;  et  bien  qu'il  serait  possible  de 
mener  même  les  plus  gros  navires  jusqu'à  Québec  par  le  Chenal  du  Milieu,  fùt-on  obligé 
de  le  faire  pour  quelque  cause,  cependant  ces  passages  sont  trop  compliqués  et  difficiles 
pour  la  navigation  en  général. 

La  Traverse  du  Sud. — Entre  la  Pointe  St.  Boch  et  St.  Thomas  la  rive  sud  du 
St.  Laurent  est  basse,  mais  elle  s'élève  graduellement  à  des  rangées  d'arbres  d'une  grande 
élévation,  à  quelques  milles  de  la  rivière.  Tout  le  long  dé  la  rive  sud  les  nuisons  sont 
nombreuses,  et  groupées  en  villages  autour  des  Eglises  St.  Jean,  l'Ilet,  St.  Ignace  et  St. 
Thomas,  oii  l'on  peut  toujours  s'approvisionner.  '*' 

L'Ilet. — Les  Eglises  de  St.  Boch,  de  St.  Jean,  et  de  l'Ilet  sont  en  bas  près  du  bord 
de  l'fcdu,  et  sont  éloignées  les  unes  des  autres  de  près  de  7  milles,  la  dernière  étant  vis-à- 
vis  le  Bessif  Goose  Island,  et  ayant  près  d'elle  un  quai  de  1200  pieds  de  long,  avec  uno 
profondeur  de  8J  pieds  d'eau  à  sa  tête  a  marée  basse  ;  de  là  à  Québec  la  distance  est  de 
40  milles.  La  Bivière  Jolie  est  à  2i  milles  au-delà  ou  au  sud-ouest  de  l'Eglise  de  St. 
Jean,  et  la  Bivière  aux  Trois-Saumons  est  à  un  mille  plus  loin  dans  la  môme  direction  : 
les  petits  vaisseaux  peuvent  s'abriter,  et  les  chaloupes  accoster  dans  les  deux,  excepté  à 
l'eau  basse,  et  dans  les  entrées  de  ces  rivières  l'eau  mesure  12  pied.s  de  profondeur,  H 
marée  haute,  dans  les  grandes  mar-^es.  A  13|  milles  environ  à  l'ouest  de  l'ïJglise  St. 
Jean  se  trouve  celle  de  St.  Ignace,  qui  est  érigé  à  trois  quarts  de  mille  derrière  le  Cap 
St.  Ignace,  péninsule  petite,  ronde  «^t  rocheuse,  que  l'on  reconnaîtra  facileuient. 

A  5^  milles  à  l'ouest  i\e  l'Eglise  de  St.  Ignace,  se  trouve  l'Eglise  de  St.  Thomas 
qui  est  érigée  sur  la  rive  ouest  de  la  Bivière  Sud,  et  presque  vis-à-vis  l'extrémité  ouest  de 
l'Ile  aux  Grues.  La  Bivière  Sud  se  décharge  dans  le  St.  Laurent  par  une  cascade  de 
30  pieds  juste  en-dedans  de  son  entrée. 

Dans  cet  espace  de  la  côte,  l'eau  basse  se  projette  à  une  distance  considérable,  et  est 
généralement  appelée  Banc  du  Sud.  La  partie  de  ce  banc  qui  se  projette  4  milles  au  large 
de  lu  Pointe  St.  Boch  jus(ju'au  bateau  de  lumière  phare  à  la  Traverse,  et  est  connu  sous 
le  nom  de  Bas-fond  de  St.  Boch,  est  extrêmement  dangereuse,  étant  composée  d'une  légère 
couche  de  sable,  de  vas(î  et  de  roches,  sur  un  roc  d'ardoise.  Sur  ces  bas-fonds,  la  pro- 
fondeur d'eau  en  plusieurs  parties  n'excède  pas  9  ou  10  pieds. 

Le  Détroit  de  la  Traverse  du  Sud  est  entre  ces  ba.-^  fonds  et  le  mouillage  du  Milieu 
Middle  (rround  ;  l'extrémité  est  de  la  partie  la  plus  étroite  de  ce  chenal  est  marquée  par 
un  bateau  contenant  un  phare,  ancré  dans  3  brasses,  juste  devant  le  bord  nord-est  des 
bas-fonds  St.  Boch,  et  muni  de  doux  lumières  fixes,  dont  la  principale  est  à  4  pieds  plus 
haut  que  l'autre  ;  elles  sont  visibles  à  environ  9  milles  en  beau  temps,  et  à  5J  milles  0. 
S.  0.  ^  S.  de  la  bouée  noire  (1)  sur  le  Bas-fond  Ste.  Anne  ;  on  devra  les  laisser  à 
bâbord  eu  montant.  Il  faut  la  plus  grande  attention  dans  cette  place  qui  est  reconnue 
être  la  partie  la  plus  compliquée  du  fleuve,  et  les  courante  y  sont  divers,  irréguliers  et 
forts.  Au  milieu  du  fleuve,  un  banc  s'étend  depuis  l'Ile  Hare  jusqu'au  Middle 
Ground  ;  et  il  est  généralement  un  mille  de  large,  avec  8  à  14  brasses  à  sa  surface  ;  il 

(I)  Par  une  récente  notice  officielle,  il  paraîtrait  quo  leij  buuéeti  sur  le  baac  sud  août  noires,  et 
<iue  celles  du  banc  uord  sont  rougeu,  à  peu  d'exc*:ptioua  prvy. 
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s'appelait  autrefois  le  Banc  Euglinh.  Lvs  Houdagcu  sont  réguliers  et  lo  fond  est  do  sable 
et  de  vaHC,  apportant  m  ex^cr^at  iqp'iilla^;,! 

A  cuviron  un  uiUlc  ù  ''0.  ,.ur  S.  du  baliiuentdc  lumière  est  située  une  bouée  roujrc 
sur  le  Middle  Gr  'Uud.  (.ut^  l'ou  devra  laisser  à  «tribord,  et  presque  vitt-à-vis  Hur  le  Ba^j- 
Jpnd  Je  St.  llocl,  «c  «rouvc  une  bouée  noire,  à  être  laiHsée  à  gauche  :  et  2  milles  au  S.  0. 
de  ce  dernier  est  une  Louée  noirej  à  etro  laissée  à  gauche,  vis-à-vis  lequel  il  s'en  trouve  une 
uutre  rouge  sur  l'exti-énaté  S.  C).  du  Middlo  Ground  ;  ce  dernier  devra  être  laissée  à  stri- 
))ord  ou  adroite  on  montant.  Le  (^étroit  s'étend  de  ces  dernières  bouées  jusqu'au  bâti- 
ÎQent  de  lumière,  ce  qui  t'ait  une  distance  de  3  milles  ;  ce  détroit  a  plus  d'un  quart  de 
mille  de  largo,  avec  4  à  lU  bras,scs  deau  à  marée  basse,  dans  les  grandes  marées.  Il  y 
a  une  autre  bouée  à  2J  milles  au  S.  0.  ^  S.  de  la  dt^ruiôre  bouée  noire,  qu'on  laissera 
à  bâbord  ;  il  y  en  a  une  autre  noire  sur  un  amas  de  11}  pieds  d'eau  au  large  de  St.  Jean, 
À  2  milles  pl'is  loin  au  S.  S.  ouest,  et  un  peu  plus  loin  est  une  bouée  échiquet^je  noire 
et  blanc,  sur  l'amas  de  Rochers  de  la  Traverse  Traii rso  Patch,  de  3  pieds  d'eau  :  on  la 
laissera  à  stribord  ;  mais  il  y  a  beaucoup  d'eau  sur  le  côté  nord  de  cette  bouée.  De  là 
une  cour.se  au  S.  0.  sur  S.  2\  milles,  vous  mènera  devant  le  Pilier  de  pierre  tStone 
PlUar,  sur  lequel  brille  une  lumière  t4)urnante. 

//»>■  l^ilùrs  itf. — L'Avignon,  rocher  découvert  à  niarée  moitié  haute,  rond  au  som- 
met, et  sec  an  troi:^  (juarts  du  baissant,  est  situé  à  2  encablures  au  S.  E.  du  corps  du 
Pilier  de  Pierre,  avec  7  brasKCs  d'eau  près  de  lui. 

L'Ile  aux  Grues  Crâne,  bien  ouverte  au  sud  du  grand  ressil'  au  large  de  l'Ile  Goosc 
Aux  OU's,  sera  ime  marque  pour  vous  faire  clairer  sa  partie  sud.  Le  Pilier  Boisé,  rocher 
hftut  et  rond,  couvert  d'arbres  sur  la  partie  ouest,  gît  à  un  mille  et  (^uart  à  l'ouest  du 
Jpilier  de  Pierre  Stonr  Filar.  Le  Middle  llock  lîachcr  du  Milieu,  sit  lequel  il  y  a  une 
balise,  est  situé  à  un  demi-mille  à  l'est  de  ce  dernier  ;  a.ssèche  à  marée  moitié  basse.  Au 
i^ord  des  Piliers  se  trouvent  les  Iles  Seal  et  les  Kessifs  Seal  avx  Jjovjis  Alunns  qui  ont  une 
iétenduonde  presque  4  milles  N.  E.  sur  E.  et  S.  0.  sur  0.  Les  rochers  qui  forment 
q«B  ressifs  sont  à  sec  sur  un  long  espace  à  marée  basse.  Le  banc  sur  le(iuel  ils  re|)osent 
s'étend  au  loin  au  N.  E.  vers  l'Ile  aux  Coudres.  A  1  j  mille  au  S.  0.  i  0.  du  Pilier  de 
l^ierre  Stone  Plhir,  commence  une  chi-îne  de  rochers  élevés,  nommée  le  Rossif  de  l'Zle 
aux  Oies,  s'étendant  3^  milles  au  S.  0.  \  0.,  dont  la  partie  ouest  est  composée  de  rochers, 
toujours  visibles  et  écores  sur  le  côté  sud.  Il  y  a  un  chenal  étroit  entre  cette  chaîne  et 
rextrémit<5  N.  E.  de  l'Ile  aux  Oies,  dont  elle  est  parallèle  à  la  distance  d'un  demi-mille  ; 
inais  il  ne  convient  qu'aux  petits  vaisseaux. 

Sur  le  Stone  Pillar  brille  une  lumière  tournante  chaque  \\  miuu  ^iabftisse'est 
de  pierre,  de  forme  conique,  peinturée  blanc,  et  haute  de  38  p'.ods,  et  la  ^  ^  Ue  qui  brilljB 
éi  68  pieds  au-dessus  du  niveau  de  la  mer,  est  visible  à  13  milles  au  lai'ge. 

L'Ile  aux  Oiks  est  jointe  à  l'Ile  aux  Grues  par  une  prairie  basse  d'une  étendue  de 
11  milles  dans  une  direction  N.  E.  \  E.  et  S.  0.  ^  0.  Du  côté  sud  de  ce  terrain  bas 
s'étend  pres(ju"à  un  mille  au  large  une  batture  d'eau  peu  profonde,  qui  rétrécit  le  chenal 
de  beaucoup  à  mesure  que  vous  approchez  lo  Banc  Beaujcu,  sur  chaque  extrémité  duquel 
est  placée  une  boue  blanche.  La  bouée  fait  porter  l'Ile  aux  Ognons  Onion  au  N.  0- 
sur  0.  \  0.  et  hi  bouée  de  l'ouest  fait  portor  la  maison  de  ferme  sur  l'Ile  aux  Grues  au 
N.  f\xv  0.  On  peut  voir  une  maison  de  ferme  sur  l'Ile  aux  Oies  ;  à  l'est  de  cette  bâtisse, 
et  près  de  la  manjuc  de  marée  basse,  gît  un  gros  roc  nommé  le  Roc  de  l'Hôpital. 

A  deux  milles  et  demi  de  ce  rocher,  à  l'ouest,  gît  un  long  ressif  (jui  assèche  à  marée 
basse,  mais  il  est  hors  dr  la  route  et  près  de  l'île  qu'il  borde.  Le  côté  nord  de  l'Ile  aux 
(jrrues  est  dans  un  éta'  :•  "uHure  florissante.  En  l'approchant  vous  verrez  une  maison 
de  ferme  dessus,  sur  l'extrémité  est.  A<'  S.  E.  à^  mille  de  cette  maison  se  trouve  le 
bord  du  Banc  de  Beaujeu,  'oas-fond  étroit  qui  s'étend  à  2  mille  de  là  au  N.  E.  ^  E.,  et 
Bi|r  S!i  partie  la  plus  basse  'l'a  que  S  pieds  d'eau,  à  marée }  isse.  Il  est  séparé  de  la  bat- 
ture qui  court  au  large  do  terre-fenue  par  un  chenal,  de  i  à  5  brasses  d'eau,  mais  juste 
ep-dodans  de  l'entrée  ouest  de  ce  cl.i  aaJ  gît  un  monticule,  de  12  pieds  d'eau  seulement 
Jjc  chenal  entre  le  Banc  Beaujeu  Ci  l'eKtrémité  est  de  l'Ile  aux  Grues  à  4  ou  5  brasse^ 
j^'eau  ;  mais  sa  largeur  excède  à  peine  un  ouart  de  mille.  Deux  bouées  rouges  sont 
placées   au   côté  N.  0.  de   ce   Jieual,  vif;-à- vis  les  bouées  blanches  sur  lo  Banc  Beaujeu. 

Les  Iles  Bayfieli)  sou*.  y.Uut^- s  à  l'ouest  de  l'Ile  aux  Grues.  A  pajrt  un  grand 
nombre  de  petits  ilets  et  rochers,  les  ^:-.iacip;iIes  sont  l'Ile  Canot,  au  côté  nord  de  i'Hc  014$ 
Grues;  l'Ile  Marguerite  ;  la  suivante  à  l'ouest  est  la  Grosse  Ile,  et  l'Ile  au  Reaux,  et  la 
plus  à  l'ouest  est  l'Ile  Madame.    Toutes  ces  îles,  de  l'Ile  aux  Grues  d  l'extréniité  oJàjt  de 
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VWc  Madame,  oocupcut  un  espace  de  14  miit^H.     Ti  y  a  plusieurs   ;\  pansa  picH  eut  le  les  l'.cs 
mais  il^»  sout  trop  conipliquén  pour  qc'oL  les  comprenne  sans  référor   la  t-arle. 

De  l'extrémité  ouest  de  l'Ile  aux  («rues  s'étAjnd  un  dcmi-niillo  au  large  un  ressif 
de  rochers  qui  assèchent  à  marée  basse  ;  et  une  pointe  de  terre  d'(!ati  basse  court  1  \  mille 
|)lus  loin  à  1  ouest  ;  sur  cette  jxùnle  est  une  bouéa  qui  fait  j)orter  l'K>;lise  de  St.  TlKimas 
au  S.  S.  E.  ^  S.  La  Grosse  lie  est  inhabitée  et  mesure  '1  milles  en  lon<^ueur,  située 
■dans  une  direction  N.  E.  sur  E.  et  S.  0.  sur  0. 

Ij' Ile  lleaux  a  150  pieds  de  haut,  et  est  un  peu  plus  lontr  que  la  (.J rosse  Ile,  mais 
plus  étroite.  L'Ile  Madame  est  un  peu  plus  petite  <jue  l'Ile  Re.iux,  toutes  deux  sont 
boisées.  Un  ressif  riH'lieux  s'étend  au  S.  ().  sur  0.  '1\  mille  de;  l'Ile  .Miidan:  ,  et  as- 
sèche jMjur  lii  plupart  à  marée  basse  ;  et  les  navires  n'en  devraient  pas  approcher  plus 
qu'à  7  ou  H  brasses  d'eau.  La  manjue  pour  le  clairer  c'est  d'ouvrir  une  partie  de  l'Ile 
lléaux  au  sud  de  l'Ile  Madame.  L'extrémité  ouest  du  ressif  fait  [Kuler  l'Kjrlise  St. 
Voilier  au  S.  A  E.  lue  btmée  nmge  mar(|ue  aujourd'liui  la  jKÙiite  ouest  de  ce  ressif  qui 
sépare  ici  l'extrémité  ouest  du  chemdnord  du  chenal  sud. 

A  la  GrosHf  Ile  se  trouve  la  station  de  la  quarantaine  dont  l'entrée  est  etitre  l'Ile  et 
l'Ile  Marguerite  et  est  marquée  par  une  bouée  ro\ige  au  sud,  et  Ui:e  bouée  échiquetée  au 
côté  nord  ;  votre  course  en  venant  par  le  Chenal  Sud  est  environ  N.  sur  E 

J'oi.NTK  St.  Tri«>M.\s  .>(«/•  la  côtr  nord. — Cette  pointe  est  bassi;  et  située  à  ',i  milles 
O,  ^  N.,  de  l'entrée  à  la  Pointe  dix  Sud. 

De  la  rive  de  St.  Thomas,  s'éttiiid  une  batture  ou  banc  de  vase,  en  partie  sec  à  marée 
l)a«se,  uouuné  le  Banc  de  St.  Thomas,  se  projette  vers  l'Ile  aux  (Jrues.  Son  extrémité 
nord  est  à  2  milles  S.  0.  sur  0.  de  la  pointe  sud  de  l'Ile.  Ou  place  à  cette  oxtrénjité  uue 
pouée  qui  fait  porter  l'Kglise  de  St.  Thomas  au  S.  '^  E. 

Le.»  liochcrit  Wi/e  sont  justes  au  nord  de  la  Pointe  St.  Thomas,  (it  sont  séparés  de  la 
partie  ouest  du  Banc  de  St.  Thomas  par  un  chenal  d»;  prescju'un  (juart  de  mille  de  large, 
avec  4:  brasses  d'eau.  Ils  ffirment  une  rangée  étroite  de  400  brasses  de  long,  dans  une 
direction  S.  0.,  4  pieds  moins  d'eau  à  leur  tîxtrémité  ouest.  La  marque  à  suivre  pour 
les  clairer,  c'est  de  faire  toucher  l'Ile  Belle  Chivsse  et  la  P(»inte  St.  Vallier  ;  cette  course 
vous  conduira  à  2  encablures  au  nord  de  ces  rochers,  ainsi  que  le  long  du  banc  ouest  du 
Banc  de  St.  Thomas  dans  4  brasses. 

lir.rtliier. — L  Eglise  et  le  Village  de  Berthicr  sont  situés  îi  W]  milles  à  l'O.  S.  0.  \  0. 
de  la  Pointe  St.  Thomas.  La  côte  intermédiaire  est  rocheuse  et  un  peu  b.'isse,  avec  eau 
tasse  se  projettunt  un  tiers  <le  mille  au  large.  ]*rès  de  l'est  de  l'Eglise  se  trouve  le  Trou 
de  Berthier,  havre  de  marée  jwur  les  vaisseaux  du  fleuve,  sec  à  la  marée  basse  ;  il  y  a 
aussi  UH  quai  de  débarquement  long  de  587  pieds  etipii  compte  15  pieds  d'eau  à  sa  tête 
à  marée  basse  ;  de  là  à  Québec  la  distance  est  de  20  milles. 

T/lh  Belle  Chasse  est  parallèle  à  la  côte  et  son  extrémité  ouest  porte  à  l'O  sur  N.  à 
1  mille,  de  l'Eglis  de  Berthier  ;  et  on  ne  peut  pas  conserver  plus  que  2^  brasses  à  travers 
■entre  l'île  et  la  terre-l'erme.  L'île  est  composée  de  rochers  de  pierre  grise  hauts  et  ra- 
pides. Au  nord  du  centre  de  l'île,  et  à  110  brasses  se  trouve  un  petit  rocher  pointu  pres- 
que sec  à  marée  basse,  et  avec  4  à  (3  brasses  d'eau  entre  lui  et  l'île.  Il  existe  une  baie 
d'eau  peu  profonde  en-dedans  de  l'île  au  sud-ouest;  dans  laquelle  la  petite  rivière  Belle 
Chasse  décharge  ses  eaux. 

A  2  ^  milles  à  l'O.  ^  S.  de  l'Kglise  de  Berthier,  est  située  la  Pointe  St.  Vallier  qui 
est  remarquable  en  ce  qu'elle  est  la  plus  haute  poiiîte  sur  la  côtt^  sud  plus  bas  (ju'uUe,  au- 
dessus  de  la  Traversa  A  3^  milles  à  l'O.  sur  S.  de  la  Point43  St.  Vallier  se  trouve  la  Pointe 
St.  Michel  qui  est  très-basse.  De  ces  deux  point(!S,  et  surtout  de/.ctte  dernière,  s'étendent 
aune  grande  distance  au  N.  E.  des  ressifs  d'ardoise,  ;iasèches  à  marée  basse.  Ji'?iglise  et 
le  village  St.  Vallier  s'élèvent  sur  la  rive  de  la  baie  d'eau  ba.sse,  entre  les  Pointes  St.  Mi- 
ohel  et  St.  Vallier  et  à  "  milles  S.  0.  sur  S.  de  l'extrémité  de  la  dernière.  Ijc  banc  de 
St.  Vallier  remplit  ♦■viue  h  h.jie  entre  les  doux  pointes  et  so  projette  presiiue  trois  cjuarts 
de  mille  a  j  N.  E.,  4o  U  P^jul,!  St.  Michel.  L'Eglise  et  le  village  St.  Michel  sont  à  2 
milles  0.  sur  S.  de  h.  ,Knnly^  ie  ce  nom,  et  à  la  Pointe  Durantaye  l'eau  basse  ue  s'étend 
qu'à  1  ("0  brasses  au  lar;;;,-*». 

/>cj?  resAifs  de  B'ummm:'  ;',ouimencent  à  la  Pointe  de  la  Durantaye  s'étendant  de  plu.s 
en  plus  de  terre  jusqu»'-  visu  v,,^  Ui  Pomte  St.  Laurent,  sur  l'Ile  d'Orléans,  où  leur  bors 
nord.  daoK  /i  brasses,  ot  pre  v;\;  :;  trois  quarts  do  mille  de  terre.  Us  se  projetti'iit  moins 
ïoin,  ji  meaur.;  Tjwe  l'on  s'a /anee  plus  .i  l'ouest,  et  peuvent  ctre  dits  ces.sor  à  environ  un 
iniltc  à  î'ouf'st  du  Moulin  llov,  l'eau  basse  ne  courant  alors  qu'une  distance  de  l.'iO  bras;iCR 
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ù.  partir  de  la  rive,  ('t;^  bus-ioiuls  sont  rocheux  et  assèchent  en  partie  à  marée  basse  ;  de 
phi»  leur  rive  nord  est  t^eore,  et  l'oau  à  se»  pieds  est  profonde.  L'avcrtisacuient  de  la  sonde 
est.iiisuffi.'^aMtc  iHiur  uji  vi.isscau  qui  luareho  ite,  et  ces  bas-fonds  devront  par  conséquent 
jç'tie  approciiés  avec  soin.  On  voit  niaintenaut  une  bouée  noire  sur  le  bord  nord  des  ressifs 
4?  lHeaunioiit,  faisant  porter  l'Eglise  St.  Laurent  au  Nord. 

I/K<.'lise  et  le  Moulni  de  IJeauniont  .sont  érigé»  à  5  luille»  à  l'O.  S.  0.  de  St.  Michel, 
et.  ù  un  luillc!  à  l'ouewt  du  Moulin  Hoauniont  se  trouve  le  Moulin  lloy,  où  il  y  a  une  chute 
d'eau.  A  (!^  milles  de  l'Kglise  de  Beauniout  .se  trouve  l'Eglise  St.  Jo.seph,  sur  la  Pointe 
L(îvi».  L'eau  basse  entre  le  Moulin  Roy  et  la  Pointe  Lévis  ne  .s'étend  nulle  part  plus 
qr 'un  mille  au  large.  De  la  pointe  .se  projette  ISO  bru».ses  au  nord  un  ressif  que  l'on  ne 
acvrait  })as  approcher  plus  qu'il  Kl  brasse»,  en  venant  entre  le  nord  ctrouest,  et  à  7  brasses 
entre  Je.  nord  et  l'est. 

//'//(■  (fOr/éintK. — Cette  île  est  de  18  milles  de  long,  et  son  extrênie  largeur  est  de  4| 
milles.  Klle  s'élève  par  degrés  de  banc»  généralement  escarpés  jusqu'il  la  hauteur  cen- 
trale, juirtée  à  i\î}{)  ou  400  pieds.  La  l'ivière  sud  forme  le  côté  nord  de  Chenal  Sud,  vis- 
à-vis  l'Tle  Madame  jusqu'il  3  milles  de  Québc(!,  distance  de  14  milles.  Sa  rive  nord  est 
plate  et  vaseuse,  etJ^Ktrdée  d'un  re.<sif  de  rochers;  mais,  au  côté  sud,  elle  est  d'un  beau 
«ible,  avec  quelcjut^s  rochers  pointus  s'élevant  ça  et  là. 

Les  Kglises  de  St.  Jean  et  de  St.  Laurent  sont  érigées  près  dé  la  rive  sud,  et  sont 
distante»  dv.  5-^  milles  ;  cette  partie  est  élégamuKint  ornée  de  jardin»  et  de  maisons. 

/i«;  Tani  tSV.  l'i'frlci:  est  un  peu  à  l'ouest  de  la  J*ointe  St.  Laurent,  et  est  une  anse 
bien  abritée,  où  les  vaisseaux  destinés  pour  la  mer  mouillent  ordinairement  dans  10, 12  ou 
14  brksscs  d'eau,  avant  leur  départ  final  ;  on  ne  peut  pas  dire  que  le  mouillage  est  bon  ;  mais 
il  est  bien  abritée  eo'jtre  les  vents  de  l'est,  et  le  fleuve  dans  cette  partie  est  écbre  aux  deux 
côtés,  et  large  de  Ij  Diille.  Sur  la  partie  ouest  de  lu  pointe  s'élèvent  plusieurs'jolies  mai- 
sons, où  l'on  trouvera  des  avantage»  de  foute  e.spèce. 

Environ  un  mille  à  l'est  de  l'extrémité  ouest  de  l'Ile  d'Orléans  se  trouvent  les  Ro- 
chers .Maraud,  (jui  se  projettent  3i-  encablures  au  large;  dessus  l'eau  nK^ure  6  à  9  piedo, 
„  et  à  côté  10  brasse-.  A  la  partie  S.  0.  do  l'île  se  trouvent  d'autres  rochers,  qui  assèchent 
à  innvée  busse  ;  ils  sont  près  de  terre,  on  peut  les  passer  en  sûreté  dans  10  brasses.  L'E- 
gli.se  dt:  St.  Pierre  est  situào  à  4  milles  de  1  extrémité  ouest,  et  presque  vis-à-vis  le  Sault 
Moutniore  10;  . 

QUÉHEC.— Le  Ba.ssin  de  Québec  est  1.5  mille  de  large  de  la  Pointe  Lévi  à  la  rive 
de  Beauport,  et  d'environ  trois  milles  de  long,  de  l'extréniité  ouest  d'Orléans  au  Quai  des 
ludcs  à  Québec.  Le  havre  de  Québec  s'éte  \ù  depuis  l'embouchure  de  la  rivière  St. 
Charles  jusqu'à  la  Rivière  de  la  Chaudière,  une  distance  de  5  ou  0  milles. 

Le  Port  de  (Juébec  comprend  tout  l'espace  entre  l'Ile  Barnaby  et  le  premier  rapide 
au-dessus  de  Montréal.  L'inlormaiion  touchant  la  (juarantaine  sera  donnée  aux  comman- 
dants des  v'iûsseaux  par  les  pilotes  à  leur  em''arquement.  ;  et  chaque  vaisseau  reçoit  à  son 
arrivée  un  livre  ç(;T)tenant  le»  lois  et  les  ri.-lements  du  hiivre  de  la  partdu  maître  du  havre. 

La  Ci'e  ie  Québec  (1)  est  située  sur  !■;  Cap  Dia  «land  et  il  est  diflicile  de  rien  ima- 
giner de  plus  beau  (jue  la  vue  ijui  -uiidain  frip^^e  les  yeux  de  l'étranger  remontant   le  St. 
Laurent,  et  entrant  dans  le  Bassin  Je  Q'.iéhc;',  tandis  que  le  vaisseau  ouvre  le  Sault  Mont- 
morency d'un  côté  et  la  Cité  de  Qui>iec  &■  i  auiru. 

La  navigation  du  fleuve  St.  Laurent  est  .lo.se  par  la  glace  depuis  environ  le  1er 
Novembre  jns(ju'au  premier  3Iai.  Quelquci'oi.«,  u  i's  rarement,  elle  est  clos^au  milieu  de 
Novemb' j  et  reste  ainsi  justju'au  8  ou  10  <»e  Mai  ;  d'autres  fois  il  serait  possible  de  na- 
vigue, jns(|u'à  Noël,  et  des  navires  .sont  arrivées  au  milieu  d'Avril  ;  mai.s,  ce  sont  là  des 
.saisons  extraordinaires,  et  la  pério.l«  do  temp,^  d  jà  nommée,  est  ordinairement  celle  que 
la  navigation  rc;-»te  clo.se  ;  le  fleitvi  gèle  raremeat  plus  bas  (lue  Québec,  et  parfois  seule- 
ment devant  la  ville  ;  niais  il  c  rempli  de  gros  glaçons  descendant  et  remontant  avec  les 
niarées,  avec  une  f(»rce  IrrésisUble.  Il  oe  forme  généralci.ient  ;  mais  pas  toujours,  un 
.pont  de  glace  piloe  à  5  ou  6  milles  au-dessus  de  Québec;  et  plus  haut,  jusqu'au  lac  On- 
tario, le  St.  l..aurent  gèle  partout,  d'une  rive  à  l'autn-,  excepté  là  où  le  courant  est  très-for 

Le  Fleu\e  St.  Laurent  .s'étend  de  Québec  à  la  Ville  de  Montréal,  la  distance  entre 
ces  deux  villes  étant  dt  155  milhs,  et  de  l'Ile  ua  Bic  à  Montréal   de   270  :  il  est   navi- 


(1)  Là  longitude  du  mât  de  r&viUon  au  bnstion  du  Roi  de  la  Citadelle  de  Québec,  suivant  !• 
donnée  de  l'Amiral  Hayfield  faite  d'après  un  grand  nombre  d'oKiervations  lunaircB  et  solaires,  eit  71*» 
12  U"  Ouest  de  (îreenwich.  Mais  le  Lient.  Ashe,  R.  U.,  en  1857  a  'aide  du  télégn.phe  électrique  et  de 
l'observatoire  de  v'ambridge,  E.U.,  qui  lui  serait  de  méridien  primjure,  le  place  38"-5  plus  à  l'est.,  ou 
M  71'»  12  i5"-5  0. 
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gable  jusqu'aux  rapides  dv  llichelicu  pour  les  vaisseaux  de  GOO  toniienux  :  il  y  a  j)eu 
d'obstacles,  et  oes  ubstaolcs  soit  faciles  à  surmonter. 

De  Québec,  dont  les  rive?  sont  très-hautes,  les  côte.»;  vont  en  déclinant,  ot  deviennent 
beaucoup  moins  hautes,  jusqu  \  cccjue  vous  arriviez  à  la  Uiviùre  St.  Miuiriee,  où  la  marée 
cesse  coraplôtoment  ;  là,  sur  la  rive  nord  du  fleuve  s'éh'îve  la  vilh;  dos  Trois-Uivii-rcs,  au- 
doltî  de  la(iuelle,  à  3li  milles,  se  trouve  le  rapide  du  Richelieu,  à  l'entrée  duijuol,  et  au- 
dessus  du  Lac  St.  Pierre,  est  la  ville  William  Henry,  autrefois  apix-'lée  Sorel. 

Le  Lac  St.  Pierre  est  lonj^  de  22  milles,  et  dans  (quelques  endroits  lar^e  (h'  S  millos  ; 
mais  sa  partie  ouest  est  encombrée  de  nombreuses  ilos,  «jui  le  divise  en  |ilusieurs  chenaux, 
dout  deux  sont  navigables  ;  mais  celui  du  su<l  est  le  plus  clair,  le  plus  profond  et  le  meil- 
leur, et  est  désigné  par  un  bâtiment  de  lumière  et  une  bouée.  Les  bancs  y  sont  bas  et 
vont  en  ptmte  à  une  grande  dL-itHnce,  laissant  seulement  un  étroit  chtmal  de  12  à  1*^  pieds 
d'eau  ;  le  fleuve  est  ici  obstrué  par  des  niasses  de  roc,  et  au  biiissant  la  descente  du  r.-ipidf  est 
«forte  qu'il  faut  Je  plus  grand  sf)in  pour  le  passer  ;  les  vaisseaux  devraient  donc  afUMidre 
un  temps  convenable  pour  la  marét;,  et,  s'il  «'st  nécessaire,  ils  poxvcnt  mouiller  au  hiis  du 
rapide  jusqu'à  ce  qu'une  occasion  favorable  se  présente.  De  li\  il  Montréal  les  banes  sont 
d'une  hauteur  moyenne,  et  uniformément  horizontale. 

Montréal  est  considéré  comme  la  plus  partie  la  plus  fertile  du  Bas-Canada  ;  son  port  est 
avantageux,  et  situé  au  côté  S.  E.  de  la  Cité.  Le  havre  n'est  pas  large,  mais  les  vais- 
seaux qui  tirent  15  pieds  d'eau  peuvent  rester  proche  de  terre,  près  du  Marché,  et  déli- 
vrer et  recevoir  leurs  charges  avec  promptitude  j  la  profimdeur  est  généralement  de  iî  ù 
4^  brasses  ;  l'inconvénient  de  ce  port  vient  du  Rapide  Ste.  IMaric,  ((ui  se  trouve  à  un  mille 
plus  bafl,  et  dont  le  courant  est  quelquefois  si  fort,  que  sans  le  bienfait  d'un  vt-nt  X.  E.. 
ou  d'un  bàteau-à-vapeur,  un  vaisseau  peut  être  détenu  pendant  des  «eniaines  à  deux  milles 
<in-de(;a  de  l'endroit  où  leur  charge  peut  être  livré. 

Mais  il  y  a  constamment  des  bateaux  à  iouer  entre  Québec  et  Montréal  ;  et 
les  maîtres  de  vaisseaux  charges  et  destinés  {wur  Montréal,  |>euvent  s'en  munir  à  Québec. 
Il  y  a  un  taux  fixe  pour  le  touage  des  navires  selon  la  (juantité  d'eau  qu'ils  tirent  et  la 
largeur  de  baux,  pour  la  distance  entière  ou  intermédiaire. 
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Aux  jours  du  plein  et  du  ehangoment,  la  mer  est  haute  dans  le  fleuve  comme  suit  : — 

"  Près  du  Cap  des  Monts,  au  côté  nord,  à  1  h.  52  m.  Dans  la  Baie  Manieouagon  à 
2  h.  ;  ici  les  grandes  marées  s'élèvent  à  12,  et  les  j)etites  à  7  pieds.  A  la  Pointe  Rer- 
siinis,  à  2  h.  Sur  la  côte  sud,  près  du  Cap  Chatte,  c'est  à  1  y  II  Les  grandes  ntarées 
s'élèvent  de  12  où  14,  et  les  ^^nitites  à  ii  pieds.  Devant  la  Rivière  Matane  à  2  h.  ;  les 
grandes  à  12  et  les  petites  à  t>  pieds.  A  la  Raie  Orand  Métis,  elle  (!st  haut*'  à  -  h.  10 
m.,  les  grandes  s'élèvant  à  liJ  et  les  petites  à  I .  Au  la»-gc,  près  de  lu,  le  courant  à  la 
surface  de  l'eau  court  toujours  en  descendant,  à  raison  de  IJ  à  2^  nœuds  l'ia-nn  . 

La  mer  est  haute  à  rile  Vert<'  à  2  h.  45  m.;  les  grandes  marées  montant  à  16 
pieds  et  les  petites  à  il^. 

Au  milieu  du  fleuve,  au  large  de  la  partie  est  de  (ictte  île,  le  montant  de  la  côte  nord 
dévie  de  la  côte  dévie  de  la  voie  nord  à  la  côte  suil  et  court  alors  à  l'est  devant  la  côte  sud  ■ 
ainsi,  plus  biis  que  le  Bic,  le  courant  descend  constamment  à  rai  .son  de  2  ou  ."5  nœuds, 
comme  on  Ta  déjà  mentionnée  sur  la  page  73. 

A  Kamouraska,  à  4  h.  ;  à  Brandy  l*ots,  à  3  h.  ;  dans  la  Traverse,  à  4  h.  30.  .\u 
large  de  la  Pointe  Roch,  à  4  h.  50  m.  Ici  le  baissant  prend  ti^'  heures,  et  le  montant 
6^  heures.  A  l'Ile  du  Bic,  le  courant  ne  tond  jamais  vers  l'mKîst,  avant  que  le  niontant 
ait  afllué  pendant  une  heure  le  long  de  la  côte.  Ijc  montant  des  pi^tites  marées,  est  très- 
fiiible  ici  ;  ?t  avec  vents  ouest,  il  n'est  pas  jxM-ceptible.  Le  montant  des  grandes  marées 
se  fait,  cependant,  toujours  sentir  à  4  milles  de  terre,  entre  la  P  linte  aux  Pères  et  le  Bic. 
Le  courant  du  baissant  de  la  rivière  Saguenay  court  avec  une  grande  force  au  sud-est  vers 
le  Banc  Red  Island  de  Vile  Routfc.  Au  large  de  l'Ile  Verte,  entr'elle  et  l'Ile  Rouge  red, 
il  y  a  peu  de  montant,  pour  ne  pas  dire  aucun,  mais  un  grand  clapotis.  Sur  tout*»  la 
A'uute  d'ici  à  Québec,  quand  la  nuiréc  est  régulière  elle  coule  entière    ou    au  quart  ;  mai» 
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elle  tini  tfrimtk'iiiont  infludc  par  le  vent,  et  nullement  fiable  ({uant  b.  sou  court,  plus  bas  qut 
rilc  lia  |jii;vrc.><,  bien  (ui'au-desHus  le  courndu  buinsant  et  du  montant  soit  régulier. 

Entre  l'Ile  liarnaby  et  l'Ile  du  Hic,  le  montant  court,  en  venant  du  N.  E.,  nvec  une 
rapidité  de  2  nœuds  à  riieure  ;  puiw  droit  iV  travers  le  chenal  jusqu'au  dernier  quart  dw 
montant,  alors  (|u'il  court  au  N.  0.  par  l'extrémité  est  de  Hic,  puis  j>eu  à  peu  ou  N.  E. 
tandis  que  le  cintaut  ralentit.  Tout  le  baissant,  tant  i\  l'est  qu'à  l'oust  de  l'île  courent 
rapidement  au  N.  K.  Ce  courant  entre  Bi(juette  et  la  côte  nord  est  généralement  très- 
fort  au  N.  K.,  sauM  eliangement  direct.  l>itns  l'été  et  l'autonme,  aussi  bien  que  dans  Ic!^ 
gra)ides  marées,  en  courant  ralentit,  et,  près  de  Biquette  court  i\  l'ouest,  dans  le  cours  du 
montant,  mais,  tant  (jue  le.^  eaux  des  terres  hautes  ne  sont  pas  descendues,  et  que  les 
grand<!H  rivières  n'ont  pas  déchargé  leurs  eaux  de  fonte  produites  par  hs  neiges  dans  le 
prin'tipmj)s.  ce  courant  descend  toujours. 

Dé  l'Ile  du  liie  à  l'Ile  Verte,  au  côté  sud,  le  courant  du  flux  est  partout  impercepi 
tible  à  un  mille  et  demi  des  îles.  Le  baissant  ou  plutôt  le  courant  vieat  rapidement  du 
N.  ().,  au  sortir  de  la  Kivii^re  Saguenay,  et  le  chenal  au  nord  de  l'Ile  Rouge,  et  rejoignant 
le  remous  du  montant,  déjù  mentionné  et  expliqué,  il  augmente  la  cou.jC  continuellement 
descendante  des  eaux,  il  court  toujours  à  cet  endroit  dans  une  direction  au  S.  E.,  à 
raison  avec  un  vent  ouest  ;  nuiis  ceci  arrive  seulement  au  sud  et  à  l'est  de  l'Ile  Rouge^ 
Entre  l'Ile  Rouge  et  Verte,  le  baissant  courent  à  raison  de  4  à  6^  nœuds.  En  traversant 
à  la  côt(!  nord»  (»n  trouvera  que  ce  courant  diminue  ;  car  à  la  côte  nord  le  montant  est  as^sez 
régulier  tandis  que  le  baissant  est  beaucoup  plus  faible.  A  l'est  des  rochers  Razade,  le 
courant  prend  une  direction  N.  E.  et  court  avec  force  entre  Rio  et  Riquette.  Au  sud  du 
Bie,  les  flux  aux  grandes  marées  fait  un  nœud  et  demi  par  heure;  les  petites  marées  sont 
imperceptible.  Les  vaisseaux  qui  viennent  au  sud  du  Bic,  avec  pflu  de  vent  du  nord^ 
doivent  g  verrier  à  l'O.  sur  N.  pour  réprimer  le  courant  S.  E.  jusqu'à  ce  qu'ils  aient  18 
pied.>5  d'eau,  ou  ju.squ'au  Basque,  d'où  ils  reprennent  leur  course  vers  l'Ile  Verte. 

Le  eonunencement  du  montant  aux  grandes  marées  du  N.  E.  le  long  du  côté  nord  de 
l'île  A'erte,  et  rapidement  vers  l'extrémité  ouest  ;  puis  au  S.  S.  0.  sur  le  ressif  près  de 
Cac(»una.  Au  milieu  du  cheual  il  n'y  a  pas  de  montant  perceptible.  Deux  milles  au  sud 
de  l'Ile  Rouge  il  court  avec  force  au  N.  0.  et  le  baissfuit  dans  un  sens  contraire.  Pen- 
dant les  reflux  des  grandes  marées,  la  rencontre  des  marées  N.  E.  et  S.  E.  près  du 
milieu  de  l'Ile  Verte,  occasionne  des  <*lapotis  et  à  l'est  l'Ile  Verte,  le  reflux  du  S.  E.  ar- 
rive rapidement  près  de  l'extrémité  e^  t  le  l'Ile  Rouge  ;  en  se  rencontrant  ici,  la  marée 
du  N.  E.  soulève  les  vagues,  pareillement  causée  à  lu  houle  par  les  vents  forts  de 
l'est  ;  mais  dans  les  petites  marées,  le  montant  est  très-faible,  et  au  printemps  il  n'y  en  a 
pas.  Ceci  rond  la  partit;  du  fleuve  qui  nous  occupe  plus  longue  à  naviguer  qu'aucune 
autre,  à  moins  ijue  vous  ayez  un  vent  favorable.  Un  cours  régulier  de  flux  et  de  reflux 
commeacc  à  rextrwmité  ouest,  et  court  pendant  cinq  heures  en  montant  et  sept  heures  en 
descendait.  Aux  Brandy  Pots  le  courant  nwnte  à  la  marée  ou  au  quart  de  la  marée  ; 
et  au-delà~4es  Rochers  Percée,  sur  la  rive  sud,  il  coule  régulièrement  eu  montant  et  en 
deàeendant,  dans  une  direction  respectivement  au  N.  E.  sur  E.  et  au  S.  -Q.  sur  0. 

Des  Brandy  Pots,  le  cours  du  montant  afilue  près  de  l'Ile  aux  Lièvres  ;  et  à  l'ouest 
et  nord  ouest  avec  une  grande  force,  à  travers  le  passage  entre  l'île  et  le  banc.  Au-delà  de 
rUe  aux  Lièvres,  le  montant  court  régulièrement  dans  k  rivière  ;  et  le  baissant  en  sens 
coutrair».  Des  Pèlerins  au  Cap  au  Diable  le  montant  est  très-faible,  mais  il  augmente 
eu  rapidité  de  là  jus(iu'aux  bouées  de  lu  Traverse  où  il  court  à  raison  de  6  jiœvids  l'heure. 
Le  commencement  du  flux  a  lieu  près  du  Banc  English  et  du  Bas-fond  de  l'Ile  aux 
LiiC'vres,  en  arrivant  devant  lu  plus, grande  Ile  Kamouaska,  le  reflux  faisant  le  contraire. 
Dans  la  Baie  La  Prairie,  ai:  tOté  nord  de  L'Ile  aux  Coudres,  la  marée  est  haute  à  4  h. 
25  m.  et  s(m  montant  dure  six  heures  ;  le  cours  du  baissant  continue  pendant  une  heure 
et  quart  après  (jue  la  marée  cet  ba.sse,  et  celui  xlu  moutPut  trois  quarts  d'heure  après  que 
la' marée  est  haute. 

•  Les  marées  dan»  le  Chenal  Nord  ay^int  lieu  une  demi-heure  plus  tôt  que  dans  les 
chenaux  8ud,  le  commencement  du  montant  court  rapidement  sur  les  Bancs  St.  Roch  et 
Ste.  Anne  ;  et  le  commencement  du  baissant  court  rapidement  sur  les  bas-fonds  au  milieu 
du  fl^tuve.     Dans  la  Traverse,  les  grandes  marées  s'élèvent  è.  18,  les  petites  à  11  pieds. 

Dans  la  Traverse  Sud,  au  -plein  et  au  changement,  la  marée  sur  terre-ferme  monte 
à  4  heures  et  demie,  mais  continme  à  monter  à  l'ouest  jusqu'ài,  si;ic  heures,  quand  il  est 
régulier  dans  ce  chenal.  Avec  des  ventes  de  l'ouest,  il  y  a  une  déviation,  mais  il  est  oer* 
t»in  que  ia  marée  sur  terre  s'élève  à  3  pieds  avant  que  le  courant  courbe  vers  l'ouest, 
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et  l'on  doit  toujoure  faire  la  mûine  connivance  dans  toute  les  partiuH  du  flcuvu.  Dans  la 
Traverse,  le  uomuicucemeiit  du  montant  vient  du  N.  N.  E.  ;  il  prend  prùs  des  bou(5eH, 
au  quart  du  montant,  une  direction  S.  0-,  et  quand  lo8  bitu-iondH  Hont  couverts  à  maréo 
moitié  haute,  aux  Kessifs  Seal  aux  Loups-niarms,  il  coule  jus(î|u'i\  marée  haute,  dans  une 
direction  S.  0.  bit  0.  Le  reflux  court  dana  une  direction  contraire  avec  une  grande  ra- 
pidité ;  et  souvent  dans  le  printemps  à  raison  de  (i  ou  7  nujuds. 

Entre  les  Piliers,  la  marée  est  haute  5  h.  Le  baissant  ici  court  0  heures  et  30  mi- 
nutes :  le  montant  5  heures  et  25  minutes.  Les  deux  cours  durent  une  heure  après  qu'il 
y  a  marée  haute  ou  basse  près  de  terre.  De  l'Ile  aux  Grues  le  flux  remonte  le  fleuve  droit, 
mais  le  commencement  du  reflux  au  large  de  l'Ilet  court  au  nord  pendant  une  demi-heure, 

fmis  il  descend  le  fleuve  dans  une  course  droite  et  à  raison  de  3|  nœuds  seulement,  dans 
es  grandes  marées. 

A  l'Ile  aux  Keaux,  ou  Rat  Isle,  plus  bas  que  l'Ile  d'Orléans,  ou  a  marée  haute  ik 
5  h.  32  m.  Près  de  la  rive  elle  baisse  pendant  7  heures  et  monte  pendant  5  ;  les  cou- 
rants durent  une  heure  plus  tard.  Devant  l'extrémité  S.  0.  de  l'Ile  Madame  i\  5  h.  40 
m.,  les  grandes  s'élevaut  à  17,  les  petites  à  13  pieds.  A  Québec  la  marée  est  haute  à  6 
h.  37  m.  Près  de  terre  elle  baisse  pendh..t  sept  heures  et  (juarante  minutes,  et  monte 
pendant  4  heures  et  45  minutes.  Les  deux  courants  durent  une  Iieure  après  que  la  marée 
est  haute  ou  basse  près  de  terre.  Les  grandes  marées  s'élèvent  à  18  pieds,  et  les  petites  d 
13  pieds. 


ires  en 

larée  ; 

et  en 

('ouest 
lelà  de 
In  sens 
rmente 
[heure. 
Ile  aux 
Itraire. 
là  4  h. 
I  heure 
^B  que 
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D'ANTICOSTI  A  QUÉBEC. 

Le  courant  du  fleuve  descend  continuellement  au  sud-est  entre  la  pointe  S.  0.  de 
l'Ile  d'Anticosti  et  la  côte  du  Discrict  de  Gaspé,  mais  au  printemps  il  est  plus  fort, 
comme  on  le  suppose,  à  raison  de  la  (juantité  de  neige  qui  fond  vers  ee  temps.  En  été  il 
fait  généralement  2  milles  à  l'heure  ;  mais,  en  printemps,  sa  course,  bien  que  portée  déjà 
à  3i  milles  à  l'heure  varie  selon  la  (quantité  de  glace  et  de  neige  qui  s'est  accumulée.  On 
a  dit  qu'il  y  a  une  différence  de  2  ou  3  pieds  d'eau  dans  le  niveau  du  fleuve  entre  les 
mois  de  Mai  et  d'Août,  ce  que  l'oi,  a  attribué  à  la  (juantité  de  glace  et  de  neige  dans  le 
printemps. 

Ceux  qui  s'avancent  vers  le  fleuve  dans  la  bonne  voie  entre  l'extrémité  S.  0.  d'An- 
ticosti et  le  Cap  au  Rosier  avec  un  vent  du  Nord  ou  du  N.  sur  E.,  s'ils  sont  ignorants  du 
courant,  pourront  penser  qu'ils  remontent,  tandis  ([ue  réellement  ils  approchent  de  la 
côte  sud.  Ceci  est  à  éviter  surtout  dans  une  longue  nuit,  ou  par  un  temps  obscur  ou 
orageux.  Il  vaut  toujours  mieux  louvoyer,  et  sortir  de  la  force  du  courant,  que  l'on  trou- 
vera être  plus  faible  le  long  de  la  côte  nord. 

Si  vous  êtes  suflisamment  à  l'ouest  pour  doubler  l'Anticosti  quand  vous  remontez 
avec  des  vents  contraires,  vous  devrez  vous  tenir  au  nord  et  garder  une  distance  de  3  ou 
4  lieues  de  terre-ferme  jusqu'à  l'extrémité  du  Cap  de  Monts.  La  côte  est  écore  tout  le 
long,  et  la  marée  favorable.  Après  être  arrivés  à  l'Anse  Trinité,  ou  la  côte  au  N.  E. 
du  cap,  vous  verrez  le  flux  longer  la  côte  nord. 

Entre  l'extrémité  S.  0.  et  0.  de  l'Anticosti,  les  doux  courants  et  la  houle  se  fontsent'T 
près  de  terre,  et  comme  le  fond  est  vilain,  les  aucrts  ne  tiendront  pas  ;  ainsi  donc  il  faut 
avoir  grand  soin,  aussitôt  qu'il  y  a  apparence  ([ue  le  veut  tombe,  de  vous  efforcer  de  rester 
éloignés  de  terre  ;  car  si  le  calme  vous  surprenait,  vous  seriez  peut  être  jetés  sur  ia  côte 
par  le  courant  près  des  hauteurs  Ste.  Marie,  vu  que  souvent  une  forte  houle  e.^t  produite 
quelques  heures  avant  qu'il  y  ait  aucun  vent. 

Quand  vous  serez  au  large  de  l'extrémité  ouest  d'Anticosti  avec  bon  vent,  vous  gou- 
vernerez au  nord  de  manière  à  vous  tenir  en-dehors  de  la  force  du  courant,  en  gouver- 
nant à  peu  près  à  l'O.  N.  0.  ou  vers  la  Pointe  English  (ttix  anglais  ;  après  avoir  par- 
couru plus  de  moitié  la  distance,  vous  devrez  gouverner  plus  au  sud  vers  la  Pointe  de» 
Monts,  et  vous  efforcer  de  découvrir  la  lumière,  qui  n'est  pas  située  sur  l'extrémité  de  la 
pointe,  mais  à  1^  mille  au  N.  E.  de  la  Pointe  ;  il  y  a  des  rochers  à  1^  mille  de  la  pointe. 
En  mauvais  temps  c'est  une  des  places  les  plus  dangereuses  à  naviguer  ;  car  quand  le 
vent  est  favorable,  le  temps  est  généralement  orîigeux  ;  et  il  faut  le  plus  grand  soin  pour 
approcher  cette  pointe. 
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Le  navire  doit  C'tre  bien  voil<3,  et  la  sonde  mine  continuellement  on  unage  ;  car 
M  vous  ("'tcR  au  nord  de  cett«  jH>into,  vous  Honderoz  ù  5  ou  (î  uiilleB  do  terre,  40  à  60 
braHaes  d'eau.  Ijo  voiHiu(i;i;o  u  souvent  «^të  l'endroit  lo  plus  redouté  den  marins  dans  la  na- 
vigation de  w,  fleuve,  pur  suite  des  nombreux  nauf'ragfîs,  et  des  (Wasions  encore  plus  nom- 
breuses (jui  Hoiit  arrivés  près  de  ce  cap  ;  et  d'aillcui-s  les  erreurs  dans  lo  changement  tait 
sur  les  anciennes  cartes,  le  courant  et  la  déviation  locale,  tendent  touB  à  jeter  les  vais- 
seaux sur  la  côte. 

Par  un  beau  temp!>  longez  la  côte  sud  ;  si,  du  Cap  Chatte,  vous  faites  une  course  de  11 
ou  1-'  lieues  dans  une  direction  0.  ^  S.,  vous  arriverez  devant  Matane,  dont  les  hauteurs 
vues  dans  une  direction  S.  ().,  vous  apparaîtront  comme  deux  côtes  quoique  peu  dann 
les  terres  ;  vous  verrez  aussi  le  Mont  Camille,  dans  une  direction  0.  n.  0.,  à  14  ou  15 
lieues,  ajiparaissant  dans  la  forme  d'une  île  circulaire,  et  situé  au  nord  de  toutes  les  terres 
du  sud.  Du  large  de  Matane  jus(|ues  en  face  du  Mont  Camille  gouvernez  li  l'O.  sur  S., 
suivant  le  vent.  Rn  poursuivant  cette  course  vous  passerez  le  Petit  et  le  Grand  Métis  ; 
et  continuant  à  l'O.  sur  S.,  i\  5  lieues  du  Grand  Métis,  voub  arriverez  à  la  Pointe  aut 
Pères,  résidence  principale  des  pilotes,  et  par  rapport  à  laquelle  le  Mrat  Camille  porte  au 
g.  E.  i  E. 

Le  Grand  Métis  est  situé  2  lieues  à  IVmcst  du  Petit  Métis,  et  n'est  de  même  propr* 
qu'aux  petits  vaisseaux,  qui  trouveront  abri  et  mouillage  avec  des  vents  du  S.  O.  ;  mais 
comme  cette  place  assùche  pres(iu'cntii;^rement,  elle  est  peu  avantageuse  aux  navires.  Le 
Petit  Métis  sera  distingué  d'avec  le  grand  par  un  rocher  rond  et  rude,  gîsant  au  S.  E.  du 
ressif  nord,  à  une  distance  de  1^  mille,  et  par  une  côte  en  Ibrme  de  pain  de  sucre  à  l'est 
du  rocher.  Le  Grand  Métis  à  un  gros  roc  au  milieu  de  l'anse  ;  le  Petit  n'en  a  pas  ;  mais, 
pour -distinguer  ces  anses  il  vous  faudra  être 'à  2  ou  IJ  lieues  parce  que  les  pointes  de  terre 
qui  les  forment  sont  très-basses.  Le  banc  de  sondages  s'étend  4  ou  5  milles  au  large  de  ces 
anses  ;  ntais  i  l'est  de  Matane,  vous  aurez  (iO  brasses  d'eau  à  3  milles  seulement  de 
terre. 

En  louvoyant  en  moiitant,  il  faut  que  le  vaisseau  soit  bon  voilier,  ot  que  la  marde 
monte  pour  louvoyer  ea  passant  la  Pointe  de  Monts  avec  un  vont  directement  opposé  ; 
mais  un  voilior  lent  double  la  pointe  de  près,  et  réussi  bien  le  long  de  la  côte  nord,  jusqu'au 
Oap  St.  Nlcholas.  Il  n'est  cependant  pas  nécessaire  de  se  tenir  près  de  torre  plus  loin  à 
l'ouest,  de  peur  que  le  vent  tombe  au -calme,  car  la  marée  attire  fortement  près  de  l'em- 
bouchure de  la  Rivière  Manicouagon  pendant  son  flux.  Si  un  vent  de  l'est  soufflait  en 
montant,  après  que  le  vaisseau  aurait  dérivé  près  de  l'embouchure  de  la  Baie  English,  il 
serait  difficile  de  sortir  la  bordée,  ou  de  doubler  le  côté  est  des  bas-fonds  Manioouagan. 

Un  vaisseau  situé  au  sud  de  la  Pointe  des  Monta,  avec  un  vent  ouest  dans  la  bordée 
à  stribord,  sera  entraîné  rapidement  sur  la  côte  sud,  en  ayant  le  courant  au  oôté  du  vent  ; 
pendant  qu'il  prendra  une  bordée  à  bâbord  sera  retardé  vu  que  le  courant  sera  directe- 
ment opposé  à  sa  course.  En  naviguant  à  raison  de  4  nœuds  l'heure,  il  faudra  seulement 
la  moitié  du  temps  pour  passer  de  la  Pointe  des  Monts  jusqu'à  la  rive  sud,  qu'il  faudra 
{tour  passer  de  la  rive  sud  à  la  Pointe  des  Monts.  C'est  une  circonstance  des  plus  imper 
tantes,  contre  laquelle  il  faudra  se  garder  en  louvoyant  quand  on  tiera  en  remontant  par 
des  nuits  obscures,  mais  surtout  par  un  temps  de  brume. 

En  remontant  par  un  temps  brumeux,  où  l'on  ne  peut  pas  voir  terre,  on  doit  toujours 
avoir  pour  objet  de  sonder  sur  le  banc  le  long  de  la  côte,  près  de  Métis,  ou  de  la  Pointe  aux 
Pères,  au  plus  loin  ;  puis  de  le  suivre  comme  guide  vers  l'ouest.  La  pointe  aux  Pères  est 
basse  et  couverte  de  maisons  à  un  phare  et  est  le  rendez-vous  général  des  pilotes.  En  fai- 
sant porter  le  phare  au  Sud,  par  le  compas,  à  5  milles  de  distance,  vous  sonderez  30 
brasses,  argile  mou  ;  mais  vous  pourrez  rentrer  près  de  terre  à  10  brasses,  dans  un  temps 
de  brume,  et  en  tirant  un  ou  deux  coups  de  fusil  vous  obtiendrez  un  pilote. 

La  distance  du  Cap  Chatte  à  la  partie  ouest  de  la  Pointe  aux  Pères  est  d'environ  24 
lieues;  et  de  cette  dernière  place  au  mouillage  i  l'Ilo  du  Bic,  13  milles  ;  faites  une  oommi- 
vance  au  courant,  et  aucun  vaisseau  pourra  parcourir  cet  espace. 

En  avançant  de  l'eat  vers  la  Pointe  aux  pères  et  étant  situés  au  large  du  Petit  Métis, 
les  hautes  terres  au  sud  Cip  Angnole  pourront  être  vues  avant  que  ie  cap  lui-même  ou 
l'Ile  du  Bic  vous  apparaissent.  Par  un  beau  temps,  le  Bic  peut  être  vu  très-clairement 
au  large  du  Mont  Camille  afin  de  ne  pas  méprendre  l'Ile  Bamaby  pour  le  Bic,  remarquez 
qu'«n  mauvais  temps  un  navire  ne  peut  pas  approcher  terre  près  de  la  Pointe  aux  Pères 
sans  faire  diminuer  par  degrés  la  profondeur  de  l'eau  ;  par  conséquent  si  en  faisant  usage 
de  la  sonde,  vous  arrivez  dans  9  brasses  d'eau  et  apercevez  une  île  soudainement,  ce  doit 
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Çtrcrilc  Barnnby;  ou  hî  vous  voyez  soudain  une  île  dans  aucune  direetion  i\  l'ouoHt  de  0. 
S.  0.,  une  jetée  de  lu  Honde  suffira  pour  vous  assurer  ({u'clle  est  eette  île  ;  ear  (juaiid  l'Ile 
Burnaby  portera  do  0.  8.  ().  à  imest  vous  n'aurez    que  7  brnsatis  d't^au  ;  mais  avi'o  le    Bio 
duas  la  mCme  direction  vous  aurez  do  15  à  ll^  brayses.     Mais   les  phrires  sur  toute  possi 
bilit«5  d  erreur. 

Si,  en  sondant  constamment,  vojs  n'obtenez  pas  de  sondaj^e!',  et  que  soudain  vout» 
ddcouvrez  une  île  au  sud,  ce  doit  être  Bi(juette  en  faisant  p<jrter  cette  île  au  S.  O.  ù  un 
demi  mille  de  vous  vous  aurea  10  pieds  d'eau.  A  2  milles  à  l'est  de  cette  partie  il  y  u 
10  brasses  d'eau  et  un  vaisseau  qui  s'avancerait  daiLS  cette  profondeur  en  venant  d'i,'?,e 
eau  plus  profonde,  jtcut  tirer  au  nord,  et  attendre  le  beau  temps  ou  continuer  en  sondant 
autour  du  ressif  qui  se  projette  de  l'extrémitt^  est  du  iiic  ;  de  la  gouvernez  à  l'O.  S.  O.  2 
milles,  et  ancrez,  en-dedans  de  l'île,  dans  12  ou  II  brasses.  A  4  mille  au  nord  de  Bi(juette 
l'eau  est  profonde  de  50  brasses. 

Si,  en  ayant  un  vent  est,  il  est  nécessaire  de  mouiller  au  côté  sud  du  Bic,  afin  de 
porter  du  côté  du  vent,  courez  brus(|uement  au  sud,  et  cherchez  le  ressifqui  se  projette  de 
l'extrémité  est  de  l'île  ;  cotte  derniùre  sera  vue,  car  l'eau  ne  la  couvre  jamais.  'Tenez-vous 
&  un  quart  de  mille  du  ressif,  et  lonj>ez  ainsi,  eu  mi-ehonal,  jus(ju'i\  ce  que  le  Cap  .'irignolc 
porto  au  S.  H.  E.  ;  le  corps  de  lîle  portera  alors  au  N.  N,  0.  Le  mouillage  d'un  navire 
cet  dans  10  ou  11  brasses,  le  fond  étant  clair  et  avantageux.  Les  petits  navires  peuvent 
remonter  jusfm'à  ce  que  l'Ile  porte  au  N.  E.  dans  9  brasses,  à  environ  un  quart  de  mille 
de  l'île,  mais  lo  fond  n'y  est  pas  aussi  clair  que  dans  l'eau  plus  profonde.  On  obtiendra 
de  la  bonne  eau  dans  l'anse  à  l'ouest  et  de  l'extrémité  est  de  l'île. 

Si,  avec  un  vont  do  l'ouest,  un  vaisweau  était  au  côté  du  vent  de  l'île,  et  qu'il  fût  né- 
ocssaire  de  remonter,  afin  de  mouiller,  tenez- vous  au  sud,  dans  11  brasses,  puis  descendez 
et  mouillez  suivant  la  direction  ci-dessus  donnée  ;  mais  surtout  en  remaniuaut  qu'avec  peu 
do  vent,  10  brasses  sera  la  profondeur  convenable  dans  le  courant  droit,  et  que  le  dernier 
quart  du  flux,  et  tout  le  reflux  coulent  rapidement  entre  Biquette  et  Bic. 

Dûssiez-vous,  avec  le  vent  de  l'est  être  trop  ù  l'ouest  pour  tourner  autour  de  l'ex- 
trémité est  du  Bic,  afin  d'atteindre  le  mouillage,  tenez-vous  à  un  demi-milU'  de  Biquette, 
puis  remontez  jusqu'à  ce  que  l'extrémité  ouest  du  ressif  porte  au  S.  E.,  alors  que  le  Cap 
Arignole  s'ouvrira  à  cette  île.  La  dernière  manque  conduit  à  l'ouest  du  ressif  (jue  l'eau 
recouvre  à  marée  haute,  et  porto  1^  mille  ù  l'ouest  de  Biquette,  taiidis  qu'un  autre  ressif* 
toujours  visible  gît  entre  le  dernier  et  Biquette.  En  gagnant  au  sud,  et  tenant  le  Cap 
Arignole  ouvert  ou  en  vue,  vous  passerez  en  travers  l'ouverture  entre  le  Bic  et  Biquette, 
dans  1(3  à  12,  10  et  9  brasses  ;  do  là  l'eau  diminue  de  profondeur  qu'à  fi  brasses,  sur  lu 
pointe  de  vase  et  de  sable  gisant  au  S.  0.  sur  0.  du  Bic,  à  1  mille  de  distance.  Après 
avoir  traversé  cette  pointe  vous  tomberez  dans  9  et  10  brasses,  alors  que  le  passage  sera 
ouvert  et  que  v(ms  pourrez  mouiller. 

La  chaîne  de  rochers  N.  O.  du  Bic,  l'extrémité  ouest  de  cette  île  et  le  Cap  Ai*î- 
enole  sont  presqu'en  ligne  portant  au  S.  E.  Quand  vous  louvoyez  dans  le  Bic  de  vers 
Pouest  en  vous  tenant  au  avid,  ne  renfermez  pas  le  Mont  Camille  avec  le  Cap  Arignole, 
ou,  en  vous  tenant  au  nord,  ne  renfermez  pas  le  Mont  Camille  aveo  l'Ile  du  Bic. 

Par  un  temps  de  brume,  il  ne  sera  pas  prudent  '^e  rentrer  aux  Bic  sans  pilote,  à 
moins  que  vous  connaissiez  parfaitement  la  place  ;  de  plus,  on  doit  toujours  user  do  la 
plus  grande  attention  en  gagnant  ec  passage. 

Binic  de  somlages. — Dans  le  large,  entre  l'Ile  Barnaby  et  le  Bic,  les  sondages  sont 
réguliers,  diminuant  de  35  à  30  brasses,  généralement  d'eau  claire.  Les  navires  pourront 
donc  mouiller  dans  aucune  profondeur,  mais  pas  plus  près  qu'un  mille  et  demi,  en  faisant 
porter  le  Bio  de  l'O.  S.  0.  à  S.  0.,  parce  qu'autrement  le  chenal  au  sud  de  l'île  ne  serait 
pas  ouvert  ;  et  avec  un  coup  de  vent  vous  ne  pourriez  pas  quitter  l'île. 

Au  N.  0.  de  l'extrémité  est  du  ressif  S.  E.  du  Bic,  et  juste  au  sud  du  courant  à 
Biquette  se  trouve  le  ressif  N.  E.,  dangereuse  chaîne  de  rochers  vue  à  marée  basse,  dans 
les  grandes  marées.  Pour  l'éviter  tenez-vous  à  1^  mille  du  Bic.  A  l'ouest  d(u  Bic,  le 
bord  du  banc  des  sondages  tend  au  sud  jusqu'à  l'Ile  aux  Basque»,  et  les  vaisseaux  pourront 
en  oonséqueuce  se  tenir  en  sûreté  uu  sud  en  usant  de  la  soude,  12  brasses  étaut  le  milieu 
du  ohenal. 

De  l'Ile  du  Bic  à  l'Ile  Verte.— De  l'Ile  du  Bic,  l'Ile  Verte  porte  au  S.  Q.  sur  0. 
3  0.  à  9^  lieues  ;  et  la  course  sera  donc  de  0.  S.  0.  à  S.  0.  selon  la  distance  ^u  nord 
du  Bic  eto.  Dans  cette  course,  et  cet  espace,  vous  passerez  le  Rocher  Alcide,  les  Ile»  I^n- 
ssades,  Basque  et  Apple.     Des  Rochers  de  l'Ile  Apple  atu  Pommes  au  ressif  est  de  l'Ile 
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Verte,  la  course  et  la  distano  sont  0.  sur  S.  2  milles.  Ce  ressif  s'étend  presqu'à  un  millt 
des  arbres  sur  l'extrémité  est  de  l'Ile  Verte,  et  est  toujours  à  découvert  Le  peUt  eheniU 
au  côté  sud  de  l'Ile  Grcen  est  presque  sec  à  marée  basse. 

Le  bord  du  banc  est  taillé-à-pic  au  nord  des  Rasades,  etc.  ;  mais,  après  la  profon- 
deur de  35  brasses,  les  sondages,  en  gagnant  l'intérieur,  diminuent  graduellement. 
Entre  le  Bic  et  l'Ile  Verte  il  y  a  mouillage  tout  le  long  dans  14  brasses  ;  et  de  9 
brasses  pour  les  petits  vaisseaux,  dans  un  beau  temps.  Si  vous  êtes  à  l'extrémité  est  de 
l'Ile  Verte,  et  que  la  marée  soit  bosse,  vous  pourrez  mouiller  dans  10  brasses,  au  large  dn 
ressif,  et  dans  le  courant  de  la  chaîne  de  rocners  s'étendant  au  N.  E.  sur  N.  de  la  pointe 
où  est  le  phare,  à  un  mille  dé  l'extrémité  de  ce  bas-fond. 

Entre  le  Bic  et  Basque  le  fond  est  clair,  mais  de  là  à  l'Ile  Verte  il  est  trompant. 
Un  petit  vais8eau  trouvera  abri  sous  l'extrémité  est  de  Basque,  dans  21  brasses  i.  marée 
basse,  en  se  tenant  à  un  quart  de  mille  du  ressif  qui  se  projette  au  large  de  cette  île. 
Vous  ancrerez  en  faisant  porter  l'île  à  l'O.  sur  S. 

Le  phare  et  les  ressifs  de  l'Ile  Verte  ont  déjà  été  décrits  à  la  page  169.  En  faisant 
porter  le  phare  au  S.  0.  sur  O.  vous  arriverez  sûrement  à  l'Ile  Verte.  Les  terres  hautes 
au  sud  du  Cap  Arignole  vues  au  nord  de  l'Ile  aux  Basque,  vous  feront  éviter  la  chaîne  des 
rochers  devant  le  phare.  En  faisant  porter  le  phare  au  S.  0.  sur  S.,  cette  chaîne  de 
rochers  sera  justement  entre  le  navire  et  le  phare.  Entre  le  phare  et  l'extrémité  ouest  de 
l'Ile  Verte,  en  beau  temps,  vous  pouvez  arrêter  pendant  une  marée  dans  20  ou  25 
brasses,  près  du  côté  nord  de  l'île  ;  mais,  si  le  vent  est  frais,  on  trouvera  le  fond  de  l'eau 
peu  tenace,  et  trop  près  de  la  rive.  Quand  il  vente  N.  E.  les  petits  vaisseaux  peuvent 
mouiller  entre  le  ressif  S.  0.  et  Caeouna,  dans  4  brasses,  mais  il  vaudra  mieux  se  diriger 
■ur  les  Brandy  Pots,  Pot$  à  l'eau  Vie  de  crainte  qu'ils  soient  surpris  par  un  terape  ad- 
verse, etc. 

Ainsi  donc,  dûssiez-vous  avoir  passé  le  phare  sur  l'Ile  Verte,  et  n'avoir  pas  obtenu  de 
pilote,  et  être  favorisés  par  un  temps  clair  et  un  vent  favorable,  gouvsmez  aussitôt  au  S. 
0.  ^  0.  ou  au  S.  0.  sur  0. 3  lieues,  alors  l'Ile  White  Blanche  vous  apparaîtra  située  à  l'O. 
sur  S.,  et  l'Ile  aux  Lièvres  avec  Brandy  Pots  au  S.  0.  sur  0.,  ou  presque  devant.  Tenes- 
voutf  à  trois  quarts  de  mille  des  Brandy  Pots,  et  courez  un  mille  ou  plus  au-dessus,  puis 
mouillez  dans  7  à  14  brasses  ;  ou  si  le  vent  changeait  à  l'ouest,  et  que  votre  navire  fut 
A  l'De  Blanche,  la  marée  étant  étale,  restez  au  sud  dans  9  brasses,  ou  près  de  l'Ile  Blanche 
dans  6  ou  7,  puis  mouillez  ;  le  fond  y  favorise  l'ancrage. 

L'Ile  Rcuge  poi'^e  à  N.  0.  sur  0.  ^  0.  presqu'à  5^  milles  du  Phare  de  l'Ile  Verte. 
L'extrémité  est  destn  ^aste  ressif  porte  au  N.  0.  sur  N.  du  même  Phare,  et  peut  être 
évitée  en  jeûnant  le  phare  et  la  balise  sur  l'Ile  Verte,  dans  une  direction  S.  S.  E.  ^  E. 
En  remontant,  la  nuit,  on  ne  devrait  donc  pas  faire  porter  cette  lumière  à  l'est  du  S.  sur 
E.,  avant  que  vous  n'en  soyez  à  une  distance  de  5  nulles.  Si,  en  faisant  porter  la  lumière 
au  S.  sur  £.,  vous  ne  pouvez  pas  facilement  entrer  dans  le  détroit,  attendez  le  jour  ;  et  si 
le  vent  du  N.  0.  devenait  faible  longer  alors  la  côte  sud  dé  l'Ile  Rouge,  mais  de  manière 
4  faire  porter  l'Ile  Blanche  au  S.  0.  f  0.  En  gagnant  vers  l'ouest  vous  pouvez  approcher 
le  Bas-fond  de  l'Ile  White  Island  à  l'aide  de  la  sonde,  en  vous  rappelant  que  le  baissant 
court  rapidement  entre  l'Ile  Blanche  et  l'Ile  Rouge,  et  le  montant  dans  une  direction 
contraire.  Un  vaisseau  peut  mouiller,  par  un  beau  temps,  au  côté  sud  du  Ressif  de  l'Ile 
B>ouge,  dans' 12  brasses,  à  environ  trois  quarts  de  mille.  La  marée  dans  cet  endroit, 
comme  on  l'a  déjà  démontré,  court  dans  toutes  les  directions.  On  a  fût  plus  haut  men- 
tion à  la  page  70  du  phare  de  l'Ile  Rouge. 

Les  sondages  entre  l'Ile  Verte  et  l'Ile  Rouge  sont  très-irréguliers.  A  un  mille  entre 
la  profondeur  est  de  30  brasses,  au  bûssant,  l'eau  parait  et  avec  un  vent  de  l'est,  l'eau  pa- 
raît se  briser,  mais  il  n'y  a  pas  de  danger.  La  marque  pour  naviguer  à  travers  le  passage 
entre  les  Iles  Verte  et  Rouge,  c'est  de  faire  porter  les  Pots  à  l'Eau  de  Vie  Brandi/  PoU 
dans  une  direction  S.  0.  f  0. 

Cote  Nobd. — La  pointe  de  Mille  Vaches  porte  au  N.  0.  sur  0.  à  4^  lieues  de  Bi- 
quette. La  graude  batture  qui  entoure  cette  pomte,  commence  à  la  Rivière  Port  Neuf  à 
Test,  se  termme  au  sud  àl^  mille  de  terre  :  elle  est  très-écore;  la  plus  grande  partie  de  la 
batture  assèche  à  marée  basse.  Au-dessus  de  la  pointe,  la  terre-ferme  forme  la  Baie  Mille 
Vaches  dont  les'eaux  sont  basses,  et  qui  est  remplie  de  rocs.  Ail  milles  au  S.  0.  sur  S. 
de  la  Pomte  de  Mille  Vaches  se  trouvent  deux  îlets,  nommés  les  Esquamaine.  Dans  la 
Baie,  à  4  milles  à  l'ouest  de  la  pointe,  coule  une  petite  rivière  nommée  le  Sanlt  de  Mou- 
ton ;  elle  tombe  d'une  hauteur  de  80  pieds,  à  son  embouchure  la  chute  peut  toujours  être 
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vue  des  passants  ;  Entre  les  Iles  Esquamine  et  la  Rivière  du  Saguenay,  une  distance  de 
V^lieues,  au  S.  0.  sur  0.,  il  v  a  trois  petites  entrées  rocheuses  nommées  Boudésir  et  Les 
Bergeronnes,  qui  sont  un  abn  sûr  pour  les  chaloupes  de  pêche. 

Si,  pendant  votre  course  vers  la  Iliviôrc  du  Saguenay,  le  temps  devenait  orageux,  il 
aérait  prudent  de  jeter  l'ancre  aux  Brandy  Pots,  jusqu'à  ce  que  le  temps  se  remette  ;  alors 
vous  entrerez  facilement  dans  cette  rivière  avec  un  vent  favorable.  Les  marques  pour 
vous  guider  sont  excellentes,  et  l'entrée  est  un  mille  de  large  entre  les  bas-tbnds. 

La  Boule  est  une  montagne  ronde  au  côté  nord  du  Saguenay,  à  4  milles  de  l'embou* 
•ohure  ;  et  en  le  tenant  ouverte  aux  pointes  vous  ne  courerez  aucun  risque  en  entrant  ;  après 
que  vous  serez  arrivés  devant  le  port  ou  les  maisons  de  Tadousae,  vous  pourrez  remonter 
sur  le  côté  que  vous  croirez  le  plus  avantageux,  mais  avec  le  baissant  le  courant  est  moins 
fort  au  côté  nord-est  de  la  rivière. 

On  a  donné  d'autres  directions  en  décrivant  la  rivière  à  la  page  163,  et  on  peut  ajou- 
ter qu'il  y  a  d'excellents  mouillages  à  l'Anse  Ste.  Etienne,  10  milles  plus  haut  que  Tadous- 
s&c,  Â  riJe  St.  Louis,  à  15  milles,  à  l'Anse  St.  Jeun  à  2  milles,  et  à  la  Baie  de  l'Eternité 
ik  28  milles  de  Tadoussac  ;  toutes  ces  places  sont  avantageuses  aux  vaisseaux  pour  charger; 
dans  d'antres  parties  de  la  rivière  la  profondeur  est  beaucoup  trop  grande  pour  permettre 
d'ancrer. 

Les  vaiseaux  qui  naviguent  sur  le  côté  nord  entre  les  Iles  Esquamine  et  l'Ile  Rouge, 
'devraient  se  tenir  à  2  lieues  de  terre  au  nord  :  la  rive  est  claire  et  écore,  et  le  montant 
assez  régulier.  Mais  si  un  navire,  au  nord  de  l'Ile  Rouge,  était  surpris  par  un  coup  de 
vent  de  T'est,  de  manière  à  ne  pas  pouvoir  doubler  l'extrémité  est  du  Ressif  de  l'Ile  Rouge, 
il  pourrait  en  sûreté  monter  et  courir  à  l'ouest,  en  se  tenant  à  2  milles  des  Iles  Rouge, 
Blanche  etaux  Lièvres,  au  passage.  A  3  lieues  au-d«^»RU8  de  l'Ile  aux  Lièvres,  il  pourra 
se  diriger  au  sud,  et  pénétrer  dans  le  chenal  sud  verû  K-'-mouraska,  puis  s'avancer  comme 
on  l'a  déjà  prescrit. 

Db  l'Ixb  Verte  aux  Brandy  Pots  Pots  à  l'Eau  de  Vie. — Les  Rochers  Percés, 
la  Chaîne  de  Rochers  Barrett,  l'Ile  Blanche,  et  les  Pots  à  l'Eau  de  Vie,  ont  été  dé- 
crits sur  les  pages  170-171.  De  l'Ile  Verte  aux  Pots  à  l'Eau  de  Vie,  la  course  et  la  dis- 
tance sont  de  S.  0.  ^  0.  à  S.  0.  sur  0.  4  lieues.  La  marque  pour  clairer  la  Chaîne 
fiarrcti.t  c'est  de  faire  porter  la  montagne  la  plus  au  sud  de  Kamouraska,  en  ligne  avec  la 
selle  du  Grand  Pèlerin,  ou  de  faire  un  îlet  ni  tué  au  large  du  côté  N.  E.  de  l'Ile  Verte, 
toucher  à  la  terre  élevée  du  Cap  Arignole  ;  aucune  de  ces  deux  marques  vous  fera  éviter  la 
«haîne  de  rochers,  mais  on  ne  recommande  pas  d'aller  au  nord  de  cette  chaîne,  à  moins 
que  vous  gagniez  le  mouill^  aux  Pots  à  l'Eau  de  Vie. 

En  avançant  vers  le  Ressif  de  l'Ile  Blanche  vous  pouvez  vous  fier  sur  la  sonde,  mais 
7  brasses  est  une  profondeur  suffisante  pour  louvoyer  et  mouiller,  et  de  plus  cette  profon- 
deur est  dans  le  milieu  du  chenal  en  allant  aux  Pots  d  l'Eau  de  Vie  Brandi/  Pots.  Les 
Brandy  Pots  sont  écores  au  côté  sud,  l'eau  mesurant  10  brasses  à  leurs  bords. 

Il  y  a  bon  mouillage  à  l'est  des  Brandy  Pots,  dans  9  £  7  brasses  ainsi  qu'au  dessus 
des  Brandy  Pots  dans  9  à  14  brasses.  C'est  la  meilleure  rade  du  fleuve,  pendant  la  durée 
des  vents  de  l'est,  excepté  l'Ile  aux  Grues,  et  est  le  rendez-vous  ordinaire  des  vaisseaux 
destinés  pour  descendre  le  St.  Laurent,  et  qui  attendent  un  vent  favorable. 

Le  meilleur  passage  est  au  sud  de  la  Chaîne  Barrett  et  du  Middle  Ground,  ainsi 
n'entre  eux  et  le  Bas-fond  Pilgrim  des  Pèlerins.  La  marque  est  de  renfermer  le  phare 
e  l'Ile  Verte  avec  la  pointe  sud-ouest  de  l'île,  en  le  faisant  porter  au  N.  E.  J  E.,  mais 
TOUS  devez  vous  servir  de  la  sonde  afin  de  ne  pas  approcher  trop  près  du  Bas-fond  des 
Pèlerins.     Dans  le  milieu  du  chenal  les  sondages  sont  de  9  à  10  pieds.  .:  . 

Des  Pots  a  l'Eau  de  Vie  a  la  Traverse  Sun  et  l'Ile  aux  Oies. — La  bat- 
ture  sur  le  côté  sud  de  l'Ile  aux  Lièvres  est  écore,  au-delà  des  Brandy  Pots  est  écore,  l'ean 
mesurant  7  brasses  auprès  et  presque  jusqu'à  son  extrémité  ouest,  et  tout  ce  côté  de  l'île 
«st  bordée  de  rochers.  '  En  quittant  les  Brandy  Pots  le  lucilleiir  passage  est  sur  la  pointe 
de  terre  de  3^  brasses  d'eau  se  projettant  entre  le  Fond  du  Milieu  et  l'extrémité  sud- 
«8t  du  Banc  dé  l'Ile  aux  Lièvres  ;  mais  si  votre  vaisseau  tirait  plus  d'eau,  il  serait  plus 
aûr  de  courir  à  l'est  de  la  Chaîne  Barrett,  qui  est  marquée  par  une  bouée,  et  catrer  dans 
le  chenal.  Faites  ouvrir  le  côté  nord  de  l'Ile  Bumt  brûlée  au  nord  de  la  Grande  Ile,  dans 
une  direction  S.  0.  ^  0.,  et  vous  passerez  entre  les  Pèlerins  et  le  Ressif  de  l'Ile  aux 
Lièvres  ;  sondez  continuellement,  vu  que  les  rives  de  chaque  côté  sont  écores.  Après 
avoir  passé  la  bouée  rouge  au  côté  ouest  du  Banc  de  l'Ile  aux  Lièvres,  vous  trouverez  le 
fleuve  olair  &  l'ouest,  en  sorte  que  vous  pourrez  naviguer  du  banc  sud  à  la  côte  nord,  jus- 
qu'à œ  que  vous  soyez  rendus  au  Cap  aux  Oies. 
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En  TOUS  tenant  au  sud  de  l'Ile  aux  Lièvres  au-delà  des  Brandy  Pots,  vous  aure»  16  à 
1$  brasses  d'eau.  Sur  le  o6të  nord  du  Bano  du  milieu,  4  à  8  brasses  ;  mais  il  y  a  8  et  {» 
brasses  au  oôtë  sud  de  oe  bano,  avec  sondages  réguliers  en  allant  à  lu  côte  sud.  Cu¥| 
brasses  est  une  bonne  profondeur  pour  prendre  ses  bordées. 

Pendant  la  nuit,  uans  un  temçs  de  brume,  après  avoir  traversé  le  Banc  du  Milieu  en 
venant  des  Brandy  Pots,  vous  devriez  prendre  le  côté  nord  ou  sud  du  chenal  pour  vous 
guider  en  mentant  avec  la  sonde,  dans  l  brasses  ;  vous  pouvez  prendre  l'un  ou  l'autre  côté, 

{'usqu'à  ce  que  vous  soyez  rendu  au  milieu  du  Long  Pèlerin  ;  alors  il  vous  faudra  longer 
e  côté  sud  du  Banc  de  l'Ile  aux  Lièvres  dans  7  brasses  d'eau,  vu  que  le  côté  ouest  des 
Pélepns,  du  Bano  de  St.  André,  et  des  Iles  Kamouraska  est  écore,  de  manière  à  rendre 
l-^vertissement  de  la  sonde  inutile.  Après  avoir  passé  Kamouraska,  tenez-vous  le  long  dti' 
banc  sud,  dans  7  ou  9  brasses,  jusqu'à  la  bouée  uoirc  de  Ste.  Aune  ;  et  si  le  navire  est  gros 
vous  pourrez  vous  tenir  dans  10  brasses  d'eau  au  lurse. 

La  course  directe  des  Pèlerins  à  la  bouée  sur  le  bus-fond  Ste.  Anne  est  environ  au  S. 
0.  sur  0,  ^  0.,  et  la  distance  7^  lieues. 

La  Traverse  du  Sud  et  la  côte  entre  ont  été  pleinement  décrites  à  la  page  175,  etc.  Le 
Banc  entre  les  Pèlerins  et  les  Iles  Kamouraska  est  écore.  La  marque  pour  louvoyer  dan»»^ 
cet  endroit  est  de  ne  pas  renfermer  la  partie  do  terre-feruie  à  l'ouest  avec  l'Ile  de  Kamou- 
raska :  en  voi^s  t«nant  au  nord  vous  atteindrez  une  profondeur  d'eau  de  20  brasses. 

Kasiouraska. — De  l'extrémité  ouest  de  l'Ile  aux  Corneilles  Crow,  la  troisième  des 
Ues  Kamouraska  l'Eglise  porte  au  S.  E.  ptesqu'à  un  mille.  Dans  l'espoce  qui  les  sépare 
est  une  place  où  les  navires  peuvent  tiré  à  terre  facilement  ;  pour  entrer,  faites  porter 
l'Eglise  à  l'E.  S.  E.,  ou  à  quelque  distance  à  l'ouest  de  l'Ile  aux  Corneilles,  et  dirigez  vot^s 
dessus.  En  entrant  vous  conserverez  14  brasses  d'euu  dans  les  marées  ordinaires,  et  10^ 
pieds  d'eau  dans  les  petites  marées.     Le  fond  est  de  vase  molle. 

Le  Cape  au  Diable  porte  S.  0.  à  ^  0.  à  3  milles  de  distance,  et  du  r&p,  s'étend  un  reraîl" 
comme  qn  l'a  déjd  mentionné  la  partie  est  n'est  pas  à  plus  qu'un   mille  et  demi  dp  l'Ile 
aux  Corneilles.     Les  navires  qui  viennent  de  l'ouest,  pour  entrer  devront  donc  desoe|idre 
le  long  du  ressif  dans  t)  brasses  d'euu,  et  gagner  vers  l'Eglise,  cou  me  nous  Pavons  in- 
diqué plus  haut. 

Avec  des  vents  de  l'est,  lu  grande  anse  un  S.  E.  du  Cap  au  Diable,  est  un  excellent 
abri  pour  les  vaisseaux,  dÛ!>seut-ils  avoir  perdu  leurs  ancres.     Pour  y  entrer  faites 

Sprter  l'Eglise  de  Kamouraska  à  l'E.  S.  E.  comme  avant.  Après  être  arrivés  en-dedans 
ea  ressifs,  courez  à  l'ouest,  en  laissant  au  côté  gauche  un  Uet  situé  au-delà  de  l'EgUse  ; 
puis  mettez  oe  navire  à  terre  dans  la  partie  S.  0.  de  l'anse,  et  il  sera  en  sûreté.  Si  le 
vent  était  ouest,  vous  le   tireriez  à  terre  un  peu  à  l'est  de  l'Eglise. 

La  Tkaversk  Sud. — Du  Cap  au  Diable  à  la  Traverse  Sud,  la  course,  à  3  milles  d^ 
Cap,  sera  S.  0.  sur  O.  iO.,  5  lieues,  ce  qui  vous  conduira  au  bâtiment  de  lumière  à 
l'entrée  de  la  Traverse.  Les  bancs  de  chaque  côté  de  ce  chenal  sont  marqués  pai;  4f^ 
bouées.  La  course  à  travers  est  S.  0.  ^  S.  4  milles  le  long  du  bord  du  Bas-fond  de  St.  Rocn, 
jusqu'à  la  troisi.ème  bouée,  et  de  là  au  S.  0.  sur  S.,  à  la  bouée  échiouetée  sur  Vtatm  dé 
Rochers  Patch.  Le  passage  alors  est  au  sud  du  Pilier  de  Roc  ou  de  Pierre  Stone  4  \Uait 
sur  lequel  il  y  a  une  lumière  ;  de  là,  vous  gouvernez  au  S.  0.  sur  0.  au-delà  du  Ressif 
de  l'Ile  aux  Oies,  vers  l'Ile  aux  Grues.  On  doit,  dans  ces  courses,  faire  connivancf  pour 
la  n^arée  qui  court  rapidement,  soit  au  montant  soit  au  baissant,  et  louvoyer  au  pre- 
mier vu  que  les  bancs  (<ont  écores. 

Si  vous  partez  du  Cap  au  Diable  pour  gagner  la  Traverse,  pendant  la  nuit;  vu  par  un 
temps  de  brune,  touchez  le  banc  au  large  de  ce  Cap  dans  7  ou  8  brasses,  et  gouyemez  à 
rO.  S.  0.  En  oonHcrvunt  cette  profondeur,  vous  gagnerez  vers  le  bâtiment  de  lumière. 
En  passant  la  pointe  du  Bus-fond  de  St.  Roch,  l'eau  s'approfondira  soudainement,  et  vous 
devrez  lirer  au  8ud,  en  longeant  le  côté  sud,  et  contiimer  comme  avant. 

Si  vous  entrez  dans  la  Traverse  avec  peu  de  vent,  ayez  soin  de  faire  conoivançe  pour 
le  montant,  vu  qu'il  court  avec  force  vers  la  pointe  du  Bas-fond  St.  Roch.  En  passant  à 
travers,  si  la  marée  est  plus  que  moitié  haute,  faites  une  connivance  nour  un  courant  au 
S.  0.  sur  rO.  et  ne  mau(iuez  pus  de  longer  le  banc  sud.  Au-delà  aes  Piliers,  la  marée 
monte  le  fleuve  en  course  droite. 

Si  vous  louvoyez  en  entrant  ou  à  travers  le  passage  louvoyez  d'un  oêtè  à  l'autre  en 
partimt  aussitôt  que  la  sonde  aura  touché  Â  une  batture  \  mais  plus  partieulièrement  au 
nord,  sur  le  bora  du  Middle  Ground.  Vous  serez  près  du  banc  oans  10  brasses  ;  et  vous 
devrez  vous  rappeler  que  le  navire  ira  toujours  plus  loin  vers  le  Banc  du  Milieu  que  V9m 
la  pointe  du  Bas-fond  St.  Roch. 


DE  L'ILE  D'ANTICOSTI  A  QUEBEC. 
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Le  MotTiLLAOE. — Entre  le»  Br»ndy  Pot«  et  la  Traverse,  il  y  a  mouilbtge  tout  le 
%(iOg  du  Bane  Anglais,  et  sur  le  bord  de  la  battnre  au  côté   sud,  entre  les  Pèlerins  et  là 

{)luB  grande  Ile  KainouraHka,  dans  0  brasses  ;  sous  les  Pèlerins,   duub  3   brasses  ;  devant 
e  Cap  an  Diable,  dans  10  brasses  ;  et  de  là  le  lon^  de  la  battnre  jusqu'aux  bouées. 

8i  la  marée  avait  fini  de  monter  quand  le  navire  serait  dans  le  détroit,  ou  entre  les 
bouées,  ou  si  quelque  circonstance  obligeait  de  jeter  l'ancre,  ne  mouillez  pus  dans  le  chenal, 
mais  de  chaque  côté,  comme  il  conviendra,  et  dans  7  brMses  ;  les  marées  seront  phis  fa- 
-eiies  ap'  m  la  moitié  du  reflux.  Les  marées  sont  extrômement  rapides  dans  l'eau  profonde  ; 
ainsi  si  vous  étiez  obligés  de  faire  arrêt,  faites-le  dans  7  brasses,  avec  une  longue  oliafne 
avant  que  la  marée  devienne  plus  rapide  ;  car,  si  l'ancre  partait,  il  faudrait  la  laisser  aller, 
w  que  le  fond  est  trompeur  et  nullement  tenace. 

Près  des  Piliers  les  marées  sont  beaucoup  plus  lentes,  puisque  près  d'eux  et  mi* 
dessus  elle  ne  courent  pas  &  raison  de  plus  de  3^  milles  à  l'heure.  Les  navires  qai  des- 
oeodant  avec  des  vents  de  l'est  pourront  mouiller  à  2  milles  au  nord-est  du  Pilier  Sué, 
dans  7  brasses  ;  ou  au  sud,  dans  la  même  profondeur,  sur  un  fond  exeelleiit. 

En  partant  par  le  travers  du  Pilier  du  Roc,  ou  du  Roohér  Avignon,  la  course  di- 
recte et  la  distance  à  l'Ile  aux  Qrues  sont  S.  0.  ^  0.  4  lieues.  Dans  cette  course  vous 
passez  l'Ile  aux  Oies,  et  arrivez  au  Banc  Beaujeu  ;  le  chenal  au  sud  de  ce  banc  étant  k 
phuB  usité  ;  la  profondeur  du  chenal  est  irrégulier,  variant  de  5  â  3  brasses  ;  et  il  y  a 
dans  le  passage  deux  ou  trois  amas  de  roches  de  2^  brasses  d'eau,  difficiles  à  éviter.  Les 
marques  pour  passer  le  bord  sud  Banc  Beaujeu,  le  long  de  la  moitié  de  sa  longueur  à  son 
«dté  est,  sont  d'ouvrir  le  Pilier  du  Roe  de  toute  sa  largeur  au  sud  du  Ressif  de  l'Ile  aux 
Oies  ;  et  pour  passer  la  partie  ouest  du  banc,  qui  tend  un  peu  au  nord  de  l'Ile  aux  Grues, 
d'ouvrir  la  Pointe  8t.  Valier  ^  de  sa  longueur  au  côté  sud  de  l'Ile  aux  Qrues  ;  mais  de 
là  vous  devrez  prendre  une  course  un  peu  eu  circuit,  de  manière  à  éviter  ce  bas-fond  et 
d'autres.  Le  côté  sud  du  chenal  est  une  battu  rn  vaseuse,  de  3  et  2  brasses,  avec  son- 
dages r^uliers  vers  elle.  De  là  il  y  a  bon  mouillage  tout  le  long  jusqu'à  l'Ile  aux  Grues. 
Ne  vous  tenez  pas  plus  près  du  Ressif  de  l'Ile  aux  Oies  que  dans  10  brasses  ;  mais  au- 
àsià  teneE-vous  près  de  l'ile  dans  7  d'eau  brasses. 

Quand  vous  serez  arrivés  au  corps  de  l'Ile  aux  Grues,  vous  pourrez  approcher  sûre- 
ment, vu  qu'elle  est  écore  et  exempte  d'obstacles,  ayant  7  pieds  d'eau  près  des  rochers. 

Du  large  des  Piliers  -"«qu'à  l'Ile  aux  Grues,  ce  fond  est  bon  et  clair  tout  le  long. 
Il  y  a  une  bonne  rade  au  laigd  du  corps  de  l'Ile  aux  Grues,  dans  8  brasses.  La  meil- 
leure rade  dans  le  fleuve,  pendant  que  durent  les  vents  est,  est  un  mille  à  l'ouest  de  l'Ile 
aux  Grues  ;  et  les  mvires  destinés  pour  le  bas  du  fleuve,  et  rendus  aux  Piliers,  avec  des 
vents  de  Test,  ferait  nt  mieux  do  revenir  à  cette  place,  t[ue  de  mouiller  plus  bas,  et  ris- 
quer de  perdre  leurs  .  nores. 

De  l'Ile  aux  Grues  d  la  Pointe  St.  Valier. — La  course  et  la  distance  directes  de  l'Ile 
aux  Grues  à  la  Pointe  8t.  Valier  sont  de  0.  sur  S.  d  O.  S.  0.,  4  lienes.  Dans  l'espace 
«rni  les  sépare,  se  trouve  le  banc  de  vase  de  St.  Thomas,  les  Rochers  Wye,  l'Ile  Belle 
Chasse,  et  le  bane  de  la  Grosse  Ile.  Quand  l'Eglise  de  St.  8t.  Thomiis  porte  au  S.  E. 
^  B.  Vous  serez  situés  par  le  travers  de  la  pointe  du  banc  nommé  Margaret's  Tail  Queue 
Marguerite)  mar({uée  par  une  bouée  rouge,  et  pourrez  aiora  gouverner  droit  en  montant 
à  l'O.  S.  0. 

La  marcme  pour  éviter  le  bord  sud  du  Banc  Margaret  Tail,  c'est  de  joindre  le  côté 
êuà  de  l'Ile  Haystook  aux  Mulet  et  l'Ile  aux  Grues,  en  les  faisant  porter  à  l'E.  N.  E. 

Pour  éviter  les  Rochers  Wye,  ne  vous  tenez  jamais  au  sud  de  la  profondeur  de  6 
brasses,  pendant  la  nuit  ;  et  dans  le  jour,  rem.'irquez  que  la  longue  marque  pour  les  éviter 
est  de  faire  toucher  l'Ile  Belle  Chasse  et  la  Pointe  St.  Valier  dans  une  direction  0.  8. 
O.  Ils  sont  hors  de  la  route  des  vaisseaux,  quand  le  vent  est  b«>n,  et  la  marque  pour 
les  traverser  est  de  joindre  le  Séminaire  sur  la  côte  nord  avec  la  pointe  est  de  l'Ile  aux 
Reaux,  et  d'ouvrir  l'Ile  aux  Corneilles  à  l'ouest  de  l'Ile  Middle. 

A  l'ouest  du  Banc  Margaret's  Tail  est  un  bas-fond  étroit  et  rocheux  nommé  Grosse  Patch 
(l'amas  de  rochers  grosse)  de  7  pieds  d'eau  ;  entre  ce  bas-fond  et  Margaret'»*  Tail  est  un 
ohenal  de  270  pieds  de  large,  et  de  5  brasses  d'eau,  conduisant  de  l'établissement  de  la  Qua- 
rantaine sur  le  côté  sud  de  la  Grosse  Ile.  Pour  guider  des  nombreux  vaisseaux  <{ui  s'ar- 
rêtent ici,  on  a  placé  une  bouée  rouge  sur  l'extrémité  S.  0.  de  la  Qusue  tail  Marguerite, 
«omme  nous  l'avons  déjà  dii,  ainsi  qu'une  bouée  blanche  au  N.  E.  de  Grosnc  Patch  anuu 
de  rochers  nommé  Grosse  ;  mais  dans  l'absence  de  bouées,  les  extrémités  est  de  la  Grosse 
Ile  et  les  Frères  Brothers,  joints,  dans  une  direction  N.  sur  E.,  vous  conduiront  à  travers. 
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Il  y  a  un  paiiHage  k  l'ouest  de  l'Anias  de  Rochers  Palch  Growe,  entre  lui  et  l'Ile,  mais  il 
faut  avoir  scia  d'<$viter  ud  petit  rocher,  de  V  pieds  d'eau,  gisant  à  180  braaaes  au  large 
de  la  Orosse  Ile,  et  sur  lequel  on  a  placé  une  bouée  éohiquetée. 

Au-dessus  de  l'Ile  Marguerite  ne  restez  pa»t  plus  au  nord  que  dans  6  brasses  d'eau. 
L'Ile  aux  Reaux  et  de  Madame  sent  plates  au  Hud  et  vous  eu  serez  près  dans  7  brosscf 
d'eau. 

Le  côté  sud  du  chenal,  jusqu'à  l'Ile  de  Belle  Chasse,  est  tout  éoore  ;  vous  en  serez 
près  dans  8  brasses,  avec  7,  8,  9  et  5  brasses,  jusqu'à  l'autre  côté.  Le  fond  du  mouillage 
est  excellent,  et  les  marées  faciles  dans  toute  la  course. 

Quand  voup  serez  à  Belle  Chasse  ne  vous  tenez  pus  plus  près  que  dans  8  brasses,  et 
dans  6  biasses  près  de  l'Ile  Madame.  On  a  déjà  parlé  du  bas-fond  qui  se  projette  de 
rUe  Madame. 

La  marque  pour  éviter  le  côté  sud  du  Buuu  Madame,  ainsi  oue  la  Queue  et  l'ama» 
de  rochers  de  la  Grosse  Ile  est  d'ouvrir  l'Ile  Rucc  uu  sud  de  l'Ile  Marguerite.  La  marque 
pour  l'extrémité  8.  0.,  qui  est  l'extrémité  de  l'entrée  de  la  Traverse  Nord,  est,  d'ouvrir 
le  côté  nord  de  l'Ile  aux  Reaux  au  nord  de  l'Ile  Madame,  dans  une  direction  N.  Ë.  f  E., 
et  l'Eglise  St.  V  aller  au  S.  \  E.  La  ntarque  de  travers  pour  l'éviter  au  S.  0.,  c'est  de 
joindre  l'Eglise  de  Berthier  et  l'extrémité  ouest  de  l'Ile  de  Belle  Chasse. 

Le  Chenal  et  la  Traverse  du  Nord  aussi  bien  que  la  Traverse  du  Milieu  sont  peu  fré- 
quentées, et  on  en  trouvera  la  description  à  la  i)age  73-74. 

De  8t.  Vai.ier  a  Québec. — De  la  Pointe  St.  Valier  à  celle  de  St.  Laurent  sur 
l'Ile  d'Orléans,  la  course  et  la  distance  sont  environ  0.  sur  S.  ^  S.  9^  milles.  Les  deux 
côtés  sont  écores  ;  10  brasses  est  le  milieu  du  chenal  près  de  l'Ile  d'Orléans,  et  8  brasses  la 
bonne  profondeur  à  la  côte  sud.  Les  navires  peuvent  mouiller  près  de  l'île  dans  16  à  10 
brasses  d'eau. 

Le  Ba»-fond  de  Beauniout  est  taillé-à-pic.  Faites  de  petites  bordées,  jusqu'à  ce  que 
vous  ayez  passé  lu  Pointe  St.  Laurent  alors  vous  pourrez  en  sûreté  vous  tenir  au  sud  dans 
10  brasses. 

De  la  Pointe  St.  Laurent  à  la  Pointe  Lévis,  la  course  et  la  distance  sont  0.  sur  N. 
2  lieues.  A  1^  mille  à  l'ouest  de  l'Eirlise  de  St.  Laurent  se  trouve  le  Trou  St.  Patrice. 
Là,  dans  10  brasses  vous  pourrez  prendre  sûrement  votre  bordée.  La  profondeur  au 
milieu  est  de  19  brasses. 

Du  large  de  la  Pointe  Lévis  à  Québec,  la  course  est  0.  S.  0.,  et  la  distance  environ 
2  milles.  Les  Buttures  de  Beauport,  sur  le  côté  nord,  sont  faciles  à  éviter  ;  en  arrivant 
près  d'eux  n'avancez  pas  plus  près  que  dans  10  brasses,  vu  qu'elles  sont  écores,  et  semées 
de  rocs  dan»  quel(|ues  endroits. 

Les  navires  en  arrivant  à  Québec,  avec  le  montant  et  un  vent  de  l'est,  devraient 
abattre  leurs  voiles  à  temps  et  avoir  la  «haine  prête,  vu  que  le  fond  dans  le  bassin  n'est 
peu  tenace.  L'eau  est  profonde,  et  les  marées  fortes,  surtout  les  grandes  '^tarées.  S'il 
vous  faut  mouiller  au  milieu,  vous  aurez  de  IG  à  20  brasses  par  le  travers  de  la  ville,  mais 
près  des  quais,  ou  à  2  encablures  de  distance  la  profondeur  est  de  11  brasses  ;  et  il  est  faeile 
d'y  amener  les  vaisseaux  ;  duus  le  large  cependant,  il  vous  faudra  16  brasses  de  chaîne. 
Du  côté  de  la  Pointe  Lévis  il  y  a  une  profondeur  de  30  brasses,  et  les  marées  sont  plus 
fortes  là  que  près  des  quais  ;  avec  un  vent  fort  de  l'est  le  meilleur  mouiluge  sera  au-delà  des 
quais,  au  lai^  du  Havre  aux  Diamands,  dans  10  brasses  d'eau.  L'endroit  du  lest 
hallast  gronml  ou  la  place  désigné  par  la  loi  pour  décharger  le  lest,  est  à  l'ouest  de  deux 
balises  nxées  sur  la  rive  sud,  au-dessus  de  Québec.  Ces  deux  balises  sont  érigéea  sur  la 
pente  d'une  côte,  au-dessus  d'uue  anse  nommée  l'Anse  Charles,  et  vues  en  ligne  droite 
elles  portent  respectivement  uu  N.  0.  et  au  S.  E. 
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Lefl  taux  de  pilotage  o«t  6i4  et  sont  encore  oorame  rait  : 

Du  Bic  à  Québec.        Par  pied.  £    s.    d. 

PV  ?  ?»  3Q  d'AyrU  iil»lu8iveraent l    iQ  4( 

,  Ma^  Ml  ^0  Novembre  inclusivement Q  ^8  6 

11  au  19  Novembre,  inclusivement 13  0 

20  Novembre  >u  ^er  Mm;»^  iuoii^iv^ment 18  0 

De  QucBSO  ait  Bic. 

Pu  2  au  2Q  4' Avril  inclusivement 0  18    3 

I  Mai  au  10  Novembre,  inolii^sivemept •••••.m' r.*>>.    ^^5    9 

II  au  19  Novembre,  inclusivement 10    9 

20  Novembre  au  1er  Mars,  inclusivement , 15    9 

Les  taux  des  pieds  d'eau  pour  lé  pilota«;e  et  du  pondage  sur  l'aratMii  dn  pâota^  sont 
payables  à  l'Office  de   Marine  par  les  maîtres  et  commandeurs  de  vaisseaux. 

Pour  chaque  pied  d'eau  que  les  maîtres  et  commandeurs  de  vaisseaux  sont  tenus  de  payer 
à  leurs  pilotes  du  Bic  à  Québec  et  de  Québec  au  Bic,  28.  6d.  courant  par  pied. 

Pour  les  vaisseaux  allant  de  Trois-Rivières  à  Montréal. 

De  100  à  150  tonneaux,  inclusivemunt,  £2  courant. 
De  15^  à  200  tonneaux,  inclusivement,  £3        " 
De  201  à  250  tonneaux,  inclusivement,  £4        '' 
De  250  tonneaux  et  au-dessus.  £5        " 

SSn  s'arrangeant  avec  les  pilotes,  les  maîtres  ou  les  commandeurs  de  vaisseaux,  ou  les  con- 
signés  de  ces  vaisseaux,  devront  déduire  Is.  dans  le  louis  dans  le  montant  des  sommes 
à  payer  pour  le  pilotage  ;  ce  qui  sera  exigé  de  la  part  de  l'Officier  de  Marine  en  acquit- 
tant ;  cette  somme  étant  fondée  par  la  loi,  sous  la  direction  do  la  Maison  de  la  Tri- 
nité,  pour  le  soulagement  des  vieux  pilotes,  pour  leurs  veuves  et  leurs  enfants. 

Règlements  pour  le  pilotage  au-de«8u»  du  Bic  à  Québec. 

A  ou  au-dessus  du  mouillage  des  Pots  à  l'Eau-de-Vie— 

Les  deux  tiers  du  taux  présent  pour  le  pilotage  entier. 
A  ou  au-desuis  de  la  Pointe  St.  Roch — 

Un  tiers  du  même. 
Au-dessus  de  la  Pointe  aux  Pins,  sur  l'Ile  aux  Grues,  et  plus  bas  que  le  Trou  St. 
Patrice — 

Un  quart  du  même. 
Et  à  et  au-dessus  du  Tiou  St.  Patrice,  £1  3s.  4d. 

Pour  touer  un  vaisseau  d'un  quai  à  l'autre,  entre  le  Quai  Bréhaut,  et  la  Pointe  à 
Carois,  ou  à  la  rade  en  partant  de  ou  en  allant  à  aucun  des  quais  ci-dessus  mentionnés,  le 
prix  est  Ils.  8d. 

Pour  touer  un  vaisseau  de  la  rade  ou  d'aucun  des  autres  quais,  au  Trou  de  St.  Pa- 
trice, ou  au  Bassin  de  Montmorency,  ou  à  l'endroit  du  Lest  Ballast  ground,  au  Bassin  de 
la  Chaudière,  à  l'Anse  Wolfe,  et  aussi  loin  que  la  Rivière  au  Cap  Rouge,  £1  3s.  4d. 

Taux  au-dam»  du  Havre  de  Québec  : — 

De  Québec  à  Port-Neuf;  De  Port-Neuf  à  Québec. 

Pour  les  vaisseaux  do  mesure  enregistrée, 

£4  courant.  n'excédant  pas  230  tonneaux £2  lOs.  courant. 

£5        "  Au-dessus  de  200  et  ne  dépassant  pas  250 

tonneaux £3  10s.       « 

£6        "  Au-dessus  de  250  tonneaux £4  ** 

Jusqu'à  Trois-Rivières,  ou  au-dessus  De  Troio-RiviAres,  et  au-dessus 

de  Port-Neuf.  de  Port-Neuf. 
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£6  courant.             Pour  dos  vaistieauz  de  200  tonneaux £4    Os.  oourant. 

£7        "  AudeiBUB de  200  et  ne  dé;      Jit  pas  250 

tonneaux £4  lOs.  " 

£8        "                 Au-dessus  do  250  tonneaux £5  lOs.  " 

A  Montréal,  et  au-dessus  de  De  Montréal,  et  au-dessus  do 

Trois-Rivières.  Trois-Riviôres. 

£11  oourant.  Pour  les  vaisseaux  ne  dépassant  pas  200  ton- 
neaux     £7    10s.  courant 

£13        "  Au-dessus  de  200  tonne&ux,  et  ne  dépassant 

pas  260tonneaux £8    15s.     " 

£16        "  Au-dessus  de  250  tonneaux £10 16s.     •' 

Les  pilotes  sont  libres  de  quitter  les  vaisseaux  <|uarantehuit  heures  après  leur  arri- 
vée &  leur  destination. 
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LKS  HAVRES  DE  HALIFAX  ET  DR  ST.  JEAN,  ETC. 


La  description  des  côtes  de  la  Nouvelle-Eoosae  et  du  Nouveau-Brunswick  n'appartient 
pas  proprement  à  cet  ouvrage  ;  mais  comme  un  grand  nombre  d'entre  les  commandants 
de  vaisseaux  qui  visitent  le  Fleuve  St.  Laurent,  cuvent  aussi  visiter  les  Hfivres 
de  Halifax  ou  de  St.  Jean,  on  a  cru  à  propos  d'ajouter  des  instructions  pour  ces 
hfivres.  Quant  à  de  plus  ^ruuùs  détails  ainsi  que  pour  les  diftiârents  hfivres  de  la  Nouvelle* 
Ëoosbe  et  du  Nouveau-Brunswiok,  on  réfôre  le  lecteur  aux  Directions  de  Navigation  pour 
la  oôte  de  rAmërique  du  Nord,  du  Cap  Cnnso  &a  Hfivre  de  New- York. 

LE  HAVBË  DE  HALIFAX  est  environ  120  milles  à  l'ouest  du  Cap  Canso,  et 
113  milles  à  ^ 'est  du  Cap  au  Sable,  et  est  considéré  comme  un  des  meilleurs  qu'il  y  ait 
dans  toute  l'Amérique  Britannique.  (1)  Son  abord  est  facile,  et  il  est  accessible  dans 
toutes  les  saisons  ;  de  plus  il  est  assez  vaste  pour  contenir  un  nombre  presi^u'illimité  de 
vaisseaux  en  parfaite  sécurité.  Sa  direction  est  prek^ae  Nord  et  Sud,  et  sa  longueur 
14  milles. 

Le  chenal  conduisant  à  la  ville  est  nulle  part  moins  large  que  ^  mille,  et  moins  pro- 
fond que  6  brasses,  excepté  en  deux  endroits  où  il  n'y  a  que  4^  brasses  :  ces  deux  places 
se  nomment  les  Bas-fonds  Neverfail,  et  Middle  du  milieu.  Sa  partie  supérieure  connue 
sous  le  nom  de  Bassin  de  Bedfnrd,  est  une  magnifique  nappe  d'eau,  contenant  environ  lU 
milles  carrés  de  bon  mouillage.  La  ville  de  Halifax  est  la  capitale  de  la  Nouvelle-Ecosse, 
et  renferme  23,000  âmes.  Li.  marée  est  haute  au  jours  du  plein  et  du  changement  à  7  h. 
49  m.  ;  les  grandes  s'é'èvent  à  6  et  les  petites  à  4^  pieds  d'eau. 

Le  continent  près  du  Hiivre  de  Halifax,  et  un  peu  au  sud,  paraît  inégal  et  rocheux, 
et  se  couvre  en  partie  de  broussailles  d'arbres  flétris.  Quoiqu'il  semble  écore,  il  n'est  pas 
élevé,  et  du  i>oni.  d'un  navire  de  74  canons  il  n'est  visible  qu'à  7  lieues  ;  excepté  cepen- 
danb  les  hauteurs  de  Le  Ha^  e  et  Aspotogon,  qui  ont  été  vues  d  9  lieues  de  distance. 
<)uand  la  hauteur  d'AspotogOi),  qui  a  l'apparence  d'un  long  plateau,  porte  au  Nord,  à  6 
lieues,  vous  pouvez  vous  rendre  au  Phare  Saïubro  en  prenant  une  course  à  l'E.  N. 
E.  i£. 

L'entrée  du  hfivre  est  entre  le  Promontoire  Chebucto  et  l'Ile  Snmbro  &  l'ouest  .t  les 
Iles  Devil  et  MacNab  à  l'est.  L'Ile  Sambro  est  petite  et  rocheuse,  est  située  fi  4  milles 
milles  S.  0.  du  Promontoire  Chebucto,  et  est  entourée  d'une  multitude  de  rocs  et  de 
bas-fonds,  portant  le  nom  général  du  Chaînes  de  Bochers  Sambro,  à  travers  et  entre  les* 

Îuelles  il  y  a  des  passages  d'une  profondeur  d'eau,  mais  trop  compliquées  pour  un  étranger. 
*our  les  éviter,  tenez- vous  au  moins  à  3  millo?  de  l'Ile.  On  pourra  se  procurer  des  pi- 
lotes i  l'Ile  Sambro,  et  si  vous  tirez  un  coup  de  canon  par  un  temps  de  brume,  on  vous 
répondra  de  l'Ile.  L'Ile  Devil  au  Diable  située  près  de  la  Pointe  Hartland,  et  devant 
elle,  est  petite  et  rocheuse,  et  se  joint  à  la  terre-ferme  par  une  batture  presqu'asséchée  à 
marée  basse  ;  passez-la  à  une  distance  de  ^  de  mille  au  plus. 

L'Ile  Ma,cnah  ou  Comwallis,  forme  le  côté  est  du  chenal  qui  conduit  dans  le  hfivre 
et  est  jointe  à  la  rive  est  par  une  batture  de  8  ou  12  pieds  d'eau,  sur  laquelle  s' élève  U 
petite  Ile  Lawler.  Le  passage  sur  ce  côté  de  l'Ile  nommé  le  Passage  da  Sud-est,  est  peu 
piofond  et  trop  resserré  pour  admettre  autre  chose  que  les  chaloupes,  en  sorte  que  les  vais- 
seaux prennent  le  chenal  de  l'ouest  pour  entrer  dans  le  hfivre.  De  l'extrémité  sud  de  l'île 
se  projette  à  Ijr  mille  une  batfure  sur  laquelle  s'élève  une  petite  île  nommée  le  Cap  Thrum. 
Au  nord  de  l'Ile  Macnab  se  trouve  l'Ile  Georges,  petite  ue  située  au  milieu  du  chenal, 

(1)  La  longitude  de  l'Obserratoire  de  l'Arsenal  Dockyord,  à  Halifax,  est,  sairant  l'Amiral  Bayiield 
630  36>  15»  0.,  ou  63«  35'  15"  0.,  et  suivant  le  Professeur  Bond  de  l'Obserratoire  de  Cambridge  dans 
les  E.  U.,  et  le  Lieutenant  Shortland  R.  N.  qui  a  fait  «os  obeervations  au  moyen  du  télégraphe  ék^ 
trique,  et  basée  st^r  la  poeiticn  d'observatoire  qu'il  connai88i.lt-. 
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devant  la  villo.  Un  peu  nu  Inreo  do  cutt«  !lo  l'uiiu  a  une  profondeur  do  4  ù  8  broMCii,  et 
dauH  lo  dicnul  entre  elle  et  In  ville  de  H  i\  14  bru!w;<>H,  tandin  qu'ik  l'ont  do  œtto  île  on  Nondo 
10  à  14  briuMOri  ;  les  deux  chenaux  Hont  exempts  d'obHtaclufl  ^  une  enoAbluro   de   cha(|uo 


rive. 


LuMiiCKKs.  —  Au  milieu  de  l'Ile  Kanibro  s'cUùve  un  phare  de  tonne  octo^^no,  haut  do 
ftO  piedn,  nui  exhilN*  une  hinùi^ro  fiio  ill  115  picdu  âit-delous  du  niveau  do  l'eau,  et  viaible 
à  2U  ou  21  niilloH. 

Sur  rcxtr«5niité  «ud  de  l'Ile  Dcvil,  n'ëlôvo  anHai  une  bâtifwo  peinturde  brun  niontëo 
d'une  ceinture  blanche,  de  latiuelle  brille  une  lunii'ke  i\  46  picdH  au-doHsus  du  niveau  de 
la  mer  haute  :  cotte  lumiùro  viniDlo  t\  H  millea,  pnratt  muge&tre  au  loin  à  la  mer.  On 
pourra  se  pnxJurer  de(<  pilnt*»!»  «ur  tJéttfl  îlo. 

On  voit  prÙH  de  rcxtréniit<<  de  Maughcr'a  Bcnoh,  p«)into  de  gravois  «'«îtendant  du  mi- 
lieu du  côté  ouuHt  do  l'Ilu  M:icnnb.  n'élèvo  une  tour  circulaire  couvert  d'un|t(»it  rouge,  de 
hMuollo  ttrillo  à  m  pîèâii  an-d'èf(suis  dti  niveaa  de  lu  mer,  une  himière  visible  A  10  milles. 
Ouand  l'Tlc  Sarabro  pôff<>  A  PO.  fl.  O.,  on  ne  derfalt  pas  fAîro  porter  coft«  Imnîèfo  ib 
roUcat  du  Nord  ;  et  en  niivant  cette  marque  vous  éviterez  )«h  bac-fondH  PoTtngtie««,  Rock 
fiead,  et  Thnim  Cap. 

Dangei^. — Lo  promôntoîro  rocheux  appclv!  Chebucto  Head,  au  md-ouest  du(](uoI  et 
idltour  de  l'Ile  Saiùbro  sont  dé  nombreux  roehers  et  bnttnres,  âtnt  toojorirs  être  ap^irocM 
avec  soin  qnnnd  on  entre  dans  lé  hft\'re  do  ver^  l'ouest,  l'ovr  naviguer  A  travers  ces  dan- 
gers il  est  abHoIutnent  nécessaire  d'avoir  utle  oonnaÏManoo  des  lieux!  ;  et  coAséquemnient 
nn  étranger  devrait  se  tetiir  à  une  distance  de  3  on  4  milles  do  l'De  Sambro  et  ne  j^as  s'a* 
teùturcr  dans  les  cheùaux  ((uî  passent  &  travers. 

Rocher  Brll. — C'est  un  tictit  rocher  de  6  pieds  situé  à  ,*,  d'un  mille  de  terre,  pws- 
iftCtk  moitié  ohomîh  entre  lé  Hdvre   Catch  et  Chebuoto  Head.    De  ee  rochet  s'étend  ft 

guel({ue  distance  dans  une  direction  nord,  vers  la  côte  une  pointe  do  terre  de  4^ 
rasscs  d'eau,  mais  sous  d'autres  rapports,  elle  est  éeore,  et  il  y  a  7  et  8  IrrasHet  pirèa  de  son 
èfité  est,  et  1.3  &  24  brasses  près  de  son  cdté  ouest.  Entre  elfe  et  la  eôte  l'eatn  ttie«are  14 
à  S  brasses,  mais  aucun  navire  ne  devrait  easayer  d*y  passer,  A  came  des  rochers  dattgorétix, 
itolnmés  les  Ressifs  Duneau,  oui  se  projettent  de  terre  et  bouchent  le  passage.   Le  Ryicher 


BeQ  portent  presqn'au  S.  S.  U.  1  6.  Qn  mille  de  l'extrémité  du  promontoire  Chebucto 
Heàd  et  &  l'E.  J  N.  environ  1*  rtiille  de  la  pointe  est  du  Havre  Catch.  Pour  l'éviter  att 
oôté  est  n'allez  pas  à  l'ouest  de  la  ligne  qui  unit  la  Pointe  Sandwich  avec  Chobuoto  Head, 


4à^iroù  N.  ^  E.,  vu  que  cette  marque  vous  fera  éviter,  ainsi  qu'à  l'est  des  Siaters  (^Sfxur») 
et  des  chalbes  de  rochers  dons  le  yoisinage  de  PTlo  Sambro. 

Le  bai-fonii»  des  Forhi^wili. — C'est  un  petit  bas-fond  de  4J  ou  6  brasses  dont  celuf 
qui  est  en-dehors  est  situé  devant  l'entrée  du  hfivre.  11  pmrte  3  milles  au  S.  0.  ^  0.  dti 
^hufre  sur  VTté  Dôril  ;  4  milles  ati  S.  ^  E.  d'à  phare  sur  le  Maugher  Bench,  Batture  Matt^ 
her  ;  et  2^  milles  au  N.  Ë.  ^  N.  do  l'extrémité  de  (!!!hebucto  Head.  A  son  contour  Teatt 
est  profonde  de  6  et  7  brosses.  Son  oôté  ouest  est  marqué  par  une  bouée  noire  sitttée  éë 
Ihanièrc  à  faire  ouvrir  l'Ile  Qborge  tin  peu  à  Foucst  de  la  lumière  sur  la  Ëatture  Maugher. 

Rock  Head, — ^Ce  bas-fond  est  situé  prcsnn'à  J  de  mille  â  l'E.  N.  B.  de  la  boOéë 
iur  le  bas-fond  PortugUesc  des  Poréûcnuns.  Il  a  une  étendue  de  ^  de  MiHle,  et  à  sa  stit^* 
faéfe  à  une  profondeur  d'ëdu  de  3J  i\  4j  brasses,  avec  6  A 10  brasses  à  son  contour.  Potti* 
l'éviter,  ainsi  que  le  bas-fondis  des  Portuguais  au  côté  est,  ouvrez  le  Phare  de  l'Ile  Sambro 
i  Yesl  de  Wlite  Head,  au  S.  Ù.  ^  0.  Sur  son  côté  est  se  trouve  Une  bouée  noire  aveé 
Une  cicsho  blanche. 

Lichfield  RncU. — Ce  petit  bas-fbnd  se  trouve  nu  c6t<k)uest  4  l'approche  du  hdvre,  Al 
ttn  peu  plus  de  |  d'un  mille  de  lu  rive  dans  une  direction  S.  E.  sur  S.  ^  8.,  par  rapport  à 
l'embouchure  de  l'Anse  Herring.  L'eau  à  sa  surftice  est  profonde  de  9  i  16  et  17 
Ibràs^s,  à  une  courte  distance;  Ta  plus  grande  profbndeur  d'eou  étant  entre  oc  bas'fo'nd  et 
h.  côte,  c  ù  il  y  a  jusqu'à  20  brasses.  Il  est  désigné  par  une  balise  blmiehe,  fixiée  à  Son' 
mi  est. 

La  Bathirr  SHoal  Never/ail. — C'est  une  batture  de  4k  brasses,  dans  le  milieu  de 
f  approche  du  hfivre,  prcsqu'à  moitié  cherain  entre  le  Licl»field  Roek  et  la  Batture  du'  Cap 
Tnrum.  A  sou  contour  onniesurc  5  et  6  brasses  d'eau,  et,  croyons-nous,  elle  n'est  pav 
marquée  par  uud  bouée,  yôus  pouVez  naviguer  cntr'ellc  et  Lielmeld  Èook  en  ouvranti  Va 
ioat  de  la  Citadelle  A  la  Pointe  Sandwich  dans  une  direction  N.  ^  0.,  ou  entre  elle  et  Ift 
Batture  du  Cap  Tfarmn,  en  oiuvrant  l'Ile  Oeorge  un  peu  à  l'ouest  du  Phare  do  Maugber's 
Beach. 
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Ter.  Roi'h-r  tU  Mttr». — Cfl  r<)cli«^r  ont  nituë  au  «u<l  do  ot  pouh  la   Pointe  Sandwich, 

Cutnto  ouo«t  du  liATre,  à  ^  ou  ^  mille  du  terre.     Sur  Ha  partie   la  plus  bnuo  il  y  a  3^ 
roHMCH  d'eau,  et  directement  nupri>a  8  ci  10,  la  profondeur  augmentant  k  10  ot  20  braflaee. 
«Son  bord  eitt  maniutf  piir  une  bouëe  blanolie. 

Hiitture.  <ht  Thrump  Cnp. — C'i'Ht  une  batturo  d'eau  baaM  de  1^  à  I)  braaiieR,  M 
firojetant  un  mille  au  ».  S.  O.  de  l'cxtrëmiUS  aud  de  l'Ilo  Macuabe  au  odt<S  o(*t  du  liâvre. 
On  doit  l'évitor  M)igncuHcniont  en  giif/^nant  lo  hdvre  de  vera  l'eat,  et  l'on  devrait  tni^ura 
paaser  nu  ^ud  do  In  bouiSo  rou^o  Nur  wtn  iMird. 

Le  Mituyher'ê  limch. — Du  oité  Hud  de  cette  pointe  s'étend  à  1|  niilo,  une  batture 
ayant  2k  à  4^  britamm  d'enu,  ut  un  anua*  de  rot^hord  prèfl  do  non  extrémiit^,  ttur  Ictjuel  on 
flonde  'i\  broamifl.  Pour  éviter  cette  batture  en  entrant  dans  le  h&vre,  joignes  la  CnapoUe 
Oatholique  à  Dartuioutli  iivco  l'extriSmitë  uat  do  l'Ile  Goorgo  daua  uno  direction  N.  ^  K.  et 
voua  l'éviti^trcz  dans  10  ou  11  briiHaoH.  Do  cette  p4>inte  à  aon  oôtë  nord  ao  projette  auaai 
i\  1|  encablure  un  bas-fond  nommé  le  IlosMif  Ilorao  Sh<)0. 

fjc  MidtUe  (h-iiiind  oat  un  potit  amaa  de  roehern  sablonneux  oouvort  de  4^  brames 
d'oau,  situé  ennetomont  au  milieu  du  cbcnal  de  inaui<>rc  i\  faire  porter  le  Pbaro  Muuglter's 
Boach  au  S.  K.  Hur  S.  \  S,,  il  uno  distance  de  i  de  mille  ;  dans  son  contour  et  do  bien  prôs 
\tt,  profondeur  d'eau  eat  (>  ot  7  brasHca.  Ce  Middlo  Qround  court  li  uno  encablure  à  l'est 
«t  à  l'oueat,  et  est  large  do  .'10  braHao»,  i\  mosure  que  vous  vous  on  éloignoroz  vers  l'est  vous 
au"'iz  do  7  à  13  braHscs,  fond  de  vaae,  tandis  qu  à  l'ouest  vousaurea  de  10  à  14  brafises, 
sur  fond  inégal  et  roolieux. 

La  liatture  Plniêante  Plramtt^t  Slinnl  so  projette  presque  moitié  obemin  vers  l'ex- 
trémité nord-oucHt  de  l'Ilo  Maonab.  Rn  pluHiourH  partioa  il  n'y  aauo  3  ou  4  pieds  d'eau, 
mais  son  extrémité  est  marquéo  par  uno  bouée  blanche,  que  l'on  aovra  toujours  laisser  à 
bâbord  en  outrant. 

Le  Rocher  Reed,  petit  rocher  dn  4  pieds  d'oau  se  trouve  près  de  torro  à  moitié  chemin 
-«nvinm  entre  la  Pointe  Plonsant  Plnigante  et  Halifax.  Lu  marque  pour  l'uviU'r  en  tra- 
vers, c'est  de  faire  porter  uno  mainon  do  fermier  dauH  lo  bois  au-dcsHus  d'un  rocher  noir 
sur  la  rive,  d  l'O.  sur  S.  L'eau  miMuro  Ti  ot  7  brasses  autour,  ot  il  y  a  une  bouée  blanche 
ilevant  son  côté  ent. 

hei  Ktioll  n'a  qu'un  pied  d'eau  t\  son  ocutro.  ot  do  9  ù  15  picda  sur  d'autroi.^  parties  ; 
il  est  situé  devant  l'extrémité  nord  de  l'Ile  Macnab,  dont  il  est  séparé  par  un  étroit  chenal 
de  4  et  5  brasses  d'oau  ot  sur  son  côté  ouest  est  uno  lM)uéo  rouge,  Kxoé  vis-i\-vis  la  blanche 
qui  désigne  le  Ilochor  Uoed. 

La  Pointe  de  Terre  Helle-isle  se  projette  ^  mille  de  terre  à  l'extrémité  sud  do 
Halifiu,  vis-à-vis  la  poiute  sud  do  l'Ile  George,  olîo  est  surmontée  d'une  bouée  Hurlo  l>ord 
■dxtérieur.  Un  quart  de  mille  plus  haut,  sur  le  même  côté,  so  trouve  la  bouéo  blanche  du 
Bas-fond  Léopard.      , 

DiRRCTioNS. — Aucun  viiis.>*oau  ne  devrait  essayer  d'arriver  au  hùvro  do  Halifax  aans 
avoir  à  bord  un  pilote  des  lieux.  D.ins  le  cas  où  vous  ne  pourriez  pa.«*  en  obtenir  les  diroo- 
tions  suivantes  pourraient  vous  être  utiles. 

^ri  entrnnt  dun»  h  Jlâore  d  lluUfitJt  dr.  ver»  VoHettt,  vous  dovriea  avancer  à  l'est  de 
inaniAro  à  passer  le  Phare  Sambro  à  une  lieue  do  distance,  en  prenant  soin  do  n'en  pas  ap- 
proolicr  plus  près  à  cause  des  différente  dangers  ({ui  l'avoisinont.  Quand  le  phare  vient  i 
l'ouest  do  N.  N.  0.  vous  pourrez  aviuicor  au  N.  E.  ou  N.  K.  ^  N,  cnvh-on  4^  milles,  ce  qui 
vous  mènera  au  large  de  Chebucto  lload.  Ici  vous  ouvrirez  la  martjuo  à  guider,  t|ui  odt 
lo  Mât  do  la  Citadelle,  à  la  Pointe  Sandwich,  N.  ^  0.,  et  en  les  tenant  ainsi  en  vue  vous 
pa.s8crez  entre  la  bouée  noire  Portuguesc,  et  les  llattureB  Neverfail  et  Thrum  Cap.  à  slri- 
Dord,  et  la  bouée  blanche  Lichfiold  à  bâbord,  jutM}u'à  la  bouée  blanche  sur  le  iMtnl  du  Ro- 
cher Mnrs,  que  l'on  devra  laisser  à  bïlbord  en  ouvrant  lo  mât  uu  peu  plus  à  l'est.  La 
Pointe  Sandwich,  qui  est  écore,  peut  être  approchée,  et  i)!i88ée  à  la  distance  d'une  encablure, 
et  en  ouvrant  lo  promontoire  Chebucto  à  la  Poiute  Sandwich  environ  au  S.  f  0.,  voua 
^nntiuorez  dans  lo  milieu  du  chenal  jusqu'à  l'Ile  George,  on  laissant  lo  Middle  Ground 
un  peu  à  votre  côté  est  et  les  bouées  blanches  sur  la  Batturo  Pleasant  et  le  Rocher 
Reed  &  votre  côté  ouest.  Ou  quand  vous  serez  arrivés  i\  la  bouée  sur  lo  rocher  Mans,  vous 
îwurrez  tirer  iV  l'est  et  joindre  la  Chapelle  Catholi«me  de  Dartmouth  ave<'  la  pointe  est  de 
Vile  Georee,  N.  1  E.,  ce  qui  vous  conduira  cnti-o  Maugher's  Beach  ou  Banc  du  ]*hare  et 
le  Middle  Ground,  jusque  devant  la  ville,  eu  passant  la  bouée  sur  Ivcs  Knoll  un  côté  d 
stribord.  et  les  blanches  sur  la  Batturo  Pleasant,  lo  R<M'her  Rcod's,  et  le  Belle  islo  Spit  sur 
le  côté  à  bâbord.  Ou  bien  quand  vous  serez  par  le  travers  de  Chebucto  Head,  on  «|tie  la 
lumière  Sambro  portera  à  l'O.  S.  0.,  i\.°e  ▼OQS  faudra  jamais  faire  porter  à  l'ouest  de 
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Nord.  En  faimint  porter  la  luiiii6r«  Je  Nord  à  N.  xur  E.  crttA  mnn|Uo  voun  fera  éviter 
tous  Icfl  ban-fondn  excepta  le  Noventail.  jusque  piir  lo  travort*  de  In  Pointe  Sandwich.  Ceux 
qui  viennent  do  rouent  verront  la  lumière  «ur  .Maui;her'ii  Dench  quand  ili«  neroiit  rcndun 
au  Chcbuotu  Ilond  ;  u'ext  alorn  une  bonne  nian(ue  pour  voua  ((uider  dani«  votre  courte  au 
Promontoire  Sandwioli  Hend. 

f^tur  nnn'gurr  ilnno  h  Ihh'rf  Hnlifar  (  I  )  on  venant  de  vom  l'est,  Hurtdut  avec  ui» 
vent  do  l'eat,  avec  l'intention  de  paaaer  entre  Ioh  batturpH  Ko<>k  Hcad  et  Tlinini  Cap,  ^u- 
Tcrnoï  verH  l'Ile  Dovil.  et  luinaoï  la  au  nord,  ot  prenez  une  oourno  ver»  l'ouost,  en  fairant 
QD^  juitte  oonimuiuico  i\  l'influence  de  la  niari^.  Quand  vouk  Horri!  roiidun  il  l'Ilo  Ooorgu 
paaaex  la  d'aucun  côti*,  oonune  il  vous  oonvicndrn  mieux,  en  vouh  tenant  (5loi|n)d  do  80  A 
rOO  brabsea,  et  choinifiMt  votre  mouillage,  oonimo  il  vouh  plaira  dans  de  IM  li  (>  hruHm>H,  fond 
do  vaao.  De  l'Ile  (ieor^e  jusque  dauH  lo  ]{iiHHin  ticdt'ord  il  n'y  a  \wê  d'obatnclo  pour  lec 
'navirea,   s'ils  ne   tiennent  à  une  petite  dintnnt'e  dos  rivcfi. 

Si  vous  fiiiti^s  bien  In  course,  vous  pn8M>rez  un  mille  au  sud  do  la  bou<^c  i\  cloche  sur 
le  oôtë  sud  du  Bns-t'ond  Rock  Head,  et  un  tiers  de  mille  au  sud  do  la  bouée  rou^e  au 
large  de  l'extrémité  stid-oneat  du  (^ap  Thrum.  .\us8itôt  que  l'Ile  (loorjres  s'ouvre  à 
l'ouest  du  Phare  h  Mnughor's  Beach  /i^tffnre  Mtiugher  tirez  en  haut,  ot  continuez  dans 
oette  course,  et  comme  vous  appriwhercz  de  lu  pointe  Sandwich,  ouvrez  l'île  par  dégrés 
plus  à  l'est,  jusqu'à  ce  (|Uo  la  Chapelle  Cutholi(|ue  se  trouve  en  ligne  avec  l'extrémité  est 
de  l'Ile  (leorgos,  ot  puis  avancez  comme  ci-devant  indiqué. 

En  tournnnt  au  vont,  tenez-vous  i\  In  diHtuncc  do  2  encAblures  de  la  partie  supérieure 
ou  intérieure  do  Maujiher's  Beaoh.  afin  d'éviter  le  Uessif  du  Horse  Shoc  Frr-à-Cheval, 
qui  se  projette  A  1^  enctihiure  de  la  partie  nord  de  cette  batturi^  ou  pointe.  Vous  pouvez 
approcher  à  la  distance  de  deux  navires  de  lu  Pointe  Sandwich,  qui  est  écoro  ;  mais,  nfin 
d  éviter  la  Bntture  do  In  Pointe  Plaisante,  arrOtcz  vt>tre  course  à  l'ouest  quand  vous  ver- 
rez le  promont«>ire  Chebucto  Hend  en  dehors  do  la  Pointe  Sandwich. 

Le  Capitaine  Orlebar  do  la  Marine  Uoynlo,  dit  ;  qu'il  existe  un  rocher  de  14  piedH 
d'enu,  à  50  brasses  de  l'extrémité  du  Quai  Lvlo,  qui  porto  d  l'E.  12°  S.  des  bâtisses  du 
Gouvernement,  i\  180  brasses  de  distance.  Il  git  en-dedans  de  la  profondeur  de  5  brasses, 
mais  en  romontaut  aucun  navin^  no  dovrnit  approi^hcr  dos  «luais  avant  qu'ils  aient  passé 
oette  course  ou  marque  de  la  Bâtisse  du  Gouvernement,  vous  ouvrez  la  Redoute  York  aux 
quais,  vous  éviterez  ce  rocher. 

Les  vaisseaux  de  guerre  ont  coutume  do  mouiller  nu  large  du  Naval  Yard  que  l'on 
peut  distinguer  do  loin  par  les  ligue  du  mût.     Les  navires  se  chargent  aux  quais. 

Les  petits  vaisseaux,  en  venant  de  vers  l'est,  ont  eoutume  de  s'avancer  sur  Halifax 

£nr  lo  pnssnge  S.  E..  en-dedans  de  l'Ilô  3Incnab,  et  au  côté  est  de  Lawlor.  Sur  la  partie 
\  moins  profonde  do  la  barre  do  sable,  qui  obstrue  le  passage,  l'oan  mesure  8  pieds  à  ma- 
rée bnsso.  Au-dessus  de  In  barre  In  profondeur  augmente  de  5  à  10  brasses,  fond  de  vase. 
Sur  1 1  barre  du  chenal  entre  les  Iles  Macnab  et  Lawicr,  il  n'y  a  que  H  pieds  d'eau  à  ma- 
rée basse. 

L'Aune  flrrrhig  niir  Iliiniig»,  nu  côté  ouest  du  havre,  &  1 J  mille  au  sud-ouest  de  la 
Pointe  Sandwich,  n  une  outrée  de  100  brasses  de  large,  et  très-écore  de  chaque  côté,  avec 
7,  5,  et  4  brasses  d'eau  juB<iu'au  coude  (|ui  forme  l'anse  intérieure,  où  les  vaisseaux  peuvent 
rester  en  parfaite  sécurité  (tans  7  à  9  pieds  d'eau. 

Dnyts  VAnte  Mcnnh  formée  par  une  courbe  de  l'Ile  au  côté  nord  de  Maugher'a  Beaoh, 
il  y  n  bon  mouillage  dans  !)  i\  4  brasses,  fond  va.<ieux.  Lo  meilleur  endroit  serait  dans  7 
brasses,  en  faisant  toucher  l'extrémité  Maugher  Beach  avec  la  Pointe  Sandwich,  et  la  tour 
sur  rile  George  nvec  la  Pointe  Inès. 

M.  Dnvy  de  la  Marine  Royale,  du  vaisseau  de  Sa  Majesté  Comwalh't  a  fait  les  re- 
marr|nos  suivantes  dans  son  voyagt  de  Halifax  à  Québec.  Le  Comu-altig  quitta  Halifax 
h)  4  juin,  1838  :— 

"  Je  •  artis  avec  un  vent  nord  et  par  un  beau  temps,  pour  le  Détroit  de  Canso,  accom- 
pagné de  Pcarl,  Dec  ot  Charybis.  Je  sortis  entre  les  bas-fonds  Thrum  Cap  et  Rock  Head, 
à  une  enc&bluro  de  la  bouée  du  Thrum  Cap,  dans  10  brasses  d'eau  ;  ce  chenal  est  piarfaî- 
tement  f^ûr.     Après  quoi  une  course  do  27  milles  nous  mena  au  sud  des  Bas-fonds  Jedore  ; 

(1)  L'Amiral  Rayfielddit:  I/état  imparfait  de  nos  connaissances  présentes  des  bancs  qui  se 
projettent  de  la  cote  de  la  Nouvelle  Ecosse,  de  la  profondeur  et  de  la  nature  des  sondaRea  à  leur  sur^ 
face,  ainsi  qu'entreux  et  la  rive,  on  ne  peut  donner  d'autres  directions  aux  navires  approcnant  de  terre 
par  une  nuit  ob.«cure  ou  dans  une  brume  épaisse,  que  de  ne  pas  approcher  dans  une  moindre  profon- 
deur d'enu  que  40  brasses,  et  de  se  rappeler  que  cette  même  profondeur  existe  A  moins  que  2  milles  de 
quelques unsdea  plus  formidables  dan<;ers  entre  Canso  et  Halifax. 
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[»utH  i\  roHt  d»  promoutuiru  Whito  Hu»d  iivko  vent  et  temps  favt)rul>leH.  Direoteiucnt  à 
'eat  du  Havre  Cole  (1  )  ho  trouve  une  liauteur  ruuKuiUre  ut  rapide,  un  t'orute  de  soUe; 
c'eut  un  rou^e  luiMnt,  et  1»  otUo  par  la  uiî^iun  ont  fnoile  à  roeuniiNitro  ;  tundiH  i|ue  lu  oôte 
«mest  do  Halifax  est  reooiiDUo  par  KïH  liantfurM  blniioluitrcH.  Je  nvoiiiinandoraiii  tk  oeui 
«(ui  voyaient  entre  Jedore  et  Canao  de  ne  paM  approcher  de  la  côte  ik  plan  que  10  uiilloa 
avant  qu'ilH  soient  rendus  par  le  travers  de  la  Buie  Tor.  Cette  Imic  est  Hpacieusu.  nyant 
le  promontoire  Bcrry  Hend  à  son  oxtri^uiitit  ouest  ut  le  Oiip  Martingo  ik  Mm  uxtri$uiit<t  est, 
«listants  l'un  «In  l'autre  de  5  milles. 

L'Ile  Wliito  Heud,  juste  à  l'est  de  Tor  Bay,  est  la  terre  la  plus  rcman|ual)le  de  la 
<^t«,  et  sort  do  bulÏM'  nux  pilotes  ;  elle  russort  bien,  et  de  l'ouest  termine  la  vue  de  l'est, 
Quand  vous  serei  situiSs  ik  10  niilies  au  sud,  vouh  KouvemoroE  au  N.  K.  sur  K.  sur  lo 
Phare  à  Cunso,  (|ui  est  une  btltisso  dlov«$v  et  blanchiltre,  et  est  assez  loin  &  In  mer,  dtant 
oonstruit  sur  une  petite  île  basse,  nommée  l'Ile  Cranbcrry.  Il  montre  doux  lumières 
fixes,  que  l'on  devra  faire  pt)rter  à  l'Ouest,  avant  que  do  s'éloigner  ;  puis  gouvernez  au  N. 
N.  0.,  iustiu'à  ce  que  l'Ile  George  porto  à  l'ouest,  alors  prenez  une  courxo  au  N.  ().  et  N. 
N.  0.  du  Cup  Argoii.  Kn  dvittmt  lo  biis-fond  Cerbère  très-dangoreux,  et  exitotcniont  dans 
la  voie,  vous  le  luissurez  d  bttbord.  Le  Cap  Argos  prend  la  forme  d'une  Ylo  romlo,  et  est 
taillM-pio  ;  en  le  passant,  vous  verrez  lo  IVtroit  rétrécir  à  1^  mille."  Mcg.  Naut.  1830, 
p.  229. 

Lr  Havre  Catch. — A  1^  mille  au  sud-ouest  du  promontoire  Chebuoto  se  tn>uve  le 
petit  h&vre  ou  unso  nommé  le  Iiavre  Catch  ;  en  travers  du  son  entrée  est  une  barru  de  0 
pieds  d'eau  à  marée  basse,  sur  laquelle  la  mer  se  brise  fortement,  lor8({ue  le  vent  souffle  à 
t«rre.  £n  doilans  de  la  barre  l'eau,  est  profonde  de  3  et  2^  brasses.  Ce  h&vro  est  trop 
petit,  et  l'aouàs  en  uHt  trop  difficile  pour  Otre  fré(|uenté  )Mir  uutru  chose  que  les  plus  potit« 
vaisseaux.     A  sa  tf>te  est  un  ruisseau  d'eau  douce. 

CoTK  OuKHT  1>R  HALIFAX. — 8ur  la  oôte  de  Halifax  en  allant  à  l'ouest,  à  la  Baie  Mar- 
guerite, du  large,  le  continent  est  très-roohoux,  avec  do  nombreuses  rivières,  la  oôte  étant 
<îcore,  et  bordée  do  hauteurs  de  roc.  Los  terres  hautes  d'Aspotogon,  au  côté  est  de  la 
Baie  Mahone,  S4)nt  très-remarquables  ;  et  en  gagnant  l'est  de  In  Buic  Mahone,  les  ro- 
chers qui  entourent  la  rive  sont  noirs,  cntremôlés  de  <|uel(iao8  bancs  d'une  terre  rouge&tre. 
Kntre  le  Cap  lo  Hâve  (promontoire  remarquable,  à  10  pieos  nu-dessus  du  niveau  de  la  mer, 
aride  au  sommet  avec  un  bano  rougoâtro  au-dessous,  faisant  fai'e  au  sud-ouest)  et  le  Port 
Metway,  se  trouvent  quel(|ues  coteaux  dans  los  terres,  auprèn  desquels  le  continent  appa- 
raît bas  et  aplani  ;  et  la  rive  contient  des  grèves  de  roc  et  de  pierre  et  plusieurs  pDiutes 
basses  et  arides  ;  de  là  au  Havre  8helburne  le  continent  eat  boixé.  Près  do  l'entrée  du 
Port  de  Latour,  et  en-dedans  des  terres,  se  trouvent  un  grand  nombre  de  places  arides,  que 
Von  distingue  bien  au  large,  de  là  au  Cap  au  Sable,  la  terre-ferme  parait  unie  et  basse,  et 
la  rive  est  semée  de  quelques  coteaux  d'un  snble  remarquablement  blanchiltre,  particu- 
lièrement à  l'entréo  du  Port  de  Latour,  et  au  Cap  au  Sable,  où  Wh  sont  très-visibles  de  In 
iner. 

LE  HAVRE  DE  ST.  JEAN.— L'entrée  de  ce  havre  porte  nu  N.  A  0.,  11  lieues, 
ot  peut  ôtro  distingué  à  l'aide  du  phare  sur  l'Ile  aux  Perdrix  Purtntl.gt\  qui  exhibe  une 
lamière  fixe  à  119  pieds  au  dessus  du  niveau  de  la  inor.  visible  à  20  milles.  La  tour  est 
peinturée  rouge  et  blanc,  en  barres  verticales,  et  est  munie  d'une  eloohe,  (jue  l'on  sonne 
dans  un  temps  obscur  ou  brumeux  :  elle  est  placée  au  45°  14'  2"  de  lat.  N.,  et  au  60°  3' 
30"  de  long.  0. 

Comme  guide  pour  les  vaisseaux  (|ui  gagnent  vers  le  hûvre,  on  a  placé  dans  7^  brasses 
d'eau,  à  l'entrée  du  hfivre,  une  cloche  pour  servir  en  tenqw  de  brAme.  Kilo  est  située  de 
manière  à  faire  porter  le  Cap  Spencer  au  S.  59"  E.  ;  le  Cap  iMispiok  au  S.  U2°  K.  3^ 
mille  ;  et  le  Phare  à  l'Ile  aux  Perdrix  au  N.  21°  E.  1^  mille.  In  Pointe  Sheldon  au  N. 
49*'  0.  If  mille  ;  la  Pointe  sud-est  de  Modginish  nu  N  7t)°  ().  2  milles  ;  le  Cap  aux 
Nègres,  la  marque  rouge,  au  S.  81"  0,  4^  milles  ;  et  le  Cap  Split  au  S,  78°  O.  La  hau- 
teur de  la  eloohe  au-dessus  de  la  bouée  est  de  1 9  pieds. 

En  dedans  de  l'Ile  Partridge,  brille  une  lumière  de  balise,  sur  une  tour  érigée  sur 
une  pointe  de  terre  ou  barre  qui  se  projette  de  la  Pointe  Sand  au  ttihlc  à  un  demi  mille 
an  S.  S.  £.,  et  qui  assèche  aux  deux  tiers  du  reflux.  Cette  lumière  est  grandement  utile 
aux  oabotiers  ot  à  tous  les  vaisseaux  aui  ont  un  pilote  à  leui  l)ord,  vu  qu'elle  leur  facilite 
l'entrée  du  hfivre  à  toutes  les  heures  ae  la  nuit. 

Au  nord  de  la  lumière  de  balise,  juste  au  large  do  la  ville,  s'étend  une  rangée  de  i-ock 

(1)  Baie  d'ean  peu  profonde,  à  4  niillej  à  IVtt  de  l'Ile  Davil. 
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que  l'eau  reoouvre  après  2  heiires  de  moatant  ;  de  cette  rangëc   et  à  l'est  de  la  ville  se 
trouvent  de  grandes  battures  de  sable  et  de  vase,  ((ui  ussùohont  à  marée  basse,  et  se  pro- 
jette le  long  de  la  voie  qui  conduit  à  la  PoinU>   Oranberry,  et  courent  à  2  encablures  au 
large. 

Le  fond,  sur  plusieurs  milles  vers  le  sud  de  l'Ile  Partrtdge  est  vaseux,  et  les  profon- 
deurs sont  gradueller.,  de  7  à  20  brasses,  avec  bon  mouillage,  le  passage  à  l'ouest  de  eette 
île  est  profond  de  10  pieds  d'eau  celui  de  l'est  en  u  16  ;  et  par  le  travers  de  la  ville  la  pro- 
fondeur est  de  7  à  12  brasses. 

On  a  construit  un  qiiai  pour  rompre  rb>p<^>tuo8ité  de  la  mer  dans  lés  tempêtes  au 
côté  est  de  l'entrée  au  hfivre,  plus  bas  que  la  ville. 

La  Ville  ds  St.  Jban  est  éngée  sur  la  Rivière  St.  Jean,  près  de  son  emboucbure  ; 
cette  ville  est  rema  ^uable  pour  le  trî^c  et  la  construction  des  navires.  En  dedans  du 
bfivre  se  trouve  une  pêcherie,  où  l'on  assaisonne  pour  exportation  une  grande  abondance 
de  saumon,  de  harengs,  e^  d'alose.  Il  p'j  a  jamais  d'encombrement  de  glace  dans  oe 
havre.  Le  continent  sur  les  bancs  de  la  rivière  abonde  en  bois  de  la  meilleure  espèce,  eu 
charbon,  en  pierre-àrohauz  et  en  d'autres  minéraux.  L'Ile  aux  Perdrix  est  environ  2 
milles  au  sud  de  la  ville  et  sert  au  double  obj'  t  de  protéger  le  havre,  et  de  guider  ut  diri- 
ger, par  son  phare,  le  marin  qui  entré. 

L'entrée  à  la  rivière  à  2  milles  au-dossus  de  îu  ville  St.  Jean  est  dans  le  Falls  Chute, 
chenal  étroit  de  60  brasses  de  lai^,  et  de  400  de  long.  Ce  chenal  est  droit  et  tra- 
versé par  une  rangée  de  rocs  de  manière  à  retenir  l'euu  douce  de  la  rivière.  Les  marées 
ordinaires  courent  ici  à  20  pieds  environ  et  au  niveau  de  la  rivière  à  marée  basse,  est  d'en- 
vb'on  12  pieds  plus  haut  que  celui  de  la  mer  ;  et  à  la  marée  haute,  le  niveau  de  la  mer  est 
de  5  à  8  pieds  plus  haut  que  cehii  de  la  rivière,  en  sorte  qu'à  chaque  marée  il  y  a  deux 
chûtes,  l'une  en  dehors,  l'autre  en  dedans.  Le  seul  tempe  où  l'on  puisse  passer  cette 
place  est  quand  les  eaux  sunt  au  niveau  de  lu  mer  ce  qui  arrive  deux  fois  par  marée  ;  et 
cr*^te  occasion  ne  dure  pas  plus  que  10  minutes  ;  en  i  tut  autre  temps,  si  elle  n'est  pas  navi- 
gable, du  moins  elle  est  extrêmement  dangereuse.  Après  avoir  passé  le  FaJls  vous  entrerez 
dans  un  détroit  large  d'un  demi  mille,  et  long  de  deux,  serpentant  en  différentes  courses, 
et  ayant  environ  16  brasses  d'eau  dans  son  chenal.  Après  avoir  passé  ce  détroit  vous  en- 
trez dans  un  magnifique  grand  bassin  large  de  1^  mille  et  long  de  8,  qui  entre  dans  la 
grande  rivière.  La  rivière  se  divise  en  plusieurs  bras  qui  serpentent  â  des  centaines  de 
milles,  et  court  dans  le  terres  qui  abondent  en  bois,  en  charbon,  en  pierre-à-chaux,  et  en 
grand  nombre  d'autres  minéraux  ;  et  les  terres  environnantes  sont  aujourd'hui  cultivées 
avec  soin.     Il  y  a  de  l'eau  en  quantité  suffisante  pour  leq  vaisseaux  de  50  tonneaux  jus- 

Ïu'â  Frederickton,  et  dans  tous  les  bras  de  lacs  adjacents,  excepté  dans  les  )^~  ions  arides, 
^ans  le  temps  des  eaux  sauvages  qui  sont  abondantes  depuis  le  commencement  d'Avril 
jusqu'à  Mai,  par  suite  de  la  fonte  des  neiges,  la  navigation  des  Falls  Chûtes  est  absolu- 
ment impossible  poi^r  les  >  '«."seaux  qui  cherchent  à  remonter  la  rivière,  vu  que  la  marée 
ne  s'élève  pas  à  leur  niveau. 

M.  Backhouse,  a  écrit  dernièrement  les  remarques  suivantes  sur  le  Havre  St.  Jean 
et  la  Baie  Méogènes.  Nous  mentionnerons  qu'il  paraîtrait  d'après  l'inspection  du  Ca* 
pitaine  0>ven,  que  le  passage  au  côté  est  de  l'Ile  aux  Perdrix  Partridge  est  le  meilleur,  vu 
qu'il  y  a  dans  l'autre  seulement  7  à  12  pieds  d'eau,  et  quelques  parties  d'une  eau  moins 
profonde  à  marée  basse. 

En  gagnant  vers  l'Ile  Méogènes,  ou  l'Ile  aux  Perdrix,  de  manière  à  la  distinguer 
d'avec  le  phare  sur  la  dernière,  donnez  le  signal  pour  un  pilote  et  on  en  donnera  oonnais- 
san<3e  de  l'Ile  Partridge  à  la  ville  de  St.  Jean,  d'où  un  pilote  viendra  vous.iuindre.  S'il  y  a 
vent  ou  autres  obstacles  tous  empêche  d'entrer  Jans  lf>  havre  dans  cette  marée,  vous  pour- 
rez naviguer  entre  l'extrémité  S.  0.  de  l'Ile  Méogènes  et  la  terre-fecme,  ou  entre  l'extré- 
mité N.  E.  et  terre-ferme,  et  venez  ancrer  dans  4  ou  5  brasses  d'eau  à  marée  basse,  sur 
fond  de  vase  et  de  sable.  La  marque  pour  le  meilleur  mouillage  est  de  joindre  les  trois 
côtes  dans  les  terres  au  N.  E.  en  ligne  avec  l'Ile  Racky  Point  (1)  et  la  maison  qui  est  sur 
l'Ile  Méogènes,  de  manière  à  les  faire  porter  au  S.  £.  sur  8. 

Si  la  marée  du  baissant  avait  commencé  à  la  balise,  vous  ne  devriez  piui  essayer 
de  gagner  le  havre  avec  cette  marée,  mais  attendre  à  la  prochaine  moitié  du  fiiix  de  la  ma- 
rée, pour  passer  sur  la  barre  v"  (ue  les  deux  côtés  de  l'enti-ée  de  ce  havre  se  cumpoaeat 
uniquement  de  rochers  pointm    )t  asséchés  à  la  marée  basse,  et  de  plus  le  reflux  est  siiOr 

(1)  C'est  un  ilet  situé  à  une  e^câbluie  de  Cùtanoe  4e  la  pejsis  et  est  appelé  plus  à  propos  le  Shas 
Rock.    Il  est  entouré  de  rochers  sous  eau. 
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Side  dans  le  printemps,  lorsque  la  glace  et  la  neige  sont  dissoutes,  que  toutes  les  ancres  à 
ord  ne  pourront  pas  empêcher  le  navire  de  dériver. 

Au  côté  de  la  Baie  de  Fundy  qui  forme  partie  du  continent  de  la  Nouvelle-Ecosse, 
vous  aurez  des  sondages  dans  50,  60,  70  ou  95  brasses  ;  le  fond  est  de  petites  pierres  rondes, 
et  de  sable  rude  ;  et  en  tirant  vers  le  nord,  la  qualité  du  fond  changera  en  un  sable  fin,  et 
en  quelquoH  petitex  cminilles  tachetées  noir.  N'approchez  pas  .dans  moins  que  50 
brasses  ;  et  en  avan<;ant  vers  le  N.  0.  >^  ^  0.  N.  0.,  vous  lainscrez  lu  banc,  et  n'aurez  plus 
de  sondages. 

Après  avoir  passé  l'Ile  Méogènes  avancez  près  la  rive  ver»  Rocky  Point  la  Pointe 
Rocheiue,  jusqu'à  ce  que  la  Pointe  Méogènes  Negro  Ilead  soit  en  ligne  au-dessus  de  l'ex- 
trémité N.  0.  de  rile  Méogènes  ;  en  pénétrant  entre  la  Pointe  Rocheuse  et  l'Ile  aux  Per- 
drix avec  ces  man][ues  jointes  vous  arriverez  dans  une  plus  grande  profondeur  d'eau  sur  la 
barre  (9  à  15  pieds),  jusqu'à  ce  que  vous  ouvriez  la  Pointe  Mispick  au  noid  de  la  pointe 
basse  sur  l'île  aux  Perdrix  ;  puis  poussez  la  barre  â  stribord  et  avancez  vers  la  Pointe 
Thompson  jusqu'à  ce  que  la  oâtisse  rouge  à  l'extrémité  sud  de  St.  Jean,  paraisse  en  ligne 
au-dessus  de  la  baliso  ;  tenez  les  jointes,  jusqu'à  ce  que  vous  ayez  passé  la  balise  de  la  lon- 
gueur d'un  vaisseau  ;  puis  tirez  au  N.  N.  0.  Jans  le  hâvrc,  en  ouvrant  la  bâtisse  à  billots, 
à  la  partie  supérieure  du  havre,  à  l'ouest  du  magasin  du  roi,  situé  près  du  bord  de  l'eau, 
ce  qui  vous  conduira  en  mi-ohenal  ju6qu'i>itx  quais,  où  vous  pourrez  rester  à  sec,  à  moitié 
marée,  et  nettoyé.'  la  oarène  du  vaisseau,  ou  bien  rester  à  flotter  dans  le  courant,  en  atta- 
ohant  un  grelin  aux  poteaux  des  quais  à  tei.Te. 

N.  B.  Le  flux  de  la  marée  est  faible  ici  mais  le  reflux  court  très-rapidement  en  de»- 
oendant  plus  bas  que  l'Ile  Méogènes. 

Les  directions  suivantes  sont  basées  sur  les  détails  de  l'inspection  des  Lieutenants 
Harding  et  Kortright,  agissant  sous  le  commandement  du  Capitaine  W.  F.  W.  Owen,  de 
la  Marine  Royale,  en  1844. 

En  gagnant  vers  St.  Jean  évitez  la  chaîne  roeheuse  se  projetant  au  large  de  la  Pointe 
Inner  Mispick,  le  côté  est  de  l'entrée,  à  la  distance  de  2^  encablures,  et  qui  est  taillée  à 
pic,  avec  30  à  40  pieds  d'eau  assez  près  ;  et  après  avoir  joint  ensemble  les  cnsemes  de 
pierre  avec  la  Chapelle  Wesléenne,  f  derrière  la  ville  en  les  faisant  porter  dans  une  direo- 
tion  N.  %  E.  gouvernez  en  dedans  av  ce  cette  marque  pour  guide,  et  elle  vous  conduira  en 
dehors  de  l'eau  peu  profonde  qui  se  projette  du  côté  est  de  l'Ile  aux  Perdrix.  Quand  l'E- 
glise de  Carleton  se  joint  avec  l'extrémité  des  escarpements  de  la  Pointe  Negro,  dans  une 
direction  N.  0.  |  N.,  vous  devrez  changer  votre  course  dans  cette  direction,  et  elle  vous 
conduira  dans  15  à  22  brasses  d'eau  â  1^  encablure  au  nord  de  l'eau  peu  profonde  qui  s'é- 
tend entre  l'Ile  aux  Perdrix  et  la  Pointe  N^o.  Poursuivez  cette  course  jusqu'à  ce  que 
l'Eglise  de  pierre  derrière  la  ville  paraisse  située  au  bout  du  quai  construit  pour  arrêter 
l'impétuosité  de  la  mer;  alors  vous  devrez  monter  en  gardant  cette  même  marque  en  vue 
jusqu'à  ce  que  vous  passiez  la  lumière  de  balise,  jusque  dans  le  havre.  Quand  vous  serez 
juste  au-d  clâ  de  la  lumière  de  balise  vous  gouvernerez  N.  sur  0.  ou  N.  sur  0.  \  0.,  et 
jeterez  V  ancre  devant  la  ville.  Ayez  soin  de  sonder  pendant  que  vous  suivez  ces  directions 
afin  que  vous  ne  touchiez  pas  les  parties  où  l'eau  est  basse. 

Au  nord-est  de  la  lumière  de  balise,  et  juste  au  large  de  la  ville,  se  trouve  une  rangée 
de  rocs,  que  l'eau  recouvre  après  les  2  premières  heures  du  flux  de  la  marée.  En  ligne  avec 
cette  rangée  et  à  l'est  de  la  ville  se  trouve  une  grande  batture  de  vase  et  de  sable,  qui  as- 
sèche à  marée  basse  ;  elle  se  projette  le  long  de  la  côte  jusqu'à  la  Pointe  Cranberry,  et 
oourt  à  2  encablures  de  la  rive.  La  Pointe  Cranberry  est  escarpée  et  à  son  extrémité  s'é- 
tendent quelques  rochers. 

La  marée  est  haute  aux  jours  du  plein  et  du  changement  à  llh.  44m  ;  les  grande» 
marées  montant  à  23  ou  25  pieds,  et  les  petites  à  21  ou  23. 

SiQNAUX. — On  fait  usage  des  signaux  suivants  à  l'Ile  aux  Perdrix,  à  l'approche  de 
vaisseaux  du  Havre  de  St.  Jean. 

Une  boulo  hissée  pur 1  navire  à  voiles  carrées. 

Une  bbule  à  moitié  hissée  pour 2  " 

Deux  boules  rapprochées  pour 3  " 

Deui^boules  séparées  pour • 4  " 

Un  pëûâ£!>t  d'aucune  couleur  pour 5  " 

t  Cette  batuse  sera  reconnue  par  la  tour  octogone  terminant  en  une  c!me  ronde.    Elle  est  Bi> 
tuée  dane  la  partie  N.  S.  de  la  ville. 
AA 
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Un  pendant  mus  une  boule  pour 6  navires  À  voiles  carrées. 

Un  pecidant  sur  une  boule  hissëe  à  denti-mât  pour  7  " 

Un  pendant  sous  deux  boules  hissées  pour 8  " 

Un  pe;ndant  sous  deux  boules  séparées  pour 9  " 

Un  paivillon  d'aucune  couleur  pour 10  ou  plus. 

Ces  siznaux  doivent  être  déployés  au  bras-de-vergue  est  ou  ouest  selon  la  direction 
daàs  laquelle  on  observe  les  vaisseaux  d'abord;  et  ausntôt  que  l'on  distingue  leur  mâture, 
on  laissera  des  couleurs  descriptives  à  la  tête  du  mfit,  dans  Tordre  suivant  : — 

Un  union  jack  avec  pendant  blanc  au-dessus pour  un  petit  navire  de  guerre. 

Unpepdantbleu "    un  navire  marchand. 

Un    '<      rouge "    un  brique  marchand. 

Un    "    blanc  et  bleu "    un  vaisseau  d'outre-mer. 

Un    "    blanc  (sans  boule) , "    une  goélette  à  hunier  ou 

sloupe. 

Un  pavillon  rouge,  percé  en  blanc "    un  bateau  à  vapeur  de  St. 

André. 

Une  boule  rouge  à  la  tête  du  mât indique  que  le  vaisseau  est  à 

terre  ou  en  détresse. 
S'il  fallût  un  prompt  secours,  on  devrait  tirer  des  coups  de  canon.    Par  un  temps 
de  briime,  un  canon  sera  tiré  de  l'Ile  aux  Perdrix,  en  retour  de  chaque  coup  euff^idu  à 
la  mer.  Pour  avoir  un  pilote  on  devra  déployer  le  pendant  descriptif  aubras-dfrvergue,  au 
lieu  d'une  boule. 

Quant  au  temps  qu'il  faut  choisir  pour  passer  les  chûtes  (the  Falls),  près  de  St.  Jean, 
nous  dirons  que  lès  Falls  sont  unis  (ou  étales)  après  environ  3^  heures  éaflu»,  et  après  2^ 
du  reflux^  ce  qui  les  rend  navigables  quatre  fois  dans  l'espace  de  vingt-quatre  heures,  en- 
viron 10  ou  15  minutes  chaque  fois.  On  ne  peut  donner  aucune  autre  indication,  vu  que 
beaucoup  dépend  des  flux  dans  la  Rivière  St.  Jean  et  du  temps  que  la  rivière  est  haute  ou 
les  eaux  pleinement  soulevées,  ce  qui  est  hâté  souvent  par  les  ^ros  vents,  et  en  proportion 
4e  leur  impétuosité. 
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ERRATA. 

Au  oommeDoement  de  la  18e  ligne  de  la  page  80,  au  lieu  du  mot  "  de  plus,"  lises 
«Me  plus." 

A  la  page  114,  six  lignes  avant  la  fin,  après  les  mots  "  l'extrémité  est  de"  liseï  "  l'Ile 
Inner  Biroh  avx  bouleaux  au  lieu  de  Outer  Biroh.  Et  entre  cette  dernière  phrase  et  la 
phrase  "  mais  il  existe"  lisez  comme  suit  en  paragraphe  : 

Lss  ILES  OuTEB  ST  Inner  Bibch  sont  situées  au  nord  du  Middle  Reef  (Ressif 
du  Milieu  et  en  l^e  vers  le  côté  ouest  de  l'Ile  du  Havre  (Harbour  Island).  Le  chenal 
entre  l'île  Outer  Birch  et  le  Ressif  du  Milieu,  a  presqu'un  mille  de  large,  et  30  brasses  de 
profond,  et  l'eau  basse  ne  s'étend  qu'à  150  brasses  de  la  pointe  sud  de  la  première. 

A  la  page  138.  23e  ligne,  après  les  mots  "  au-dessus  de  la  mer,  insérez  la  phrase 
«  Vous  trouverez  un  excellent  mouillase  sous  le  Cap  St.  (}eorge  dans  10  à  7  brasses  d'eau^ 
où  vous  serez  abrités  contre  les  vents  de  l'ouest." 

Pour  rectifier  une  méprise  de  nom  faite  dans  l'Edition  Anglaise  et  répétée  dans  la 
Traduction,  lisez  à  la  page  166,  ''  le  Cap  à  V  Orignal  "  et  non  "  le  Cap  Arianole" 

A  la  page  140,  cinq  lignes  avant  la  fin,  pour  plus  d'intelligence,  au  lieu  des  mots 
"  du  côté  du  vent"  lisez  "  contre  le  vent." 

A  la  page  173,  à  la  fin  de  la  24e  ligne,  au  lieu  de  "  La  MalBaie"  lisez  "  la  Petite 
Malbaie." 
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1ère  PAllTIK — Tkrre-Nkuvk  kt  les  bancs. 

Remarques  g^ùérales,  Ten-eneuve,  Bancs,  courante,  Vents,  Glace,  etc 

Cap  Race,  Renouwes 

Havres  Fermouse,  Âquafort,  Farryland  et  Cap  Boylc,  et  Baie  Caplin 

Baie  Witless,  Baie  BuUs  et  Cap  Spear   

Havre  St.  Jean 

Torbay  et  Cap  St.  François,  Baie  de  la  Conception,  BeHc  Isle,  et  Anse  au  Saumon, 

Baie  Portgrave, 

Havre  Grâce,  Carbonière,  Baie  Verte  pu  de  l'Ouest,  et  Baie  Verde, 

Baie  de  la  Trinité,  Ancien  et  Nouveau  Perlican  et  le  Havre  Dildo  

Baie  de  Bulls,  (des  Taureaux),  Détroits  Kandom  et  Smitth,         

Port  Bonaventure,  et  Havre  de  la  Trinité, 

Havre  Catalina,  Ile  aux  Oiseaux  (Bird  Islaud,)  eto 

Cap  et  Baie  Bonavista, ,         

Baie  BlocV  Head,     

Détroit  Newman,  

Baie  Salvage,  et  les  Iles  Groseilles 

Cap  Freels,  lies  Penguin  et  Frunk,  

H&vrc  Ragged  et  Iles  Wadham,       

Iles  Fo«),  et  Change  Islands  Tickle  

Ile  Toulinguet,  Cap  St.  Jean,  et  Havre  Paoquet,    

fSte.  Barbe,  aux  Iles  Horse  (au  Cheval ) ,  et  la  Baie  White, 

Baie  du  Canada,      

Iles  Belle  et  Groais,  et  le  Havre  Crook,      

licÉf  Fishot,  Bay  Hare  (aux  Lièvres) 

Havre  St.  Antoine  et  St.  Luûaire,  

Baie  Briquet,  Iles  White  (Black)  et  Quiipon        ,  

Havre  Noddy,  Iles  Sacrées,  Baie  Ha  !  Ha  !  et  Pistolet,    

Belle  Isle,  et  Cap  Norman,  Cap  Race,  et  Havre  Trepas.sey.  

Baie  et  Havre  Ste.  Marie,  Maîbaie  et  Rivière  du  Gros  Sauuion, ...  

Baie  CoUinct,  Cap  Ste.  Marie,  Baie  et  Hiivres  Placentia.  

Iles  Ram,  Piper's  Hole,  Havre  Great  Sandy,  etc.,  

Havre  Clatise,  Iles  Red  et  Long  (Rouge  et  Longue) 

La  Perche,  Détroit  Paradise,  Fuvre  G  reat  G  allows,  etc 

Hfiyres  Bane  et  Red  (Rouge),  Ileà  Audierne  et  la  Ste.  Jude,        

Baie  Mortar.  H&vre  du  Grand  et  du  Petit  Burin,  ......... 

Petit  et  Grand  St.  Laurent,  Bunc  Garden.  etc 

Caji  Chapeau  Rouge,  et  St.  Pierre,  

L&ugley  et  Miquelon,  et  la  Baie  Fortune, ...  
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Anses  Dantsio, 

Baie  des  Cinq  Iles  et  de  Bande  de  TArier,  et  Havre  Boxjr, 

Baie  Connaûj^, 

Baies  Hermitages  et  Despair,  3t  Hfivre  Great  Jervis, 

Baie  Bonne...  

Cap  et  Baie  La  Hune,  Iles  Penquin  et  Ramea,  ...  

Iles  Burceo,  Baies  Connoire  et  Cutte&u,  etc,  

BaieLaPoile, ...: 

Hfivre  Dead  Islunda, !. ........ 

Port  aux  Basque,  Grande  Baie,  et  Cap  Roy, 

Marées 

Baie  St.  Georges,  et  Port-au-Port  '  

Baie  des  Iles,  

Cap  St.  Grégoire,  Baie  Bonne,  et  Cow  Head 

Baie  Ingrenachoix,  Port  Saunders,  et  Havres  Hawkes,  etc., 
Baie  de  St.  Jean,  Baies  Ste.  Marguerite  et  Ste.  Geneviève,  etc., . 

Baie  de  Ste.  Barbe  et  Anse  Sauvage, 

Détroit  de  Belle  Isle.  
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Ile  PARTIE. — Cote  db  Labrador. 
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Pointe  et  Baie  York,  

Détroit  Niger,  et  Havre  St.  Charles, 

Détroit  St.^  Louis,  

Petit  (Petty)  Havre,  Havres  Sophie  Charlotte  et  Macklenbui^, 

Hfivres  St. .  François  et  Fishing  Ship,  Sealing  Bight,  

Rivières  Gilbert,  Cap  Si.  Michel  et  Baie,  etc. ,        

Baies  des  Perdrix  (Partridge)  et  Shallow,  l'Ile  Spotted  (Tacheté), 

Les  Iles  Gannet,  Hfivres  Curlew  et  Hare  (aux  Lièvres)  Baie  Sandwich,  et«., 

Baies  Wreck,  Greenish  et  Rouge  (Red),     

Baies  Noire  (Black)  et  Fortesiu,  et  Havre  Bradore, 

Hfivre  Belles  Amours,  i  ., 

Hfivre  de  Bonne  Espérance,  .......  

Iles  aux  Esquimaux,  

Hfivres  Cumberland  et  Sandy  (Sablonneux)  

Baie  Ha-Ha, /Ile  du  Grand  Mecattina,  etc., 

Cap  et  Hfivre  Mecattina,....  

L'Ile  du  Petit  Metcatina,     

Hfivre  Wapitagun,  et  le  C&p  Whittle, 

IIIe.   partie. — GOLFJi  ST.   LAURENT. 


Remarques  Générales,  Vents,  Brumes,  Courants,  etc., 
L'Ile  St.  Paul,  et  les  Iles  de  la  Madeleine, 

Ile  Bryon,      

Ilets  aux  Oiseaux  et  Antieosti,         

Baie  Coacoacho,  

Baie  Kegashka,         

Pointe  Natasquan,...  

Iles  Mingan.  etc.,       .... 

Mont  St.  Geneviève,  

GapGaspé,..  

Hfivre  et  Baie  Gaspé,  

Baie  Mal  et  des  Chaleurs,  

Hfivre  Dalhousie,  Rivière  Ristigouche,         

Hfivres  Bathurst  et  Caraquette, 

Détroit  Shippigan,...  

Hfivre  Miscou,  ...., 

Baie  Miramichi, 
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Marges,  Pointe  Esquiminac,  et  Riyière  Richibucto, 

Baie  Shédiao 

Cap  Tormentine  et  Bûe  Verte,         

HftvrePugwash,.. . .  

Hfivre  Wallaoe,  Baie  Tatamagouche»  ou  Amet  Sound, ....  

Ile  et  Havre  Piotou,  

Détroit  de  Canso,      

Ile  et  Hfivre  Breton,  

Baie  Chedabucto,      

île  du  Prince  Edouard,  aes  Baies  et  Havres,  etc.,  

Remarques  sur  les  Marées  et  la  Navigation  du  Détroit  de  Northunberland, 

IVe   PARTIE. — LE    FLEUVE   ST.    LAURENT. 


Rivière  St.  Jean,...  

Baie  des  Sept  Iles,    

Pointe  de  IVionts,  et  Cap  St.  Nioholas,        

Pointe  Mille  Vaches,  et  Rivière  du  Saguenay,        

Cap  Ste.  Anne,  et  Cap  Chatte, 

Iles  Bio  et  Biquette,  et  le  Ressif  Alcide,  

Description  des  Marées,  etc., 

Ilets  Raïade,  et  l'Ile  Verte,  

L'Ile  aux  Lièvres,  Rouge,  etc., 

Banc  de  l'Ile   Rouge,  Chaîne  de  Rochers  Barrett, 

Les  Pèlerins,  et  '  v  Iles  Kamouraska,  

Malbaie,  l'Ile  aux  Coudres,  et  Baie  St.  Paul,  

Chenal  du  Nord, .'. 

Le  Chenal  du  Milieu,  

La  Traverse  du  S«d,  les  Piliers,  etc.,  

Ileg  aux  Oies,  Bayfield  et  Pointe  St.  Thomas,        

J^es  ressifs  Beaumont,  et  l'Ile  Orléans,  

<juébeo, 

Marées  dansle  Fleuve  St.  Laurent,  

Directions  pour  remonter  le  St.  Laurent  de  l'Anticosti  à  Québec,. 
Taux  de  Pilotage, . .  '.  
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Havre  Halifax  (N.  E.) 
Havre  St.  Jean,  (N.  B.) . . . 
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